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nent presque exclusivement. Parmi les nombreux volumes déjà 
publiés par la société des Archives, celui-ci ne le cédera point 
à ses aînés, ni pour le nombre des documents, ni pour l'intérêt 
historique. De 1040 à 1780, des faits nombreux, inconnus jus*- 
qu'à ce jour, se succèdent rapidement sous nos yeux, nous révé- 
lant avec ses défauts multiples et ses beautés primitives une so- 
ciété éteinte, ses mœurs, ses usages si didérents des nôtres, ses 
eflorts, ses luttes, ses défaites et ses triomphes, ses progrès con- 
tinus dans la civilisation, aidés par la bienfaisante intervention 
de réglise. Notre but, dans cette préface, sera de signaler à l'at- 
tention quelques unes do ces particularités si précieuses pour 
l'historien, si fécondes pour les chroniques locales. 



I 

LES COMTES d' ANJOU EN 8AINT0N0E 

Geoffroy Martel et Agnès de Poitiers sa femme, fondateurs de la 
célèbre abbaye cardinale^ de la Trinité de Vendôme^, étendirent 



1. En vertu des privilèges concédés par le pape Alexandre II, et souvent 
renouvelés depuis, Tabbé de Vendôme portait le titre et les insi^es de car- 
dinal du titre de Sainte-Prisce sur le Mont-Avenlin, par le fait même de son 
élection. Ce titre fut conservé jusqu'à la révolution. Nous ne connaissons pas 
d'autre exemple d'une faveur aussi extraordinaire. 

2. L^abbaye de Vendôme fut fondée en Tan 1032 ; mais la dédicace solen- 
nelle n'eut lieu que le 31 mai 1040, en pri^sence des personnages les plus 
illustres, parmi lesquels nous devons citer, pour le Poitou et la Saintonge, 
avec Geoffroy Martel et Agnès de Poitiers, son épouse : Guillaume, duc 
d'Aquitaine ; Guillaume, de Parthenay ; Constantin, de Melle ; Hélie, de Vou- 
vent ; Aimeric, de Rançon ; Thibaud, de Blazon ; Guillaume Alduin, comte, 
etc. ; les prélats ecclésiastiques : Isembert, évéque de Poitiers, accompagné 
des dignitaires de son église : Arnoul, doyen du chapitre, Guillaume, chantre 
de la cathédrale, et Raimon, chantre de Saint-Hilaire ; Girard, évèque d'An- 
goulêmc, avec son archidiacre Guillaume et Vivien, son chapelain ; Amoul, 
évéque de Saintes, suivi des archidiacres Ramnulfe et Acbade. 

Parmi les abbés, nous comptons : Hugues, de Charroux ; Arnaud, de Saint- 
Jean d'Angély ; Archambaud, de Saint-Maixent ; Thibaud, du Quinçay. 

Les circonstances de cette fondation furent merveilleuses. Elles furent 
racontées pour la première fois par Gautier, de Compiègne, à moins d'un 
siècle de distance, entre 1120 et 1130. Recueilli des lèvres de témoins con- 
temporains, ce récit ne peut être rejeté à la légère. Salmon et Marche- 
gay l'ont publié dans les Chroniques d'Anjou y p. 131. Les historiens n'ont 
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ses possessions, et par la suite son influence dans toute retendue 
de leurs domaines. L'abbaye de Marmoutier dut son immense 
extension dans toute la France et en Angleterre au culte univer- 
sel et si populaire de saint Martin, la Trinité de Vendôme, uni- 
quement à la puissance de ses fondateurs, des comtes d'Anjou 
d'une part, par Geoffroy Martel et ses successeurs, et des comtes 



fait que reproduire ce récit. Voici comment un dignitaire de Tabbaye le 
retraçait dans un langage naïf, en 1663. Nous le choisissons de préférence, parce 
qu'il n'a pas encore été mentionné : 

« Geoffroy Martel, voulant se donner un peu de repos, se retira avec 
Agnès, sa nouvelle épouse, au château de Vendosme, où, après avoir demeuré 
quelques jours, ils formèrent le dessein du monastère de la très sainte Tri> 
ni té, au subject d'une vision, qui fut telle : 

Le comte s'estant une nuict esveillé et ne pouvant plus se rendormir, se 
leva quelques heures avant le jour et ouvrit une fenestre de la chambre où 
il estoit couché, qui donnoit sur la prayric voisine, et s'estant mis à consi- 
dérer avec une attention extraordinaire la beauté du ciel, qui estoit pour 
lors fort serein, appela sa chère épouzc pour la faire participante de son 
admiration, et pour bénir avec luy Tautheur de tant de merveilles. La com- 
tesse, qui luy estoit très complaisante, «'estant promptement levée et rendue 
à luy, se mit aussy à regarder le ciel, et comme ils estoient tous deux en cette 
contemplation, voyla qu'une lumière brillante comme une estoille descendit 
en forme de lance sur une claire fontaine qui estoit à l'entrée de la prayrie, 
vers le bourg Saint-Martin, où est à présent le grand autel de l'église du 
monastère, et tout incontinent une seconde, et tost après une troisième de 
la mesme forme et grandeur, ce qui les cstonna et mit fort en peine. Ils 
pensèrent que ce prodige n'estoit pas arrivé par cas fortuit, et que Dieu qui 
avoit permis que le comte se levast contre sa coutume et esveillast la com- 
tesse pour un suject léger en apparence, avoit quelque autre dessein qu'il 
leur vouloit déclarer ; il leur vint en esprit que la très sainte Trinité, signifiée 
par ces estoilles, demandoit d'eux quelque service. 

C'est pourquoy, le jour estant venu, ils descendirent du chasteau et furent 
en l'église de Saint-Martin, qui estoit la plus proche, priants Dieu de leur 
manifester sa volonté. La messe achevée, estant retournez en leur maison, 
ils assemblèrent tous les prélats et ecclésiastiques, qui suivoient leur cour. 
Geoffroy leur raconta sa vision avec toutes les circonstances, et les pria de 
luy dire ce qu'ils en pensoient. 

Tous d'une voix ayant répondu que la très sainte Trinité désiroit de luy 
qu'il bastit un temple en son honneur, au lieu où avoient paru ces lances 
lumineuses, il prit cette responce comme un oracle du ciel, tenant à grand 
honneur que Dieu voulut recepvoir de luy ces services. C'est pourquoy il fit 
â la mesme heure résolution de bastir une église magnifique et d'y joindre 
on monastère pour des religieux, qui chantassent les louanges de Dieu, jour 
etnuict.i (D. Aubert; Bibliothèque nationale, manuscrit latin 12.700, f. 172,vo). 

Les chartes de fondation font peut-être allusion à ce fait; du moins Geof- 
froy Martel avoue avoir pris conseil de l'évèque de Chartres. « Theoderici 
etiMtn CarnotensU episcopi consilio et voluntàle. » 
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de Poitien et ducs d'AqaiUine, par Agnès de Poitien et M8 en- 
fants : « Ex propriis facultatibus, qu« nobis jure hereditario 
sive légitima peconi» nostraB comparatione proveniant. » (Ch. 
xxxT du CartuUiire de U Tiinité-. L'action bienCaisante des 
deux fondateurs dès le principe est loin de se confondre, 
elle est souvent parallèle. Cela apparaît dès la première 
charte de fondation. Geoffroy Martel en Saintonge comme 
dans le Vendômois donne à titre de seigneur souverain les bois 
de Saint-Aignan et de Coulommiers, la moitié des terres défri- 
chées de la forêt de Marennes et les églises qui y sont situées. 
De son côté, Agnès, non plus de Tautorité quelle pouvait tenir 
de son époux ^, mais séparément, avec le consentement de son 



i. Agnès de Bourgogne, fille d'Otte Guillaume, avait été la troisièiiie 
femme de Guillaume le Grand, duc d'Aquitaine et comte de Poitiers (avant 
lM8j. Celui-ci mourut au monastère de Maillexais, sous rhabii religieux, en 
10^. Agnès convola en secondes nc*ce«. le I*' janvier 1032, avec Geofliroj 
Martel, comte de Vendôme, malgré un empêchement d'affinité au troisième 
degré égal. Ce fait est constate par plusieurs chroniques : >< Gaufridus Mar- 
tellus Agnetem cumiti>sam Piotavcns^^m duxit incej>to conjugiOi MXXXII » 
(Chronique du Mont Saint-Mù-hel et i'etHe chronique Je S^int^Aubin cTAit- 
gers ; Manuscrit 743 de U bibliothî-^uc d'Ai.cer». f. *l^ ; •. Gaufredus cornes 
Agnetem comitissam. que fuerat consubrini sui Wuillelmî comitis Pictavo- 
rom uxor. incesto conjujio assumpsit, anno Domini MXXXll » : OImI aariom 
rettts monjuterii saarfi Sergii Andeg»r: Manuscrit 953 de la bibliollièque 
d'Angers, f. 4. v*>. Agnès suivit Geoffn^y Martel en Italie et était à Goalar 
le 35 décembre 1045. et le 20 décembre 1046 au concile de Sutri, au couron- 
nement d'Henri III le 25 décembre, puis au mont San Angelo en Pouillet et 
étaient de retour à Angers en 1047. 

Ve mariage d'Agnès et de Geoffroy fut stérile: celui-ci la répudia, malgré 

Tamour persévérant qu'il eut toujours pour elle. Ce divorce eut lieu après 

janvier 1049. La charte XCIII de notre Cari uU ire Je U Trinité de Vendôme 

mentionne ce fait : « Cumque separa^it se (Agnos^ a comité » : la charte 

CLXXVU en fait aussi mention : • Contigit ut divortio separaretur a Gau- 

frido comité »; enfin, dom Housseau Anjou ei Toaraiae, n* 488) cite une 

charte de Saint-Aubin d Angers, qui est non moins explicite : .* Divortio an- 

tem facto inter Agnetem et comiten Gosfndum. v Pour quel motif fut-elle 

répudiée ? Devant le silence de* documents nous n'en pouvons formuler 

d'autre que le regret de Geoffroy de n'avoir pas d'héntiers. Geoffroy s'unit à 

Gricie. veuve de Berlay, seigneur de Montreuil. qui parait à côté de lui en 

1052 et 1053. répudiée eUe-méme avant 105ô. pour fair« place de nouveau à 

Agnès qui si?ne la charte CV de notre CartuUirt Je ta Trinité, datée de 

1056. et la charte de fondaUon du prieuré du Plessis, dépendant de l'abbaye 

de B.>urgueil. Ciiassée une seconde fois pour être remplacée de nouveau par 

Gricie et bientôt après par Adèle la Teutonne, en 1059. dégoûtée du monde 

Agnès se lit religieuse dans l'abbaye de Sainte>Marie de Saintes, comme le 

consUU la charte XXIV de notre Carloiaire «aintonyeaû : u Jam veste mu- 
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fils Quillaume, voulant signifier par là qu'il s'agissait d'un 
bien qui lui est personnel, donna la terre de Puyravault et la 
moitié de Téglise de Pons en Saintonge : t In eodem pago^ ego 
Agnes, favente filio meo Ouillelmo, comité Pictavorum, con- 
cedo, ecclesiam de Podio-Rebelli, etc. (Chartes i, ii, iv et y). • 

Si nous avions toutes les pièces en mains, ce serait ici le lieu 
d'agiter à fond l'importante question historique des droits de 
Geoffroy Martel sur la Saintonge. Les historiens ne sont pas 
d'accord. Pétigny, dans son Histoire archéologique du Vert- 
dômois^ page 262 (nouvelle édition), fait évidemment erreur : 
€ Son père, dit-il, l'avait tenue en fief de Guillaume le Grand, 
suivant Adhémar de Ghabannes; mais elle lui avait été retirée. 
Ce qu'il y a de certain, c'est que Geoffroy ne commença à ré- 
clamer la Saintonge qu'après son mariage; que, dans plusieurs 
chartes, Agnès prend le titre de comtesse de cette province; 
qu'après s'ôlre séparée de son mari, elle s'y retira comme dans 
un bien qui lui était propre; enfin, qu'après la mort de Geoffroy 
les comtes d'Anjou ne purent empêcher la Saintonge de retour- 
ner aux enfants d'Agnès. Toutes ces raisons m'ont fait penser 
qu'il ne la possédait que du chef de sa femme. » 

M. de Salies émet une autre opinion. Il suffit, dit-il, a de sup- 
poser que la Saintonge avait été donnée à Hildegarde (femme de 
Foulques Nerra et mère de Geoffroy Martel), pour expliquer la 
possession de Foulques et la revendication de Geoffroy. :d [His- 
toire de Foulques Nerra, p. 431). Il appuyait cette supposition 
sur une autre non moins problématique, à savoir qu'Hildegarde 
était de la famille des ducs d'Aquitaine. 

tata », et son obit publié par Besly {Histoire des comtes du Poitou, p. 349) : 
« In kalendario Sancte Marie Vindocinensis, IV iâus novembris, obiit Agnes, 
Pictavorum comitissaf post sœcularem maritum Dec marito meliori copulata, 
vivens mundo, mortua post mortem felicius victura. » Agnès en efTet mou- 
rot le 10 novembre 1069, et son obit est inscrit dans le Nécrologe de la Tri- 
nilé : u IV idus novembris obiit Agnes comitissa. » Le bréviaire 17 E, du 
XIII* siècle (Bibliothèque de Vendôme) est plus élogicux. On lit en effet dans 
le calendrier au 10 novembre : « Obiit Agnes nostra mater nobilissima co- 
mitissa Andegavensis )>, et dans le corps du bréviaire, f. 516, \^ : « In vigilia 
Sancte Martini, obiit mater nostra Agnes, nobilissima Andegavorum comi- 
Ussa, uxoT fundatoris nostri, de cujus anniversario facimus sollcmpnitatem 
sicut in festo duplici, et dicenda est collecta : « Quesumus Domine perpétua 
n pietate, et alia in ordine, ut mos est. » Une autre rubrique non moins flat- 
teuse se trouve dans le missel imprimé en 1536 : a Pridie festi sancti Mar- 
tini, fit anniversarium solemne Agnetis quondam nobilissime Pictavorum co- 
mititse, fvmdatricis nostre. » 
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Déjà Besly, Histoire des comtes de Poictou, page 82, avait re- 
laté sans la défendre cette opinion, qui explique si facilement 
l'imputation d'incestueuse donnée à l'union de Geoffroy Martel 
• et d'Agnès. Hildegarde, mère de GeotTroy, aurait été la sœur 
d'Âdelmodie, mère du duc Guillaume, premier époux d'Agnès. 
Geoffroy et Agnès auraient été ainsi cousins par alliance et 
liés par un empêchement de consanguinité au second degré. 

Mais ici Terreur est évidente désormais : Adelmodie était fille 
d'Aymar, comte de Limoges, tandis qu'Hildegarde, c'est aussi 
un fait historiquement établi, était lorraine d'origine et descen- 
dait sans doute des comtes de Nordgau : c Hildegardisreligiosa 
atque piissima comitissarum... a Lothariensium partibus de 
regali progenie orta. » (Charte du Ronceray, Housseau, n®489). 

Soupçonnant cotte impossibilité, Besly remonte plus haut et 
suppose que Lutgarde, mère d'Emme, était sœur d'Adèle de 
Vermandois,femmc de Geoffroy !•' Grisegonncllc, comte d'Anjou 
(page 82). 

Il est en effet certain d'une part qu'Adèle, mère de Foulques 
Nerraet première femme de Geoffroy Grisegonnelle, était bien 
la fille d'Hébert 1*' et sœur de Robert de Vermandois, et non la 
fille de ce dernier, comme l'affirme VArt de vérifier les dates. 
(Cfironiques d'Anjou^ introduction par Mabille, page lzx, et 
Histoire de la maison de Vergi, preuves, p. 39). 

D'autre part, Lutgardc était aussi de la maison de Vermandois, 
d'après Glaber. 

D'où nous pouvons dresser le tableau suivant : 

Herbert I 
père de 



Lutgarde Adèle (!'• femme de Geoffroy 

mère de Grisegonnelle) 

I mère de 

Emme (femme de Guillaume | 

Fier-à-bras) Foulques Nerra 

mère de père de 

I I 

Guillaume le Grand Geoffroy Martel 

1" époux de 2* époux de 

I I 

Agnès do Poitiers. Agnès de Poitiers. 



— 7 — 

Cet arbre généalogique nous fait toucher du doigt le degré 
de parenté ou d'afBnité existant entre Geoffroy et Agnès, le 
3* degré égal, diaprés la loi ecclésiastique ; et sous ce rapport 
nous applaudissons au témoignage de satisfaction que se donne 
le vieil historien : f Somme que si nous ne touchons à la vérité, 
nous n'en sommes pas trop éloigné. » Mais les droits des com- 
tes d'Anjou sur la Saintonge n'en paraissent pas plus évidents : 
Foulques ni Geoffroy n'ayant qu'une parenté déjà éloignée avec 
les comtes de Poitou, ne pouvaient alléguer un droit suffisant 
pour dépouiller les héritiers directs de leur bien familial. 

Les lois féodales ne nous donnent pas davantage pleine sa- 
tisfaction. Foulques Nerra, nous dit Besly, reçut la Saintonge 
en fief du duc Guillaume : a Bien est vray que Guillaume IV 
donna Saintes à Foulques Nerre pour la tenir de luy à foy et 
hommage », p. 83. Mais si ce fief lui fut retiré plus tard, com- 
ment alors expliquer les prétentions de Geoffroy Martel ? Le 
retrait féodal les rendait légalement injustes, et la lutte, entre- 
prise contre les fils d'Agnès, sa femme, devenait criminelle. 
Certes, un crime de cette nature ne devait pas être un obstacle 
pour celui qui devait se révolter contre son père et porter les 
armes contre lui^ ; toutefois ne faut-il inscrire à son actif cette 
nouvelle accusation qu'avec preuve formelle à l'appui et à dé- 
faut de toute autre explication plausible. 

Dans ces temps où comme dans les nôtres la force primait 
trop souvent la justice, il est un autre principe de la domination 
angevine sur la Saintonge, la conquête et la victoire. 

Suivons dans Besly lui-même pas à pas les entreprises des 
comtes d'Anjou. 

Dès la fin du x* siècle, la lutte commence. 

Vers 987, a le duc Guillaume III et Geoffroy I dit Grisegon- 
nelle, duc d'Anjou, se firent la guerre l'espace d'un an... L'an- 
gevin finalement fut contraint de se soumettre au duc, qui lui 
donna en fief et à hommage le Loudunois, Mirebeau et quelques 



1. Geoffroy Martel, d'après plusieurs chroniques, enivré de ses récentes 
victoires dans le Poitou, refusa de rendre à son père, Foulques Nerra, le 
comté d'Anjou que celui-ci lui avait confié pendant son pèlerinage à Jéru- 
salem. Il s'en suivit une guerre parricide. Vaincu, Geoffroy dut venir se pro- 
sterner devant son père, une selle sur le dos. Foulques, lui posant un pied sur 
la gorge : a Te voilà donc enfin vaincu, » lui dit-il avec force. « Oui, répondit 
Martel, vaincu par vous seul, parce que vous êtes mon père, mais invincible 
pour tout autre. » 



;* 
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terres de Poitou, lesquels depuis ce temps-là les comtes d'An- 
jou ont toujours repris et relevé des comtes de Poitou. > (Page 
48 et preuves p. 272. Cf Labbé, t. m, p. 168). 

Une fois sa serre mise sur un fîef, le vautour angevin ne de- 
vait plus l'enlever que dompté par la force. En cette circon- 
stance, la défaite de Grisegonnelle équivalait à une victoire ; et 
ses successeurs, pas plus que lui, n'étaient assez ingénus pour 
faire remonter leurs droits sur une conquête à une cession si- 
mulée, si voilée qu'elle fût par les fictions féodales. Celles-ci 
pouvaient pallier aux yeux du public le déshonneur d^une 
soumission, sinon d'une défaite ; mais nos terribles comtes 
d'Anjou prétendaient bien ne relever que de leur épée. 

Foulques Nerra poussa plus loin que son père, ses préten- 
tions, t Vers 990, la lutte recommence ; Adelbertde Périgort, ce- 
lui qui répondait au roi Robert qui lui demandait qui Tavait fait 
comte : t Ceux-là même qui t'ont fait roi >, se fit son allié. Il 
assiégea Poitiers, mais sans pouvoir s'en emparer ; tous deux 
tournèrent alors leurs armes contre Tours et la prirent d'as- 
saut. Dans sa fureur. Foulques Nerra viola la célèbre basilique 
de Saint-Martin en y entrant à cheval. Il détruisit par là tout le 
résultat de son triomphe. Ce sacrilège souleva pour toujours 
contre lui l'indignation du peuple, qui, malgré son amende 
honorable, parvint bientôt à le chasser de la ville. » 

Impuissant devant Poitiers, Foulques n'en restait pas moins 
paisible posssesseur de la Saintonge. Le fait que nous allons 
narrer, nous prouve jusqu'à l'évidence que les terres cédées à 
son père Orisegonneiie, dans le Poitou, n'étaient autres que la 
Saintonge elle-même. 

Il résidait parfois dans la ville de Saintes, dans la forteresse 
appelée le capitolo. Il s'y rendit coupable d'une trahison contre 
toutes les lois de l'honneur et de l'amitié; tous les historiens, 
Adhémar de Chabannos et Pitou, dans son histoire d'Aqui- 
taine, Guillaume de Malmesbury (l)om Bouquet, p. 180) et Guil- 
laume de Poitiers (Collection des mémoires de Guizot, t. xxv, 
p. 300), sont d'accord sur ce point; aussi, d'après M. de Salies, 
l'historien moderne de Foulques Nerra, rien ne permet de le 
révoquer en doute, il pèsera éternellement sur sa mémoire, et 
ternit pour toujours sa réputation do grand capitaine. Laissons 
ici la parole à Bosly, p. 83 : « Foulques, seigneur ambitieux, 
convoitoit le comté du Maine; mais il n'osolt pas l'entreprendre 
à main armée contre Herbert, surnommé Eveille-Chien, fils de 
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Hugues. Il s'advisa d'y coudre de la peau de renard, et proposa 
de 80U8*infeuder Saintes à Herbert, et à cet effect lui assigna 
jour en la ville de Saintes, où le manceau et sa femme allèrent 
à la bonne foy; mais Herbert n'eut pas plustost mis le pied dans 
le capitole (le chasteau de Saintes s'appelloit ainsi, comme 
aussi plusieurs autres villes que Saintes avoient des capitoles) ^, 
l'angevin se saisit de lui en trahison, le premier dimanche de 
caresme de l'an 1032. Hildegarde, femme de Foulques, non 
moins lasche et déloyale que luy, pensoit surprendre la com- 
tesse de Maine avant qu'elle sccut des nouvelles de la prison 
de son mary; mais l'embusche esventéc, elle se sauva. Foulques 
refroidi par cette évasion, de crainte des seigneurs du pays et 
de la comtesse, n'osa pas exécuter sa résolution de faire mourir 
Herbert. Toutefois il le retint l'espace de deux ana dans une 
rigoureuse prison. » 

Le bon historien conclut que Foulques jouissait de Saintes, 
€ mais toutefois n'étoit comte de Saintonge », l'ayant reçu, dit-il 
plus haut, de Guillaume à foy et hommage. Ce motif, certes, 
n'était pas le seul ; il y en avait un autre majeur, la Saintonge 
ne fut jamais comté. Foulques Nerra en était le maître et le 
possesseur, cela lui suffisait. 

Le Chronicon V Indocinense fait lui-même allusion à ce fait 
à la date de 1026. Alain, comte du Mans, ou plutôt de Bretagne, 
vint assiéger le Lude et fit rendre à Foulques les otages que 
Herbert lui avait donnés. « MXXVI... Eodem anno brito Ala- 
nus, Gœnomanorum cornes, Lusdum obsidens a Fulcone ob- 
sides omnes quos ei Herbertus dederat extorslt. » 

Adhémar de Chabanne fait erreur en effet en plaçant cette 
trahison en 1032; VArt de vérifier les dates l'avait déjà relevée 
avec précision (t. iv, p. 835 et 896), de môme que dom Morice, 
Histoire de Bretagne (t. i, p. 67. Cf Besly, p. 231). 

Une fois ces faits historiques bien établis, la conclusion est 
facile : la Saintonge appartenait aux comtes d'Anjou, par droit 
de conquête. 

Mais une défaite enlève rapidement les fruits d'une victoire, 
si bien que GeolTroy Martel dut la reconquérir à la pointe de 
répée sur Guillaume le Gros, comte de Poitiers, beau-fils de sa 
femme Agnès. Ne voulant le céder à son père, ni en puissance 



1. Voir sur le prétendu capitole de Saintes la brochure de M. Louis Au- 
diat : Le e^pUoU de SéinUi. 
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ni en gloire, aucune considération ne pouvait Tarréter. Le père 
avait possédé la Saintonge ; la célèbre victoire de Moncdntour, 
le 20 septembre 1033 ^. en assura la domination au Gis pour tout 



1 , Victorieux. Geoffroy Martel s'empara de Saintes : ■ Martellus. post luec, 
quAm citiiM potuit, Santonas devenit, ob^iam ei venientes qui in urbe erant, 
aperiiH poriis, urbem ipsi tradidenint. itaque cum gaudio ibi requieverunt et 
Sanctonicum consulatum receperunt. quem MarteHus, facta pace cum Picta- 
Tensi duce, quoad rixit, tenuit > (Chroniques (T Anjou, par Marchegay, p. 126). 
Oeni alors, d'après tous les chroniqueurs, que Geoffroy fit ouvrir les tom- 
beaux de saint Eutrope et de saint Léonce, pour enrichir de ces précieuses 
reliques son abbaye naissante de Vendôme. 

Guillaume avait êiè fait prisonnier : la Chronique de SMint Florent de Smu~ 
mur inscrit ce haut fait d'armes en ces termes : « vxxxm, xn kalendas octo- 
bris, captus est Willelmus. Pictavorum cornes, a Gaufrido, filio Fulconis »; de 
même, la Petite chronique de saint Aubin d'Angers : « mxxxiii. Gaufridus Mar- 
tellus Guillelmum comitem Pictavensem cepit in beilo i (Manuscrit 743, fo- 
lio 31, é la bibliothèque d'Angers) ; VObituarium vêtus monasterii Ssincti 5er- 
gii Andegarensis ^Ibidem, manuscrit 753, folio Al) : c xii kalendas octobris, 
GofTridus comes, Fulconis comitis filius, Willelmum Pictavorum comitem 
cepit anno ab incamatione xxxxin. » Nous avons accumulé ces textes pour 
bien constater Terreur de V Art de vérifier les dates, qui place ce fait en 1034. 
Guillaume fut emmené captif à Vend/^me et fut enfermé dans le donjon en- 
core debout «igourd'hui, et qui porte toujours le nom de Tour de Poitiers. 
On montre encore un étroit cachot de 1™ 50 de hauteur. 1" 80 de longueur, 
sur on 50 de largeur, pratiqué entre le mur droit de Pintérieur et la paroi 
arrondie de l'extérieur. Véritable tombeau, dit M. de Pétigny, dans son 
Histoire archéologique du Vendômois^ p. 266, pratiqué dans Tépaisseur de la 
muraille... ne recevant ni Tair ni le jour par aucun ctMé, n*ayant d*autre ou- 
verture qu*une porte étroite et basse communiquant avec la salle carrée in- 
térieure. « Il est difficile de comprendre comment un être humain pouvait 
vivre dans ces afTrcux cachots. Le malheureux Guillaume, comte de Poitiers 
et duc d'Aquitaine, pris à la bataille de Moncontour, en fut probablement le 
premier habitant. 11 en sortit dans un tel état qu'il mourut presque aussitôt 
après avoir recouvré sa liberté. On prétend que le nom de Tour de Poitiers 
fut donné par GeofTroy Martel à ce donjon en l'honneur de son épouse Agnès; 
il me semble plus naturel d*y voir un souvenir de l'infortuné comte, pour 
qui, selon toute apparence, cette formidable prison fut construite. » M. de 
Pétigny écrirait-il cette page aujourd'hui ? Rien n'est moins prouvé que la 
destination de toutes ces oubliettes. Guillaume fut racheté par sa fidèle 
épouse, Eustachie de Montreuil-Bellay, qui mit en vente tous ses joyaux et 
SCS robes pour rassembler une grosse rançon ; toutes les églises d'Aquitaine 
voulurent y contribuer. Enfin, Guillaume sortit de sa prison en mars 1038 • 
« mais cinq ans de séjour dans l'alTreusc prison que nous avons décrite avaient 
tari en lui les sources de la vie : il expira peu de jours apK>s, sans laisser de 
postérité, après avoir signé une charte en faveur de l'abbaye de Saint-Jean 
d'Angély. » Guillaume mourut en efTet le 13 septembre de cette môme année 
1038. Guillaume, pour obtenir sa liberté, avait reconnu les droits de Geoffroy 
Martel sur la Saintonge, qui en fut désormais le paisible possesseur. 
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le rttste de sa vie. Nous ne raconterons pas ici cette lutte mémo- 
rable ; tous les historiens l'ont redite, longuement, en détail ; 
nous renvoyons soit à M. de Pétigny, p. 203, soit à Besly, p. 88, 
et preuves, p. 305 à 311. 



II 

LES BIENFAITEURS ET LEURS DONATIONS 

Geoffroy Martel, étant seigneur direct de la Saintonge, et à 
son sens seigneur exclusif, dispose de sa pleine autorité de 
ses possessions en faveur de son abbaye. De même Agnès, sans 
le concours de son époux, fait librement ses libéralités dans 
les terres de son domaine dotal. * 

Les possessions de la Trinité prirent rapidement une exten- 
sion considérable. Agnès y joignit bientôt les églises de Saint- 
Georges, de Notre-Dame ou Sainte-Marie en l'île d'Oleron 
(n** II, VI et vu), et l'église d'Olonne (n^* m et xii). 

Les vassaux s'empressèrent de suivre ces nobles exemples. 
Pierre de Didonne et sa femme Jérusalem, Hilaire sa fille, 
Hélye son fils et sa bru Avite concédèrent tous, leurs droits 
sur l'église de Saint-Georges d'Oleron (n** vu), lïaimeric de Ran- 
çon, sa femme Almoda et leurs enfants offrirent Téglise de 
Blameré (ch. viii et ix). 

D'après la bulle de Clément II en 1047, il faut nommer encore 
l'église de Saint-Saturnin ou Sornin de Montierneuf, qui fut le 
siège d'un des plus riches prieurés de la Trinité en Saintonge 
(n*x). 

Relatons encore ici quelques uns de ces faits, de ces aban- 
dons généreux, de ces contestations vives et acharnées, où l'on 
aperçoit, comme dans un mirer fidèle, les mœurs d'une époque 
tout entière. Agnès avait fondé sa chère abbaye de Notre-Dame, 
où elle devait se réfugier plus tard pour mourir. A cette occa- 
sion elle obtint de son mari un échange favorable à l'exten- 



1. Agnès n'agit pas d'une autre façon en faveur de Tabbaye de Notre-Dame 
de Sainte». Aussi, en 1061, le pape Nicolas II Tappelle-t-il fondatrice de l'ab- 
baye : « A comi tissa Agnete ejusdem loci fundatrice. » Elle agit ouvertement 
de sa propre autorité en 10 i 7, lors de la dédicace de l'abbaye, et donnait au 
nouveau monastère l'île de Vie, acquise par elle de Guillaume de Parthenay 
(Cartular. Sancte Marie Sancton., pages 14S et 146). 
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sion du nooToau monastère : la forôt de MaronneB et la terre 
de Broue furent attribuées à Notre-Dame, et la Trinité reçut en 
retour Téglise do Oheviré-le-Rouge en Anjou et la moitié de 
l'église d'Olonne. 

Puis voici tout un défilé de riches et puissants bienfaiteurs. 
Geofïroy-le-Fort abandonne sa ville de Chàtelaillon {n^* xiii et 
XVII;; Guy-Geoffroy, comte de Poitiers, la terre d'Availles (n'xiv); 
cette dernière charte est intéressante : car elle nous fait connaî- 
tre la brillante légion des chevaliers et seigneurs qui se pres- 
saient autour du duc d^Aquitaine ; on n'est pas moins étonné 
de Tenchevétrement de tous les droits féodaux qui chargeaient 
alors un fief, et de l'extrême difficulté apportée à la transmis- 
sion de la propriété. Guillaume, duc d'Aquitaine, ne fut pas 
moins généreux et fit signer l'acte de ses donations par ses 
plus illustres barons : Haimeric de Rançon, Guillaume Chabot, 
Guillaume de Parthenay, Constantin de Melle, Geoffroy de 
Preuilly, Thibaud de Blazon, Hildobert de La Roche-Mahaut, 
Pierre de La Roche, etc., etc., et lui-même, de sa main plus 
habituée à tenir Tépée que la plume, il y traçait lourdement 
une croix (n** xvi). 

Parmi les dons de Geoffroy il en est un digne de remarque 
à un autre titre : il abandonne à la Trinité la dîme des peaux de 
cerfs pris à la chasse à courre dans l'île d'Oleron, la Saintonge, 
le Vendômois et TAnjou, plus 500 peaux de lapins à Oleron et 
300 dans l'île de Héro. Certes, elle ne nous apprend pas que la 
chasse était le plaisir préféré des chevaliers; mais elle nous 
révèle au moins la sollicitude des moines pour se procurer les 
éléments nécessaires à la confection de ces beaux manuscrits, 
encore aujourdMiui la gloire de la bibliothèque de Vendôme. 
Avec la charte d'Agnès., qui achetait un simple manuscrit, 
l'homéliaire d'Haimon d'Halberstad, pour un prix considéra- 
ble : deux cents brebis, des peaux de martes, un muid de fro- 
ment, etc. (ch. xciii du Cartulaire de la Trinité de Vendôme)^ 
nous avons là un renseignement précieux et rare entre tous ; 
ajoutez à cela le nom de Jean Breton, le père de l'érudition en 
Saintonge (n** xxvii). En 1070, le comte Guillaume et Hildéarde, 
son épouse, donnent le Breuil de Saint-Fortunat, et font cesser 
les réclamations d'Arnaud, leur vassal (n* xxix). Les religieux 
reçurent ainsi plusieurs terres à Tonnay-Charente, à Soubize, 
à Marans, à La Rochelle, dont le détail se trouvera facilement 
dans le cartulaire. 
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III 

LES PBRSÉCUTBUR8 
GUILLAUME VIII BT B9LB DE GHATBLAILLON 

Les riches possessions de la Trinité excitèrent bientôt la 
convoitise. Après la mort du grand duo Guy-Geoffroy, raconte 
Ramnulfe, évèque de Saintes, Guillaume encore enfant lui suc- 
céda. Eble de Chàtelaillon vint le trouver, et le menaça de se 
joindre aux barons révoltés contre lui s'il ne lui cédait Té- 
glise et la terre d'Oleron, dont jouissaient les moines. Il voilait 
son injustice sous une prétendue inféodation de Tfle à son 
père. Eble était puissant, Guillaume dans une position difficile 
et sans expérience : la sacrilège usurpation fut consommée, 
mais ne resta pas longtemps sans vengeance. 

Les religieux de Vendôme, forts de leurs privilèges et de 
l'amitié des papes dont leur monastère était l'alleu, adressent 
leurs plaintes à Tarchevéque de Bordeaux, Amat, alors légat 
du Saint-Siège, et à Ramnulfe, évèque de Saintes. Une première 
excommunication atteignit le coupable sans le fléchir. Les 
moines demandèrent justice au pape lui-même. Urbain II écrivit 
d^abord de Rome au duc Guillaume pour lui reprocher sa con- 
duite impie en face de la bienfaisante générosité de ses ancê- 
tres, qu'il aurait dû toujours imiter, et môme surpasser, s'il 
était possible. Ce fut en vain. A quelque temps de là, Urbain 
passait les Alpes et présidait le célèbre concile de Clermont, 
et là excommuniait de nouveau les deux usurpateurs ; il réité- 
rait ses condamnations avec les plus terribles menaces à Saint- 
Jean d'Angély et à Saintes, pendant les fêtes de pàques 1096. 

Eble surtout était opiniâtre ^. Guillaume fut mis en demeure 
d'obtenir, même par la violence et les armes à la main, ce que 
ne pouvaient effectuer les foudres de l'église. Guillaume désor- 



1. Geoffroy se plaint assez vivement auprès du pape Urbain II de Tévèque 
de Saintes, qui profitait de toute occasion pour absoudre de son excommunica- 
Uon Kbles, c toujours indocile aux ordres pontificaux i, sans l'obliger avant 
tout à réparer ses torts envers les religieux. (Livre i, lettre V). Il réitère ses 
plaintes plus loin au sujet de Judith, femme d'£ble,que Ramnulfe avait absoute 
de son excommunication avant le plein «t entier accomplissement de U foi 
jurée. (Ibid., liv. m, lettre 31). 



M 



— 14 — 

mais était hon de danger, ses ennemis étaient vaincus et sou- 
mis. De sa forteresse de Benon, nouvellement construite, il 
envoie sommation à son vassal. Eble, terriûé» s'empressa de 
faire sa soumission, et de réclamer avec sa femme Ivette ou 
Judith Tamitié des moines. L'abbé Geoffroy se montra géné- 
reux. En récompense d'un désistement plein et entier de pré- 
tentions aussi injustes que peu fondées, il accordait à Eble 
avec son pardon 50 livres de monnaie poitevine. La paix se 
conclut solennellement dans le château même de Ghàtelaillon,le 
18 septembre 1096, en la fête de saint Ferréol, martyr. Eble et 
sa femme Ivette, leurs enfants Guillaume, Bertrand et Margue- 
rite prêtèrent serment entre les mains de Geoffroy et de Ramnulfe, 
dans réglise de Saint- Jean de Ghàtelaillon [n^ zl). 

Urbain II avait complété cette œuvre de justice et de protection 
envers Tabbaye de Vendôme et son cher abbé Geoffroy, à qui 
il dut un jour de s'asseoir victorieux du schisme sur le trône de 
Pierre, par de nouvelles bulles, dont deux surtout semblent 
destinées spécialement à la Saintonge (n^xLvet xlvi), et était allé 
se reposer dix jours à Vendôme, auprès de son fils et son bien- 
faiteur, des fatigues de ses longues pérégrinations. 

L'abbé Geoffroy eut dès lors des relations amicales avec le 
duc, ainsi que l'attestent les lettres qu'il lui écrivit (lib. V, 
epist. XVIII à xxii) ^. L*action énergique de Ramnulfe, évoque de 
Saintes, est toute à son honneur, et Geollroy lui en témoigna 
souvent sa reconnaissance par les titres les plus flatteurs : 
t Rjimnulfo beatie vitaB, honorandsD vit», honestse vitae epis- 
copo, vencrabili episcopo. » (Ibid., lib. m, epist. xxxi à xxxvii). 

C'est à lui d'ailleurs qu'il devait une sentence d'excommuni- 
cation contre Ilaimeric do Rançon, qui avait causé de graves 
dommages à Tabbaye. Ce dernier mourut « juste Dei judicio > 
encore sous le coup de cette sentence, tué dans un combat par 



1. Parmi les louanges que GeofTroy prodigue au duc d'Aquitaine, signalons 
celle-ci, livre v, lettre 19 : c Vos auiem, dux vitâc laudabilis, quem corporis 
pulchritudine super alios Deus honora vit in mundo. » Il devait même se 
rendre près de lui, mais une indisposition, « rcnum infirmitas cum dolore 
latcris i, Tcn empêchait à son grand regret. Guillaume fut un des plus iUus- 
tros champions de la seconde croisade en 1101. GeofTroy écrivait à Mathilde 
sa femme et lui faisait part de toute sa sollicitude pour le succès et Theurcux 
retour de son mari : c Mari lus vester Ilierusalem perrexil... ut ipse Deus cum 
ad vos sanum et incolumem cum omni Victoria reverti facial supplicitcr roga- 
mus. I (Ibid., lettre 32). 
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(Geoffroy, fils de Guillaume d'AngouIéme, contre lequel il s'était 
révolté. 

Urbain II, dans sa bulle de conûrmation, approuve en parti- 
culier la donation de Téglise de Notre-Dame de Surgères par 
Hugues, seigneur de cette ville. Celui-ci Tavait en effet offerte 
avec de nombreuses possessions (n* xli) ; plus tard, il suscita 
quelques difficultés ; mais, grâce à Tintervention pressante 
de Ramnulfe, vers 1097, il fît amende honorable, à Texemple 
d'Eble son suzerain, qu'il avait suivi dans ses exactions (n** 

XLII, XLIJI et XLIV). 

Des difficultés même avaient surgi avec Tabbaye voisine de 
Saint-Jean d'Angély ^. GeofTroy soumit le débat au jugement 
souverain du concile de Poitiers tenu par le légat Brunon et où 
assistait Boémond, prince d'Antioche (n® liv). 

Grâce à la haute influence et au sage gouvernement de 
Greoffroy, l'abbaye atteignait alors à son apogée, et le superbe 
abbé se vantait quMl n'y avait pas dans la chrétienté de monas- 
tère plus régulier que le sien. 

IV 

ACTION DES RELIGIEUX A l'ÉGAAD DU PEUPLE 

Vaincre la fîère arrogance des seigneurs, triompher de leurs 
violences, les forcer à réparer leurs injustices, à plier le genou 
devant Tantorité indiscutée du pape et de Téglise, c'était assu- 
rer au peuple une ère de liberté et d'équité ; les moines allèrent 
plus loin, et par leur action incessante, toujours progressive, 
ils le délivrèrent peu à peu des mille servitudes du régime 
féodal, accrurent son bien-être par de généreuses concessions. 
U nous sera permis de citer quelques faits. 

Les droits sur le sel ont toujours été les plus odieux, les 
religieux les combattirent avec opiniâtreté. Guy, duc d'Aqui- 
taine, voulait leur interdire de vendre le sel de leurs salines à 
tout autre qu'à lui-même; les moines invoquèrent leurs chartes 
de fondation, plaidèrent pour leur pleine et entière franchise et 



1. Geoffroy s^empressa de reconnaître la pacifique intervention du comte 
de Poitiers en cette affaire : « Meminissc débet, optime princeps, vestra pru- 
dentia, nos domino abbati de Sancto Johanne, de querelis, quas adversus 
illum habebamus, pro amore vestro terminum dédisse. » (Ibid., epist. 19). 
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liberté Y et firent triompher leur cause auprès du duc et par lui 
auprès de tous les seigneurs voisins, spécialement pour Saint- 
Aignan, 1068 (n*xziii). 

Ce n'était pas assez. Ayant triomptié des attaques multiples 
de leurs turbulents voisins, les religieux ne craignirent pas de 
concéder directement aux habitants de Tile d'Oleron le droit 
d*établir sur le rivage de la mer, dans toute l'étendue de leur 
domaine, des salines jouissant de toutes les immunités et fran- 
chises monastiques, chargées seulement d*une faible rede- 
vance, soit du dixième des fruits ou de la dîme à perpétuité 
|n* xLviii). 

Ce ne fut pas toutefois sans difficultés. Les seigneurs qui 
se croyaient lésés, ne pouvant après une dure expérience 
infirmer les privilèges des moines, leur contestèrent directe- 
ment la propriété môme du rivage. Les demandeurs n'étaient 
pas les premiers venus. 

C'était en 1131. L'abbé Geoffroy, Bernard» prieur de Saint- 
Georges, et ses coreligieux en appelèrent à la justice du duc 
dWquitaine, Guillaume, et citèrent devant lui, à Saint-Jean 
d'Ansrély, le jour de saint Jean-Baptiste, Vulgrin, comte d'An- 
goulème, GitTard de Didonne, Gombaud de Mornac, Geoffroy 
do TitTauges, vicomte de Thouars. L'affaire fut confiée par le 
duc h six juges qui se prononcèrent en faveur des religieux 
[n** Lv et Lvi) *. Grand et beau spectacle et qui devait alors rem- 
plir le peuple d*une reconnaissante admiration : des moines 
seuls résistaient à ces puissants feudataires qui trop souvent 
ne connaissaient d'autres droits que ceux conquis à la pointe 
de répéo; des moines seuls prenaient en mains la cause du 
peuple et la faisaient triompher. 

Mais ils ne s'arrêtèrent pas dans cette voie de bienfaisante 
protection, et poursuivirent plus haut encore la cause de leur^ 
tenanciers. Quelques années plus tard, en 1146. ils présentèrent 
une requête motivée au roi lui-même, Louis Vil. et à son épouse 



l. Faut-il confondra avec ce fiiit celui qui o*t reUto par Geoffroy dans »€• 
lettres \hv. l«.-, lettre 2, liTr. 3, lettre' ^S. et liv. ^. lellrv Î0\ où paraissent 
Guillaume. pK-^.Nt ii'Olor\»n. lUinuric, son î'Kî-e, Aiion. hommes l^ salis nobiles 
çeaere, sed multum i|çno biles action e • ? Ils voulaient e.\i»^.*r des reli^eux et 
de leur* tenanciers plusieurs servitudes v^ieuses ; Cîeoffivv supplia révêque 
de Saînies. Fierre, de punir les usurpateurs, d(.'iVra la caus«' au tribunal du 
pape, et mit en d«ineui>: Guillaume, duc de Foitiers, de fair« cesser ces intolé- 
rabks Texaiioos, 
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la célèbre Aliénor, à la fois reine de France et duchesse de Poi- 
tou. Ils voulaient obtenir l'abolition de plusieurs servitudes 
usitées en Tilo d'Oleron, deux entre autres plus barbares et 
prétendues royales. 

La première était Tappellation du roi, appellatio régis. Les 
officiers du roi traînaient à leur tribunal tous les inculpés et, à 
défaut de témoins, n'admettaient d'autre défense que le duel ou 
le jugement par Teau chaude. La seconde appelée la défense du 
roi, defensio regis^ consistait à exiger des clients des religieux 
dans certaines causes, et avant toute chose un gage ou une 
caution. Les deux illustres princes en firent pleine et entière 
remise aux moines et à leurs hommes, en leur cour plénière 
tenue à Poitiers, en pleine préparation de la croisade déjà dé- 
cidée à Vezelay (n** lviii et lix). Le roi même voulut confirmer 
toutes les possessions de Tabbaye de Vendôme dans le Poitou et 
la Saintonge, et à celles que nous avons énumérées déjà, nous 
devons ajouter deux maisons à Poitiers, près du forum, et 
réglise de Saint-Martin d'Availles (n^ lx). Le pape Eugène III, 
alors à Paris, conûrma cette exemption par une bulle (n° Lxij. 

Répudiée par Louis VII, Aliénor ne cessa pas de favoriser 
les religieux de Vendôme ; elle leur accorda quittance et fran- 
chise du droit de procuration, d'hospitalité et de gîte, que ses 
prévôts, baillis et autres officiers avaient dans leurs prieurés et 
obédiences (n**'LXiietLxiii). Devenue reine d'Angleterre, elle fit 
approuver ces libéralités par Henri II, son royal époux (n^ Lxviij. 
Elle donna de plus au prieur de Montierneuf les marais et sa- 
lines situés près du prieuré, francs de tous droits, par une 
diarte donnée à Ghinon, en présence de Jean, comte de Vendô- 
me (n* Lxx), et confirma les libertés et privilèges du prieuré de 
Pnymvault, 1199 (n* lxxii). 

Alphonse, comte de Poitiers et de Toulouze, ne fut pas moins 
libiral. Nous ne pouvons qu'énumérer : franchises du droit de 
maltôte, d'étanchage du sel, de hoquetai, de chauffage, de gîte, 
du repas et de justice haute et basse. La domination anglaise, 
malgré ses tristesses et ses ruines, respecta ces immunités, et 
le roi Edouard 1" les reconnaissait et confirmait ofliciellcment 
pour Montierneuf (n* cm) et Saint-Georges (n®cvi). Gharles IV, 
roi de France en 1325 (n* clix), Philippe VI en 1328 (n* clxii) et 
en 1339 (n* glxxix) donnèrent également à tous ces privilèges 
leur sanction royale. 

De nombreuses chartes de notre cartulaire intéressent aussi 
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la navigation et la canalisation des marais de Montferneuf, de 
Saint-Aîgnan et Brouage. Nos connaissances topographiques du 
pays de Saintonge sont trop rudimentaires pour nous permet- 
tre de les discuter. Il nous sufQra de les signaler à l'attention et 
de remarquer que, dès 1254, on trouve mentionnés les canaux de 
Bourgon, de Golias, de La Pierre, etc. (n^ lxxxvii, lxxxix, lxxxxi et 

LXXXXIX). 

Leur envasement et Fessai infructueux pour les rétablir fu- 
rent Tobjet de la sollicitude des moines ; mais leur pouvoir, 
leur influence n'était plus qu'une ombre : requêtes et sollicita- 
tions multiples ne devaient pas aboutir (n** ccxxix et cclxii). 

La bienfaisance des moines ne s'arrêtait pas à de simples sol- 
licitations; les sacriûces personnels leur étaient faciles. Pour 
surprendre dans tous ses menus détails Taction de cette charité 
chrétienne, il faudrait parcourir un à un ces milliers de docu- 
ments : baux à longues échéances et emphythéotiques à trois- 
vies et quatre-vingt-dix-neuf ans, achats à réméré, ventes, 
aveux, foys et hommages, parfois dune longueur désespérante, 
et dont la nature d'un cartulaire permet à peine Tanalysc. Dans 
les temps de crises, de guerres, les religieux abaissent les re- 
devances, cens, dîmes, rentes, etc., etc., du quart au sixième, 
au dixième, au vingtième, jusqu'à rendre illusoire leur droit de 
propriété sur les terres qu'ils avaient bénévolement concédées. 

Un exemple entre mille. 

Le !•' juillet 1407, Pierre, abbé de Vendôme, réunit son cha- 
pitre. Il expose à ses religieux avec tristesse les infortunes et 
les ruines accumulées par les guerres incessantes dans le dio- 
cèse de Saintes, surtout dans les territoires des prieurés de 
Montierneuf et Saint-Aignan. Pour repeupler ces terres déser- 
tes, et dont Tabbaye ne retirait plus le moindre revenu, il avait 
obtenu du roi de France des lettres de rémission et de grâce 
pour ceux qui viendraient y habiter. Dans le même motif, et 
pour augmenter de jour en jour le nombre des habitants, le 
prieur, Pierre Névoire, homme prudent et sage, à qui il avait 
confié l'administration de ces prieurés, avait, de son consente- 
ment et autorité, accordé à tous et chacuns les habitants et ma- 
nants, présents et futurs des terres desdits prieurés, les conces- 
sions, franchises et libertés suivantes, valables à perpétuité : 

1** Les habitants pourront faire paître leurs bestiaux sur toutes 
les terres des prieurés de Montierneuf et Saint-Aignan, mais de- 
vront les faire garder et seront responsables des dégâts corn- 
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mis dans les blés, vignes, etc. ; 2* droit d'usago dans les bois 
sauf quelques réserves ; 3* droit de chasser, prendre et vendre 
toute bête sauvage causant des dommages dans les terres cul- 
tivées, en ayant soin d'offrir au prieur ce que Tusage lui ré- 
serve sur les sangliers et les cerfs ; 4** les habitants pourront 
recevoir du même prieur les terres du prieuré, à charge de les 
cultiver et d'en payer le sixième des fruits; 5® de même, ils 
pourront planter des vignes dans le domaine du prieur, moyen- 
nant le sixième des fruits dans les terres libres, et le dixième 
dans les terres soumises au cens. Toutefois le prieur, dans ces 
vignes nouvelles, pourra, une année seulement, quand il lui 
plaira, prélever la moitié des fruils, etc. (ch. cciviii). La charte 
fut innovée et renouvelée en 1434, parce qu'elle avait été endom- 
magée par la soldatesque lors du siège de Soubize et de Tab- 
baye de Sablonceaux (de Sabulonc). Il est malheureusement 
trop rare de trouver aujourd'hui des propriétaires aussi géné- 
reux. 

En Saintonge, comme partout, on le voit, il faisait bon vivre 
sous la crosse. 



PRIEURÉS ET ÉGLISES 

Les limites de cette introduction ne nous permettent pas de 
consacrer à chaque prieuré de La Trinité une longue notice. 
Nous laissons à d'autres le soin de rédiger une monographie 
complète. Quelques notes nous suffiront. 

Nous avons déjà nommé quelques unes des églises possé- 
dées par La Trinité en Saintonge et en Poitou. La plupart, il est 
vrai, étaient déjà construites quand les moines les reçurent des 
mains de leurs bienfaiteurs, comme celles de Puy-Ravault, 
Availles, de Blaméré, Saint-Oeorges d'Oleron, Notre-Dame 
d'Olonne. D'autres au contraire furent élevées de toutes pièces 
par les religieux, ou du moins réédifiées, si nous en croyons 
leurs témoignages, par exemple l'église ou chapelle du Château 
d'Oleron, « capellam de castello Oleronis quam fccimus a novo », 
1072 (ch. xxviii] ; l'église de Montierneuf avec son monastère ou 
prieuré, « comes Ouillelmus remeavit ad monaslerium novum, 
quod in Sanctonico pago construxerunt sanctse Trlnitatis mo- 
nachi de Vendosmo », 1075 (ch. xxix) ; le comte de Poitiers, 
Guy, fit dédier l'église en Thonneur et au nom du Dieu tout 
puissant, 1078(ch.xxxiv); la chapelle de Saint-Sornin ou Saint- 
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Saturnin, qui fut plus tard Téglise paroissiale, existait déjà 
(tbtd.)- Plus tard, sous le pontificat d'Urbain II, Téglise de 
Saint-Nicolas d'Oleron fut construite par Tordre et le conseil 
de Tabbé Geoffroy et de l'cvéque Ramnulfe : ils lui donnèrent 
d*amples proportions et une splendeur qui excitaient l'admira- 
tion de tous et sollicitaient leur générosité (ch. xlvii). 

Reste-t-il quelque chose encore de ces constructions de nos 
moines aux xi* et xii* siècles? Ces églises, celle de Saint-Nico- 
las en particulier, a-t-elle eu en effet cette splendeur et cette 
beauté que lui attribuent avec complaisance les moines oon- 
temporains ? L'abbé Geoffroy et son architecte le moine Jean 
ont-ils laissé là un monument digne de leur réputation ? Autant 
de questions auxquelles il nous est impossible de répondre 
dans réloignement et notre ignorance des lieux. 

L'église paroissiale de Saiut-Saturnin de Montierncuf avait 
toutefois une réelle réputation ; on lui attribuait, aux xvii* et 
xviii* siècles, une antiquité légendaire, que nos chartes restrei- 
gnent au XI* siècle : « L'église de Saint-Saturnin de Montier- 
neuf, dit une requête des habitants eux-mêmes, est tout Tome- 
ment de la paroisse, qui est connue par cette église jusques 
dans les pays les plus estrangers... elle est une des plus an- 
ciennes du royaume et bastie du règne de Gharlemagne i ; et 
ailleurs : t Elle fut fondée par Tempereur Gharlemagne et bas- 
tie environ Tan 800. Gette église est un fort beau vaisseau, 
basty à la gothique, dont partie est voustée de pierres de taille. » 
(ch. GCLXiii). Ruinée et en partie démolie par les réformés, les 
habitants appauvris par Tenvasement des canaux et la destruc- 
tion des salines, essayèrent de la réparer. Les prieurs môme 
dépensèrent dans ce but des sommes considérables, mais ne 
purent en restaurer qu*une partie. Elle avait douze toises de 
long, mais était alors isolée, distante do mille pas du bourg de 
Saint-Aignan, où le prieur, messire Le BouUanger, avait en 
désespoir de cause construit une chapelle dédiée à Notre-Dame 
de Bon-Secours, et de deux mille pas de Montierneuf où est con- 
struit le prieuré. 

L'église du prieuré avait été préservée. « Auprès du manoir 
ou château (le prieuré évidemment', il y a une très belle église, 
bien voûtée, d'un ancien monastère, que les seigneurs prieurs 
ont toujours entretenue dans le meilleur état, ainsi que la mai- 
son et appartement du sacriste, quoiqu'il n'y réside plus de 
religieux et qu'il no s'y fasse aucun service depuis bien des 
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années. » On voulut y transporter alors vers 1716 le siège de la 
paroisse Saint-Aignan, qui avait un instant dominé, mais qui 
alors avait perdu presque toute son importance. 

La vie commune dut aussi s^établir promptement dans les 
prieurés. Celui de Montierneuf entre autres était un véritable 
« monastère >, c'est le nom qu'on lui donne dès 1078; capable 
de recevoir le comte de Poitiers, Guy, avec ses barons, on pré- 
para au prince un appartement dans le chauffoir, in cale/iacto- 
rio ; trois des religieux vinrent implorer sa justice : Renoard, 
Foulques et Clair. Ce dernier et un autre, David, le suivirent 
à Broue, l'accompagnèrent dans l'oratoire de Saint-Saturnin, où 
le prince assista à l'office de prime, tierce, sexte «t none, et en 
obtinrent enfin l'objet de leur requête. 

Nous n'avons rien d'aussi précis pour les autres prieurés; 
cependant l'abbé Geoffroy, en 1109, imposait à chacun d'eux 
une redevance annuelle pour l'entretien de l'abbaye. Le moine 
préposé de l'ile d'Oleron était taxé à trois bons bacons ; le reli- 
gieux de Saint-Nicolas devait en fournir un, celui de Saint-Ai- 
gnan deux, celui de Puy-Ravault un, le prieur de Surgères un, 
le moine d'Availles un, le moine d'Olonne un, le moine de Saint- 
Sornin un. 

L'organisation était donc alors complète, et l'abbé pouvait 
écrire ûèrement qu'il n'y avait pas dans la chrétienté de mo- 
nastère mieux ordonné que le sien. 

Oleron eut à sa tète un prieur des plus remarquables, Ber- 
nard. En 1131, il ne craignit pas d'aller porter plainte directe- 
ment au duc d'Aquitaine contre les usurpations de ses voisins. 
Son successeur, Constantin, ne fut pas moins courageux. Avec le 
secours de l'abbé de Vendôme, Robert, il put triompher des 
injustes revendications d'Eble de Mauléon ; celui-ci reconnut 
ses torts, vers 1 145, à La Rochelle, dans la maison des chevaliers 
du Temple, en déposant dans les mains de Tabbé un bâton, 
signe de cette domination dont il se désistait. Parmi les témoins 
se trouvaient les prieurs voisins : Guy, prieur de Puy-Ravault ; 
Promond, prieur de Surgères (ch. lvii). 

Nous avons dans notre recueil des chartes précieuses et d'un 
haut intérêt relatives au riche prieuré d'Olonne. Situé dans le 
domaine direct d'Agnès de Poitiers, il eutiine réelle importance 
et remonte à l'origine même de l'abbaye de Vendôme : c Medie- 
tatem ecclesie de OIonna,cum decimis et salinis quas ibi habe- 
bat comitissa in proprio. » (n*' x et xvi). Cadole de Talmont 
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donna l'autre moitié des revenus des églises et des dîmes 
d'Olonnc en 1068 (ch. xxiv). Le prieuré dos lors était habité, et le 
moine Robert le Jeune conclut lui-même l'accord avec le riche 
seigneur. 

Ce prieuré eut dans Tabbaye de Talmont une puissante rivale, 
qui souleva de nombreuses contestations de tout genre, dont 
plusieurs abondent en renseignements sur les droits curiaux et 
les redevances pour le culte dans tout le moyen âge. Tombé en 
commende, ce prieuré fut réuni en 1781 à la cure des Sables 
d'Olonne, de même que celui d'Oleron à la cathédrale de Tours 
en 1741. 

Nous avons peu de renseignements sur le prieuré de Puy- 
Ravault. Cependant une visite faite en 1710 par dom Louis Da- 
ligre nous prouve qu'il était encore en très bon état. 

A ces renseignements, trop difTus peut-être, qu'on nous per- 
mette d'en ajouter un dernier extrait des pouillés manuscrits de 
l'abbaye, manuscrits 11,819 et 12,780 latins de la bibliothèque 
nationale. 

Parmi les prieurés nous trouvons : DansTévêché de Poitiers : 
le prieuré de Saint-Martin ou de Saint-Eutrope d' A vailles; re- 
venus : 900 livres. 

Dans l'évêché de Luçon: le prieuré de Notre-Dame d'Olonne, 
500 livres, plus tard GOO. 

Dans révêché de Saintes : le prieuré de Saint-Georges d'Ole- 
ron, 10,000 1., plus tard 15,000, avec la chapelle de Sainte-Ma- 
rie; le prieuré de Saint-Sauveur ou de la Sainte-Trinité de Puy- 
Ravault, 900 1., plus tard 1,500. En la ville de Surgères: le 
prieuré de Notre-Dame de Surgères, 500 1.; le prieuré de Saint- 
Sauveur ou de la Sainte-Trinité de Montierneuf, avec la sa- 
cristie du même lieu, 4,500 livres. 

Parmi les paroisses dépendant de La Trinité: Dans le diocèse 
de Saintes : l'église de Saint-Georges d'Oleron; Notre-Dame du 
Château d'Oleron ; Téglise de Saint-Saturnin de Montierneuf, 
proche Saint- Aignan et Brouage ; Notre-Dame de Surgères ; la 
Sainte-Trinité de Puyravault; l'église de Saint-Fortunat ou de 
Saint-Fort, près de Brodan. 

Dans l'évêché de Poitiers : l'église de Saint-Martin ou de 
Saint-Eutrope d'Availles. 
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VI 



SIGILLOGRAPHIB DU GARTULAIRE SAINT0NGEAI8 

DE LA TRINITÉ 



La planche ci-contre reproduit sept sceaux que nous devons 
décrire. 

Le 1*' est ogival et représente Aliéner d'Aquitaine tenant un 
oiseau sur la main gauche (vers 1154, charte 62, page 104). 

Légende: f S\ ALIE NORMANORVM. DVOISSA. ET. 

ANDEGAVIS. C0MITI8SA. 

Il était en cire rouge sur lacs de cuir et pendait à la charte 
LXII du présent cartulaire. Nous le reproduisons d'après le 
dessin de Oaignières, manuscrit 5.419, f. 273. 

Aliénor avait encore appendu son sceau à la charte LX, page 
102, à côté de celui du roi de France, Louis VU, et, devenue 
reine d'Angleterre, à la charte LXXII, p. 118. 

Le n<* 2 est celui de Guillaume Mangot, dessiné d'une manière 
informe par Oaignières, manuscrit 5.419, f. 47 (1333, charte 
CLXVII, page 223). 

Le chevalier galope à droite, monté sur un cheval housse des 
armes de Técu qu'il tient de la main gauche, tandis qu'il élève 
répée de la main droite. L'écu est simplement fretté, sans sur- 
charge d'aucune pièce. 

Le 3* est celui de Oui de Rochechouart (1311), également des- 
siné par Oaignières, ibid., f. 42. Il était rond et en cire verte, 
portant au centre un écu armorié, onde de trois pièces et chargé 
d'une bande ; Técu est accompagné à gauche d'une fleur de lis 
(charte III, page 170). 

Légende : f 8. GVIDONIS DE RVPA OAVARDI MILITI8. 

Le 4* sceau est également rond à l'écu armorié, fretté, chargé 
de vair et en chef un lambel de cinq pendants. C'est le sceau 
de Guillaume Mangot, dit le jeune, comme l'indique la légende : 
fSIGILLVM WILLERMI. MAINGOT. 

Il pendait sur lacs de soie rouge et blanche au bas de la charte 
LXXVIII de notre cartulaire ; il a été reproduit avec le n* 6 qui 
suit par Vialart, prieur de Montournais, dans son livre si rare : 
Histoire généalogique de la maison de Surgères (Paris, Char- 
don, 1717) ; lui-même les avait empruntés au précieux manu- 
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icritde Oaignières, fol. 31 (1217, charte LXXVIII, page 123). « 

Le n* 6, en effet, moins bien conservé, porte sur Técu les 
mêmes armes, sauf le lambel ; la légende est détruite. C'est le 
sceau de Guillaume Mangot, père du précédent (vers 1181, 
charte LXXI, page 117). 

Le n* 5 est conservé en original aux archives de Loir-et-Cher, 
n est en cire verte pendant sur deux bandes de parchemin au 
bas de la charte CXXII du cartulaire. Il représente le Sauveur 
assis sur un siège en forme d'autel, les mains étendues vers le 
ciel ; à sa gauche un flambeau, au-dessous des bras deux étoi- 
les. Devant Tautel on distingue à peine la figure d^un person- 
nage qui représentait sans doute le prieur à genoux devant le 
Christ. C^est, en effet, le sceau de frère Jacques, prieur de Mon- 
tierneuf, comme l'indique la légende : f S. PRIORIS. SCI 
(sancti) ANI (ani). ET. MO (nasterii Novi] (1317, charte CXXII, 
page 181). 

La n* 7 n'est pas moins intéressant : sceau rond en cire rouge, 
malheureusement trop endommagé. Il représente au centre 
d'une construction rudimentaire, le Christ assis sur un trône, 
et devant lui, à genoux, un personnage qui ne peut être que 
Raymond, l'archiprétre de Corme-Royal, dont nous voyons les 
armoiries à droite du Christ : un petit écu chargé d'un oiseau 
au repos. Le sceau est conservé en original aux archives de 
Loir-et-Cher (1334, chartes CLXXV et CLXXVI, page 229). 

Nos chartes portaient encore plusieurs sceaux plus connus; 
on nous permettra d'en citer quelques uns. 

La charte LXXX était munie d'un sceau équestre pendant à 
un lacet de soie verte. C'est celui de Hugues de Lezin, comte 
de la Marche et d'Angoulême. Le cheval galope à droite, le 
cavalier tient les rênes de la main gauche et caresse de la droite 
un chien debout sur la croupe du cheval. Le contre-sceau porte 
un écu burelé de neuf pièces. 

Un autre comte d'Angoulême, Hugues Roux, avait un sceau 
à peu près semblable à celui-ci. Il est dessiné par Gaignières 
au bas d'une charte de 1247 (manuscrit 5.441, f. 348) ; le cava- 
lier est identique au précédent, mais l'écu du contre-sceau 



1. Les archive» nationales conservent l'acte original d'un accord conclu en 
1S81 entre les templiers de La Villedieu-les-Maurepas (Seine-et-Oiw) et Sé- 
dille, dame de Chevreuse, diocèse de Paris, « femme jadis de M«<^ Guillaume 
Maiiisot, seigneur de Surgères. i F. 5138, supplément, n« 60. 
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porte en plus un orle do six lionceaux rampants. Les armoiries 
du contre-sceau de sa femme Yolende sont identiques : au recto, 
la comtesse est debout tenant un oiseau de la main gauche. 
f S. YOLENDIS VX0RI8. DNI. HVGONIS. BRVNI. 

Un autre sceau, également de Hugues, dalé de 1284, est des- 
siné au fol. 89. Le cavalier tient un oiseau de la main gauche 
et les rônes de la main droite, le chien est assis sur la croupe 
du cheval; Técu du contre-sceau est burelé, mais sans Torle de 
lionceaux. 

Au bas de la charte CVI, se trouvait le sceau royal d'Edouard, 
roi d'Angleterre et duc d'Aquitaine. Sur le recto, le roi est à che- 
val, portant le oasque couronné, Tépée à la main droite etle bou- 
clier armorié de trois léopards à la main gauche. Il est vôtu 
d'une cotte do mailles cl par-dessus d'un bliau serré à la cein- 
ture. Le cheval à la housse armoriée galope à droite. Le verso 
représente le roi assis sur son trône, le sceptre à la main droite 
et un globe surmonté d^une croix à la main gauche. Le tr6ne est 
monumental et du plus beau dessin. La légende est la môme 
des deux côtés : 

EDVARDVS. DEI. GRACIA. REX. ANGLIE. DOMINVS 

HIBERNIE. DVX. AQVITANIE. 

La charte CXXXV, conservée intacte aux archives de Blois, 
porte, pendant sur doubles queues de parchemin, le sceau en 
cire rouge d'Arnauld, archidiacre de Saintonge. Il a été déjà 
publié dans le xix" volume des A rchiues. page 89; mais celui 
de Blois est à peu près intact. Sur un fond semé d'étoiles et 
sous un triple dais gothique, la Vierge debout tient Tenfant 
Jésus sur son bras gauche ; à sa droite est saint Paul, l'épée à 
sa main droite, et à sa gauche saint Pierre, ses clefs à la main : 
la légende est trop endommagée pour être lisible. 

La charte GXLI (15*25) conserve à peu près entier le sceau de 
Jean de Refuge ^, doyen de Téglisc de Saintes et prieur de Saint- 



1. La maison de Refuge possédait les seigneuries de L'Archérie et des 
Gaudinières, paroisse de Saint-Léonard, canton (ie Marchenoir (Loir-et-Cher), 
do 1467 à 1764. — Plusieurs membres de cette famille figurent dans notre 
Carlulaire hlésois de Marmoutier. Jean de Hefugc avait épousé Jeanne de 
Faveroys; il était docteur en lois, conseiller du roi et de monseigneur le duc 
d'Orléans, seigneur du quartier de Blois, et mourut avant 1455; son fils, Pierre 
de Refuge, était chevalier et seigneur du Quartier, 1493. Il fut, croyons-nous 
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Eutrope. Il est rond, armorié : « D'argent à deux fasces de gueu- 
les, et sur le tout deux couleuvres de sinople en pal. » Légende ' 
f 8. 10. DE REFVGE XAN 

De môme la charte CCXIIest encore munie du sceau on cire 
verte de la chàtellenie d'Olonne : a Ecu à Torle de fleurs de lis 
au franc-quartier armprié d'un écu au lion rampant, à la bor- 
dure chargée de onze besants. » La légende est illisible. 

Nous trouvons encore plusieurs fragments de sceau, mais 
trop détériorés pour pouvoir les reconnaître, si nous en excep- 
tons toutefois celui de la prévôté de Paris en 1405. 

Enfin, quelques pièces modernes portent encore des cachets 
en cire. Celui de Creil : « D'azur au chevron d'or, accom- 
pagné de trois clous d'argent, deux en chef et l'autre en pointe. 
Soutiens, deux lionceaux. » (Voir page 362). 

Un autre, celui du chevalier d'Aydie, porte : a De gueules à 
quatre lapins d'argent posés en pal au chef do la religion, l'écu 
ovale posé sur une croix de Malte et entouré du collier de 
l'ordre. -% (Voir page 365). 

Citons aussi deux sceaux des abbés de Vendôme. Le premier 
au bas de la charte CLXVII est celui de Tabbé Jean, il est ogi- 
val et divisé en deux parties bien distinctes. La première moi- 
tié représente, sous une construction gothique, le Sauveur sou- 
tenu par des nuages et les mains levées vers le ciel. Au- 
dessous, Tabbé à genoux, mitre en tète, la crosse penchée ap- 
puyée sur son épaule, les mains levées suppliantes vers le 
Christ; de chaque côté de la niche où il se trouve, à peu près à 
moitié du sceau, deux écus armoriés, l'un à droite semé de 
fleurs de lis, l'autre à gauche chargé de deux clefs en sautoir. 
Légende: f S. FRIS. lOHIS. DEL GRACL\. ABBATIS. SE. 
TRINITATIS. VINDOCINL 

Le second est celui de Pierre de Pérouse, aussi abbé de 
Vendôme, sous une riche et élégante construction gothique, 
une représentation de la Trinité : Dieu le père, assis sur un 
trône, soutient de ses deux mains la pièce transversale de la 
croix. Au-dessus de la tète du crucifié, la colombe, image de 
l'Esprit saint. 



le père de notre docte prieur et de Raoul de Refuge, qui possédait à Blois 
deux maisons, Tune rue de Couste et l'autre rue du Poids du Roi, 1534. Les 
armoiHes du prieur de Saint-^utrope et des personnages cités ci-dessus sont 
absolument identiques. 
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Au-dessous, dans une niche, Tabbé à genoux, mitre en tète, 
la crosse appuyée sur son épaule, joint les mains en signe de 
supplication. Les armoiries sont à gauche et à droite ; écu à un 
pal contre- vairé. 

Légende : S. PETRL ABBATI8. SE. TRINITATIS. VINDOOI- 
NENSI8. 

Qu^on nous permette enQn de signaler quelques autres sceaux 
dessinés par Gaignières dans son recueil de chartes pour Mar- 
moutier, F. latin 5441. 

Le sceau de Guy de Thouars, seigneur de Talmont. Il est 
rond, armorié au recto et au verso d*un écu chargé d'un semis 
de fleurs de lis, au franc-quartier sans pièces. Légende: -}- S. 
OUYDONI8. DE. TH0AR3. DNI. DE. THALAMONDIS ; au 
verso : f 8ECRETUM. C0M1TI8. 

Il pendait à un acte de 1280 pour le prieuré de Fontaine. 
(Manuscrit 5441 \ t. 404, v']. 

Celui d'Alix de Mauléon, vicomtesse de Thouars, était sus- 
pendu à un acte de 1266 pour le prieuré de 8igournay (manu- 
scrit 5441 3, f. 32). Il est ogival et représente au recto une 
femme tenant un oiseau de la main gauche, et retenant son 
manteau vairé de la main droite. Légende : f ALICIE. VIOE 
G0MITIS8E, TOARCII, et au verso se voit un lion rampant 
et la légende : f 8ECRETUM. ALLE. DE. MALLBONE. 



VII 

SOURCES DBS CHARTES 

1* La source la plus féconde où nous avons puisé est le dépôt 
des archives départementales de Loir-ct-Gher. Les cartons des 
prieurés de la Saintonge et du Poitou sont considérables ; en 
voici le détail : 

Montierneuf. . . 124 en parchemin, 230 en papier. 

Oleron 80 id. 85 id. 

Olonne 42 id. 11 id. 

Puy-Ravault . . 36 id. 24 id. 

282 -h 350 = 632 

Total. . • 632 pièces. 
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Les pièces anciennes sont toutes des originaux en parchemin 
de la plus belle conservation. Plusieurs ont été jugées dignes 
d'être reproduites en héliogravure par M. Giry, pour VEcole 
pratique des hautes études, section des sciences historiques. 
Le n® LU montre les croix tracées sur le parchemin par Tillustre 
abbé Geoffroy de Vendôme et l'abbé de Talmont, Alexandre, au 
lieu et place de leur signature. Il est in utile de rappeler ici la raison 
d'être de cet usage. Non pas l'ignorance, certes; mais un principe 
de foi : le signe de la croix, mille fois mieux qu'un nom d'homme, 
pouvait donner à un acte public la plus haute et la plus au- 
guste de toutes les consécrations, et assurer au contrat le res- 
pect de tous et une autorité inviolable. 

2* Les archives de la Charente-Inférieure sont moins riches : 
le n** 253 de la série G contient 116 pièces ; le n* 254, 57 pièces; 
le n® 255, 23 pièces, et le n^ 256, 134 pièces, toutes en papiers et 
en général des xvii* et xviii* siècles. 

3'' La bibliothèque Phillipps, à Oheltenham, Angleterre. — 
On y conserve deux fragments précieux du cartulaire original 
en parchemin de La Trinité de Vendôme : le 1*' sous le n® 2.970, 
que nous citons sous le titre de Cartulaire manuscrit de La 
Trinité, et le 2* sous le n<^ 2.971. C'est la fin du même cartu- 
laire ; nous en avons donné ailleurs une description détaillée 
{Bulletin de la société archéologique du Vendâmois, 1892, et 
4* vol. de nos Études et documents). Nous reproduisons par la 
gravure le premier feuillet de ce derbier manuscrit qui contient 
une charte du présent recueil, le n^ LX, page 100. 

Les manuscrits 4.263 et 25.058, de la môme bibliothèque 
Phillipps, contiennent des copies et des extraits de chartes du 
xviii^ siècle, faites pour dom Mabillon par dom Hugues Lan- 
thenas. Le n® 4.264 est un bullaire de la même époque. 

4® Bibliothèque nationale, fonds latin. — Nous avons puisé 
dans les manuscrits 5.419, autrefois dans le fonds Gaignières ; 
12.700, 13.820 et 17.049. Les noms de Baluze, Decamps, Hous- 
seau, Duchesne, indiquent autant de collections spéciales de 
manuscrits du même fonds latin ; la collection de dom Housseau 
porte aussi le nom d'Anjou et Touraine. Les chartes sont numé* 
rotées sans interruption d'un manuscrit à l'autre, aussi il nous 
suffira de citer le n* de ces chartes. Les manuscrits 47, 77 et 
139 de Baluze, le n® 113 de Decamps et le n^ 22 de Duchesne 
nous ont donné un très grand nombre de chartes ou d'extraits. 

5* Les imprimés rares ou difficiles à consulter, Mabillon, 
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Annales bénédictines; domMartène, Thesaurusnovus anecdo- 
torum ; Launoy, Inquisitio in chartam fundationis monasterii 
Vindocinensis ; Besly, Histoire des comtes de Poictou ; Via- 
lart, prieur de Montournais, Histoire généalogique de la mai- 
son de Surgères^ ont publié un certain nombre de pièces, 
mais souvent incomplètes, que nous avons pu compléter ou 
corriger. 

6® Nous mentionnerons tout particulièrement le manuscrit 
273 de la bibliothèque de Vendôme. C'est un inventaire som- 
maire rédigé en 1501 de tous les titres conservés dans le char- 
trier de l'abbaye. Il est précieux, car il donne un abrégé suffi- 
sant des pièces importantes et d^une exactitude scrupuleuse, 
,que nous n'avons jamais trouvé en défaut dans le contrôle qu'il 
nous a été possible de faire pour un assez grand nombre de 
chartes. 

7* Varia. — D'autres sources ontencore enrichi notre recueil: 
les archives nationales, la bibliothèque de la ville de Poitiers, 
les manuscrits de dom Fontencau, les archives du Loiret, où 
Ton trouve un certain nombre de copies de chartes dans la 
série â : Apanage du duc d'Orléans, etc. ^. Nos renvois seront 
assez précis pour ne laisser aucun doute. 

Enfin, nous renvoyons parfois au Cartulaire de La Trinitéy 
sous la qualification de Manuscrit Nous indiquons par là le 
cartulaire de La Trinité de Vendôme, en cours de publication 
et dont le premier volume a déjà paru. Le présent recueil est 
un extrait de cette collection et doit faire partie du grand car- 
tulaire de La Trinité de Vendôme. 

CONCLUSION 

Ces quelques pages, trop rapides, suffiront cependant, nous 
l'espérons, pour faire entrevoir Timportance de notre recueil 
pour l'histoire civile et religieuse de la Saintonge. 

Les plus illustres personnages y paraissent tour à tour avec 
tout l'éclat de leurs exploits, sans voile pour leurs forfaits: on 
est captivé par cette société, primitive encore, mais ardente et 



1. On lira aussi avec profit les Mémoires concernant iile d'Oleron, par 
Marc-Antoine Le Berthon, chevalier, sei^^eur. baron de Bonnemie ; Bor- 
deaux, Simon Lacourt, 1699, 56 pages. 
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chevaleresque, peinte au naturel dans des actes rédigés par les 
contemporains; puisTunité nationale s'affirme, au milieu môme 
des désastres de Tinvasion anglaise; et quand l'heure du triomphe 
a sonné, l'Eglise quitte son rôle de gardienne vigilante: elle s'em- 
presse, se dévoue, se dépouille pour panser les plaies, les gué- 
rir, refaire ce peuple, lui rendre ses traditions et sa prospérité. 
L'Eglise catholique, si bienfaisante aux xi* et xii* siècles, avec 
ses conciles tenus par toute la France, à Bordeaux, à Saintes ^, 
à Clermont, avec ses pontifes Urbain II, Calixte II, etc., parcou- 
rant la France, avec ses évéques, ses moines, n'a rien perdu de sa 
charité, de son zèle ardent dans les tristesses de l'invasion, dans 



1. Notons ici une particularit(5 peu connue du concile de Saintes : 

» Le comte Rotrou, après avoir célébré la dédicace de Tabbaye de Saint- 
Denis de Nogent le Hotrou, demanda à Tabbé de Saint- Père de Chartres un 
de ses moines pour abbé. On lui olTrit un nommé Hubert, qui avait été abbé 
de Saint-Père, mais avait été déposé en un synode pour certaines fautes. Le 
comte Rotrou lui remit le bùton abbatial, mais mourut avant d'avoir pu le 
faire consacrer. Son fils GcolTroy le mit en demeure de se faire bénir. Le 
prétendant se rendit en hùte au concile de Saintes, et n'en tira que honte et 
confubion : Tune ipse Ilubcrtus abiit ad concilium quod fuit in Sanctonica 
ci\itate et cardinali omnem causam suam intimavit, petens se ab ipso ab- 
bate ordinari, quique dixit illi quia erat jam de alia abbatia depositus et 
nequc ipsam neque alteram ulterius posset habere atque ita reversus est 
inanis. » (Cartulaire de Saint-Denis de Nogeni le Rolrou, n» 20. Archives 
départementales d'Eure-et-Loir). 

Il est aussi fait mention du concile de Saintes dans le Cartulaire de La Tri- 
nité de Vendôme. Amat, légat du pape, y avait cité les religieux de Vendôme 
et ceux de Saint-Aubin d'Angers, pour y plaider la cause depuis si longtemps 
pendante au sujet de la possession de l'église de Saint-Clément de Craon. Mais, 
d'après le récit d'un moine de Saint-Aubin, le comte d'Anjou, circonvenu par 
les moines de Vendôme, défendit à ceux de Saint-Aubin de se rendre à Saintes ; 
ceux-ci, sans tenir compte de cet ordre, se mirent en route et furent arrêtés 
à Saint-Jean d'Angély, avec leur abbé, par Robert, prévôt du comte de Poi- 
tiers, qui était du complot. Aussitôt l'abbé de Saint-Aubin, indigné, envoya 
deux moines à Saint-Maixcnt réclamer justice au comte Contre son espoir, ce 
dernier approuva fort la conduite de son officier et confirma la défense sous 
les plus terribles menaces. L'abbé de Saint-Aubin retourna dans son monas- 
tère, mais envoya dans le plus grand secret, et par des chemins détournés 
deux de ses moines à Bordeaux, où la cause fut enfin entendue et jugée en 
faveur de ceux de Vendôme. (Ch. cccxlv). 

Amat avait encore cité Raoul, vicomte de Mazières en Anjou, pour rendre 
compte, devant le concile de Saintes, de son refus de soumission aux ordres 
d'Urbain II, qui lui avait ordonné de remettre les moines de Vendôme en pos- 
session de l'église de Mazières, sous peine d^excommunication. L'ordre fut 
renouvelé et l'excommunication maintenue. (Qi. ccclui). 
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lai troubles de la réforme ; les moines, moins nombreux, sont 
mieux secondés par le clergé paroissial parfaitement organisé. 
Purlout et toujours elle s*emploie à la défense, au bien-être, à 
la moralisation du peuple. Parmi tous les enseignements qui 
découlent do nos chartes, celui-ci n'est pas le moindre ; et 
grâce à ce modeste recueil, la vérité brillera plus pure aux 
yeux d'un plus grand nombre, et c'était notre but. 



Chartres Je 18 janvier 1893. 

0. IUtais. 



I 



i040, Si maL — Enumération des biens de la Trinité de Vendôme en 
SaintODge. {Sxtrait du Cartulairâ de la Trinité de Vendôme, imprimé par 
la société archéologique d% Vendômois, vol. !«', ch. XXXV). i 

... In pago Sanctonico ^ Sanctap. Trinitati isla delegamus: 
boscum Sancii Âniani et boscum de Golumbariis cum 
omnibus utiiitatibus suis, salinis, aquis, molendinis, pisca- 
tionibus, totum et ad integrum, quidquid divisione accin- 
gitur, quam nos ibi fecimus, ubi conlinentur scilicet de terra 
centum mansi, medietatem quoque terrae cultae de foresla 
quse nominatur Marilima, et ecclesias ejusdem silvdB, hic 
eliam centum mansi leri^ae computantur; medietatem quoque 
noslrae partis de censibus sepiarura per universum pagum 
Sanctonicum. In eodem pago, ego Agnes, favente filio meo 
Guillelmo, comité Pictavorum, monasterio Sanctae Trini- 
tatis concedo ecclesiam de Poio Rebelli cum omnibus ad 
eam pertinentibus, terris cultis et incultis, vineis, pratis et 
utiiitatibus universis ; meam quoque partem ecclesiae de 
ponte Sanctonico... 



1. Pour les sources des documents extraits du Cartulaire de la Trinité, 
nous renvoyons à cette publication. 

2. D'après les historiens, Geoffroy Martel s'était emparé de la Saiutonge 
à la suite de la guerre d'Aquitaine. U avait battu et fait prisonnier Guillaume 
le Gras à la bataille de Moncontour, le 20 septembre 1033. Celui-ci ne re- 
couvra la liberté qu*en mars 1038, grâce à une forte rançon payée par sa 
femme Eustachie, et à la cession du comté de Saintonge. (Voir le continua- 
teur de {'Histoire de Bêle, 1. III, ch. m; Besly, ifù^atrtf des comtes de 
Poiciou, p. 88, et Preuves, p. 305; il cite un grand nombre d'auteurs, en 
particulier les Gestes des comtes d*Anjou), 
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II 



W40, 31 mai, — Enutnération des biens de la Trioité en Saiotooge. 
[Bxtraitdi la 2* charte de fondation de la Trinité, Cariulaire de la Tri- 
nité, ch. XXXVIj. 

... In pago Pictaviensi, apud villam Galniacum [Galvia- 
cum] terrain quae dicitur ad Petram, in ipsa civitate duas 
domos in foro, in suburbio ipsius mansionem unam; apud 
Availliam [Avagliam] parochialem ccclesiam Sancti Martini 
cum integritate sua; medietalem ecclesiaruin Olomne cum 
decimis salinarum et vinearum, et omnium inde exeuntium. 
In pago Sanctonico boscum Sancti Âniani et boscum de 
Columbariis cum omnibus utilitatibus, salinis, aquis, mo- 
lendinis, piscationibus, totum et ad integrum quidquid divi- 
sione accingitur, quam nos ibi (ecimus, ubi scilicet de terra 
conlinenlur cenlum mansi; medietalem quoque terrae cultae 
de (oresta, quae nominatur Maritima, et ecclesias ejusdem 
silvae; hic etiam centum mansi terrae computantur; medie- 
talem quoque nostrae partis de censibus saepiarum per uni- 
versum pagum Sanctonicum. In eodem pago ego Agnes, fa- 
venie filio meo Guillelmo, comité Piclavorum, monasterio 
Sanclae Trinitalis concedo ecclesiam de Poio Rebelli cura 
omnibus ad cam perlinentibus; meam quoque parlera ex- 
clusœ [ecclesiafî] de ponte Sanctonico. In insula Oleronis 
ecclesiara Beali Georgii cura quarla parte ejusdera insulae, 
et ecclesiara Bealae Mariae, quae est in ipso Castro... 

III 

4040, Si mai (1056 à 1060). — Euumération des biens de la Trinité de 
Vendôme en Saintonge. (Extrait de la charte de fondation de l'Eviére, 
à Angers. Cartulaire de la Trinité, ch. XXXVIll). 

... In pago Sanctonico Sanclae Trinitati isla delegaraus : 
boscura Sancti Aniani et boscura de Colurabariis cura ora- 
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nibus utilitatibus suis, salinis, aquis, molendinum [molen- 
dinis], piscationibus, totum et ad integrum, quicquid divi- 
sione accingitur, quam nobis ipsi [ibi] fecimus, ubi videlicet 
continentur de terra centum niansi; medietatem quoque 
terrae cullae de foresla, quae nominatur Marilima, et eccle- 
sias ejusdem silvae; hic etiam centum mansi lerraB compu- 
tentur; medietatem nostrae partis de censibus sepiarum per 
universum pagum Sanctonicum. In eodem pago, ego Agnes, 
favente filio meo Willelmo, comité Pictavorum, monasterio 
Sanclae Trinitatis concedo ecclesiam de Podio Rebelli cura 
omnibus ad eam pertinentibus, terris cultis et incultis, vineis, 
pratis et utilitatibus universis; meam quoque partem exclus» 
de ponte Sanctonico... In terrilorio Pictavensi, ' ecclesiam 
Olomnae, quam adhuc comitissa Agnes retinebat in manu 
sua... 

IV 

Vers 4040, — Diplôme d'Agnès, duchesse d'Aquitaine et de Normandie, 
comtesse de Poitiers, qui décharge les dépendances de l'abbaye de Vendôme 
de« droits d'hospitalité, de table et de proeuration, dont elle Jouissait aussi 
bien que ses officiers; principalement le prieuré de Payravault en est 
excepté. — Inventaire inédit manuscrit sur papier des titres du prieuré 
de Puyravault aux archives de Loir-et-Cher, § 3. 



Vers i040. — Confirmation de la donation de l'église de Puyrayaalt 
arec toutes ses appartenances par la comtesse, donnée par Guillaume^ duc 
d'Aquitaine. — IHdem^ § 3. 

VI 

Avant i041, — De ecclesia Sanctœ Mariae de Olerone. Veterem conten- 
tionem... — Manuscrit Phillipps, n» 2,970, ou i^^ fragment du cartulaire 
inédit de la Trinité, index des chartes mis en tête du manuscrit, 
»« ex y III, 1 



1. Noos ne connaissons l'existence de plusieurs chartes que par le titre et 
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VII 



Avant i047. — Don de 1 église de SaÎQt-Georges d'Oleron. — Decamps, 
manuscrit iOS^ (^ 132 ; DucXesne, manuscrit 29. Se troudait dans le 
cartulaire mantiscrity au it» CLXVI. 

De Petro Didonensi et uxore et filio. — In nomine sum- 
maB eldeificasTrinilatis, egoPetrus, Dei clementia Didonensis 
castri domiDus, et uxor mea Hierusolyma nomine, filiusque 
meus Helyas cum conjuge sua Âvita, et insuper filia mea 
Hilaria, scientes et cum timoré maximo recogitantes Deum 
nos in multis quae fecimus graviter ofTendisse, ad repropi- 
tiandum peccatis nostris ipsius veniam de bonis temporali- 
bus quae nobis, ipso largiente, suppetunt, sanctae Dei eccle- 
sie decrevimus ad presens aliquid impertire, qui eternaliter 
cum suis fidelibus postmodum volet nos recipere; et dona- 
mus igitur et pro perpétua voluntale annuimus sanctae 
Trinilatis monasterio Yindocinensi et monachis ejusdem loci 
ecclesiam Sancti Georgii sitam in Olerico insula, et terram 
cum universis redditibus totaque integrilale sua, sicut eam 
olim Gauiïredus cornes quietam loco eidem donaverat... 
Testes : Petrus ipse qui feci ; Hierosolyma uxor mea, Helias 
fiiius meus et conjux ejus. 

VIII 

Avant i047. — Don de Téglise de Blaméré, diocèse de Saintes, par 
Aimeric de Rançon. — Manuscrit Phillipps, n® 2.970, no LXXI, Z'» 25 v« ; 
c'est la première cîiarte du cartulaire manuscrit de la Trinité, conservé 
en original dans la bibliothèque Phillipps à Cheltenham, Baluze^ ma- 
nuscrit 59, folio 244 ; Decamps, iOS, folio i27. 

De egglesia de Blasmeriaco. — Notum sit universalis 
ecclesie fîliis et maxime successoribus nostris, quod Hai- 

Vincipit inscrit dans cet Index. Malgré sa brièveté, Vest encore une indica- 
tion précieuse. 
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mericus de Rancone, pro anime sue redemplione, dédit 
sancte Trinitali de Vindocino, ecclesiam et terram de Blas- 
raeriaco cura pratis et céleris appendiciis. Hoc aulem uxor 
ejus Domine Almoda, et filii eorum nomine Haimericus el 
Geraldus, gratis et libenler annuerunt. Tenebat vero eccle- 
siam illam et terram Âlbuinus de Rupe Forli de Aimerico, 
et Guillelmus serpentinus de Albuino ; hii quoque similiter 
auctorizaverunt. Horum omnium que supra dicta sunt testes 
sunt quorum nomina infra scripta sunt: Guidonis ^, Os- 
tensii, Raimundi de Malla Valle, Bertrannus de Varezia, 
Hugo, Guislebertus de Cunba [Chamber], Giraldus, Hum- 
bertus, Calvinus, AIo, Adelardus prepositus, Stephanus, 
Adelardus. 

IX 

Avant i047, — Aimeric de Rançon donne à la Trinité la ville et Téglise 
de Blameré. — Manuscrit Phillipps 2,910, folio XXV v^^ numéro JjXXII; 
Baluze, 47 y folio 224. 

De Blasmeriaco cum ecclesia. — Notum fieri volumus 
omnibus fidelibus presentibus atque futuris quod Aime- ^ 

ricus miles de Rancone villam, quam vocant Blasmeriaco, 
cum ecclesia, pro remedium [remédie] anime sue filiisque 
suis cum muliere, in loco Sancte Ti*initatis, quod est 
situm justa castrum Vindocinum Deo donari voluil, et 
hanc donationem faciens voluit ut ipsi qui illam in fisco 
tenuerunt auctorizarent. Et testes qui hoc viderunt, hi sunt: 
filii ejus Giraldus et Guido, Oslensius, Raimundus de Malle- 
Vallo, Bertrannus de Varezo, Hugo, Gislebertus de Cunba, 
Giraldus, Hunbertus, Calvinus, Adelardus prefectus, Stepha- 
nus, Adelardus. 



1. Baluze met un S (Signum) avant chaque nom ; et les derniers sont au 
génitif. 
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Vers i047, — Échange avec les religieuses de Notre-Dame de Saintes 
de la terre de Marennes pour celle de Cheviré en Anjou. — CarttUaire ma- 
nuscrit de la Trinité, numéro CVIL Housseau, Ily n° 305 ; Decamps, 
iOS, /^ iSO; Baluze, i39, fo UO \ Vabhé Simon, Histoire de Ven- 
dôme, //, p. 56 et 57. 

De Caviriaco pro Maritima. — Notum sit omnibus 
sancUfi Dei ecclesiae fidelibus apud quoscumque res isla per- 
venerit,quod Goffridus,Andegavorum cornes, ejusque conjux 
Agnes, comitissa, terrann quarn in pago Sanctonico Sanclae 
Trinitatis ecclesiae, apud castrum Vindocinunn silae, dede- 
rant, quae terra vocatur Marennis, et illud totum quod 
apud castrum Brodam monachi possidebant, data pi^o his 
recompensatione receperunt. Construxerant enim monaste- 
rium sanclimonialium, apud Santonas, quibus hsec terra 
vicinior erat. Pro bac igilur in Andegavensi pago dederunt 
monachis ecclesias curtis que Manichilum dicilur, cum 
omnibus que ibi possidebant ad easdem ecclesias pertinen- 
tibus. Dederunt eliam eis, pro redemptione animarum sua- 
rum, ecclesiam de Caviriaco, cum sepullura etdecimisquas 
ibi in dominio habebat comitissa, et terra altaris, excepta 
illa quae ab equitibus et ab ipsa comitissa vel servientibus 
ipsius hospitabatur, XX^i quoque arpennos vinearum juxta 
Andegavensem urbem, et in suburbio mansionem unam et 
furnile unum ; in angulatâ vero quantum terrae suffîcit uni 
carrugiae ; ilem juxta mare medietalem ecclesiae de Olona, 
cum decimis et salinis quas ibi habebat comitissa in pro- 
prio. Faclum estistud in pnesenlia domini Eusebii Andega- 
vensis episcopi, annuenteipso Eusebio, relevamentum horum 
supra nominatorum altariorum ; annuente domino Beren- 
gario archidiacono suo. f Signum Goffridi comitis. -j- Agne- 
tis comitissae. f Eusebii, episcopi Andegavensis. -j- Signum 
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Berengarii archidiaconi. Yvonis de Bellismo, Salomonis de 
Lavarzino, Nihardi de Monteaureo, Odonis Dublclli, Odonis 
Rufi, Gualterii Tisonis, Hugonis manducantis Brittouem, 
Guascelini de Camiliaco, Eblonis de Campo Capruno, Ei- 
rardi praeposili, Hugonis Caslelluli, Alberici filii Hugonis, 
Thomae, Roberti filii Frotgerii. 



XI 



Ver$ i047. — Les religieuses de Sainte-Marie de Saintes échangent leur 
église de Gheviré pour la terre de Marennes. — Cartularium Sancloneme, 
no CCXXXV, p, i54. 



Cornes Gaufridus et comilissa Agnes donaverunt medie- 
latem terre de Maremnia et de veteri et de nova, primum 
cenobio Sancte Trinitatis de Vindocino. Postea comitissa 
émit alteram medietatem de veteri Petro de Didona, et 
donavit ei pro terra YI mille solidos, exceptis aliis adjutoriis 
que illi fecit. Et donavit cornes predicto cenobio ecclesias 
que erant in terra, excepta ecclesia Sancli Justi, quam émit 
comilissa a Dodone de Broa, favente presule Ingelrico et 
donante Sancte Trinitati, a quo Dodo habebat in casainento. 
Post constructionem vero loci Sancle Marie, apud Xantonas, 
quia erat proprius prefata terra cum ecclesiis, corn mu la- 
cionem fecit comes et comitissa cum monachis, scilicet 
donaverunt eis ecclesiam de Cbiviriacho, et terram de Mol- 
nato, et furnum unum, apud Andecavem, et vineas comi- 
tisse, favente comité, et ecclesias de Menetil, quas émit 
comitissa a comité centum quinquaginta libras, quas eliam 
donavit eis, favente comité et favente Olrico, abbate Yindo- 
cinensi, et tota congregatione monachorum ipsius loci, et 
propter hoc quod istud excangium prope erat monachis, et 
illud sanctimonialibus, et hoc fuit bene firmum ulraque 
parte et receptum. 
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XII 



1047 f 27 juin. — Énumération des biens de la Trinité en Saintonge, par 
Clément II. — Cartulaire de la Triniti, eh. LXXVI, 

...In episcopalu Pictavensi ecclesia de Olona. Inepiscopatu 
Sanctonico ecclesia Sancti Georgii (Gleronis) et terlia pars 
ejusdem insulœ, cum consuetudinibus universis. In Castro 
Oleronis, ecclesia beatae Mariae, ecclesiaB Podii-Rebellis, 
ecclesia de Blasmeriaco, ecclesia Sancli Saturnini, et terra 
Sancti Âniani, cum salinis et piscationibus et omnibus con- 
suetudinibus... 



XIII 



iOAO-iOAO.— Geoffroy le Fort donne à la Trinité la ville de Chatellaillon. 
— Duchesnef manuscrit 22, f^ 246, 

Notum fieri volumus posteris nostris in hoc monasterio 
in honore Sancte Trinitatis conslruclo commorantibus, 
quod Gaufredus cognomine fortis dédit fratribus hujus loci 
villam Chatellonis, vicariam quoque et commendationem, 
sicut ipse tenebat ibi. Testes sunt Goffridus comes, Agnes 
comitissa, etc. 



XIV 



W45'i049. — Don de la terre d*A vailles à la Trinité par le comte Guy 
et plusieurs autres seigneurs. — Sources : Manuscrit PhillippSy no 25, 058 y 
fo 22i : fo XI du cartulaire de l'abhaye de Vendôme; manuscrit 
17,049, f^ 681, Decamps.iOS, fo i24 v©; Baluze,47, /<» 2S9y et 
i39y f^ 239. Besly en a publié un fragment^ Histoire des comtes du 
Poiclou, p. 350. L'index manuscrit du cartulaire en donne le titre au 
no XXXIV. 

De TERRA Avalise, quomodo Wmo comes dederit et Adi- 
MARus DE LiziAco. — Comcs Pictavis Guido primum tune 
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temporis dictus GaufTridus ' et ejus mater comitissae Agnes 
dederunt Sanctae Trinilati quidquid juris vel consuetudinis 
habebant in terra Avalliae. Unde testes sunt Gaufredus de 
Leziaco [Chiziaco],Sigaldus, Vitalis monachus, Robertus mo- 
nachifè, Maingoldus de Castello Melali, Ayraarus de Niorto. 
Hanc terrara Avalise et ecclesiam habebat Gausfredus de 
Leziaco ex prefato comité, et de Gaufredo Maingodus Meta- 
lis, et de Maingodo Aimarus de Chiziaco. Hic etiam Aimarus 
et conjux ejus et filii dederunt Sanclae Trinitati et eccle- 
siam et terram, el quicquid eorum juris in terra Avaliae 
fuerat, consentienle Guillelmo comité, et Gaufredo de Leziaco, 
et Maingodo. Rotbertus vero monachus accepit hoc donum 
a supradicto Aimaro testibus probatissimis viris videlicet 
Aimerico Malo Clavo cognominato et Savarico et Aimerico 
filiis ejus et Conslantino Malo Clavo cognominato, Gaufredo 
quoque sacerdote, Aimerico Bernono alque Durando vetula 
sarpa. Aimarus Maronus cognogminatus dédit etiam Sanctse 
Trinitati quidquid et boschi et terrae erat ei Avallie et Irater 
suus Pelrus Capud-Lupino voluit et postea adfirmavit 
istud donum et audivit Ramnulfus senescallus et Lambertus 
de Bozu el Tosclinus. Testes vero sunt inde Constanlinus 
Malocavo, Pulcherius de Podio Rebello, Audebertus Avallie 
prepositus, Stephanus Eslaca-Bovem, Ramnulfus Beosla- 
Yinum, Rannulfus Rabiola et Maingodus frater ejus; pro 
redemplione parentum et suarum animarum, dederunt 
Sanctae Trinitati illam vicariae partem, quam Avaliae habe- 
bant, et testes sunt : Stephanus Estaca-Bovem, Ramnulfus 
Birchoz, Conslantinus senescalcus, Garnaldus de Capitc 
Wltone [Wllenae], Stephanus de Denuiron [de Nuiron], 
Belinus, Aldebertus Avallie. Garnaldus predictus accepit 



1. Guy-Geoffroy succéda à 9on frère Gniliaume VI el prit le nom de Guil- 
laume VII. Il mourut le 24 septembre 1086. Il portait le titre de comte, du 
▼ivant même de sou frère, par un usage alors fréquent. Voir la charte XXU 
du premier volume du cartulaire de la Trinité. 
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quindecim solidos pro sua parte vicarie quam habebat 
Âvallie, consentienlibus conjuge et filiis suis. Testes : 
Çalo filius vicecomitis, Âimericus, Raimundus, Gosceli- 
nus, Audoandus, Balduinus, Tadoen. Aldebertus. Petrus 
Goscelinus accepit viginti solidos ex illa parte silvae quam 
habebat Âvallie. Balduinus quoque quinque solidos de terra 
quam in feodo habebat de predicto Petro et annuente ipso. 
Testes : Âimeiicus, Raimundus senescallus, Aldebertus Aval- 
lie. Willelmus vicecomes * et Kadelonus filius suus dederunt 
Sanclae Trinitati de Vindocino et abbati Orrico, et ad con- 
gregationem de ipso monasterio, hoc quod habebant in do- 
minicam apud Sancli Martini Avaliae, excepto tantum vena- 
tione de silva et excepto ut excolligant tantum silva 
Avallie quod faciant terra arabile et illos donos quod homi- 
nes vicecomiti habeant, facto W. voluit et auclorizavit; et 
est conventus ut nuUum hominem consuetudinem (sic) non 
accipiant; et est conventus ut nullus homo vicecomite nec 
ibit in ista terra nec in silva pro nulla consuetudine requi- 
rere, et est conventus de illos homines {sic) qui steterint 
ibi si illi accipiant pecuniam ad partem de alios homines 
de foras, ut sint salvi; et est conventus ut de quacumque 
terra venerint in ista et habilaverint in ea sint salvi; et 
est conventus de illos donos quœ facti sunt Sanctae 
Trinitati, quod si ullus homo jabstulit, sit vicecomes adju- 
tor, et istum donum accepit Garinus monachus et Rober- 
tus monachus, et dederunt vicecomiti G. solidos Turo- 
nenses. Kadolo filius suus habuit unum sculum pecunia 
de quinque solidis, et adfirmavit W. vicecomes et Kadelo 
suus filius et mater sua Audeiarda, et testes Aimerico 
Ragemundo, Gaufredo Trouello, Yitalo, Goscelino Audoardo, 
Kadelone de Niviaco, Orgerio Siguozes. Constantinus Nidel- 
lus, vendidit ad istos monacos, Garinum et Robertum, om- 



1. t Vicomte d'Aulnay: vicecomitâtus de Oniaco. » Decamps. 
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nia quae illic habuil, hoc est sextam partena de terra Âvallie, 
et monachi dederunt ei quadraginta solidos et processit de 
Petro Gaucelino, et factum est per suum consilium et per 
consilium Conslantini senescallo de cujus Constantiaus 
Nidellus habet et accepit quinque solidos. In illo tem- 
pore quando cornes Pictavis fecit islam unam crucem et 
aliam mater sua Agnes, affirmaverunt omnia ista dona, et 
vidit Guido de Neverz et Audebertus de Tremollia, Bertran- 
dus de Varezo, Gaufredus Trunellus,Gauscelinus de Chisiaco, 
Rainaldus frater suus, Aser medicus. Hanc notitiam con- 
scribi compuli ego prefatus Constantin us, et in auditum po- 
pularis frequentiae recilatum propria manu firmavi. ^ 



XV 



i056'i057. — Victor II confirme les possessions de la Trinité en Sain- 
tonge. — Charte CVII du cartulaire de la Trinité. 

... In episcopatu Pictavensi, ecclesia de Olonna. In epis- 
copatu Sanclonico : ecclesia Sancti Georgii (Oleronis) et 
terlia pars ejusdem insulae, cum consuetudinibus universis; 
in Castro Oleronis, ecclesia Beatae Mariae, ecclesia Podii- 
Rebellis, ecclesia de Blasmeriaco, ecclesia Sancti Saturnini 
et terra Sancli Aniani, cum salinisct piscationibus et omni- 
bus consuetudinibus... 



XVI 



i042-i058. — Propriétés données à la Trinité par Guillaume, duc 
d'Aquitaine. — Baluze, 47, f. 286, et iSO, f. 943. Manuscrit {2.100, 
f. 21 S : « Ex cartulario membraneo. » Afanuscrit iS.820^ f. 327 v^. 
Archives de Loir-et-Cher, vidimus de i527. Archives de la Charente- 
Inférieure, incomplet, vidimus de i52i. L'abbé Simon^ Histoire de 



1. Nous avons respecté en tous points la rédaction d'une latinité si défec- 
tutose de cette pièce ; elle n'et>t guère à la louange de son auteur. 
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Vendôinef //, p. 57. Sommaire dans le manuscrit 21S, inventaire 
sommaire des chartes, f. XXV^ a. Se trouvait dans le cartulaire ma- 
nuscrit , au no CCXLVIL 

De uis omnibus qvm habemus m Sanctonico a comité 
PiCTAVORUM DATis. — Ego Willelmus, gratia Dei Aquilano- 
rum dux ^, omnibus sanctae matris ecclesiae alumnis, tara 
praîsentibus quam futuris volo manifeslum fieri, quia do- 
mina mea atque mater mea, Agnes nomine, veniens ad me 
deprecata est, ut omnia illa donaria qudB in Sanctonensi 
pago monaslerio Sanctae Trinitatis de Vendosmo fecerat, ut 
et ego similiter lacerem et donarem. Concessi igitur et do- 
navi ecclesiam Sancti Georgii, cum omnibus pertinentiis 
suis, boscum scilicet Sauzeliae [Santeliae, Seuzelle]^, cum 
salinis, aquis, molendinis, piscationibus et quicquid ad inte- 
grum illic a nobis possidebatur. Dedi etiam et concessi bos- 
cum Sancti Aniani et boscum de Golumbariis cum omnibus 
utilitatibus suis. Medietatem quoque terrœ cultae de foreste 
que nominatur Maritima et ecclesias ejusdem silvae. Hic 
etiam centum mansi terrae computantur [reputantur]. Medie- 
tatem quoque nostraî partis de censibus sepiarum per uni- 
versum pagum Sanctonicum. Iterum autem dedi ecclesiam 
de Podio-Rebelli, cum omnibus ad eam pertinentibus terris 
cultis et incultis, vineis, pratis et utilitatibus universis. Dedi 
praeterea ecclesiam Bealae Mariae de Surgeriis et boscum de 



1. Les chartes GXX etCXXl publiées dans le i*^ yolurue de Dotre Cartulaire 
de la Trinité de Vendôme^ placent la mort de Guillauine Vl en i058 : c Guil- 
lelmo etiam Pictavorum comité noviier defuncto, fratreque sao Guidone 
jam in comitatu sublimato (ch. GXX). Guillelmo quoque Pictavorum comité 
noviter defuneto, fratreque ejus Guidone jam in honore successo. > (Ch. 
CXXl). 

2. Le 3 février 1721, il fut dressé procès Terbal « de plantation d'un 
poteau sur les sables attenant à la prise des marais de La Nouette, pour 
faire séparation desdits sables, les uns pour servir au chauffage du four de 
Sauxelle, en y plantant tel bois que le seigneur de céans jugvra à propos, 
et le reste pour servir de panage aux bpstiaux du village de Sauzelle et 
lieux circonvoisins. » Archives de la Charente-Inférieure , Q. 253. 
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Flacio [Flartio] totum cum terris et aquis el piscationibus. 
In pago Pictavensi ecclesiam Beati Martini de Âvalia [Anal- 
lia] juxta castrum quod Ghisec [Chisce] appellalur, cum 
omnibus ad eam perlinenlibus. Medietalem quoque ecclesiaB 
de Olona, cum decimis et salinis, sicut domina mea Agnes 
tenuerat. Donationis hujus testes et concessionis sunt hi 
quorum nomina subscripta sunt. Ëgo ipse Willelmus qui 
haec concessi et donavi. Willelmus Aldoinus [Adomus, Ado- 
nimus], Erfredus vicecomes, Herveus [Hueus] vicecomes, 
Isembardus, Willelmus vicecomes, Haimericus de Ran- 
cone, Helias de Novento [Volvento], Willelmus Chabot, 
Ramnulius Babiolus, Joscelinus Gava Granum, Petrus Mes- 
nade, Willelmus de Parteniaco, Gonslantinus de Mello, 
Manasses frater episcopi, Symon [Emon, Stephanus] de Vir- 
rucca [Verruca], Stephanus de Meinac [Meinial, Mennac], 
Willelmus frater Gervasii episcopi, Goffridus de Prulliaco, 
Tebaldus de Blazone, Petrus abbas, Petrus de Rupe, Gisle- 
berlus Berlaius [Berlanus], Hademarus Malaecapsae, Hilde- 
bertus de Rupe Mahildis et alii quam plures. 

El au-dessoubz estescript: Signum Willelmi ducis f Aqui- 
tanorum, et scellé en double laz de cuyr de cire bien an- 
cienne, d'apparence étant blanche, et ou scel est imprimé 
ung homme à cheval, armé, ayant une espée en une main et 
ung bouclier en l'autre, et autour du scel est escript en ce qui 
se peut lire : ... anorum. 

Ce dernier paragraphe est du vidimus de i5^. Le manu- 
scrit i2.700 ajoute cette note: « Gaufridus frater postea con- 
firmavit. ]> Baluze, manuscrit 139 : (n Idem postea firmavit 
Gaufridus frater. » 

Nous donnons ici le procès verbal du vidimus de i52i, 
des archives de la Charente-Inférieure : 

« Aujourd'hui, cinquiesme de janvier 4521, est venu 
messire Mathurin Joussoneau, procureur de R. P. frère An- 
toine de Crevant, abbé de Bois-Aubry, et prieur de Saint- 
Georges d'Oleron et de la Sainte-Trinité de Moustiemeuf, 
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lequel noUs a exhibé cinq vidimus copiés ou extraits des 
trésors de Tabbaye de Sainte-Trinité de Vendôme et deue- 
ment collationnés aux originaux carthulaires conservants les 
privilèges et dotations de ladite abbaye et membres dépen- 
dants d'iceile; l'un desquels contient que, dès l'an 1040, feu 
de bonne mémoire Geoffroy, comte d'Anjou, et Aignes, sa 
femme, comtesse, fondèrent en l'honneur de la Sainte-Tri- 
nilé l'abbaye de Vendôme, et qu'entre autres choses 
délaissées, en ladite fondation faisant, fut par dessus dits 
donné à ladite abbaye l'église de Saint-Georges d'Oleron, 
avec la quatrième partie de ladite isle, pour en jouir tout 
aussy et par la forme et manière qu'ils les tiennent, les- 
quelles dotations, ainsy faites, avec les profits et émolu- 
ments qui en dépendent, feu de bonne mémoire Guillaume, 
duc d'Aquitaine, Gis de ladite Agnes, les autres choses par 
elle données confirma et approuva, en les redonnant de- 
rechef, partant que besoin étoit, à ladite abbaye de Vendôme; 
et par autre vidimus daté de 1146 nous est apparu que de 
bonne sainte mémoire Louis, roy de France et duc d'Aqui- 
taine, dès ledit temps, confirma les donnations des choses 
devant dites en la forme que faites avoient esté par lesdits 
Geoffroy, Aignes et Guillaume, et ordonna que le territoire 
de Saint-Georges en ladite isle d'Oleron, avec toutes ses 
dépendances, demeurast sous la spécial sauvegarde de la 
couronne de France; que par autre vidimus du cartulaire, 
en datte du mois de juing de l'an 1347, ieu de bonne et 
sainte mémoire Philippe, roy de France, confirma égalle- 
ment les susdites donations, comme avoit fait plus au long 
feu de sainte et bonne mémoire Charles, roy de France et 
de Navarre, par délibération eue avec son conseil... » 

Une copie de f772 ajoute : a Pour lesquelles choses 
l'amortissement fut demandé à François, roy de France, 
suivant ses lettres patentes en forme de charte perpétuelle 
donnée à Blois, au mois d'aoust l'an de grâce 15^2, suivant 
la commission donnée ledit seigneur roy au R. P. en Dieu 
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messire Julien de Soderinis, évêque de Xaintes, i Saint-Ger- 
main en Laye, le 16 octobre 1522, dont a été donné cerli- 
ficat ou acquis à frère Louys de Crevant, prieur de Saint- 
Georges de hsle d'Oleron. » 

XVII 

1059, du 25 décembre au 6 janvier. — La Trinité fait reconnaître la 
légitioiité de ses droits sur la terre de Chatellaillon. — Manuscrit Phil^ 
lippb, no 4.^6*3, fo 36 : « Ea cartulario n» XXIV, fr 9. t» Elle se trouve 
en effet inecrUe à ce numéro dans V index du cartulaire. 

De âlodis que Gausfredus fortis dédit in villa Catel- 
uoNis. — Notari feciinus in hac cartula quod Gofridus For- 
tis donavit monasterio Sanclae Trinitatis, quod Vindocino 
constructum est, alodia, quae vel ipse tenebat in dominio, 
vel alii beneficii gratia tenebant ab eo in villa Cateiilonis. 
At vero, subsequenti lempore, subripienle fraude cupidila- 
tis, huic donation!, quam pro salute sua fecerat, unam 
partem, quam nepos ejus Petronilla tenebat, amore propiii- 
quilatis abtraxit. Negabat igitur ad se pertinere, quam dice- 
bat ipsi nepoti suaa provenisse de proprio jure porlionis suae. 
Quod non ita fuisse probalum est ista ratione. Denique pa- 
ter illius Pelronillae nequaquam natus est ex desponsata 
raatre, sed quidem visus est praedicto Gaufredo fratri suo 
bonae indolis adolescenli esse, dédit ei supradictam partem 
loco benefîcii teneie, non heredilario jure. Qua ratione pro- 
bata, recepta parte quam tenebat, eidem Petronillae dedi- 
mus sex libras denariorum, pacis atque concordiae gratia, 
quatenus absque calumnia posideremus omnia quae nobis 
avunculus ejus ante donaverat. Hujus rei testes *sunt quo- 
rum subscripta sunt nomina: Guarinus et Goffridus filii 
Fulmari, Hadimarus Pinellus, Gofredus filius Mainfredi, 
Gosbertus de Hospitali, Rainardus, Gaulerius, Fulco Ful- 
conis, Algrenus, Rogerius, Sicherius, Joscellinus Scofra, et 
Petronilla uxor ejus, filii eorum Guillelmus, Aida, Gentbur- 
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gis, Hildegardis, quibus infantibus dédit dominus Vital qua- 
tuor denarios, id est unicuique unum pro memoria hujus 
favoris. Faclum est hoc anno MLYIIII ab incarnatione Do- 
mini, inter Navitatem et Theophaniam. 

xvin 

iOAO'iOeO, — Don du péage de Saint-Aignan. -^ Manuaerii i7.049y 
f^ 619, Baluze, 47, f^ 238, Se trouvait dans le cartulaire tnanuecrit 
de la Trinité, aun^ XXX. 

De pedagio Sancti Aniani. — Goffridus cornes, qui post 
Dominum monasterii Sancte Trinitatis fundator extitit, quan- 
tum ei placuit, eum de bonis suis dilavit, quibus etiam 
bonis adjunxit, dans pedagium de Sancto Aniano, qui est in 
pago Sanctonico, solummodo de hominibus ad monachos 
pertinentibus, quod pedagium Gofredus cognomento Rudel- 
lus, augmentando culmen malitia^ suae, per vim a mona- 
chis extrahere voluit ; pro qua causa ante supradictum co- 
mitem venientes monachi egerunt ibi ut supradictus Gof- 
fridus Rudellus in perpetuum concederet Sanctae Trinilati, 
pro quodam caballo a monachis sibi concesso in presentia- 
rum. Teslium nomina qui présentes fuerunt : Engelbaldus 
de Broa, Benedictus de Pontibus, Fulcradus de Salomons, 
Magnellus, Johannes Russellus, Eudo de Blazone, Ivo Lu- 
sonis, Gilbertus [Gislebertus] Bocellarius, Guido panetarius, 
Albericus de Pontia. 

XIX 

iOAO'iOôO, — Le comte Geoffroy Martel donne à la Trinité la dîme des 
peaux de cerfs dans la Saintonge, etc. — Manuscrit Phillipps 25,058, 
f^ 94 v^ : d E, Tabulario Vindocifiensi, ch, XXXIII, fo XI ro. » Manu- 
scrit i7,049, f> 680. Baluze, 47, f^2S8, Deeamps, iOS, fo iU. 

NOTITIA DE DECIMA PELLIUM CERVORUM, QUI APUD XaNTO- 
NAS ET APUD AnDEGAVENSEM ET YiNDOGINENSEM PAGUM CANI- 
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BUS GAPIUNTUR, ET DE CUNICUUS QUINGENTIS APUD OlERUM 
ET APDD HeRO INSULAM TRECENTIS. (DeCAMPS). — Ut SUCCe- 

dentium Yindocinensis caenobii sanctae et individuas Trini- 
tati dicali servarentur profectuî monachorum donationes, 
quas de quibusdam possessionis suas rébus, eidem loco fecit 
cornes Gauflredus, hujus membranae superficiei litteris ad- 
Dotavimus. Dédit namque monachis inibi Domino servienti- 
bus unoquoque anno quingentos cuniculos apud Olerum, 
trecentos vero apud insulam quœ vocalur Hero, decimam 
quoque de cervorum pellibus, qui apud Olerum canibus 
venantur, et non solum inibi sed etiam de omni Sanctonico, 
nec non et de Andecavensi, et Vindocinensi pago. Praete- 
rea liberlatem inibi videlicet apud Olerum noslri salis venura- 
dationi [venditionis] concessit, ut si forte venumdetur sal 
de dominio comitis, non ideo nostrum venundare prohi- 
beatur nostro venditori ; si autem nobis nostrum, vel nos- 
tris hominibus suum sal alias transferre placuerit, habea- 
mus iiberam quocumque voluerimus, annuente comité Gau- 
fredo, transferendi licentiam. Huic autem donationi atque 
permissioni testes interfuere viri qui nominatim subscripti 
sunt hic, etc. 



XX 



i06f , 27 avril. — Le pape Nicolas II confirme les possessions de la 
Trinité dans la Saintonge. — Charte CXLVI de Védition du cartulaire de 
la Trinité de VerMme, 



... In pago Pictaviensi, ecclesia de Olona et ecclesia Beati 
Martini de Âvalia. In pago Sanctonico, in Olerone, ecclesia 
Sancti Georgii, et tertia pars ecclesias insulae cum consue- 
tudinibus universis. In Castro Oleronis, ecclesia parochialis 
Sanctae Mariae, ecclesia Podii Rebellis, ecclesia de Blasme- 
riaco, ecclesia Sancti Saturnini et terra Sancti Àniani, cum 
salinis et piscationibus et universis pertinentiis suis... 
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iOôSy 8 mai, — Alexandre H conGrme les possessions de la Trinité dans 
la Saintonge. — Ibidem, charte CLXIY. 

... In episcopatu Pictavensi, ecclesia de Olonna, ecclesia 
Sancti Marlini de Avalia. In episcopatu Sanctonico, ecclesia 
Sancli Georgii et tertia pars insulas Oleronis cum consue- 
tudinibus universis;in castro Oleronis, ecclesia bealae Mariae ; 
ecclesia Podii Kebellis, ecclesia de Blasmeriaco, ecclesia 
Sancti Saturnini et terra Sancti Âniani cum universis con- 
suetudinibus... 

XXII 

4050-1065. — Pierre de Didonoe, sa femme et ses fib abandonnent leurs 
réclamations sur la terre d'Oleron. — Duchane, manuscrit 22. Se 
trouvait dans le cartulaire manuscrit delà Trinité, au no CXCV. 

De concordia Pétri Didonis et uxoris et filh et uxore 
FiLii GosFRiDi GuNDATRici. — In nominc summas et indivi- 
duae TrinilatiSy ego Petrus et uxor mea Hierusolima, fîliusque 
meus Helias et conjux ipsius Avitias, et insuper filia mea 
Hilaria, sanctorum precedentium patrum exemplaribus in- 
strucli, notum fieri volumus posteris nostris concordiam, 
quam cum monachis fecimus Yindocini, de calumpnia quam 
ipsis inferebamuSy pro terra que infra Olericum insulam, 
circa ecclesiam Sancti Georgii sita... 

XXIII 

4068^ dimanche 96 octobre. — Remise des coutumes réclamées injuste- 
ment sur les terres de la Trinité dans la seigneurie de Saint-Aignan. — 
Decamps^ iOS^ p» i34 ; Besîy^ Histoire des comtes de Poictou, p. i46 
bis ; Histoire de la maison de Surgères, par Vialart^ prieur de Mon- 
tournais^ p. 57. Se trouvait dans le cartulaire manuscrit n^ 193, 
fois. 

De malis consuetudinibus quas seniorulus Sancti Aniani 
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TERRIS iNGEREBAT ET A COMITE DiMissis. — Ânno ab incama- 
tione Domini MLXYIII, mense octobri, ultima Dominica ejus- 
dem mensis; cumapudcastrumquodSurgeriis accolae nuncu- 
pant, remorantem Guidon em Âquitanorum ducem, dominus 
Odericus abbas Vindocini, et quidam de monasteriifra tribus 
experissemus, qualenus inquietudines et injurias terrae Sanctae 
Trinitatis de Sancto Aniano a praeposito suo, qui Seniorulus 
dicilur, irrogatas, sicut nobis ante pronniseral, in jus redu- 
ceret, et terram antiquae su» libertali qua donata fuerat, ad 
integrum restitueret, contigit ut quibusdam aliis necessita- 
tibus suis praepeditus, causam nostram duobus suis fide- 
libus Ârchembaldo videlicet Archiepiscopo jam deposito, 
atque Gosfrido de Rupe Forti, tractandam examinandamque 
committeret. Causa igitur incœpta cum ad id ventum esset 
ut jam dictus praeposilus banc in maritimis noslris esse con- 
suetudinem affirmare vellet, ut quamdiu comitis servientes 
salem justo pretio vellent emere, nulli alii homines SanclsB 
Trinitatis auderent vendere : prolestantibus e contra mona- 
chis noslris, qui aderant, hoc omnino falsum esse: testem 
sibi chartam donationis a fundaloribus loci légitime confir- 
matam in médium produxerunt. Quae cum in audientia uni- 
versorum, qui aderant, recitata fuisset, repertum est non 
solum maritima illa et terram de Sancto Aniano, sed om- 
nem omnino terram Sanclae Trinitatis cœnobii Vindocinen- 
sis, ubicumque sita sit, ab omui consuetudine consulari 
liberam penitus et quietam esse. Sed cum memoratus prae- 
posilus importunius adhuc idcirco sese praefalam consuelu- 
dinem nequaquam relicturum proclamaret, consilio domnus 
abbas Odericus cum fratribus accepto, placitum illum ut pote 
non nobis taliter utile derelinquens, ad comitem venit, con- 
suluitque utrum donationem jure factam et certam ut erat 
légitime corroboratam annueret. Comes vero libenler et do- 
nationem sicut prius a maire sua Agnete comitissa et Gos- 
frido comité facta legaliler fuerat ; et chartam similiter ut 
fratris sui Guillelmi Pictavorum comitis manu fuerat con- 
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signando roborata, sine contrarietate aliqua consensit, et 
adslipulavit. Sed et hoc addidit ut si quando sese aut belli 
impetus urgeret, aut grandis alicujus necessilatis eventus 
compelleret, aliquid de rébus sancli capere, non hoc per pre- 
positos suos faceret, sed aut monachum ad se vocans, aut 
eum per aliquem fidelium suorùm commonens, quid sibi 
fieri vel largiri de rébus monaslerii vellet, modesta postula- 
tione suggeret. Teslium qui adfuere nomina sunt bec: dom- 
nus Odo, abbas Sancti lobanis de Angeliaco, Hero, abbas 
Sancti Michaelis de Heremo, Oslensis de Taillibui^o, Hugo 
de SurgeriiSy Gosfridus de Tainaco, Gosfridus de Ruperforti, 
Ârchembaldus, archiepiscopus de Sancto Maxentio. 

XXIV 

i068, — Cadole de Talemont rend à la Trinité la moitié des revenos des 
églises et des dtmes d'Olonne. — Archivea de Loir-et-Cher^ vidimus de 
i527^ c Extrait du cartulaire au LXXV* feuillet en la seconde page, 
première et êeconde colonne d'iceUuy^ n» CXCIIII. > Décampe^ iOS^ 
f* iS4 ijo; Besly, l, c, p. 348 , en a cUé quelques lignes. Se trouvait 
dans le cartulaire au n^ CXCIV. 

De medietate ' ecclesiarum et dbgime de Olona. — 
Inter alia, quae monasterio Yindocinensi ad subsidium 
monachorum Agnes comitissa contulerat, donavit etiam me- 
dietatem ecclesiarum et decimae de Olona. Tenere eam mo- 
nachi sicut ipsa dederat videbantur, sed utilitalis inde parum 
valde capiebant. Calumpniam enim illis et contrarietatem 
de ea miles quidam Gadolo dictus de Talemonte tantam 
inferebat^utad dimidiam parlem reddituum,qui sibi consue- 
tudinario jure debebantur, pertingere vix unquam valerent. 
Quapropter quidam de monachis qui Rotbertus juvenis di- 
cebalur placilum cum eo iniit, et concordiam talem fecit: 
dédit predicto Cadoloni II modios frumenti et dimidum atque 
uxori ejus X solides, tali convenienlia ut ipsi deinceps omni 
anno propriis hominibus conducere faciant decimam totam. 
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et terragium, quod eorum est dominicum usque in area, 
ibique annonam cum excusa ^ fuerit, ad minam dividentes, 
ipsi très partes et monachi quartam accipiant. Dédit et cui- 
dam preposito ejusdem Olonae Goscelino XX solides, quem 
licet contrarium valde in redditibus capiendis prius habue- 
rit, in placito tamen postea adjutorem fidelissimum sensit. 
Âctum est hoc caslro Talemonli, in caméra ipsius Cadolonis, 
tempère Philippi Francorum régis et Guidonis Pictavorum 
comitis, prœsulanle Pictavis Isamberto ponlifice, venerabili 
etiam abbate Oderico monasterio Vindocinensi fideliter et 
prudenter administrante, Agnete vero comitissa adhuc vi- 
vente, sed jam veste mutata. Testes isti qui subscripserunt 
quando conventio ista firmala est, présentes fuerunt Rot- 
bertus monachus, Guillelmus Ulricus, Goscelinus praepositus, 
Rotbertus Boverius, Rainaldus Ingrannus, Gadolo et uxor 
ejus. Anno MLXVIII ab incarnatione Domini. 

Et en teste, au commencement dudit chappitre en lettres 
rouges^ est escript : C.X.GIIII. 

XXV 

Vên i068, — Airault Gaisse donne a la Trinité la moitié des églises 
d'Olonne. -— Arehives de Loir-et-Cher^ vidimus de i527 : c Extrait du 
eartulaire... Btau CVIII^ feuillet dudit livre est eseript ce qui e' ensuit 
en la seconde colonne et première page dudit feuillet.,, euit le tiltre^ 
etc.,, 1 5e trouvait en effet au n^ CCLXVII du eartulaire manuscrit. 
Décampe j iOS, foiAOvo. 

ÂUCTORAMENTUM AiRALDI GaISE DENARH DE OlONA. — ComeS 

Pictavorum misit duos équités ad filium Catalonis Airaldum, 
qui cognominatur Gaisdener [Gaisedener] et Jusbeilum fran- 
cigenam, ut annueret donum quod fecerat monachorum Yin- 
docinis (sic), scilicet medietatem quod mater ejus an te pos- 
séderai, ipseque annuit in castellum qui vocatur Gursonus 



i. Gerimà. 
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[en marge : Courson], in domo Telbaldi Recdi [Recde] Spon- 
lanensis; videnlibus : Normando de Monte Rebello, Petro 
de Bollo, Guillelmo filio Arberti, Airodo Gaisdener, Josberlo 
francigena, Tesbaldo Recde, Percennio Archembaldo, Guin- 
domo (?X Rotberto monacho. Isti viderunt, et alii non sunt 
hic scripti. 

XXVI 

i069^ i 3 janvier. — Vente de la sixième partie du bois d*ÂTaiIles. — 
BcUuze^ 47, f> 31 i, Decamps, 103^ p iA3\ eu marge il écrit : c Au- 
nay- Vanzé. » Se trouvait dans le cartulaire mamiscrit, au n<» ÇCC, 

De Avalia. — Noveril omnis cœtus raonaslerii Sancfae 
Trinilatis quod Rannulfus, filius Joscelini, hac pactione de- 
derat Sanctse Trinilati sextam parlem sui bosci, qui est in 
Avalia^ ut ei daremus ad praesens V solidos, et singulis annis 
censum trium solidorum solveremus, die assumptionis S. 
Marias. Factum est hoc coram vicecomite Guillelmo, et filio 
ejus Adelo id libenter faventibus, anno MLXVIIII, octabus 
Theophaniae. Testis Bertrannus de Variza. 

XXVIl 

i07f . — Johannes Britto vir litteratus apud Sanctonicos non ignotus, 
anno MLXXII, indictîone X, in initio quadragesimœ. — Manuscrit Phil- 
lippe no S5f058, f. 47 ; c cartulariumy p YIIl»» Z^», col, 2, charta 
CCCCXLII. » 

XXVIII 

i07£. — Accord entre la Trinité et Tabbaye de Bassac pour l'église de 
Sainte-Marie d'Oleron et le droit de c routura » au milieu de leur terre. — 
BaluzCy 77, /« 557, avec renvoi au f> VllI^ X du cartulaire ; Ihid. 
i39, fo 246; manuscrit il,0A9, flOl ; Decamps, i03, p 46. Se trou- 
vait dans le cartulaire manuscrit au no CCCCXLII. 

De Sancta Maria Castri Oleronis. — Ut ad supplemén- 
tum memoriaB valeat posterorum, notificamus quid egerunt 
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fratres nostri Robertus et Hugo, contra calumniam, quam 
Goelinus [Goscelinus] abba Baseciacensis [Basciacensis] et 
monachi ejus nobis inlulerunl, propler capellam de Gastello 
Oleronis, quara feciraus a novo, per donura Goffredi comitis 
Andecavensis, et Agnetis uxoris suae, que dédit nobis illam> 
et quidquid habemus in illa insula, annuente Guilhermo Pic- 
taviensi comité, et Vuidone fratre ejus, filiis Agnetis comi- 
tissae, tandem cum cognovissent, simul diviserunt consue- 
tudinera; quam tenuerant, id est rupturam in medio terrae 
nostrae, quae est in ipsa insula, eo tenore, utdarentur illis duo 
millia solidorum Pictavensium. Quibus receptis, secundum 
sanctam concordiam et pacera fraternam, invicem sunt os- 
culati. Actum hoc apud Bassiacense cœnobium, anno incar- 
nati Verbi 1072, indictione X, audiente et attestante Gosce- 
lino Burdegalensi venerabili archiepiscopo, per cujus assen- 
sum fuit facta concordia, praesulante Bozone [al. episcopo] 
Sanctonico. 

Sciendura certe quod querela hujus calumniae perlata est 
Romae, ad prsesentiam Alexandri papae, qui prohibuit de illa 
nunquam ad bas partes, nisi apud Romam placitare. Con- 
cordiam vero monuil bénigne inter nos agere, audiente et 
testante Goscelino Burdigalensi venerabili archiepiscopo, per 
cujus assensum, luit tacta concordia, praebentibus assensum 
etiam archidiaconis sanctae matiis ecclesiae Sanctonensis, 
Goscelano et Eleazaro, prsesulanle Bozone Sanctonico. Actum 
est hoc apud Basciancense monasterium anno incamati 
Verbi MLXXII, indictione X. 

XXIX 

i075. — Donation du breuil Saint- Fortunat. — BaliAze, 47,/> ^56 ; 77, 
f 309, et i39,f> 24Î : « JSx iabulario Sancise TrinitatU Vindœinensit, 
/. XCVII, col, 2, I La charte était en effet inscrite au «<> CCXX du cartu- 
laire manuicrit. 

De brulio Sancti Fortunati. — Ne longa deleatur obli- 
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vione ex memoria fratrum, habitaiitium in illis locis, quos 
possidet locus Vindocinensis, hic istam pi^aBnotavimus noti- 
tiam, quod Guillelmus, Pictavorum cornes, Hildiardisque 
uxor sua, pro redemplione animarum suarum, omnium crea- 
tori creaturarum et Sanctae Trinitatis monachis de Vindo- 
cino, partem quamdam quae ad eos pertinere videbatur, de 
Sancti Fortunali brulio contulerunt, aestimantes ut quanlo 
potentior est Deus sanctis omnibus, tanto majora possit 
praestare bénéficia. Donum ipse comes, sua propria manu, 
cum collectaneo, super altare posuit, sic inquiens monachis : 
Munus quod in praesenti vobis confero parvum est, fateor, 
sed si vitam mihi Deus elongaverit, scitote me ampliora dare. 
Ad donum istius rei hi praesentes fuerunt : Âianus Rufus, 
Seniorulus, Gosfredus Sanctonensis, Herbertus Rufus, Gos- 
fredus de Mallebrario, Rainaldus Burdegalensis, Guillelmus 
Rogerii filius, Arnaldus de Mirebello, Radulfus Maletatas, 
Rainaldus praepositus, Achelmus, Adelardus, David Porcha- 
rius, et monachi quamplurimi. Ëvolutoque non modico tem- 
pore, ipse comes rursum remeavit ad Monasterium Novum, 
quod in Sanctonico pago construxerunt Sanctae Trinitatis 
monachi de Vendosmo, cum quo Arnaldus de Monteoserico, 
qui alteram decimae partem possidebat, advenit. Peractaque 
in monasterio oratione petunt capitulum, convocatisque co- 
mes circa se monachis, et de baronibus suis quamplurimis, 
hoc contra Amaldum sermonis initium arripuit : Mi dilec- 
tissime atque amantissime, hoc scire te cupio, quod partem < 
quam possidere videbar ex décima, quae ad capellam Sancti 
perlinet Fortunali, largitori omnium bonorum Dec in elemo- 
sinam contradidi. Quapropter illam quam possides partem, 
rogo admoneoque ut similiter Deo conféras, ita ut famuli 
sui ab illa quae necessaria sunt accipiant et contra in futu- 
rum animae victum recipias. Quod prorsus se facturum ne- 
gavit, sine consilio sUae conjugis, cœterorumque amicorum. 
Hisauditis,assensere omnesverbo illius.Non modico tempore 
transacto, per Andream suum remandavit propositum, ut si 
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cuperemus [ipsum] votis nostris assensum praebere, ipsi LX 
solidos largiremus ex nostra paupertale. Quod et cum magno 
fecimus gaudio, ibique ipsi Andreae tradidit ex nostris qui- 
dam, Clarus nomine, LX nummorum solidos, qui postquam 
Âmaldo tradili fuerunt, largitore omnium bonorum Deo eam 
decimam concessit, non tam pro cupiditate denariorum, 
quam pro redemptione peccalorum. Ipseque coram fidelis- 
simis lestibus, quos hic in sequenti scripsimus, transmisit 
super altare donum : Fulco monachus, etc. Laici, Seniorulus, 
Johannes de Gères, Petrus Pictavensis, Radulphus Maleta- 
tas, Robertus de Sancto Spano, Petrus Berallia, Giraldus 
Berallia, Roboam Vitalis, Boveli filius, Morinus bat buxum, 
Haimericus de Sancto Michaele. Hsec omnia anno MLXXV 
ab incarnatione Domini peracta fuerunt. 



XXX 



i075, avril. — Grégoire VU confirme les biens de la Trinité en Saintonge. 
— Edition du cartulairCy ch, CCLII. 

...Ecclesia Sancti Georgii Oleronis insulae, cum magna parte 
ejusdem insulœ, ecclesia beatse Mariae de Castro Oleronis, 
ecclesia Sancti Nicolai de Olerone, ecclesia beatae MarisB de 
Surgeriis... 

» aA Al 

i077. — Don d'une maison, de vignes et de terres à Taunay-Charente et 
à Soubise. — DuchesnCy manuscrit 22; se trouvait dans le cartulaire 
manuscrit au n» CCXIX. 

De Gospredo Sanctogario. — Ut posleris nostris... Gos- 
fridus Sanctogarius fecit donum de domo, quam habebat 
apud Talniacum, et de duobus quarteriis vineae, uno ad con- 
suetudinem vinagii, de casamento GofTredi senioris predicti 
castri, etc.*. Partem etiam suam dédit, quam habebat apud 
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Subbisam, in gula fluminis, quem vocant Gharanta. Testis 
Wascatus [Waschalus] de Ruperforti. Ânno iDcarnationis 
1077. 

XXXII 

i077. — Don d'un quartier de Tigne à Oleron. — Deeamp$, i03, f> i40. 
Se trouvait dans le cartulaire manuscrit au n® CGLXV. 

De quarterio yinee Odonis Constantini. — Anno Domi- 
nice incarnationis MLXXVII, cum domnus abbas Odericus in 
insula esset Olarionis, Odo Gonstanlinus dédit quartanum 
vinese situm apud Olonam, per scissuram ligni quam misit 
in manum abbatis, qui revestivit eum statim de orationibus 
et beneficio loci. 

XXXIII 

i078, 4 septembre, — Jugement qui reconnaît les droits de la Trinité sur 
les églises d'Olonne, à rencontre de Tabbaye de Sainte-Croix de Talemont. 
Saluze, i39y f» 242; Decamps, iOS, f^ i38, Besly, p. 359 bis : a Ex ta- 
bulario vindodnensi, » Elle se trouvait en effet dans le cartulaire ma- 
nuscrit au no CGXXI. 

De calumnia ecclesiarum de Olona superata. — Istud 
est placitum de ecclesiis de Olona, quod factum fuit in ro- 
tonda domo Pictavensis episcopi, ante ducem Aquitanorum, 
Guidonem Gosfridum, et archiepiscopum Burdegalensem 
Joscelinum, et episcopum Pictavensem Isembertum, pridie 

4 

nonas septembris. 

Ebrardus abbas Sanctae Crucis de Thalamonte medietalem 
ecclesiarum de Olona, Oderico abbali et monachis Sancte 
Trinitatis de Vendocino abstulerat. Guillelmum enim Calvum 
de Thalamonte ipsam medietatem ecclesiarum de Olona suo 
monasterio contulisse aiebat. Quod facere non potuit, non 
enim erat suum, de dote namque comitissœ Agnetis erat. 
Interrogavit autem dux Gosfridus eumdem abbatem Ebrar- 
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dum, utrum testem aut chartam inde haberet. Deinde abbas 
idem se inde non habere testera aut chartam respondit ; 
Vitalem enim abbatera, suum antecessorem, chartam secum 
asportasse in Britanniam conquerebatur. Hoc autem ex in- 
dustria fingebat, quia de placito adhuc inducias querere ma- 
chinabatur^ Mox autem ibi assurgens quidam clericus, no- 
mine Tetbaldus, grammaticus, de ablatione illius chartae ab 
Vitale abbate in Britanniam, falsissimum esse ita significavit. 
Testifîcatus est enim ibidem idem Tetbaldus se audivisse, 
Vitalem abbatem confessum fuisse se vel suum monaste- 
rium chartam inde nullam habere, vel habuisse an le ducem 
Guillelmum, fratrem et antecessorem islius ducis Gosfridi, 
quando idem dux Guillelmus, de isla eadera re, placitura 
cum ipso abbate Vitale in sala de Thalamonte faciebat, judi- 
catumque ibi et affirmatum fuisse abbatem Vitalem incertara 
rem et non idoneam quaerere, ideoque rectum non habere. 
Hoc vero praedictus Tetbaldus voluit probare ibi per sacra- 
mentum, sicut barones qui aderantjudicabant. Abbas autem 
Ebrardus, callide existimans se agere, respuit illud recipere. 
Verumtamen mox ibidem Ebrardus abbas justojudicio victus 
est, atque superatus ; non habens amplius uUam repugna- 
tionis causam, reddidit monachis Sanctae Trinitatis de Vindo- 
cino quod eis injuste abstulerat. Emendavit namque ibi in 
curia, videntibus personis quae aderant, Ebrardus abbas, 
dans vadimonium suum Rotberto monacho Sanctae Trinitatis, 
per manum Gosfredi presbyteri, qui dictus est Bertaldus, 
redditurus in brevi quicquid de ecclesiis illis usurpare prae- 
sumpsit. Et mox regressus ad monasterium suum, reddidit 
famulis Sanctae Trinitatis, Constantino scilicet et RamnuKo, 
qui dictus est Gasta oculum, quicquid fuit usurpatum, sicut 
fuerat in plena curia definitum et dijudicatum. Itaque mo- 
nachi Sanctae Trinitatis de Vendocino, quorum nomina subtus 



1. Ce passage ne se trouve pas dans Besly« 
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continentur scripta, suam justiliam, quam injuste amiserant, 
juste receperunt. Itaque ista causa in praedicto loco II no- 
nas seplembris, anno ab incarnatione Domini MLXXVIII, fuit 
finita in praBsentia judicura, episcoporum, clericol'um, mo- 
nachorum, et baronum, quorum nomina subtus habentur 
inserta. 

S. Guidonis (iaufredi, ducis Âquitanorum ante cujus con- 
spectum factum fuit istud judicium ^ Guillelmi ejusdem ducis 
filii, et adhuc pueruli. Archiepiscopi Burdegalensis Goscelini. 
Isemberti episcopi Pictavensis. Humberti decani. Samuelis 
praecentoris. Odonis archidiaconi. Radulfi archidiaconi. Gos- 
fridi Bernardi. Rainaldi Niveraensis. Tetbaldi grammatici, 
qui testimonium fecit. Abbatis Bertranni. Juliani de Nobi- 
liaco. Rotberti Burgundionis de Sabuliaco. Ëngelelmi de 
Mortemaro. Hugonis praBpositi. 

Haec sunt nomina monachorum S. Trinitatis. Robertus, 
monachus de Olerone. Clarus, monachus de S. Aniano. Ar- 
naldus, monachus de Podio Rebelli. 

Nomina famulorum. 

Hanc chartam jussit scribi dux Âquitanorum. 

xxxrv 

1078, 23 mai. — Guy, comte de Poitiers, fait abandon de tous les droits 
injustes qu'il Toulaît percoToir sur les possessions de la Trinité dans la Sain- 
longe. ^ Manuscrits Phillipps 25 fi58,foi7i: €Exeartulario,f*CYUl vo, 
col. 2^ ch, CCLXVII. » Vindex du cartulaire donne en effet le titre de cette 
charte sous ce numéro. HousseaUy no« i,S23 et i0,84i ; Decamps iOS^ 
f» i4i ; Baluze, i39, f^ 243 ; Besly, p. 311 ; Histoire de la maison de 
Surgères, par Yialard^ p. 38. 

De mâus gonsuetudinibus quas Seniorulus mittebat in 

TERRIS NOSTRIS IN SaNCTONICO A WlDONE COMITE DIMISSIS. — 



1. Ce signum^ placé en marge j commande tous les noms qui suivent et 
leur impose le génitif. * 
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Ut loco nostro ad utilitatem nobisque et posteris valeat ad 
memoriam notifîcamus hic qualiter Vuido, venerabilis cornes 
Pictavis, remissionem Domino Deo et nobis fecerit, de raalis 
consuetudinibus, quas homines ipsius injuste miserant in 
terras, quas in Santonio habemus. Gum quadam vice idem 
comesGuido ad Monasterium Novum^quod situm est in pago 
Santonico, infra terras Sanctae Trinitatis, cum pluribus de 
baronibus suis advenisset, libenler et honorifice susceptus a 
nobis, [et] ^ omnem ei humanitatem, ut justum erat, exi- 
buimus. Qui cum corpus epulis refecisset, jussit lectum pa- 
rari sibi ut paululum secrète quiesceret. Gui mox in calefac- 
torio parari jussimus^ fecimus. Ubi Cum paululum quiescens 
de somno surrexisset, monachi nos tri qui malis consuetu- 
dinibus graviter affligebantur, ante illum venerunt, id est : 
Ranoardus, Fulcoius, Glarus, David, pelentes ipsius misen* 
cordiam, ut eos et terram Sanctae Trinitatis, a quibus oppri- 
mebantur, eriperet miseriis. Ât ille satis honeste blandeque 
respondit eis : Domini mei, inquiens, nolite erga me turban, 
sed expectate parumper, quia ego, ut ipsi videtis, rébus 
multis et necessariis ad praesens occupatus ad Sancti Pétri 
de Duniaco abbatem pergo, in insulam quae Âias nuncupatur. 
Sed inde regrediens quam citius potero ad locum istum 
redibo, et* Seniorulus mecum, necnon et illi quorum ma- 
nibus et consilio meas commisi villicationes, et tune omnia 
sicut Gosfridus comes tenuit et vobis dédit, quae per légitimes 
testes probare poteritis, restituam vobis. Âssenserunt omnes 
et benedixerunt Deum et comitem monachi, quiibi praesentes 
erant, insuper et laici quorum ista sunt nomina : Hugo de 
Surgenis, Beringarius capellanus comitis, Mauritius de Vul- 
vento, Robertus de S. Spano, Radulfus Maletatas. Ex hinc 
nobis vale faciens, sicut disposuerat satis prospère peregit. 
Nam de Âias in insulam Olarionis navigavit, et inde ad cas- 



1. Les moto entre Q sont de la copie de Decamps, 103, f. 141. 
3. Juêêimui femble ûtutiie, et ne ae trouve pat daaa Decamps. 
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tellum, quod Broa vocatur, venit. Nosque per biduum ejus 
adventura, ut praedixerat, expectantes, tertio die, quod apud 
Broam commorasset, didicimus. Tune de monachis duos, id 
est Clarum et David, ad eum misimus, ut de verbis quae 
prsedixerat nobis,per illos responderet[etille iterum invitavit] 
ut sequenti die Marennam adissent, quia nec Seniorulus, 
née aliquis de suis, qui consuetudines seiebant, praesentes 
aderant. Qua de re loitifieati fratres illi, antequam illuces- 
ceret, Marennam venerunt. Ibi cura diu expectassent, circiter 
horam primara cornes de lecto surrexit, mulamque suara 
parari praecepit. Monachi vero intérim in secreto quodam 
prsestolantes, antequam mulam ascenderet, ante illius oculos 
se praesentarunt. At ille sat misericorditer in eos respiciens, 
Seniorulum, qui illum mox in boscum, qui Encras vocatur, 
deducere cupiebat, manu in secretum quoddamtraxit;deinde 
in oratorium Sancti Saturnini ; ibique prima, tertia, sexta 
et nona, ut mos est omnibus quibus Christi placet servitium, 
auditis de ecclesia exivit, et cum eo Seniorulus et caeteri. 
Cui saepedicti fratres venerunt obviam, inquisituri quid de 
bis quaB superius narrata sunt, illis responderet. At ipse 
nihil moratus, hoc ad eos initium sermonis arripuit : Fateor 
meam culpam, inquit, domini mei, quod terras tam cultas 
quam incultas, quas Dominus et tanquam pater meus Gos- 
fridus comes et Agnes mater mea largiti sunt Domino Deo 
et monachis Sanctae Trinitatis de Vindocino [Vendosmo], 
sicut debuimus servari, quia necessitale compulsus, consue- 
tudines malas, quas auferre debuissem, inserui, sed omni- 
potenti Deo Domino in cujus honore et nomine ipse comes 
Gosfridus ecclesiam vestram dedicari constituit, vobisque et 
omnibus aliis ab hinc in antea permiUo, concède, et ad in- 
tegram restituo; terras easdem et caetera omnia cum pristinis 
consuetudinibus, sicut ipse et mater mea cum illo tenuerunt 
et monasterio Sanctae Trinitatis dederunt, ut habeatis et 
teneatis firmissimo stabihmento vos et posteri vestri. Tune 
inclinavit se comes et accepit viridem scriptum [scirpum], 
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nam domus recenter erat juncala, sicut solemus facere 
quando aliquem personae potenlis, vel dominum suscipimus, 
vel amicum. Tune junco ipso non lam donum faciens, quam 
reslaurationeni, dédit duobus fralribus, de illis qui praesenles. 
aderant, id est domno Claro et fratri David. Cumque ambo 
ad pedes ejus se prostravissent, levaviteos bénigne, obsecrans 
ne talia amplius agerent ; sed pro illo oraliones ad Dominum 
funderent. Hoc videns Seniorulus lacrymabiliter coraitem 
precabatur, ut sicut monachis, sic et sanctimonialibus con- 
cederet terras suas tenere et habere quietas, quod ut petie- 
rat, comes voluntarie annuit. Unde ille letus efïectus, flendo 
manus ejus osculatus est. Hujus rer et confirmationis testes, 
inferius subscripti sunt: Ipse comes Guido; monachi, Clarus 
et David ; clerici, Simon grammaticus, Arnaldus archipres- 
byter de Broa, Odo monacharum capellanus ; laici : Senio- 
rulus, Rainaldus nepos ipsius, Giraldus, Rotbertus. Anno ab 
incamatione Domini MLXXVIII ^ indict. 1, 10 kal. junii. 
Acta est ista concessio a venerabili comité Pictavorum Vui- 
done, infra terram quœ vocatur Maritima, apud ecclesiam 
Sancti Saturnini. 

XXXV 

iO45^i082, — Jugement qui reconnatt les droits deFabbaye de Vendôme 
sur les moulins « de Roillatu ».— Deeamps^ iOS,/, iS5 ; Duehesne, 22. Se 
trouvait dans le eartulaire manuscrit, au n» CXCVUI, 

De molinis de Roillatu. — Sciendum est posteris nostris, 
omnique memoria retinendum quod Rainaldus de Sutria et 
Bertrannus Ferrandus œdifïicaverunt molendina quae dicun- 
tur Roillata, in alodio Sanctœ Trinitatis, voluntate et assensu 
domni Oderici, tune teraporis abbatis Vindocini,devenerunt- 
que homines ipsi abbali, et juraverunt fidelitatem pro 



1. Besly a mis faussement 1079. Toutes les autres copies portent 1078, 
qui correspond bien à Tindiction l'*. 
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duabus partibus moliturae, quam dédit eis abbas, retenta 
sibi tertia. Procedente vero tempore, fecerunt praedicti viri 
forfacla abbati et monachis, pro quibus miserunt eosdem 
in judicium curiae comilis Gosfridi, in qua fuit Franco de 
Capdulio, Ingelbaldus de Broa, Joannes Russellus, Benedic- 
tus de Ponte, qui tune temporisin Sanctonicojussu Gofiridi 
judicabant. Judiciumque illud apud Sanctum Anianum fao 
tum est. In quo videlicet definilum fuit quod pro forfactis 
illis quae (ecerant, praedictum sedificium molendinorum 
plane forfeceraut. Quo facto judicio, jussit abbas monachis 
ut molendina caperent, et fecerunt. Mortuis autem homi- 
nibus illis, successores eorum, Milo scilicet qui uxorem 
Bertranni duxerat, et Hugo filius Rainaldi venerunt, et abba- 
tem et monachos in placitum miserunt anle Seniorulum de 
Gapdulio, praepositum comitis Pictaviensis, pro molendinis 
quos invaserant. In quo placito surrexit quidam testis abbatis 
Rainaldus, qui dicebatur de Vindocino, justificans se vidisse 
memoratos judices, et judicium eorum audivisse, quo defi- 
nierunt quod antecessores eorum molendina penitus forfe- 
cerant. Quo audito, Seniorulus judicavit ut isdem testis ho- 
minem in legem mitterét, qui se ita judicium audisse suo 
jurejurando et pugnando probaret. Quod et fecit statim, et 
probationis illius perfîciendaB paratus ad terminum fuit. 
Lexque illa pugnae in Milone et Hugone (calumniatoribus) 
remansit. Qui cum se comperissent per judicium recupe- 
rare non posse, verterunt se ad misericordiam deprecandam 
[ad veniam expectandam], fecitque eis abbas. Reliquit eis me- 
dietatem moliturse, et tertiam parlem piscaturae tali con- 
ventu, ut ipsi molendina in omnibus quae necessaria essent 
construerent, et piscaturae ingénia tam de fîlo quam de vir- 
ga, quantumcumque opus esset, abundanler ministrarent, 
focerentque de bac re homagium et fidelitatem. Testes de 
parte monachorum : Galterius de Losduno, de eorum parte 
Gumbaldus de Subisa, Âlo, praepositus vicecomitis de Toars, 
Girardus de Subisa. 
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XXXVI 

1056-i087, — Don de l'église et du cimetière au Chftteau d'Oleron. — 
Décampa, iOS, f, 4A0, Se trouvait dans le cartulaire manueaHt au 
n« CCLXVI. 

De ecclesia castelli Oleronis et cimiterh yeteris cas- 
TELLi. — Domnus Guillelraus Piclavorum * dédit Sanctae 
Trinitati Vindocini ecclesiam et cimiterium, qui est in cas- 
tello Oleroni et cimilerium qui est foras in vetulo caslellione. 

XXXVII 

Vers i096, — Urbain II écrit à Guillaume, comte de Poitiers, et le sol- 
licite de prendre sous sa protection l'abbaye de la Trinité fondée par ses 
ancêtres, et de lui restituer l'église de Saint-Georges d'Oleron qu'il lui avait 
enlevée, et le menace de Texcommunicalion s'il ne se soumet pas. — Baluze^ 
iS9y f. 258; manuscrit Phillipps n© 4,264, f. 24 ; manuscrit i 3,820, 
f. 353 et 302 ; manuscrit 213 de Vendôme, f, 5 v«. J. VIII ; Sirmond, 
Lettres de l'abbé Geoffroy, page 90 des note$ : c Ex. Cartul, Vindoc, » 
Besly, p, 415, sous la date de 1097, 

UrBANI PAPiG SECUNDI LITTERA AD COMITEM PiCTAYENSEM. 

— Urbanus episcopus, servus servorum Dei, dilecto filio 
Guillelmo Pictaviensium comiti, salutem et apostolicam 
benedictionem. Sœpe tuam indolem commonuimus ut egregii 
principis patris tui devotionem atque prudentiam imiteris. 
Ipse principatus sui ecclesias devotissime coluit, pluies rébus 
suis ditavit, novas etiam a fundamentis exstruxit. De te vero 
miramur, qui cum aliis bonis studiis quantum ad militem 



i. En marge : Willelmus VII (1058-1086). Le pape Urbain II dané une 
bulle datée de 1093 avait officiellement institué le comte de Poitiers protecteur 
et défenseur de l'abbaye de la Trinité : c Prseterea statuimus ut Andegaveo- 
sb, Pictaviensis ac Vindocinensis comités omni tempore sint adjutores ac 
defensores ejusdem loci, ad honorem apostolicœ sedis. i Voir le Cartulaire 
de la Trinité de Vendôme, cbarte CGCXLIII. 
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poUeas, in hoc a patris tui probibate degenerare perhiberis, 
quod ecclesiarum jura perturbes, et quas ille fundavit expo- 
lies. Pervenit ad nos qupd monasterio Vindocinensi, eccle- 
siam beati Geoi^ii in Oleronis insula sitam, cum quadam 
optima terra abstuleris. Te itaque, carissime fili, praBsentîbus 
litteris admonemus, ut sicut sanctorum apostolorum et nos- 
tram gratiam diligis, ecclesiam illam et cetera, quaB Yindo- 
cinensibus monachis abstulisti, in eorum potestatem omnino 
restituas. Res enim eorum parentum tuorum elemosynas 
sunt, et apostolicae sedis alodium. Quod si infra dies XXX, 
visis his litteris, quod mandavimus adimplere contempseris, 
et indignationem nostram incurristi, et apostoUcae sedis 
anathemate te percussum indubitanter agnoscas. Monaste- 
rium Vindocinense et res ad ipsum pertinentes ita apostolica 
auctoritate corroboratœ noscuntur, ut si quid inde ablatum 
vel distractum a quoquam fuerit, a predecessorribus nostris 
excommunicatum non dubites, et quem illi beati vin excom- 
municaverunt, non possumus solvere nec debemus, sed 
quod fecerunt nos eadem auctoritate firmamus. Datum 
Romae pridie kalendas aprilis ^ 

xxxvni 

1096, 40 décembre^ et W91 (n. 5.)« 2 mars. -^ Griiillaame de Poitiers 
rend à la Trinité l*lle d*01eron, qu'il avait donnée sans aucun droit à Eble 
de Chàtellaillon. — Archives départementales de Loir-et-Cher^ original en 
parchemin, avec les attaches du sceau en double queue en euir. Manu- 
scrit 13,820, f. 290, 299, 503 : c Extranscriptis Sirmondi. i Decamps, 
i03,f. 147 \ Baluze, i59, f. 247; manuscrit PhUlipps 25,058, f. 268, 



1. Probablement cette même année, Urbain II écrivit à Tabbé Geoffroy pour 
lui annoncer que Guillaume restituait File d'Oleron : « Urbanus II Goffrido 
Vindocinensi abbati. Ecclesiam Sancti Georgii in Oleronis insula ab omni 
exactionis consuetudine liberam Guillelmus Pictavensis cornes excommuni- 
catione nostrœ coactus reddidit, sicut ab Andegavensibus comité Goffrido et 
Agnele comiiissa loco vestro tradita fuerat. » (Besly, Histoire des comtes de 
Poitou, p. 415). 
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fM fragmeni; manuscrit 273 de Vendôme, sommaire; Besly, His- 
toire des comtes de Poictou, p. 4^2 ; Vialart, Histoire de la maison de 
Snrgères, p. 4i : t Ex tabulario Vindocinensi. » Se trouvait dans le 
eartulaire immuscrit au n» CCCCLXXXJV, f. CLXXXIII. 

QUALITER COMES PiCTAVENSIS ABSTULIT NOBIS OlERONEM 

jST REDDIDIT. — Carta Guillelmi Pictaviensis comitis, quo- 
modo reddidit nobis Oleronem, quem nobis injuste abstulerat 
et Ebloni coolulerat. — In nomine sanctae et individue Trini- 
tatis W. Âquitanorum dux, universis sanctae Dei aecclesiae fîde- 
libus pacem et quietem. Quo tiens homo sui creatoris man- 
data, suadente diabolo, transgreditur, festinet necesse est ut 
per satisfactionem eidem creatori suo reconcilietur. Et hoc 
maxime terrarum principes decet, quos divina providentia 
ad hoc in mundo protulit, ut quod injustum fieret, ipsi 
dapnarent. Hinc igilur quod monachis Vindocinensis monas- 
terii violenter abstuleram et Ebloni de Castro ÂUionis in- 
juste tradideram, juste eis restituere dignum duxi. Abstuli 
siquidem illis dBCclesiam beati Georgii, que est in Olorionis 
insula, cum quadam parte ejusdem insuie, et Ebloni contuli, 
injuste, sicut jam dixi. Quod qualiter acciderit, licet lon- 
gum sit, salubre tamen est enarrare. Cum itaque paler meus 
ex hoc mundo migrasset, salis puer, ut plurimi norunt, ego 
remansi. Tune barones mei, qui me juvare debuissent, a 
fidelitate mea recedentes, mihi graviter nocere ceperunt. 
Quorum unus, supra dictus Ëblo, anxietatem meam videns,et 
in adversariorum meorum parlem cedere cupiens, mandavit 
quod a me, sicut alii, et ipse recederet, meisque adversariis 
in quantum posset daret auxilium, nisi predictam terram 
monachorum, quam per quadraginta et eo amplius annos in 
pace et sine calumnia tenuerant, sibi conferrem. Âsserebat 
enim quandam partem illius terre quibusdam antecessoribus 
suis fuisse longe ante donatam. Hoc autem faisum esse nuUi 
dubium erat; sed sub specie tali infidelitatem et tiramnidem 
suam tegere cupiebat. Âttamen sicut puerilis assolet etas, 
contempto Dei consilio, humano adquiesccns [adgnoscens] 
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et hominem plusquam Deum ad lempus offendere timens, 
licel invitus et coactus, absluli monachis terram suam, et 
illi contuli. Unde factum est ut statim ab Âmato Burdiga- 
lensi archiepiscopo, Romane sedis legato, et a Ramnulfo 
episcopo Sanctonensi, cujus parochianus erat, excommuni- 
caretur. Sed hoc modo ejus crudelis animus flecti non potuit. 
Gum vero abba et monachi vidissent quod sic suum jus adi- 
pisci minime valerent, Romanum pontificem adierunt, sub 
cujus tutela et defensione Vindocinense cenobium esse di- 
noscitur, sicuti censivum beati Pétri alodium. Unde papa, 
missis ad me litteris suis, mandavit quod [quia] Eblonem 
jam excommunicatum ipse eciam excommunicabat [excom- 
municaverat] et ejusdem excommunicationis meipsum parti- 
cipem fore non ambigerem, si Vindocinensi monasterio quod 
violentia abstuleram restituere prolongarem. Postea dum 
idem papa, in Galliis concilia celebraturus, Alpes trans- 
measset, ab excommunicatione, quam prius in Eblonem fe- 
cerat, non cessavit. In concilio namque quod primum apud 
Glarum Montem habuit, assensu omnium religiosorum qui 
adfuerant eum excommunicavit, secundo in conventu quem 
Turonis tenuit, deinde apud Sanctum Johamem de Ange- 
liaco, ad extremum apud Sanctonas eum omnino male- 
dixit ; quia illi an te promiserat quod ibi suo judicio mona- 
chis justiciam exsequeretur. Cum utique judicio pape et 
archiepiscoporum episcoporumque, necnon et abbatum atque 
religiosorum clericorum, qui aderant, ex toto comprobatum 
fuisset, illum diu injuste terram monachorum tenuisse, et 
ideo [eidem cum idem] satisffactione et omnibus que in- 
de subtraxerat debere eis restitui, promissionem quam de 
exequendo judicio pape fecerat, menciens ab eo maledictus 
discessit. Tune Amatus Burdigalensis archiepiscopus, sancte 
Romane aecclesiae legalus, ex precepto pape ad me veniens, 
ex parle beati Pétri precepit, quandoquidem Eblo Deum et 
papam contemnebat, qui etiam excommunicatus a malicia 
sua revocari non poterat, quod si Dei et beati Pétri gratiam 
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diligebam, ut sepedicto monasterio Vindocinensi terram, 
quam peccando tuleram, reddere non differrem. Hoc autem 
si tardarem torpori vel negligentiae me, cura omni terra 
mea, analematte feriendum indubitanter scirem. Hinc ilaque 
anime et corporis periculum meluens, et Deo beatoque 
Petro obedire disponens, monachis terram, quam diu injuste 
perdiderant, reddidi, et sicut Gofridus, Andegavorum cornes, 
et Agnes comitissa illara ab omni consuetudine liberam 
prius donaverant, eis habendam concessi. Ita ut abhinc nec 
mihi nec cuilibet successorum meorum ullus consuetudinis 
vel exactionis in ea suppetat locus. [Et quilibet prepositus 
fuerit in caslello meo de Olerrione, nullam in supradictam 
terram monachorum habeat potestatem, nec unquam prae- 
sumat homines eorura contra ipsos suscipere aut defendere, 
vel quasi tueri] ^ Hoc eciam apud prediclum sancle Ro- 
mane sedis legatum precando obtinui, ut quicumque dein- 
ceps Vindocinensibus monachis illam auferret, aut qualiter 
amitterent inquireret, [aut scienter contra banc conslitu- 
tionem meam, quamlibet consuetudinem vel exactionem in 
ea imprimere tentaret] 2, maledictionem Dei omnipotenlis 
Patris, et Filii et Spiritus Sancti habeat et gloriose Dei geni- 
Iricis semper virginis Mariae iram incurrat et beatos apos- 
tolos Petrum et Paulum adversarios in hoc mundo senciat, 
atque cum Juda traditore [in aeternum] ^ pereat, necnon 
cum diabolo et angelis ejus in illo inextinguibili et sufTurato 
géhenne incendie [ubi est fletus et slridor dentium] ^, per- 
pétua penadamnetur et ardeat...^. Predictae autem terrae red- 
ditionem amefactam fuisse apud castellumnovum meumBa- 
naium nullus fidelium dubitaverit, anno ab incarnatione 



i, 2, 3. Les paragraphes entre [] ne se trouyent pas dans le titre original, 
mais dans Besly et dans Baluze. 

4. Baluze. 

5. Ici finit le titre original des archives de Loir-et-Cher; ce qui suit est 
de Besly, Decamps et Baluze. 
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Domini MXCVI, indictione IV, IV idus decembris, XV die 
ante natale Domini. Ubi affuerunt isti quorum nomioa 
subscripta sunt : Guillelmus ipse cornes Pictaventium, uxor 
ejus MathildiSy Hildegardis mater praadicti comitis, Gosfri- 
dus de PruUiaco, cornes Vindocinensis, Pelrus episcopus 
Pictavensis [Piclavorum], Hugo de Liziniaco, Haimericus de 
Rancone, Giloius de Axiis, Guillelmus de Malsiaco [Mau- 
ziaco] dapifer comilisy Hugo de Doado, Gosfridus deTauniaco, 
Hugo de Surgeriis, Ramnulfus de Sui^eriis, Adelardus de 

Siriaco^ ^. (^osfridus abbas Malliacensis, 

Guarinus [Garnerius] abbas :kncti Maxentii, Gosfridus 
abbas Vindocinensis. De monachis Vindocioensibus : Her- 
berlus [monachus] hospitarius, Gosfridus [monachus] dictus 
Martellus, Andréas [monachus de] Podio Rebelli prsepo- 
situs. 

Hec subscripta confirmatio facta fuisse dinoscitur in 
concilio, apud Santonas, sicul inferius dictum est, anno 
ab incamatione Domini 1096, indictione IV, 6 nonas 
roartii. 

Ego, Amatus Burdigalensis archiepiscopus, S. R. E. lega- 
tus, subscripsi, et praesentis crucis signum hoc privilegium 
monasterio Vindocinensi confirmavi, in conciho apud San- 
tonas, et ibi hujus sancti privilegii violatores excommuni- 
cavi, et mecum pariter archiepiscopi, (a, o) Petnis f Paulus), 
episcopi, abbates, qui adfuerunt numéro 43, quorum quedam 
nomina subscribi voluimus : Raimundus, Ausciensis archi- 
episcopus. Rotlandus, Dolensis archiepiscopus. Ramnulfus, 
Santonensis episcopus. Hildebertus, Cenomanensis episcopus. 
Gosfridus, Andecavensis episcopus. Marbodus, Redonensis 
episcopus. Simon, Agennensis episcopus. Petrus, Pictavensis 
episcopus. 



1. Sirec. — Décampa. 

2. Vacat membrana quœ ceterorum proceriun nomina cootinebat. 
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XXXIX 

Vw$ i096, — Lettre d'Âmat, archeyéque de Bordeaux, à Geoffroy, abbé 
de Vendôme, pour lui Hunoncer la restitution de Téglise d'Oleron. — Ma- 
nuêcrit Phillipps 25.058, f. 268 et dernier : ex originali ; manuscrit 
5.4i9, f. 95 ; manuscrit 13.820, f. 290 ; manuscrit 273 de Vendôme, 
êomimaire ; Mabillony Annales bénédictines, V, p. 657 : c Ex archivio 
>. 1 



Epistola Amati, Burdigalensis archiepiscopi et sedis apos- 
tolice legali, ad Goffridum, abbatem Yindocinensem, qua 
significat restitutam monasterio illius ecclesiam Oleronem. 
— Amatus ^ Deigratia Burdegalensis archiepiscopus, sedis 
apostolice legatus, dileclo filio Goffrido Vindocinensi abbati 
et sibi commisse congregationi, salutem. Sicut karissimus 
filius noster Guillelmus, Aquitanorum dux 2, nos contristavit, 
cum ecclesiam Sancti Georgii, que est in Olerone, cum per- 
tioentiis suis vobis abstulit, et Ebloni ^ de Ga3tro-Allionis 
dédit, sic nos letifica\ît cum ab injusticia sua resipiscens 
ablata vobis restituit, et donum quod venerabilis cornes An- 
degavorum Goffridus de eadem ecclesia et aliis rébus in 
Pictavensi et in Sanctonensi pago, vestro monasterio fecerat 
confirmavit. Insuper etiam nos humiliter rogavit ut tandem 
suam restitutionem et concessionem sancte Romane ecclesie 
aucloritate et nostra confirmaremus, ut ita libère et quiète 
omnia, que venerabilis comes Goffridus et uxor ejus Agnez 
comitissa Pictavensis vobis dederant, vos et successores 
vestri, jure perpetuo, possideretis ; sicut ipsi eo die posside- 
bant, quo ea vestro contulerunt monasterio. Confirmamus 



i. Amatus, archevêque de 1088 à 1101 ou 1102. 

2. Goillaume VIII, duc d'Aquitaine, 1086 à 1127, fils de Gui Geoffroy, 
fe fils d'Agnès de Poitiers. 

3. Sur Eble et sur cette affaire en général, voir lettres de Geoffroy, lib. 
I, epbl. i, et lib. lU, ep. 31. Ramnulfe, évêque de Saintes, à qui ceUe der- 
nère est adrestée, fbt érèqne de 1083 à 1107. 
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igitur eandem restitutionem et illam quam, sicut dicimus ' 
vobis, libertatem concessit, aucloritate Dei et nostra, sub 
analhemate prohibenles ut nullus deinceps ea vobis auferre 
vel concessarn vobis in eis libertatem violare présumât. Hoc 
etiam veraciler testificamur quod Eblo de Castro Allionis, 
hanc restitutionem vobis factam de ecclesia Sancti Georgii 
et ejus pertinentiis concessit ; imprecans omnibus illis Dei 
maledictionem qui ea Vindocinensibus monachis auferrent, 
vel quocumque modo eos inde inquietarent ^ 



XL 



Ver$ i096, i8 septembre. — « Traité par lequel Eble de Ohatellaillon, du 
consentement de sa femme et de ses enfants, remet aux religieux ce qu'il 
leur ayoit ravi injustement et pour lequel ravissement il a voit été excommu- 
nié. » D. Fonleneau, — Manuscrit Phillipps n® S5.058, f, i45 : « Ex 
tabulario, f, 7Z«« XII vo i^ ; Decamps, i03,f. 449 v®, avec renvoi au f. 
iQ'i, if colonne du cartulaire; Baluze^ iSQ, f. 247 ; D, Fonteneau, 
manusetHts de la bibliothèque de Poitiers^ t. 27^ f. 249 \ manuscrit 
27$ de Vendôme^ f, XXV ro B^ sommaire, ise trouvait dans le cartulaire 
manuscrit, au n» DXV, 

De sedata calumpnia quam Eblo faciebat nobts de 
Olerone. — Ramnulfus, Sanctonensium humilis episcopus, 
sancte Dei ecclesiae fidelibus, boni operis perseverantiam. 
Quantam persecutionem quidam parochianus noster, Eblo 
de Castro-AUionis -, Vindocinensibus monachis per terram 
Oleronis intulerit, illius temporis hominibus paucis incogni- 
tum extitit. Terram de qua agitur, predicti loci fratres per 



1. Le manuscrit Phillipps ajoute cette note : c Le sceau attaché avec un 
lacet pendant hors la charte, laquelle est écrite d'une main des plus belles 

et d'un caractère qui vaut une impression Ce tiltre a esté négligé, en 

sorte que je Tay trouvé au-dessus des armoires, non pas dedans, avec une 
confusion de papiers inutiles et de peu de conséquence. — Pour le R. P. D. 
Mabillon, 1700. » 

2. Un seigneur de Châtellaillon de ce nom souscrit avec sa femme appelée 
Julitte et leurs enfants dans un titre de Sainte-Radegonde, du 21 mars 1089. 
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LX et eo aroplius annos in pace et sine calumnia tenuerant, 
sed déficiente charitate et abondante hominum malitia, eam 
monachis per violentiam subtractam Eblo habuit, et per ali- 
quaptum spatium temporis tenuit. Quae, qualiter accident, 
utile valde, iino necessarium judicavimus huic cartae anno- 
tari. Guidone siquidem raagno Pictavorum duce defuncto *, 
Willelmus ejus filius^ puériles annos ducebat, a quo adhuc 
puero meinoratam terram idem Eblo qusesivit ; qui statim 
violata ratione, reclamantibus de violentia monachis, illam 
Ebloni prout qusesierat tradidit. Hoc autem cum ad aures 
domni Amati, Romane ecclesie legati, Burdegalensis etiam 
tune archiepiscopi, et ad nostras pervenisset, Eblonem mo- 
nachis justitiam exequi nolentem excommunicavimus. Et 
postea domnus Urbanus papa, eumdem ipsum excommuni- 
cando, confirmavit quod nos feceramus. Nam apud Clarum 
Montem, in generali consilio residens, eum excommunicavit; 
deinceps apud Sanctum Joannem de Angeliaco ab omni 
coramunione fidelium sequestravit. Nec pretereundum quod, 
cum idem papa apud Sanctonas sacros dies paschse celé- 
brasset, illum vocavit, et ut de rapina quam fecerat mona- 
chis justitiam exequeretur admonuil. Qui cum ante papam 
et cardinales et necnon et episcopos qui affuerunt ibi, 
quorum ego unus extiti, se praesentasset, et ex altéra parte de 
injustitia sibi facta conquirens Goffridus, abbas Vindocinen- 
sis ^ cum monachis suis astitisset, audila utriusque partis 
causa, dominus papa proprio ore judicavit abbatem Vindo- 
cinensem et monachos de terra et de omnibus, que Eblo 
idem subtraxerat, debere revestiri, et tamdiu ex integro pos- 
sidere quamdiu expoliati exliterant sine judicio et ratione. 



i. Gui Geoffroi, mort en 1086. 

2. Guillaume IX, duc d'Aquitaine et comte de Poitou depuis 1086 jusqu'en 
1126 ou 1127. 

3. Cet abbé souscrit dans un titre dej'abbaye de Saint-Jean d'Ângély de 
1106. Il fut abbé de 1093 à 1132. 



— 74 — 

Quod EUo contemnens facere, a papa maledictus discessit. 
Pûstea vero Eblo et uxor sua Jueta [Jvela, Judith] contra 
Deum et Vindocinense cœnobium se maie gessisse recognos- 
centes, ad hanc amicitiam et concordiam devenerunt, quod 
quidquid juris in praedicta terra reclamaverant vel reclama- 
bant, quicquid calumniae ibi fecerant seu faciebant, totum 
Dec et Goffrido abbati Yindocinensî, ejusque successoribus 
in perpetuum, seposita omni occasione, omni querela, omni 
retractatione in manu nostra reliquerunt, sicque ab excom- 
municatione, qua detinebantur, absoluti fuerunt; sed ut 
inter praedictos fratres et Eblonem et uxorem suam, eorum- 
que successores pax et amicitia omnibus diebus firmius, 
seposito omni rancore, haberetur, Eblo et uxor sua ab ab- 
bate et a monachis centum quinquaginta libras Piciavensis 
moneta? gratantes acceperunt. Quod eorum filius et filia Wil- 
lelmus Bertrannus et Marguarila, qui présentes affuerunt, 
libenter concesserunt. Âctum est hoc apud Gastrum ÂUionis, 
in ecclesia beati Joannis, die festi sancti Ferreoli martyris, 
quarto decimo kalendas octobris ; quod multi viderunt et 
audierunt, quorum nomina hic subscribi fecimus. Ego Ram- 
nulfus Sanctonensis episcopus subscripsi et hujus scripti 
violatores perpétue anathemate excommunicavi. Hœc sunt 
nomina testium. [Petrus archidiaconus ^ Ramnulfus archi- 
presbyter ^. Petrus diaconus clericus episcopi. S. Pétri 
archidiaconi. S. Ramnulfi archipresbiteri . Gaufridus prepo- 
situs Oleronis. Willelmus Corbellus ^. Reginaldus Gastandus. 



i. Un archidiacre de Saintes, nommé Pierre, soascrit dans on titre de 
Tabbaye de Noaillé du 17 mars 1095. Un Pierre, archidiacre d*Aunis, sou- 
scrit dans un autre de l'abbaye de Saint-Jean d'Ang^ly de 1096, et un Pierre, 
archidiacre de Saintes, dans un de la même abbaye daté de Tan 1104. 

2. Un archiprètre de ce nom souscrit dans des titres de la même abbaye 
de Saint-Jean d*Angély depuis 1096 jusqu'en 1106. 

3. Guillaume Corbeau souscrit dans un titre de la même abbaye de l'an 
1106. 
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Willelmus prior de Âhiis ^ ex hominibus monachorum] ^. 
S. Judit uxoris Eblonis ^. S. ipsius Eblonis. S. filii ejus 
Willelmi. S. Margaretae ejus filiae. Âimericus de Spina, Gla- 
rius de Mauritania, Gauffredus Âmanbertus, Yuitbertus 
Amanbertus, Bernardus de majore venlo^, Mainardus deMes- 
chinus ^ Hugo Gabol. ^ 

XLI 

i062'i097, — DiTerses donations faites à la Trinité par Hugues de Sur- 
gères. — ManiMcrU 5,4i9,J^ 46 ; se trouvait dam le cartulaire manu- 
scrit au %^ CCCCLVII. Histoire de la maison de Surgères, par Vialart, 
prieur de Mantaumais, p, 36, sous la date de 40€6-i068. 

DONUM HUGONIS SURGERIARUM DE INSULA FlAICI. — EgO 

Hugo Surgeriarum dominus volo ut notum sil hoc donum 
omnibus heredibus meis quod facio Deo et beatae Marie, nec- 
non et monachis Sancte Trinilatis Vindocinensis, pro reme- 
dio anime mee, posl meum utique et uxoris mee Petronille 
obitum, LX scilicet corullos habere per singulos annos, de 
fevo Maraant, quod michi procedit de Willelmo Chabot. 



i. AUas Assiis, Le prieur de Tlle d'Aix, canton de Rochefort. 

2. Ce passage entre [] ne se trouve que dans D. Fonteneau. 

3. Signum Judith uxoris Eblonis. Judith est un nom altéré par le 
copiste. Le nom de la femme d'Eble de Châtellaillon était Julite. Le titre de 
sainte Kadegoode, dont on Tient de parler, porte distinctement les souscrip- 
tions d*Eble, seigneur de Châtellaillon, de Julite sa femme, d'Isembert, de 
Guillaume et Marguerite, leurs enfants. Or, ce Guillaume et cette Marguerite 
souscrivent dans la présente charte. 

4. Ce ^gneur de Mairevent et Simon, son frère, souscrivent dans un 
titre de la même abbaye de Saint-Jean, Tan 1127. 

5. U souscrit dans un titre de la même abbaye de 1127. 

6. c Cette pièce m'a été communiquée, dit D. Fonteneau, par MM. Jaillot 
et Arcére, de l'oratoire de La Rochelle. J'ignore où ils ont vu l'original. Ce 
qu'il y a de certain, c'est que cette copie dans son extrait n'est pas exacte et 
que, sous prétexte d'abréger, on a fait des omissions qui seraient essentielles 
pour former en quelques endroits un sens. » 

Les notes qui précèdent sont toutes, excepté la 2« ci-dessus, de D. Fon- 
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Adhuc de ipso fevo C. sepias dono que etiam in capile qua- 
dragesime sunt reddende, esclusam quoque de Parciaco, et 
omnes esclusilos, quod habeo, de fevo Johannis de Nuelli 
concède; terram quippe de Flaiaco sicuti dedi dictismona- 
chis. Hères autem meus Willelmus Maingolus, vel quilibet 
alius, nisi hoc donum servaverit in honore, qui sibi ex rae 
procedit, partem numquam habeat, et alius ex meis heredi- 
bus, qui hoc donum bene firmarenl totum meum honorem 
obtineat. 



XLII 



i097. — Ramnulfe, éyéque de Saintes, écrit à Hagues de Surgères au 
sujet de l'église de Surgères. — Manuscrit PhillippSy manuscrit 25.058 ^ 
fà72: €Ex tabulario Vindocinensi, p> 7X«« Vlll^)^ charta CCCCXL VIII. 
Pour le R. P. D. Mabillan, i697, juin. » La charte est en effet inscrite 
sous ce numéro dans l'index du cartulaire. 

De Surgeriis. — Ramnulfus, gratia Dei Sanctonensium 
humilis episcopus, universis sanctœ ecclesiœ fidclibus bono- 
rum operum perseverantiam. Quotiens ecclesiarum cause a 
quibuslibel terminantur oporlet, necesse est ut episcopus 
in cujus diœcesi ecclesise, de quibus agitur, teslis advocetur, 
quatenus ejus juditio et testimonio cause ipse finiantur, et 
finite prorsus sopiantur. Hujus rei Goffridus Vindocinensis 
monasterii abbas non immemor, in quadam causa quam de 
ecclesia beatae Mariae, adversus Hugonem de Surgeriis ha- 
bebal, presentiam nostram prout decebat advocavit, ut vide- 
licet consessione nostra et voluntate, cause sue finem impo- 
neret. Hugo siquidem predictus beatae Marias ecclesiam 
OdricOy Vindocinensi abbati, longe ante donaverat, in manu 
sua, uti asserebat, illius ordinationem retinens, ut si vellet 
etiam a duodecim monachis habitata maneret. Quod tamen 
abbas Goffridus non annuebat, quoniam neque se hoc vi- 
disse, neque unquam ab antecessore suo audisse perhibebat, 
sed sicut plerumque evenire solet, ut potentes mundi, quae- 
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sitis occasionibus, monachos opprimant, hac occasione, îlle 
monachos Vindocinenses, si quid aliquando ab eis extorquere 
non posset, molestare consueverat. Nos aulem donationem 
quam prius de ecclesia Vindocinensi monasterio annuentes, 
quia hanc sibi potestatem in ea retinuisset ignorabamus, 
quod cum agnovissemus, apud Podium Rebellem cum qui- 
busdam clericis nostris eum convenimus super hoc ad ratio- 
nem miltentes. Cur scilicet in dono quod puro corde Deo 
offerre debuerat privatam sibi et inordinatam potestatem 
vindicasset, quo magis etiam damnationi ejus deputari posset 
quam saluti. Nam, ut sacri canones prsBcipiunt, nulli unquam 
laico disponendarum ecclesiarum attribui facultas poterit. 
Monuimus ilaque eum ut in potestate ad dispositionem mo- 
nachorum Yindocinensium supradictam ecclesiam omnino 
relinqueret, nec ulterius numerum duodecim monachorum, 
quos ibi habere voiebat, nec polerat, jam curaret, quia plures 
fratres diu simul ibi habitare non possunt. ^ 

XLIII 

i097. — Ramnulfe prie Hugues de Surgères de se désister de ses récla- 
mations au sujet de Téglise de Surgères. — Baluze, i39. 

Hugo de Surgeriis ecclesiam beatae Mariœ Oderico abbati 
dedil. Postea cum idem Hugo ejus ecclesiae ordinationem a 
se retentam diceret et Gofïridus abbas abuueret, Ramnulfus 
episcopus Sanctonensis, quia laico dispensandarum ecclesia- 
rum negatur facultas, monuit Hugonem ut desisteret, nec 
XU ibi monachos, quia ali non poterant, exigeret. Factum 
apud Podium Rebellem anno MXCVH indictione V. Ram- 
nulfus episcopus Santonensis, Gofïridus abbas Vindocinen- 
sis, Gofiridus prior Surgeriarum. 



1. Cette charte semble incomplète, comme Tindiquent les deux fragments 
qui suirent sous les n»' 43 et 44. 
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xuv 



i097. — Hulules de Sargères confirme à l'abbé Geoffroy la possession de 
l'église de Surgéres. — Décampa, iOS^piAQ ; Vialart, Histoire de la mai- 
son de Surgéres. 

Privilegium de SuRGERns. — RamnulfuSy gratia Dei 
Sanctonensis humilis episcopus, universis sanctaB ecclesiae 
fidelibus, Hugo de Sui^eriis beatœ Marias ecclesiam Odrico 
abbati longe ante dederat. Hic (joffrido abbati confirmavit, 
anno 1097. Hugo de Surgere, Petronilla ejus uxor. 



XLV 



iOQSy 24 novembre. — Bulle d'Urbain II, confirmatiYe des privilèges et 
possessions de la Trinité, en particulier de la donation d'Hugues de Sur- 
gères. — Manuscrit Phillipp$,no 4.264 \ f^ i9 à 2i ; manueerit 273 de 
Vendôme, f" F, t. III, sommaire. Balu%e; 139, f^257et manuscrit i3i8W, 
f 30i vo, extraits. 

Urbanus, episcopus servus servorum Dei, dilecto filio Gauf- 
fredo, monaslerii Vindocinensi abbati ejusque successoribus 
regulariler subslituendis in perpetuum. Ad hoc nos in apos- 
tolicdB sedis servitutem divina credimus dignatione dispositos 
ut omnium ecclesiarum dispositioni, prout ipse scire et posse 
dederit, iosistamus et conservis nostris tutionis apostolicae 
subsidium porrigamus, tuisque, fili in Christo charissime Gof- 
frede, petitionibus annuentes, Vindocinense cenobium, cui Deo 
authore in abbatem preesse dinosceris, praesentis decreti au- 
thoritate munimus. Quod videlicet cenobium Goffredus bonae 
mémorise Andegavensie comes^et Agnes Pictavensis comitissa 
in jure suo, sumptu suo, pro animarum suarum sainte con- 
structum, summae ac individuœ Trinitatis nomine consecra- 
tum, beato Petro apostolorum principi et sanctse ejus Ro- 
manas ecclesiaB ut alodium proprium obtulerunt,etnos itaque 
secundum predecessoris oostri apostolicae memoriae Gregorii 
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authoritatem prdafatorum comitum votum et oblationem fir- 
mamuSy praefatum monasterium sub protectione sedis apos- 
tolicœ permanere et omni jugo secularium personarum im- 
mune persistere mansuro in perpeluum décrète sancimus; 
per praesentis igitur privilegii paginam apostolica authorilate 
statuimus ut quaecumque hodie idem cenobium vestrum pos- 
sidel, sive in (uturum concessione ponlificum, liberalitate 
principum vel oblatione amicorum fidelium potest adipisci, 
firma tibi tuisque successoribus et illibata permaneant. In 
quibus haec propriis visa sunt exprimenda nominibus. Eccle- 
sia Sancti Georgii in Oleronis insula, cum magna parte ejus- 
dem insulae, quam ab omni exactione consuetudinis liberam 
Guillermus Pictavensis cornes excommunicatione nostra co- 
actusreddidit^sicut ab Ândegavensi comité Goffredo et Âgnete 
comitissa loco vestro praBdicto traditafuerat; ecclesia beatae 
MaridB de Surgeriis, cum insula Flaici quam a se prorsus eru- 
tam Hugo miles per manus Ranulfi Santonensisepiscopi Vin- 
docinensi csenobio dereliquit ^; ecclesia Sancti sepulchri de 
Balgentiaco quam, ipsius castri domino Lancelino petente, 
Renanus [Rainerius] bonae memoriaB Âurelianensis episcopus 
precessori tuo Odrico perpetuo possidendam concessit ; ec- 
clesia de Âldreio quam Ivo miles, Odilonis Bajocensis épis- 
copi concessione, obtulisse vestro monasterio cognoscitur. 
Praecipimus etiam ut Sancti Salvatoris juxta Andegavismuros 
ecclesia cum Sancti Eutropii capella parochialis vestro ceno- 
bio tanquam capiti membrum semper adhaereat, et ejus uni- 
versa dispositio in tua tuorumque successorum manu absque 
alicujus contradictione persistât. Decerminus igitur ut nuUi 

1. Une autre bulle, portant exactement la même date, énumère ainsi les 
biens du pays de Saintonge : c Ecclesia Sancti Georgii in Oleronis insula, 
ecclesia Beatas Mari® de Castro Oleronis {un autre exemplaire ajoute : 
c cum magna parte ejusdem insulœ »). Ecclesia Sancti Nicolai de Olerone, 
ecclesia parrochialis fieatœ Mariœ de Surgeriis et omnes ecdesise qusd iofra 
terminos ejusdem parrocbi» contioentur. i fair le eartulaire de la Trinité, 
mpCGGXLVIL 
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omnino hominum liceal prefatum cenobium pertubare aut 
ejus possessiones auferre vel oblata retinere, minuere vel 
temerariis exaclionibus fatigare, sed omnia intégra conser- 
ventur, eorum pro quorum substenlatione ac gubernatione 
concessa sunl usibus omnimodis profutura. Praelerea statui- 
mus ut Andegavenses, Pictavenses et Vindocinenses comités 
omni tempore sint defensores ac adjutores ejusdem loci ad 
honorem apostolicae sedis. Et si quis contra iilum moiestiam 
litis pro aliquibus rébus inferre voluerit, nullatenus consen- 
tiant antequam apostolicam sedem consulant, quia quidquid 
sine judicio aut consensu nostrae sedis pervasum vel distrac- 
tum fuerit alicujus judicio irritum erit, nec eorum quiiibel 
exactionem sive consuetudinem Vindosinensis monasterii ré- 
bus inferat^necin eis aliquid sibi vindicare prsesumat, praeter 
patrocinium solum quod eis ad honorem apostolicae sedis 
exhibere permissum est. Obeunte le vel tuorum quolibet suc- 
cessorum,nullus ibi qualibet subreptionis astutia vel violentia 
praeponatur, nisi quem fratres communi assensu vel pars 
sanioris consilii, secundum Dei timorem et Sancti Benedicti 
regulam, decreverint eligendum, non tamen sine trium ab- 
batum consilio, quos religiosiores in vicinis provinciis haberi 
contigerit ; electus autem abbas a Carnotensi episcopo bene- 
dicatur, omni professione vel cujuslibet rei exactione seposila 
si tamen idem episcopus communionem et gratiam aposto- 
licae sedis habuerit, et si ordinationem ipsam gratis ac sine 
pravitate exhibere voluerit, alioquin ad Romanum pontificem 
recurratur. Praeterea precipimus ut tam in Vindocinensi loco 
quam in praedicta secus Andegavi Sancti Salvatoris ecclesia 
sine apostolicae sedis hcentia nuUi episcopo liceat potestatem 
aliquam aut moiestiam exercere aut excommunicare seu in- 
terdicere, etiam si forte contigerit Carnotensem aut Andega- 
vensem patriam pro culpis quibuslibet excommunicari, ila 
tamen ut excommunicatos ipsi non suscipiant, neque etiam 
subditas ecclesias ubicumque sint excommunicare vel inter- 
dicere cuique liceat, nisi certis pro culpis et quas Vindoci- 
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nensis abbas et fratres canonice ab episcopis admoniti emen- 
dare contempserint. Âd indicium vero perceptae hujus a Ro- 
mana ecclesia libertatis per annos singulos de moneta ves- 
trae palriae duodecim solidos Lateranensi palatio persolvelis. 
Sane si quis in crastinum archiepiscopus aut episcopus, im- 
peralor aut rex, princeps aut dux, cornes aut vicecomesj'udex 
aut persona quaelibet polens aut impotens, hujus nostri pri- 
vilegii paginam contra eam temere venire tentaverit, secundo 
tertiove commonitus, si non satisfactione congrua emenda- 
verit, potestatis honorisque sui dignitate careat, reumque se 
divino judicio existere de perpetrata iniquitate cognoscat, et 
a sacratissimo corpore et sanguine Dei et Domini redenipto- 
ris Jesu Ghristi alienus fiât, atque in extremo examine dis- 
trict» ultioni subjaceat. Gunctis eidem loco ista servantibus 
sit pax Domini nostri Jesu Ghristi quatenus et hic fructura 
bonae actionis percipiant vel apud districtum Judicem prae- 
mia aeternae pacis inveniant. Datum Romae per manus Jo- 
bannis sanctœ ecclesie Romande diaconi cardinalis, octavo 
kalendas decembris, indictione septima, anno Dominicae in- 
camationis millesimo nonagesimo tertio, pontificatus autem 
domini Urbani papae secundi undecimo. 

XLVI 

i097 à i099, i4 mars, — Urbain II écrit aux évêques de Chartres et de 
Saintes pour leur rappeler le décret d*exemption porté dans le concile de 
Qermont en faveur de l'abbaye de Vendôme. — Cartulaire de la Trinité, 
no CCCLXIX, 

Urbanus, episcopus servus servorum Dei, venerabilibus 
episcopis I. Garnotensi et R. Sanionensi ^ salutem et aposlo- 
licam benedictionem : Juxta sanctorum canonum sanctiones 
non ignotum vobis credimus quod ultionis maneat eccle- 



i. Une autre copie porte : c Episcopis Garaotensibos et Sanctonensibus. i 

6 
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siastici ordinis viros apostolice sedis précepte sperneoles. 
Ipsi enim Ârvernensi concilio affuislis, în quo, residentibus 
nobis, Galliarum episcopis dictum est et presenUum littera^ 
rum auclorilate fîrmamus, ut episcopi vel archiepiscopi super 
quemlibel mouachorum VindocineDsis monasterii potesta- 
tem aliquam exercere, sive de rébus ejusdem loci quicquam 
distrahere non présumant. Monasterium ipsum et res ad mo- 
naslerium pertinentes bealo Petro et ejus Romane ecclesie 
in allodium et patrimonium oblate sunt. Et quicquid sine 
licenlia Romani pontificis distractum sive diflinitum fuerit, 
irritum erit. Precipimus ei^o ut quod dictum est omnino 
teneatur, nec quicquam contra illud agere presumatis. Sane 
quod vobis dicimus, ceteris quoque episcopis precipimus ob* 
servandum. Si quis vero aliter fecerit, cum monitus emen- 
dare contempserit, a sancte ecclesie liminibus arceatur, et 
usque adsatisfactionemexcommunicationisubjaceal. Datum 
Romae, Ih idus marlii. 

ce Geste copie a esté coUationnée par nous, notëre à Yen* 
dosme soubs signez, sur l'original en parchemin estant au 
trézor de Tabbaye de la Saincte-Trinité dudit Vendosme, et 
y avons laissé pour servir et valloir aux vénérables religieux, 
prieur et couvent de ladite abbaie ce requérant partout où il 
apartiendra, ce que de raison, 

» Faict ce dix-huictième jour d'aoust, Tan mil six cens 
quatre-vingt. Ghereau. Simonneau. d 

xLvn 

i OQÎ'i 099, — Construction de Téglise de Saint-Nicolas d'Oleron. — Baluze, 
47, f 26i^ et iS9, f" 249 ; Décampa^ 105, fi i56. Se trouvait dam le 
cartulaire manuscrit y au fi 2i4, 

De Ecclesia S. Nicolai in Olerone. — Sit notum om- 
nibus rei veritatem perscrutantibus banc ecclesiam in honore 
Beati Nicolai constructam fundamentum accepisse sub Ur- 
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bano papa Romaoo, Willelmo Pictaviensi comité régnante, 
Rannulfo episcopo sedis Sanctonicae, Goffrido abbate Vin- 
docinensi, jussu quorum atque consilio haec ecclesia fabri- 
cala est. Necnon praecipientibus domnis terram islam parti- 
cipantibus, Helia de Didunia [Didonia], comité Egolismensi, 
Âleardo de Morniaco, qui omoes hanc ecclesiam fieri con- 
cesserunt. Postea vero tempore adolescentie, probatissimi viri 
videntes ecclesiae structuram excrescere, magis magisque 
eam ad Dei servitium amplam acceptabilemque fuisse, re- 
liquerunt ibi de rébus suis, Stephanius Ypoiiti et mater sua 
Âldeardis, et frater ejus Petrus reliquerunt ibi terram, quam 
habebant eirca supradictam ecclesiam. Elias de Didonia 
concessit, audiente Aleardo Eudrandi. Comes Engolisme 
concessit audientibus Mainardo Gaiferii, et Arnaldo Salo- 
monis, Aleardus de Morniaco, audiente Ëudrando. 



XLVIII 

Vers iiOO. — Les religieux de la Trinité permettent aux habitants d'Ole- 
ron d'établir das salines. — Manuscrit il, 049 ^ f. 680, Se trouvait dans le 
cartulaire au n» XXX, 

De DECIMA SALiNARUM. — Quia praeteritorum diuturnitate 
temporum mulloties expertum est humanam fugisse mémo- 
riam, qusB magna pridem disposita fuei^ant ad ulilitatem, 
propterea vêtus priorum slatuit antiquitas ut elemen- 
torum servaretur notitia quae si fieri posset vigili me- 
moria forent retinenda. Unde quidam viri de Insula, quae 
Olerunt dicitur, conventionem quam nobiscum, videlicet 
cum monachis monasterii, quod Vindocini construclum est 
in honore sancie et individue Trinitatis, acceperunl, nostris 
suisque scriptis inserendum petierunt, videlicet metuenles 
ne quid eidem pacto vel a nobis vel a nostris successoribus 
augeretur. Petierunt igitur ut in ea terra, quam ibi habe- 
mus, areas salinarum, pro décima quam nobis inde solve- 
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rent, eis facere permitteremus. Quod et nos ita concessimus ; 
et ut stabiliter maneat cum totius congregationis favore fir- 
mavimus. 

XLIX 

Vers i 400. — Constantin de Marcé donne la masure du Breuil, près 
Marcé, à la Trinité.— Décampe^ iOS, f. i05. Se trouvait dans le cartulaire 
au n9 XLIX, 

De mansura que Troilum dicitur. — Ut eoram servare- 
tur... Constantinus de Marciaco dédit unam masuram quae 
cognomenlo Broilum dicitur, juxta Marciacum, quam emerat 
a duobus fratribus, Rainaido videlicet et Germundo, favente 
domino eorum Beroardo cum uxore sua Richilde, de cujus 
dotalitio erat, etc. 

At vero Beroardus timens ne post uxoris suae decessum 
transiret in jus hereditatis priviniorum suorum, pi'aedicto- 
rum scilicet uxoris sudB fiiiorum, Hervei et Rainaldi, émit 
cum aliquibus terris a praescriptis priviniis, id est filias- 
tribus suis, dato eis uno equo Yll librarum pretio. 

Â quibus Constantinus, tenet liberam quidem a lege vica- 
rietalis. 



i006. — Cirografum ooncordie inter monachos Vindocinenses et Talmon- 
tenscs pro ecclesia de Olona decimisque tam vini quam bladi et jure perci- 
piendi jura ecclesiastica ac presentandi rectorem, etc. Mo IIII» ¥!<>. — Ma- 
nuscrit ^J13 de Vendôme, f, CI. B. 

Xl^ siècle. — lo De contentione Rotberti Sancte Trinitatis monachi et 
Euvrardi, abbatis Sancte Crucis de Talemonte, de ecclesia Sancte Marie de 

Olono. 

Olimerat... Testis Goscelinus prefectus Oloni. — DecampSy manuscrit 
i03, f. i57; index du cartulaire manuscrit de la Trinité^ no CCXII. 

2o De molino Podii Rebellis. Placuit nobis... — Index du cartulaire, 
ihid., no XXXII. 
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3o Donum ecclesiœ Sancti Johannis à Widooe fada. Wido... — Ihiderriy 
n« CCLX. 
40 De Rotberto de Saocto Âniano. Ut de donis. — Ihidemy no CCLXXXI i. 



LI 

nos, il mars, — Pascal II confirme les possessions elles privilèges de 
l'abbaye de la Trinité. — MantMcrit PhilUpps 4.264, f, 25 et 26; Ex- 
traits, manuscrit 43.820, f. 302; Baluze^ 139, f. 259; manuscrit 273 
de Vendôme, f. F, K-l. 

Paschalis, episcopus servus servorum Dei,dilecto in Chris- 
to filio Gaufrido, Vindocinensis monasterii abbati, ejusque 
successoribus regulariter substituendis, in perpeluum. Apos- 
tolicae sedis authoritale debitoque compellimur pro universa- 
rum ecclesiarum statu salagere et earum maxime quae 
eidem sedi specialius adhèrent ac tanquam jure proprio sub- 
jectae sint quieti, auxilianle Domino, providere ; ea propter 
petitionibus tuis, fili in Ghristo carissime, non immerilo 
duximus annuendum ut Vindocinense monasterium, cui Deo 
authore praesides, quod videlicet ab ipsis fundatoribus Gau- 
frido Andegavensium comité et Agnele Pictavensium comi- 
tissa Apostolicae sedi oblatum est, et ad praedecessorum 
nostroruni exemplar apostolicae sedis privilegio munire- 
mus. Sicut ergo fundatores devoverunt sub apostolicae sedis 
defensione et Romana libertate ab omni conditione aliarum 
personarum absolutum semper et liberum idem monaste- 
rium permanere sancimus. Quaecumque vero ab ipsis comi- 
tibus vel ab aliis Deum timentibus eidem loco oblala et 
praedecessorum nostrorum privilegiis confirmata sunt, nos 
quoque praesentis privilegii authoritate firmamus, in quibus 



1. Le texte de ces quatre chartes est malheureusement perdu. Excepté la 
note si brève de Decamps pour le n^ 1, leur existence ne nous est révélée 
que par Tindex manuscrit inscrit en tête du cartulaire de la Trinité, ou du 
manuscrit Phillipps, no 4.270. Le fait même de leur existence était utile à 
coosiguer. 
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haec propriis visa sunt exprimenda nominibus : Ecclesia 
Sancli-Georgii in Olerone insula cum magna parte ejusdem 
insulae, ecclesia beatae Mariae de Castro Oleronis, ecclesia 
Sancti Nicholai de Olerone, ecclesia beatae Mariae de Sur- 
geriis ^ ecclesia Sancti sepulchri de Balgentiaco, ecclesia pa- 
rochialis Sancti démentis de Gredone et omnes ecclesiae 
que infra terminos ejusdem parrochiae continentur, ecclesia 
de Âdreio, ecclesia Sancti Saturnini quae est super Ligerim, 
ecclesia Sancti Pétri de Monte Foleti, et quidquid Robertus 
de Montecontorio Yendocinensi cenobio donavit et ejus 
filius Bertrannus concessit; ecclesia Sancti Johannis quae 
est super Ligerim. Mitram, dalmaticam, sandalia et alia 
quaéque dignitatis cardinalis insignia tibi tuisque successo- 
ribus concedimus. Quidquid praeterea possessionis, digni- 
tatis vel immunitatis eidem cenobio a sede apostolica conces- 
sum est, nos igitur ratum et integrum perpetuo permanere 
censeraus. Ad consilium vero tu vel tuorum quilibet succes- 
sorum coactus non ibit, ubi papae persona non fuerit, neque 
etiam subditas vestro cenobio ecclesias ubicumque sint 
excommunicare sive interdicere cuique liceat, nisi a pon- 
tifice pro culpis et quas ejusdem loci abbas et monachi ab 
ipsis episcopis admoniti emendare contempserint. Quod si 
quis contra te vel tuos successores pro aliquibus rébus cau- 
sari voluerit, nullatenus tu vel tui successores respondeatis 
donec Romanum Pontificem consulant, cujus monasterium 
ipsum et res monasterii esse noscuntur. Quicquid igitur de 
rébus ipsis sine Romani Pontificis judicio distractum fuerit 
vel diffinitum irritum erit. Decernimus autem ut nulli om- 
nino hominum liceat sepefatum cenobium pertubare aut 
ejus possessiones auferre vel oblata retinere, minuere vel 
temerariis exaclionibus fatigare, sed omnia intégra conser- 
ventur, eorum pro quorum subtentatione ac gubematione 

i . Une autre bulle de Pascal II, datée du 11 mars 1135, nomme cet 
églises dans des termes à peu près identiques. 
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coficessa stint usibus omnimodis profutura. Praelerea sta- 
tuimus ut Andegavenses, Piclavenses ac Vindocinenses comi- 
tés oroni tempore sint defensores et adjulores ejusdem loci 
ad hoDorem Âpostolicae sedis, nec eorum quilibet aliquam 
exaclionem sive consuelùdinem Vindocinensis monasterii 
rébus inferrat, nec in eis aliquid vindicare praesumal praeler 
palrocinium solum, quod eis ad honorem Apostolicae sedis 
habere penmissum est, Obeunte te vel tuorum quolibet suc- 
cessorum, nullus ibi qualibet subreptionis astutia vel violen- 
tia praeponatur, nisi quein f ratres communi consensu vel fra- 
trum pars consilii sanioris, secundum Dei timorem et beali 
Benedicti regulam, decreverint eligendum, non lamen sine 
trium abbatum lestimonio, quos religiosores in vicinis locis 
haberi contigerit ; électus autem abbas a Garnotensi episcopo 
vel a quocumque catholico episcopo volueiit benedicatur, 
omni professione vel cujuslibet rei exactione seposita. Prae- 
cipimus etiam ut tam in Yindocinensi monasterio quam in 
Sancti Salvatoris juxta Andegavis muros ecclesia nulli per- 
sonae nisi soli Papae liceat potestatem aliquam aut dorni- 
nationem exercere aut excommunicare seu interdicere, 
etiam si contigerit Garnotensem aut Andegavensem patriam 
pro culpis quibuslibet excommunicari, excommunicatos 
taraen ipsi scientes non suscipiant ; ad indicium vero per- 
ceptae hujus à Romana ecclesia libertatis, per singulos 
annos de moneta vestrae patriae duodecim solides Latera- 
nensi palalio persolvetis. Sane si quis in crastinum archi- 
episcopus aut episcopus, imperator aut rex, princeps aut dux, 
cornes aut vicecomes, judex aut persona quaelibet potens 
aut impotenSy hujus nostri privilegii paginam scienter contra 
eam venire tentaverit, secundo tertiove commonitus, si non 
satisfactione congrua emendaverit, potestatis honorisque sui 
dignitate careat, reumque se divine judicio existere de per- 
petrata iniquitate cognoscat et a sanctissimo corpore et 
sanguine Dei et Domini redemptoris nostri Jesu Christi 
alienus fiât, atque in extrême examine districtae ultioni sub- 
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jaceat ; cunctis eidem loco ista servantibus sit pax Domini, 
quatenus et hic fructum bonae actionis percipiant, et apud dis- 
tricturn judicem praemia aeternae pacis inveniant. Scriptum 
per manus Pétri notarii scrinarii sacri palatii. Ego Paschalis 
catholicae ecclesiae episcopus. Datum Laterani, per manus 
Johannis sancte Romanae ecclesiae diaconi cardinalis, V ydus 
martii, indiclione décima, incarnationis dominicae anno 
millesimo centesimo tertio, pontificatus autem domini Pas- 
chalis secuodi papae tertio ^ . 



LH 



ii04. » Accord an sujet des oublies, des dîmes et des salines àOlonne. 
— Archives départementales de Loir-et-Cher, original en parchemin ; 
Manuscrit 5.4i9,/. 38 ; manuscrit iSMO, f. SS6 tfi\ manuscrit 213 de 
Venddmcy f. CI, D. 

Concordia inter nos et abbatem et conventum Talamo- 
nensemjuxta Olonam, ratione certarum oblationum et deci- 
marum ac salinarum apud Olonam. — Omnibus Ghristi 6- 
delibus tam futuris quam presentibus, certa scripti relatione, 
notificamus seditionem inter Yindocinensem abbatem et Ta- 
lamonensem, pro quibusdam querimoniis ortam, hoc modo 
fuisse sedatam. Âbbas Vindocincnsis reclamabat medieta- 
tem oblationis in ecclesia Sancti Hylarii de castello ^ de 
hominibus tantum deforis advenientibus, quam partem 
monachi Talamonenses multo impulsu et inquietudine 
inquietabant ; reclamabant eliam medietatem décime sali- 
narum, de quibus inter eos erat contentio; unde Yindoci- 
nensis abbas nichil habebat. Que supradicta Talamonensis 
abbas et monachi concordi pace inlerveniente, reliquerunt 



1. Voir une autre bulle semblable à c«lle-ci à peu de choses prés dans 
l'édition du cartulaire de la Trinité. 

2. l\ existe encore un bourg nommé Salnt-Hilaire de Talmont, à 2 lieues 1/2 
E. des Sables (Vendée}. 
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ei, remota deinceps omni conlradictione et calumpnia. De- 
derunt insuper ipsi abbati Vindocinensi et monachis, atque 
concesserunt locuni juxta ecclesiam sancte Marie, ubi domum 
convenientem monachis facerent. Factura est hoc anno 
M. G. IIIL ab incarnalione Domini, mediantibus abbate Gau- 
frido Malleacensi et Gaufrido abbate Nobiliacensi; presenti- 
bus etiara utriusque monaslerii quibusdam monachis. De 
monaslerio Vindocinensi : Jordanus. Rolbertus. Nicholaus. 
Herveus. De Talamonensi: Gaufridus. Audoenus. Josceli- 
nus, adfuerunt. Nec pretereundum est quod querimoniam et 
reclamationem, quara Yindocinensis abbas et monachi in 
fevo Johannis habebanl omnino reliquerunt quietam, accep- 
tis IlIIor libris Ândegavensis monetae a Talamonensi abbate 
et monachis. 

S. f Gaufridi Yindocinensis abbatis. S. f Alexandri Tala- 
monensis abbatis ^ 



LUI 



Ver$ ii05. — Pascal II renouyelle les décrets du concile de Glermont. 
Manuscrit Phillippa 4.264y f. 30 r» ; manuscrit i0.402, f. 8i ; Baluze, 
47, f. 285, et i39, f. 260; manuscrit iS.820,/, SCjS^ et 202 \ manuscrit 
213, f, VI vo de la bibliothèque de Vendôme ; Sirmond, Lettres de Geof- 
froy, M igné, p. ii9 : « Ex chartophilacio Vindocinensi »; Simon, His- 
toire de Vendôme, II, p, i75, traduction française, 

Paschalis, episcopus servus servorum Dei, venerabilibus 



1. Un autre accord était d^& interyenn en 1104, d'après le sommaire sui- 
Tant du manuserit 278 de Vendôme, f. CI, C : 

Sententia arbiiralis inter priorem de Olona de Viodocino et abbatem et 
conventum de Talmundo, declarans secundum usitatem feodorum quid dictus 
prier, quid vero predicti abbas et conventus récipient in decimis, et etiam 
de decem modiis vini reducit ad no<rem cum certis caleficationibus. Similiter 
ordinat circa priorem de Galva cum dicto priore de Olona, etc. Anno 
M^ G. IIU». En 1143, c le prieur d^Olonnefit Tacquest de deux sols de rente 
sur une maison à Olonne. > Ibid., f. CI v», G. 
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episcopis J. Garnotensi et R. Sanctonensi ^ salutem et apos- 
tolicam benedictionem. Juxta sauctorum canonum sanc^o- 
nes non ignolum esse crediraus quod ulcionis maneat eccle- 
siaslici ordinis viros apostolice sedis décréta spernentes. 
Ipsi enim Arvernensi concilio affuistis, in quo praesidente 
praedecessore noslro bone memorie papa Urbano, consi- 
dentibus Galliarum episcopis, decretum est ut allaria que 
ab annis XXX et supra, sub vicariorum redemptione, monas- 
leria possedisse noscuntur, quiète deinceps et sine molestia 
qualibet monasleriis ipsis firma permaneant, salvo utique 
episcoporum sinodali censu annuo, quem ex eisdem altari- 
bus habere soiiii sunt. Vos autem huic simplicitati incon- 
gruas duplicîtates innectitis et personarum redemptionem, 
mutatis nominibus, extorquere conamini. Unde oportet nos 
hujusmodi versuciis sinceritate veritatis apostolicae obviare. 
Precipimus igitur ut decretum illud omnino intègre teneatur 
nec super illud quicquam ulterius pro eisdem altaribus exi- 
gatis. Sane quod vobis dicimus ceteris quoque Galliarum 
episcopis erga suarum diocesum monasteria precipimus ob- 
servanduro. Datum Rome II idus marcii. 



UV 



Vers iiOô, — c Notice d'un traité entre Tabbé de Saint-Jean d'Angéli et 
celui de Vendôme, par lequel Tisle de Fex devait être partagée entre eux par 
moitié. > -^ D. Fonieneau, manuscrit dé la bibl%4ithèqiêe de Poitiers^ nP 27 
bis, f. 339. 

Notum sit universis fidelibus sancte ecclesie magnam al- 
tercationem habuisse inter abbatem Haenricutn Sancti Johan 
nisAngeriacensis^ et abbatem GoffridumVindocinensiseccle 



1. Sans doute Ramnulfe de Foncaud, 1105. Si t'est Rainai Casalun, il fau- 
drait dater la bulle de 1111 à 1115. 

2. Cet abbé de Saint-Jean d'Angéli fut élu en 1103 ou 1104 et mourut en 
1131. ~ (Nota. Ces notes sont de 0. Fonteneau). 
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sie super terrain quae dicitur Faîacus ; quae terra de casa- 
meoto sancli Johannis erat; sed etiam ^ tune temporis Yin- 
docinenses monachi per donum Hugonis de Surgeriis possi- 
debant. Unde monachi sancli Johannis eamdem fortiter 
reclamantes, cartam magnae auctorilatis atque antiquitatis 
ostendebant. Quae res diu ventilata hoc modo terminata 
fuisse dinoscitur. Gratia namque concilii, quod apud Picta- 
vim ^ tenuit Bruno sanctae Romanae ecclesiae legatus, con- 
venerunt praedicti abbates cum quibusdam monachis utrius- 
que cœnobii... in ipso concilie, facta proclamatione, nutu 
ejusdemlegali^in praesentia episcopiGerardiEngolismensis^, 
et episcopi Genomanensis, atque in audientia venerabilis Pé- 
tri tune temporis archidiaconi ^, postea vero Sanclonensis 
episcopi, plurimorum atque venerabilium virorum ita con- 
cordatum est; quatinus praefatam terram, Faiacum nomine, 
Ângeriacenses et Vindocinenses monachi per médium possi- 
derent; et quando abbates ipsi vellent, per médium divide- 
rent, sed intérim utrique monachi propriis laboribus eam ex- 
colerent... ipsorum monachorum plus rumpere vel excolere 
possit, de hoc quod super médium esset, hic compari terras- 
gium redderet. Si autem borderias emeret vel... suum com- 
parem admoneret ut partem mitteret et partem reciperet, 
quod si facere renueret, anmonitus, alius quod vendicaret vel 
aedificaret ex intégra posse... Apud Pictavim ita concorda- 
tum et ex utraque parte concessum est. De... in capitule 



1. n parait que dans roriginal on a effacé le mot etiam; on a mil au-des- 
sus ea, sans doute pour eam, par abréviation. 

2. Ce concile est probablement celui qui fut tenu le 26 mai 1106, où assista 
Boëmond, prince d'Ântioche, et où on publia solennellement la croisade. On 
agita dans ce concile diverses matières ecclésiastiques. 

3. Voir ce qui a été dit sur cet évêque dans un titre de 1108. Il mourut 
en 1136. 

4. Cet archidiacre de l'église de Saintes, depuis évêque sous le nom de 
Pierre III, surnommé de Confolens, monta sur le siège de cette ville en 1117, 
et ne siégeait plus en 1127. Voir ce qui a été dit sur cet évêque dans un ti- 
tre de 1122. 
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Yindocinensi similiter ab eodem abbate Goffrido et conventu 
ejusdem coenobii.... praesentibus bis: Henrico donno abbate 
Sancti Johannis et Ùgone donno abbate Sancli Eparchii ^ 
atque Godofredo domno abbate Bacciacensi ^ et multis aliis. 
Subsequenti vero tempore placuit praediclis abbatibus ut 
praefata terra dicta Flaiacus per médium dividerelur, con- 
cedentibus et concordantibus monachis utriusque partis. 
Quapropter monachi Yindocinenses, jussu abbatis, hic divi- 
seront totam terram illam et sylvas, praeter maresium et 
parietes ecclesiae et monachi Sancti Johannis eligerunl. Ite- 
rum etiam fuit ex utraque parte concessum, quod si partem 
suam Yindocinenses monachi propriis laboribus et propriis 
bobus excôllere nollint, monachi Sancti Johannis eam excol- 
lerent, et agrerium Vindocinensibus redderent. Similiter ipsi 
iacerent in parte Sancti Johannis, ita tamen quod in acqui- 
rendis vel aedificandis sese admonerent, sicut supra scriptum 
est. 

Testes sunt qui aftuerunt : Gregorius prior Sancti Johan- 
nis, Benedictus monachus de Murone, Andréas de Anterans, 
Willelmus Bamnulfi, Gibertus camerarius abbatis. Et ex 
parle Vindocinensium afïuerunt monachi qui terram divise- 
runt : Petrus Bos, Jordanus, Willelmus Corbellus. De laicis : 
Rotbertus Boet, Petrus Lemozins, Ricardus de Olherio, Gons- 
tantius, Ramnulfus archipresbyter et multi alii ^. 

1. Hugues 1er qui devint abbé de Saint-Cybard d'Angoulême vers 1080. II 
vivait encore en 1128 et avait un successeur en 1137. Voir ce qui a été dit 
sur cet abbé dans un titre de 1112. 

2. Cet abbé de Bassac ne gouvernait pas encore en 1072. On le trouve en 
1091 et en 1117. Les nouveaux éditeurs n'ont point eu de mémoires des 
abbés de cette maison jusqu'en 1189. 

3. L'original de cette pièce est dans les archives de Tabbaye de Saint-Jean 
d'Ângéli. L'écriture est belle et du xn^ siècle. Les endroits ou l'on voit des 
points sont entièrement effacés. Toutes les souscriptions sont de la même 
main et semblables à récriture du titre. Sur le dos du titre est écrit d'une 
main moderne : c Bruno, légat du Saint-Siège, évèque de Signieen Italie.» On 
date cette notice de l'an 1106, à cause du concile de Poitiers qui fut tenu cette 
aanée. 



— 93 — 



LV 



iiSi. — c Transaction faitte enrre Tabbé el couvent de Yendosme et le 
compte d'Ângoulesme et autres sur une contestation entre eux pour raison 
d'un rivage de terre dépendant dudit prieuré, par laquelle transaction est 
accordé audit abbé de Vendosme. » {Sommaire inscrit au dos), — Archi- 
ves départementales de Loir-et-Cher, Original en parchemin conservant 
les attaches du sceau en double queue de cuir blanc ; manuscrit Phil- 
lippsno 25,805 y f. 172 : € Ex tabulario, f. Ih XXXVlvo, col, i ^ ; ma- 
nuscrit iS,820y /. 290 vo; Gaignières, manuscrit 5,4i9, f. 93 ; manu- 
scrit 273 de Vendôme, sommaire. 

QUALITER RIVAGIUM INSULE OlERONIS ADJUDICATUM EST 
FESALITER PRIORI SaNCTI GeORGII INSULE OlERONIS. — III 

Domine sancte et individue Trinitatis, ego Willelmus, Dei 
gratia cornes et dux Âquitanorum, nolum fieri volo, tam 
presentibus quam fuluris, quod Wlgrinus, cornes Engolis- 
mensis, el Gofridus de Tefaugia, vicecomes Toarcensis, et 
Gif ardus de Didona, et Gumbaudus de Morniaco, qui pariter 
in castello Oleronis dominabantur, calumpniari solebant 
rivagium terre Sancti Georgii de Olerone, quod proprium 
erat Vindocinensium monachorum, ac diu tenuerant solu- 
tum et quietum. Quam calumpniam, cum nequaquam pro 
Dei amore emendare vel relinquere voluissent, prior Sancti 
Georgii, Bemardus nomine, me adiit et michi super hac re 
clamorem fecit. Quo audito precepi ut in nativitate sancti 
lohannis Baptiste apud Angeiiacum calumpniatores illi et 
monachi Yindocinenses convenientes, coram me adessent, 
ibique singuli de predicto rivagio quod justum foret acci- 
pereut. Gonvenerunt itaque loco dieque statuto in curia mea 
Wlgrinus cornes Engolismensis, Gifardus de Didona, Gum- 
baudus de Morniaco, Andréas Gotinus, prepositus vicecomitis 
Toarcensis, qui ex precepto ipsius vicecomitis afïuit, el Ires 
de Vindocinensibus monachis, Bernardus, prior Sancti Geor- 
gii, Maino et Gonstantinus ; ibique, dictis ex utraque parte 
querelis , adjudicatum est prediclum rivagium monachis 
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Sancte Trinitatis de Yindocino, solutum et quietam remanere 
debere. Hoc autem judicium jussu meo fecerunt Radulfus 
Gilduinus, Gofridus Rebuschatus, Âdelardus de Sireio 
Galvagnus de Taunaio, Fulco Becchet, Bricciiis prepo- 
silus Oleronis. Hoc viderunt et audierunt isti : Guillelmus 
cornes Pictavensis, Boadmundus, archidiaconus Sanctonen- 
sis, Beraudus, prior de Subisa, Iterius Archembaudi, Bene- 
dictus, capellanus Sancti Georgii, Aimericus Ypoliti, Girau- 
dus Danvallis. Actum Angeliaci, anno ab incarnatione Domi- 
ni millesimo centesimo XXXI. 

LVl 

iiSi. — Jagement qui reconnaît les droits des religieux sur le rivage de 
Saint-Georges d'Oleron. — DecampSy iOS, f^ i54; manuscrit il, 049, 
f*. 720 . Se trouvait dant le cartulaire manuêcrit au f» 2S6. 

De rivagio Sancti Georgu. — Notum sit omnibus homi- 
nibus quod Vulgrinus cornes Angolismensis et Gaufridus de 
Tefaugia vicecomes Toarcensis, et Gefardus de Didona et 
Gumbaudus deMorniaco^quipariter in castello Oleronidomi- 
nabantur, calumniari soleban t rivagium terrae Sancti Georgii de 
01erone,quodpropriumeratVidocinensiunimonachorum.Qui 
cum nequaquam pro Dei amore emendare voluissent, prior 
Sancti Georgii, Bernardus nomine, adiit comitem Pictaven- 
sem, et de bac re fecit clamorem. Cornes praecepit ut in iesti- 
vitate sancti Joannis Baptistae apud Angeliacum calumnia- 
tores illi et monachus venirent, ibique singuli de predicto 
rivagio, quod justum foret, acciperent. Gonvenerunt itaque loco 
dieque statuto, in curia Guillelmi comitis Pictavensis, Giffardus 
de Didona, Gumbaldus de Morniacosenex, et Andréas Colinus, 
prepositus vicecomitis Toarcensis, et très de Vindocinensibus 
monachis, Maino, Bernardus et Constantinus ; ibique dictis 
ex utraque parte querelis judicatum est predictum rivagium 
monachis remanere debere. Hoc autem judicium jussu co- 
mitis fecerunt Radulfus Gilduini, Gaufredus Rebuscatus, 
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Adelardus de Sirecio» Gauganus de Tauniaco, Fuleho Becho- 
tu$, Brixius prepositus Oleronis. Hoc viderunt at audierunt 
isti: Guillelmus cornes PictaveDisis, Beraudiis prior de Su- 
bisa, Iterius Archembaudi.... Actum Angeliaci anno ab 
incarnatione Domini MCXXXI. 

LVII 

Vtrs il45, «>« Eble de Malléon rend aui religieui de Vendôme les biens 
qu'il avoit usurpé. » — Archiva départementales de I/)ir-et-Cher, original 
en parchemin avec tes attaches du sceau en double queue en cuir blanc. 
Manuêùkt PhilHpps9.97i, f. W LVIII.ffiSU ,no 47; BaluzeJ. 283 ; 
Dêcamps, iOS; Manuscrit i9.820, f. 290^; JkanuscriitlSde Vendùmê^ 
f. XXXVIvOy D. 

Restitutio ^ Eblonis de terra Oleronis, emenda nobis 

FACTA OMNIUM RERUM DETENTARUM INSULE OlERONIS. — Sicut 

de bonis operibus Deoque placilis gaudendum est, et eorum 
retributio a Domino Deo speranda, ila de perversis dolen- 
dum, et pro ipsis ira et indignatio Dei est perlimescenda. Ea 
propter ego Eblo de Malo Leone, presentibus et futuris 
nolum esse volo, quia calumniam, quaofi, malorum incita- 
tus consiiio, monachis Yindocinensibus super rébus Saneti 
Geoi^i de Olerone injuste iaciebam, in manu domini Ro- 
berti Yindocinensis abbatis deposui, et pro eo quod ea que 
juris monachorum erant mihi usurpare volebam, me culpa- 
bilem recognoscens, Deo et sibi cum quodam baculo satis- 
feci. Radulfus eciam frater meus, et duo nepotes mei Salva- 



i. Sur les 2 usurpations d'Eble de Mauléon, voir Lettres de Vabbé Geof- 
froy : Uy. 1. Ep. I, et lib. lU. Epist. XXXI. 

Urbain II à qui la i*^ lettre est adressée est mort en 1009 {Art de vérifier 
les dates)] la ire usurpation remonterait donc à 1095 (l'abbé Geoffroy disant 
qu'elle remontait à 4 ans); Tabbé Robert ayant gouverné de 1144 à 1161, il 
y aurait donc un intervalle de 49 ans pour le moins entre les 2 usurpations. 
Il faudrait donc vérifier si c*est bien le même Eble dans les 2 cas, ou bien le 
père et le fils. Si c'est le même personnage, on remarquera que dans la se* 
conde transaction (la présente], il n'est plus question de sa femme et de son 
flls, qui sans doute étaient morts. C. B. 
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ricus et Âimericus, iramet indignacionem Dei incurrere me- 
tuenteSy et beneficiorum monachorum participes effîci cu- 
pientes, prefatam calomniam, cum eodem baculo satisfacien- 
tes, in manu abbatis deposuerunt. Preterea si quid jurîs in 
eisdem rébus habebamus, aut parentes nostri ant^ nos ha- 
buerant, pro salute animarum nostrarum et parentum nos- 
trorum, Deo et monachis Yindocinensibus ex integro con- 
cessinus. Ut autem hoc in perpétue ralum firmumque ma- 
neret, et ne aliqua alterquatio inter monachos et heredcs 
nostros bac de causa deinceps oriretur, sed libère et quiète, 
quod suum est, perpetuo jure possiderent, sigillum meum 
huic carte adponere feci. Actum est hoc apud Rochellam, in 
domo miUtum Templi. Quod viderunt et audierunt isti, ex 
parte monachorum : domnus abbas Robertus, Gonstantinus 
prier Sancti Georgii, Guillelmus prier Sancti Â\iiani, Guido 
prier de Podio Rebelli, Fromundus prier de Surgeriis, Hugo 
de Charconniaco. De militibus : Eblo ipse, Radulfus irater 
ejus, Salvaricus et Haimericus nepotes ejus, Simon filius 
Effredi miles. De famulis : Gofïridus Burgotus, Mauricius 
cocus, Xristoforus, Goffridus famulus, Radulfus iamulus 
Sancti Aniani, Guillelmus Barraudus, famulus Sancti Geor- 
gii, Fulcherius miles Templi et multi alii. 

Lvin 

i446, — Le roi Louis VU abolit certaines redevances onéreuses dont 
étaient chargés les biens de l'abbaye. — Archives de Loir-et-Cher^ origi- 
nal en parcheminy le bas percé de trois trous pour les attaches du sceau 
en soie jaune, La première ligne est en écriture allongée; reproduction 
en héliogravure dans la collection de l'école des Hautes Etudes, n» 220 ; 
manuscrit 5.419, f. 83; manuscrit Phillipps, n® 25. 058 y f, 77 ; manu- 
crit 213 de Vendâme, f. XXVII, G. 

Abolitio* QUARUMDUM PRAVARUM CONSUETUDINUM INSU- 



1. Citée dans la Collation des titres par les offi«iers de Saintong« où il 
est question d'un vidimus daté de l'an 1146, par lequel c nous est apparu feu 
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LM Oleronis. — In nomine sancte ac individue Trinitatis. 
Ludovicus Dei gralia rex Francorum et dux Âquitanorum : 
omnibus in perpetuum. Dignum nos exequi credinius régie 
potestatis offîcium, si pravas consuetudines quarum usus in 
dampnumecclesiasticelibertatis vertilur, penitus extirpemus: 
Quo nimirum inluilu, dileclissimorum nostrorum Gaufridi 
videlicet Burdegalensis archiepiscopi, Gosleni Suessionen- 
sîs, Bernardi Xantonensis episcoporum interventionibus exo- 
rati, Roberli Vindocinensis ecclesie abbaljs petitionem pro- 
piciîs auribus allendentes, pravas quasdam consueludines, 
quas in hominibus ipsius Vindocinensis ecclesie de Olerone 
servientes seu ministeriales nostri maie tenuerant, in perpe- 
tuum abolemus, ac deinceps requirendas non esse sancti- 
mus. Ërant autem he consuetudines. Impetebant siqui- 
dem servienles seu ministeriales nostri quemlibet hominum 
Vindocinensis ecclesie, in prefala insula, de quolibet foris- 
lacto, absque presentis teslis productione, et imposite culpe 
purgationem, nisi per duellum vel percalide aque judicium, 
nolebanl omnino recipere. Jntendebatur autem prelerea a 
servientibus seu ministeiialibus noslris adversus quemlibet 
hominum presignatorum, vel ab altero adversus alterum, vel 
eliam a quolibet adversus eosdem, quod supra regiam pro- 
hibitionem aliquid presumpsisset ut vel hominem illum, aut 



> de bonne mémoire Louis roi de France et duc d'Aquitaine, dès ledit temps 

> confirma les donations des choses devant dites en la forme que faites 
» avoient été par lesdils Geoffroy, Agnès et Guillaume^ et ordonne que le ter- 
» ritoire de S. Georges, en ladite île d'Oleron avec tous ses dépendances, de- 
» meure sous la spéciale sauve-gnrde de la couronne de France, etc.. etc. 

» Pour lesquelles choses ramorti<sement demandé par François, roi de 
• France, suivant ses lettres patentes en forme de charte perpétuelle données 
» à Blois, au mois d'aoust 1 an de grâce ib'jL2 et de son règne, le 8^, etc.. 
1 etc. » 

En effet, le Gallia christirma mentionne un diplôme rendu par Louis VII en 
1146 en faveur de Tabbé Robert, et enjoignant à aeb mini.>tres de Sainlongc 
de mettre un terme aux vexations qu'ils faisaient subir aux religieux de Tîle 
d*01eroD. 
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illum percutere, vel capere pignus pro debito, vel quidlibet 
aliud. Haruin vero consueludinum prior appellatio, secunda 
defensio régis appellabalur, et in inlolerabile gravamen ho- 
minum illorum pessime creverant, dampnose perseverabant. 
Alteram igitur earum, id est defensionem, pro summe reve- 
rentia divinilatis noslrorumque indulgentia reatuum, Vin- 
docinensi ecclesie ex toto dimittimus. Alteram autem, id est 
appellationem, nisi cum presentis testis productione facta 
fueril, perenni quoque silentio condempnamus. Quod ut ra- 
tum in poslerum inconcussumque permaneal, scripto com- 
mendari, sigilli noslri auctoritate muniri nostrique nomi- 
nis subter inscriplo karactere iecimus consignari. Âctum pu- 
bliée Pictavis, anno ab incarnatione Domini M®. C®. XL®. VI»; 
regni vero nostri Xo. Astantibus in palalio nostro, quorum 
nomina sublitulala sont et signa : Signum Radulfi Viroman- 
dorum comîtis, dapiferi nostri, S. Mathei camerarii, S. Guii- 
lelmi buticularii, S. Mathei constabularii. 
Data per manum Gadurci cancelarii. 

(La charte porle le monogramme du roi Louis, publié par 
du Gange dans le Glossarium^ t. v. planches, édition Pavre, 
Niort, 1885). 
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Vers ii46, — ^ Aliénorde, reiae de France, duchesse d* Aquitaine, affran- 
chit les sujets du prieuré d'Oleron de la juridiction des officiers roiaux. » — 
Archives départementales de Loir-et-Cher^ original en parchemin, le bas 
de charte percé de deux trous pour recevoir les attaches du sceau qui esf 
perdu. Reproduite en héliogravure dans la collection de Vécole des Hautes 
Études, chartes^ n» 92i; manuscrit 5.419, f^91; manuscrit 273 de Ven- 
dôme, p XXVII, H. 

Aboutio quarumdum pravarum consuetudinum insule 
Oleroms facta per Aliernodem reginam. — Ego Alie- 



nordis Dei gratia regina Francorum et Âquilanorum du- 
cessa ^ Notum fieri voiumus universis quam presenlibus lam 
futuris, quod pravas illas consueludines quas in hominibus 
Vindocinensis ecclesie de Olerorie servienles seu ministe- 
riales nostri maie tenuerant, prout a domino nostro rcge 
Ludovico condonate sunt et dimisse, ita et nos eidem ec- 
clesie condonamus atque dimitlimus, et sicut per auctori- 
tatem regaiis precepti destructe sunt, in perpeluum eas abo- 
lemus, ac deinceps requirendas non esse sanccimus. Erant 
autem he consuetudines. Impelebant siquidem servienles seu 
ministeriales nostri quemlibet hominum Vindocinensis eccle- 
sie, in prefala insula, de quolibet forisfaclo, absque presentis 
testis produclione, et imposite culpe purgationem, nisi per 
duellutn, vel per calide aque judicium ^, noiebant omnino 
recipere. Intendebalur autem prclerea a servienlibus seu mi- 
nisterialibus nostris, adversus quemlibet hominum pre^^igna- 
torum, vel ab allero adversus allerum, vel eliam a quolibet 
adversus eosdem, quod supra regiam prohibitionem aliquid 
presumpsisset, ut vel hominem illum aut illum percutere, 
vel capere pignus pro debilo, vel quidiibel aliud. Harum 
vero consuetudinum, prior appellalio, secunda delensio ré- 
gis appellabalur, et in inlolerabile gravamen hominum il- 
lorum pessime creverant, dampnose perseverabant. Alleram 
igilur earum, id est delensionem, prefate ecclesie, ex tolo 
dimittimus ; alteram autem, id est appellalionem, nisi cum 



1 . Aliéaor épousa Louis VII en 1 137^ quelques jours avant Tavèncment de 
ce prince ; elle divorça en 115*2 (mars). Telles sont aussi les limiter les plus 
rapprocbé<'S de ce diplôme. 

2. Sur le duel et le jugement par l'eau chaude. 

Cf. Ducange, et en particulier sur le jugement par Teau chaude une 
notice fort curieuse de Ducange : L'accusé, le bras nu, devait plonger la 
main dans un vase en ébullition et en retirer une pierre qui y était plongée 
au bout d'une corde. S'il retirait sa main sans brûlure, il était déclaré inno- 
cent. Cette épreuve était accompagnée de cérémonies religieuses. 11 est 
question du jugement par l'eau bouillante dans la loi des Lombards et dans 
les capitulaires. 
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presenlis testis produclioae facla fuerit perenni quoque si- 
lenlio condempnarous. Quod ut ratum in poslerum incon- 
çussumque permaneat, scripto commendari, $igilli nostri 
^uctoritate corroborari, precepimus. 
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iiiG. — Diplôme de Louis Vil, confirmant, du consentement de sa fenune, 
Eléonore, à Tabbaye de la Trinité de Vendôme, tous les biens situés dans le 
Poitou et laSainlonge donnés à cette abbaye par Geoffroy, comte d'Anjou. — 
Archives de Loir-et-Cher , original en parchemin, conservant les attaehm 
de deux sceaux: Vun à gauche était sur lacs de soie jaune et verte^ celui 
de droite sur lacs de soie jaune. L'écriture est une belle minuscule diplo- 
matique^ la première ligne tout entière en écriture allongée. Archives 
nationales^ J. 174, pièce if*, copie ; manuscrit 5,4i9j^ 8i ; Décampe^ 
i03, f> i54 ; Balute, 47, fo 28i v», avec indication du fol. 25i ducartu- 
laire ; Housseau^ manuscrit 273 de Vendôme, t. XX, n® 2!/0; manuscrit 
273 de Vendôme, f^XXVWy H; manuscrit Phillipps,no 5 97 ^ /*» // c JL/ro, 
no 808. Voir la reproduction de ce feuillet. Ibid., manuscrit 25.058^ 
/>»« 76 et 90. 

PrIVILEGIUM REGIS FrANCORUM de REBUS PiCTAVLE ET IN- 
SULTE Oleronis. — In nomine sancte ac individue Trinitatis, 
Ludovicus, Dei gratia rex Francorum et dux Âquitanorum. 
Régie liberalitatis interesse dinoscimus ecclesiarum quieti pie 
providere, et coUatam eis ab antecessoribus nostris liberta- 
tc^m integram inviolatamque conservare. Tune enini conces- 
sum nobis regni diadema ab eterno rege vere cognoscimus, 
si sponsam ejus, sanctam matrem ecclesiam, pro commisse 
nobis potestatis offitio, et diligimus et veneramus. Notum 
proinde facimus universis tam presentibus quamfuturis,quod 
petitionibus Roberti venerabilis Vindocinensis ecclesie abba- 
tis et monacorum loci ejusdem, roganle pro eis dilecto fide- 
liquc nostro Gaufrido, duce Kormannie et comité Andega- 
vcnsi, bénigne condescentes, universa, que quondam eidem 
moiiasterio a Gaufrido comité Andegavensietuxore suaAgnele 
comitissa Piclavorum, annuente filio ipsius comitisse Guil- 
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leltno, comité Pictavensi, in pago Pictavensi et in pago Xanc- 
tonico, pia devolione collala sunt, nos quoque, cum assensu 
et voluntale Alienordis regine, collateralis noslre, prefale ec- 
clesie Vindocinensi ila libère sic intègre perpétue possidenda 
concedimus, sicul a prediclis antecessoribus nostris fuere 
collalayet in ipsorum munilione manifeste vidimus et fideliter 
designata. Sunt aulem bec, in pago Pictavensi, apud viliam 
Galniacum, terra que dicilur Ad-Petram ; in ipsa civilale, 
due domus in fore ; in suburbio ipsius, mansio una ; apud 
Avaisiam, parrochialis ecclesia Sancti Martini cum integritate 
sua ; medietas ecclesiarum Olomne, cum décima salinarum 
et vinearum et omnium inde exeuntium. In pago vero Xanc- 
tonico sunt ista : boscus Sancti Aniani, et boscus de Golum- 
bariis, cum omnibus utilitatibus, salinis, aquis, molendinis, 
piscalionibus, totum et ad integrum quicquid divisione ac- 
cingitur, quam predicti comes et comitissa ibi fecerunt ; 
medietas quoque nostre partis sepiarum per totum Sancto- 
nicum pagum ; ecclesia quoque de Poio Rebelli, cum omni- 
bus ad eam pertinentibus, et nostra pars excluse de Ponte 
Sanctonico. In insula Oleronis : ecclesia Beati Georgii, cum 
quarta parte ejusdem insuie, et ecclesia Béate Marie, que 
est in ipso Castro, et in ejusdem parrochia, ecclesia Sancti 
Nicholai. Preterea vero, ad majorem ejusdem ecclesie im- 
munitalem, regia nimirum auctoritate, statuimus ut nullus 
deinc[eps] prepositorum vel servientium nostrorum, in om- 
nibus superius enumeratis, nec talliatam aut questam, nec 
jacere vel procurationem, nec exercitum vel e[quilat]ura 
habeat aut requirat, nec omnino aliquam exaclionem aut 
violentiam vel exiget vel imponat; solummodo autem nos et 
dapifer noster jacere et procurationem in eis, exercitum et 
equitatum, si présentes erimus, habebimus. Prefata vero ec- 
clesia Yindocinensis in omnibus presignatis intégra servitia 
et intégras justicias obtinebil, et si forte homines suos in ali- 
quo rebelles aut coutradicentes invenerit, dcipifer noster mo- 
nachis prefati loci cumadjutor extiterit. Ut hoc igitur ita 
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ralum in perpetuum inconcussumque permaneat, scriplo 
comrnendari, sigilli noslri auctoritale inuniii, nostrique no- 
minis subler inscripto karactere fecimus consignari. Âctum 
publiée Parisius,annoab incarnalioneDomini MoC^XL^VIo^ 
regni vero nostri X^ ; astantibus in palatio nostro quorum 
nomina subtitulata sunt el signa. Signum Radulfi Yiroman- 
dorum comitis, dapiferi nostri, signum Guillelmi buiieularif, 
signum Malhei eamerarii, signum Malhei conslabularii. Data 
per manum Gadurei (Monogramme) cancellarii. 

Ego Alienordis regina laudavi hoc et sigiilum meum cum 
sigillo domini régis apposui. 



LXI 



Ver$ ii47. — 1^ pape Eugène III approuve Texemption des biens de la 
Trinité situés en Poitou et en Sainlonge de loule redevance onéreuse, accor- 
dée par le roi. — Manuscrit Phillipp$ 2.Sli, f» II « LI tfi^noSûO; ibid., ma- 
nuscrit «0 4 264y A 59 »<>. 

Eugenius, episcopus servus servorum Dei, dilectis filiis 
Roberto abbati Vindocinensis monasterii ejusque fratribus, 
salulem el apostolicam benedictionem.Quociens illud petitur 
a nobis quod honestali et religioni convenire dinoscitur, ani- 
mo nos decet libenti concedere et pelenlium desideriis con- 
gruum impertiri sufTragium. Karissimus filius noster Ludo- 
viens, illustris Francorum rex, assensu el voluntate nobilis 
regine Alienordis uxoris sue, sicut ex litleris utriusque sigillo 
impressis agnovimus, pro anime sue et predecessorum suo- 
rum sainte, universa que ipsi Vindocinensi monasterio in 
pago Pictavensi et in pago Xanlonensi, a Gaufredo quondam 
comile Andegavensi el uxore sua Agnete comilissa, assen- 



i. Un an avant le dépari du roi pour la croisade (1147), déj^ décidée dans 
l'assemblée de Vezelay. Les religieux prenaient leurs précautions contre les 
envahissements des seigneurs pendant Tabsence da roi. 
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tienle fîlioque ipsius comitisse Guillelmo comité Pictavensi, 
pia devocione coUata sunt, ipse quoque ita libère et intègre 
eidem monaslerio possidenda concessit,sicut a prediclis ante- 
cessoribus suis collala fuerant et scripto eorum firmata. Âd 
majorem etiam immunitatem ipsius monasterii slatuit utnul- 
lus deinceps prepositorum vel servientium suorum in om- 
nibus que ipsum monasterium in predictis episcopatibus 
possidet aliquam exactionem aul violenliam facial, vel ali- 
quam consuetudinem exigat. Set ipse rex solummodo et da- 
pifer ejus si présentes fuerint jacereet procurationem, exer- 
citum et equitatum in eis habeant. Quia igitur nostri oilficii 
est ecclesiarum paci et tranquillilati paterna sollicitudine 
providere, easdem possessiones et bona cum omni libertate 
et immunitate sua, sicut a prefato rege et regina de jure suo 
nobis concessa sunt, et scripto eorum firmata vobis et per 
vos eidem monasterio confirmamus et presentis scripli pa- 
gina roboramus. Si quis igitur in futurum ecclesiastica secu- 
larisve persona contra hujus nostre confirmationis paginam 
sciens venire temptaverit, secundo terciove commonita, nisi 
reatum suum congrua satisfactione correxerit, indignationem 
omnipotentis Dei et beatorum Pétri et Pauli apostolorum 
eius incurrat alque in etremo (sic) examine districte ulcioni 
subjaceat. Data Parisiis kl. maii. 



Lxn 



Vers i 154. — Aliénor d'Aquitaine fait donation pléniére des droits de 
procuration qu'elle percevait sur les prieurés de Vendôme dans la Saintonge. 
— Gaigniètes, manuscrit 5 41 9^ f^ 79, scellé en cire rouge sur lacs de cuir; 
manuscHt iS8W, fo 290 vo ; manuscrit Phillipps n'> 25.058, /"<> 78; 
manuearit 213 de Vendôme, fo XXVH v». 

In nomine Patris et Filii et Spirilus Sancli, ego Alienordis 
Âquitanorum et Normannorum ducissa, simulque Ândegavo- 
rum comitissa, pro sancte et individue Trinitatis reverentia 
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et dilectione, et pro animarum patris mei et matris mee sa- 
lute et dilectissimi ducis Hainrici conjugis mei * prosperi- 
tate, ipsiusque et mei filii Guillclmi incolumitatis subvectione 
et honolre, consilio et precibus venerabilium virorum Picla- 
vorum et Andegavorum, supplicibus petitionibus domni Ro- 
berti Vindocincnsis abbatis et monachorum ejus acquiescens 
liberaliter, in elemosinam Vindocinensi ecclesie dono et in 
perpetuum dimitlo, reniio, deleo et deinceps in eternum des- 
Iructam esse precipioel confirmo,illam consueludinem,quam 
in tempore antecessorum meorum et meo, in comestionibus, 
hospitalilalibus, procuralionibusque prepositi mei, baillivi 
servientes, eorumque ministri, in prioratibus obedientiarum 
Vindocinensis monasterii, Sancti scilicet Georgii de Olerone, 
et Sancti Aniani, et Podii Rebelli habuerant,etantecessores 
mei et ego nobiset servienlibus supradictis jure debilo ven- 
dicabamus et exigebamus. Quod ut ralum et inconcussum 
a posteris firmiler habeatur et teneatur, presentem cartulam 
signo sancte crucis fideliter munivi, et sigilli mei appositions 
inviolabiliter mansurum confirmavi. Qui aulem hocscienler 
violaverit,ab omnipotenti Deo analhemate perpeluo se damp- 
nandum inremissibiliter noverit. Hec viderunt et audierunt 
testes subscripti : Robertus abbas Vindocinensis, Jacob mo- 
nachus, Hilarius sacrista, Willelmus frater Hainrici ducis, 
Eblo de Maloleone senescallus Piclaviensis, Goslenus sene- 
scallus Andegavensis, Josbertus Sine Terra, Willelmus filius 
Hamonis,GofridusdeClceriis,nugo senescallus Fisse (?), Wil- 
lelmus de Lanvalen. Johannes de Forgiis prepositus Oleronis, 
Brientius de Martiniuco, Ilerveus panilarius, Petrus notarius 
ducisse. Signum + Alienordis ducisse. 



i. Àliénor, répudiée par Louis VII en mars 1052, épousa Henri, qui devint 
roi d'Angleterre en H 54. Celle charte est donc un peu antérieure à celte 
dernière année. 
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LXIII 



Verê ii54. — Aliénor déclare les prieurés de Vendôme libres de toutes 
servitudes. — Mss. 273^ f. XXVII tfo de la bibliothèque de Vendôme. 

Garta ejusdem Alienordis dictas procuraciones quielantis, 
et adjicientis prediclas obediencias ab omnibus consuetudi- 
nibus quietas esse, et in illa permanere libertate, qua donate 
sunt monachis Vindocinensibus a Gaufrido comité Andega- 
vorum et Agnete, et quam Guilhermus Aquitanorum dux, 
anno ejusdem suis licteris concessit. 



LXIV 



ii54, 1 juillet. — c Concordat fait entre Tabbé de Vendosme et le chape- 
lain d*Oleron, au suhject du pain, du vin et du luminaire. » — Archives dé- 
përtementcUes dé Loir-et-Cher, muni d*une double queue en parchemin. 

De Olerone. — Majorum siquidem nostrorum sollertia 
memoriam hominum ex nascendi moriendique conditione 
lurbari, ac certam diuturnamque minime posse durare se- 
pius experta, que posterorum cognilione digna judicavit, lit- 
terarum cuslodie eommendare consuevil. Proinde ego B. ^ 
ecclesie Nannetensis etsi indignus minister, sub presentis 
indiiio pagine posteritatis notilie delegandum esse curavi, 
quem finem sortila fuerit querela, que inter domnum Vin- 
docinensem abbatem R.^ et capellanum béate Marie de Ole- 
rone^ Johannem emerserat; quamque dominus nosler vene- 
randus papa Anaslasius parviiati nostre (erminandam injun- 
xerat. Hec aulem hujusmodi erat. Domnus enim Yindoci- 



i. B. — Bernard, éyèjue de Nantes de 1148 à 1159. 

2. R. — Robert, abbé de Vendôme de 1144 à 1161. 

3. Béate Marie de Olerone. — Notre-Dame d*0leroQ était Fégiise même du 
Château d'Oieron. Cf. Chartes de fundation. 
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nensis et monachi sui oblationem panis et vini que in pre- 
fata ofTerlur eeclesia, et candelas de purificationibus mulie- 
rum, sed et medielatem ex his que de baptismatibus, et 
quadragesimali tempore de confessionibus proveniunl, sui ju- 
ris esse dicebant. Capellanus vero nichilominus e contra hec 
eadem sui juris esse asserebat, et in possessione erat. Nos igi- 
tur qui pacis aniatores, ulpote filii pacis esse debemus, tum 
qui legisse meminimus servos Dei non oportet litigare, ad re- 
formandam in 1er eos concordiam operam adeo dedimus, 
quod tandem, Deo juvante, in banc pacis compositionem in- 
duximuSy quod domnus abbas et sui hec omnia, que in con- 
troversia esse pretaxavimus, predictum Johannem quoad 
ipse vixerit, accepta hinc ab eo VII. librarum recompensa- 
tione, sicut haclenus possederat, quiète possidere promise- 
runt. Ut autem hec in 1er eos concordia certius teneatur ac 
diutius conservetur, hoc eis inde scriplum fieri et sigilli nos- 
tri munimine corroborari jussimus. Âclum Nannetis, anno 
incarnationis Dominice M^ Co Lo IIII^, nonas juiii. 



LXV 



4 I45'i 160 A — c Sentence de Farchevêque de Bourdeaux, commissaire du 
S. Siège, qui ordonne que les offrandes en l'église d*01eron appartiendront 
aux chapelain et religieux. > — Archives département aléa de Loir-et-Cher, 
original en parchemin avec les attachée du sceau en double queue de 
cuir, 

Karissimo in Xristo fratri R. venerabili Dei gratia abbati, 
fralerG. Burdigalensis ecclesie diclus episcopus,saIutem.Pro 



1. Le Chronicon Vindocinetise seu Andegaven^e nous fait connaître en 
détail les dilapidations de Raoul, sénéchal de Saintonge. en ii63. 

c MdLXUI. Hoc anno R.idulfus seneschnilus lune temporis in Sanctonia 

extorsit a Paisano, priore Sancii Georgii de ilcrone, CL niimmos, inscio 

ahbate Girardo, et XII scyphos argentées n.nrciles propler boscum Sauzeliae» 

quem proprium R. esse a>8erebat et priorem de eo quod in illo ceperat ac~ 

custbtt. Quo CiOgnito abbas Gerardus uDiulque convenius destinaverunt duos 
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diffinilione conlroversie, que inler ecclesiam vestram, et ma- 
gislruro Willelmum de Syrec scilicct et fratres ejus agitaba- 
tur, quam terminandam domnus Papa nobis commiserat, 
ex mandato ipsius,utratnque parlem, die constituta, ante nos 
evocavimus. Vos vero responsales veslros, monachos videli- 
cet ecclesie veslre, quos in supradicta causa vicarios veslros 
constî tuera tis, ad diem prefixam, cum liltens vcslris misis- 
tis. Consistentibus itaque tam illis quam adversa parte ante 
nos, ingressi sunl causam monachi veslri, impetenles magis* 
truro Willelmum super oblationibus candelarum, panum, 
nummorum, et hujusmodi per violentiam ab eo sibi abla- 
tis; sed et super loco contra justiciam per invasionem sibi 
occupato, cum ex longis rétro temporibus, absque reclama- 
tione quorumiibet, vel defeclu justicie, bec omnia in pacc 
possedissent, et inde investit! fuissent vel per se, vel per vi- 
carios suos, super pulsatione campanarum ante horam, et 
procession! bus in festivis diebus, et dominicali missa, prêter 
consueludinem, in ecclesia illa celebratis, nichilominus in 
eum agentes. Ipse autem bec audiens, ductis qui secum erant 
in parte, ex consilio respondit, dicens : Donacione régis, et 
concessione Xantonensis episcopi, capellanique loci illius 
assensu, se locum inlrasse, alque per eos illum tenere. Sub- 
jungens etiam de oblationibus que sibi et suis spônte ofTere- 
bantur, quod nemini inde injuriam faceret, dummodo eas 
post missam a capellano celebratam, quas monachi nun- 
quam habuerant, acciperet. Monachi vero ad bec responden- 
tes dixerunl Xanctonensem scilicet, neque capellanum super 
loci ingressum ei assensum prebuisse, maxime cum de vo- 
luQtate episcopi et auctoritate archidiaconus et archipresbi- 



fratres 8U08, Tidelicet Jacol'um et Willelmum de Me^nil, ad regem in Anglia 
âgiiificaturos ipso régi tantam injustitiam indebite illatam et deprecaturos 
emendalionem fieri super tam damnoso detrimento, quas res clementer 
exaodiens et occasionem injurias supradictœ nequi^simam et injustani esse 
intellizit et pecuniam inju.'^te sublatam per manuro Stepbanî Turonensis, cus- 
todis tnrris de Chinone proprio tbesaurario monachis intègre restituit. i 
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ter ipsius illum inde ejecissent, calumpniantes ei locum ne 
amplius illum occuparet; quem tamen postea subintrans, 
pro iliata columpnia tenere non desisteret; asserentesque de 
oblationibus illius ecclesie partem semper se habuisse, et a 
capellano, qui in ea ministrabat, acccpisse. Proinde, ea qua 
potuimus diligenlia, rem inquirentes, quum cognovimus ca- 
pellanum, qui ante magistrum Willelmum et suos in eccle- 
sia iila ministraveiat, et adhuc ministrabat, présentera 
adesse, et ad bec inquirenda perutilem fore, partem ha- 
buisse et adhuc habere, eumque ex anCiqua consuetudine at- 
que justicia partem oblationum illis reddere, cum ipse vica- 
rius capellani majoris ecclesie, prout asserebat, exstitisset 
Âccepimus eliam ab ipso quia contra justiciam et inhibitio- 
nem ipsius magister Willelmus locum et oblationes sibi arri- 
puisset; unde inter se et illum judicari obnixe expostulabat. 
Âudilis igitur hinc inde rationibus, cum ad' disculiendam 
causam jam ventum esset, suscepimus de parte magislri Wil- 
lelmi, quod super proprietate loci, in absentia régis, de cu- 
jus dono ipsum possidebat, nisi prius cum eo communicato 
consilio, judicium nullatenus acciperet. Nos vero pro reve- 
rentia domini régis, quem auctorem hujus donationis sepius 
proclamabat, habito inde cum venerabili fralre nostro B.Xan- 
tonensi episcopo consilio, scilicet et cum aliis qui nobiscum 
aderant fralres, dislulimus super hoc capitulo causam diffi- 
nire, statuentes ex judicio de cetero ecclesiam in eo statu 
poni, in quo erat antequam magister Willelmus eam intras* 
set, adjudicantes capellano et monachis omnes oblationes 
illius ecclesie, et quas amiserant, prout probare posset ca- 
pellanus, secundum estimationem suam, a fratribus illis, qui 
invito eo eas susceperant, restitui debere. Âddidimus eliam 
ne aliquis in ecclesia illa, nisi jam dictus capellanus, vel ali- 
quis alius, non nibi per eum ibi ministraret, et in eo statu in 
quo erat ecclesia, priusquam sepediclus Willelmus eam in- 
trasset, salva justicia ipsius et suorum, que tcmpore sue cog- 
noscatur, in eo, inquam, manente. Intérim vero non amo- 
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^emus magistriim Villelrauin a loco dooâc diecidaluf: judicio, 
in ci^us jus ecclesia debeat cedere. 



LXVI 



Verê iil9, — Aeqaisîtion d*ane saline pour le prieuré de Saint- Aignan. — 
Ârchivei de Loir-et-Cher y original en parchemin avec une dotible attache 
en cuir blanc pour le êceau; manuscrit 273, f. XXX v^dela bibliothèque 
de Vendôme. 

AcQUisiTio SALiNifi SACERDOTis. — Ademarus, Dei gralia 
Xantonensis episcopus, universis Dei iidelibus scriptum 
prescns cernentibus, in perpetuum. Notum fieri volumus 
presenlibu3 el posteris quod PeLrus Tazat et Helias, frater 
ejus, quidquid juris habebant in salina que vulgo salina sa- 
cerdotis appellatur, que est saline noslre contigua, apud 
Sanctum Anianum, karissimo (?) tune dicle ecclesie priori 
in manu nostra, et cum assensu noslro, a quo saiinam 
iUam habebanl vendiderunt; eam scilicet successoribus suis 
cum fruclibus exinde perventuris in perpetuum, titulo emp- 
Honis habendam concedentes, inde etiam centum solidos 
Pictaviensis monele accipienles. Goncesserunt etiam dicti 
fratreSy et in manu nostra sub nomine jurisjurandi firma- 
verunt, quod pro posse suo, contra omnern petilorem, dic- 
tis monachis supra nominata et vendita salina facerent, et 
eorum successores, defensionem et garimentum. Hoc autem 
non est sub silentio pretereundum, quod annuam XII de- 
nariorum pensionem quam supra dicti Petrus et Helias, ac 
eorum predecessores, nobis et ancessoribus nostris pro sa- 
lina illa, que a nobis erat, reddere solebant in vigijia Epi- 
phanie, monachi Sancti Aniani nobis et successoribus nos- 
tris annuatim ad eumdem terminum persolvent. Nos quoque 
et successores nostri debitum super salina eadem eis facie- 
mus garimentum. Ut autem omnis dubitatio super vendi- 
tione ista a pectore hoc scriptum inspicientium amoveatur, 
caitiilam istam, que seriem exprimit hujus venditionis, sigilli 
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noslri munimine providimus roborandam. Facta aulem 
fuit hec vendilio apud Xantonas, in caméra nostra, videnli- 
bus el audienlibus islis : Willelmo de Sanclo Âmando, tune 
prioreSancti Machuti, Willelmo Glareri, priore de Pomereia, 
Mainardo de Teiz, canonico Xantonensi, Willelmo Viviani, 
Ugone^Âla, Willelmo de Normannia, et quampluribus aliis. 

LXVII 

i 470-11 83. -^ c Charte d'flenry, roy d'Angleterre, qui confirme et exempte 
de toute senritude tous les biens que possède Tabbaye de Vendôme dans 
ses états, en Poitou et en Saintonge. Donné à Wainton, en Angleterre. > — 
Archivée de Loir-et-Cher, original en parchemin percé en bas de quatre 
troui pour les attaches des sceaux \ manuscrit Phillips 23,058 y f. 65 : 
c ex onginali •; sommaire dans le manuscrit 273 de Vendôme. 

CONFIRMATIO RERUM NOSTRARUM A DUCE AqUITANIE ET 
COMITE AnDEGAYIE ET REGE ÀNGLIE AD PROTECTIONEM. — 

H. Dei gratia rex Anglorumet dux Normannorum el Aqui- 
tanorum, et comes Andegavorum, archiepiscopis, episcopis 
abbatibus, comitibus, baronibus, justiciariis, vicariis, prepo- 
sitis et omnibus aliis ministris et fidelibus suis Andegavie, 
Piclavie et Xantonie, salutem. Sciatis me concessisse et pre- 
senti caria contirmasse Yindocinensi ecclesie et abbati et 
monachis ibidem Deo servienlibus omnes liberlates et quic- 
tantias, quas antecessores mei eis concesserunt et dederunt, 
sicut carte quas monachi inde habent testantur, quod eas 
habcre debeant. Et ideo volo et firmiter precipio, quod pre- 
dictam abbatiam, sicul meam dominicam elemosinam, et 
omnes terras et homines ejusdem abbacie et tenuras, sicut 
res meas dominicas manuteneatis et custodiatis et protega- 
tis, nullam eis injuriam vel molestiam facienles, vel ab ali- 
quo fieri permittentes. Scilicet si quis eis in aliquo forisfe- 
cerit, plenariam inde jusliciam sine dilacione faciatis. Tes- 
tibus: Rolroldo Rothomagensi archiepiscopo S R. Nanne- 

1. Rotrou de Beaumont-Ie-Roger ou de Warwich, archevêque de Rouen, 
1164-1183. 
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lensi episcopo S R. comité Legsr 2, Willelmo filio Andol. 
dapifero, Gilleberto Malet dapifero, Alwredo de Sancto Mar- 
tino, Willelmo de Albineio, Ricardo de Canvilla et Gerardo 
de Canvilla. Apiid Wintoniam 3. 

On lit au dos : « Carta régis Anglie ducis Normanorum 
et Aquitanorum, comitis Andegavensis qua confirmât omnes 
libertales a suis antecessoribus monasterio Yindocinensi 
concessas et eis res monachorum conservari mandat. y> 

LXVIII 

ii86, 20 octobre. — Accord entre les religieux de la Trinité et de TaU 
mond sur les dîmes d^Olonne. — Archives de Loir-et Cher. Cirographeen 
parchemin, en double exemplaire; manuscrit 5.419, f, 38; manuscrit 
15.820, f. 336 v^. 

COMPOSITIO INTER NOS PRIOREM DE OlONNA ET RELIGIOSOS 
TaLEMUNDENSES super DECIMIS ET EMOLUMENTIS AC ALIIS IN 

PAROCHIA DE Olonna. — Quoniam hominum cito labitur 
memoria, et qui hodie stant, cras forte destituentur, per 
scripturam in perpetuum gesta hominum servaturam, tam 
presentium quam fulurorum curavimus reducere ad memo- 
riam, super querelis, que inter Vindocinenses monachos et 
Talemundenses tractabantur, pacem fuisse compositam. 
Forma autem pacis hcc est. Vindocinenses monachi singulis 
annis habebunt a monachis de Talemundo. X. modios vini 
legitimi, YII. de cuba et III. de torculari, interposita tamen 
ad cubam custodia monachorum Vindocinensium. Habebunt 
qnoque dominium super duas areas contiguas domui mo- 
nachorum Vindocinensium, et partem de viridario, servata 
tamen licencia Talemundensibus monachis, ut possint intrare 



i. Robert, évoque de Nantes, 11701184. 

2. Peut-être Robert, comte de Leicester, grand justicier du roi. 

3. Peut-être Willon, ville du comté de Wilts, chef-lieu Salisbury, à 2 1. 1/2 
de cette dernière ville. 
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eamdem partem viridarii, causa reficiendi domos suas. Et in 
ecclesiis de Olumna, per unam ebdomadam monachi Vindo- 
cinenses, et per aliam monachi Talemundenses, vicissim 
deservient. Quidquid vero de beneficiis ibi perveniet inter 
ipsos monachos per médium dividetur. Simililer et de lec- 
tulis mortuorum. Omne autem beneficium mortuorum nulli 
priorum singulariter assigoatum a morluis, inter priores 
equaliler dividetur; hoc siquidem retento, quod monachi 
Talemundenses eleclionem sacerdolis in prediclis ecclesiis in 
perpeluum habebunt; ita tamen quod sacerdos, qui electus 
fueril, in ecclesia parochiali monachis Vindocinensibus jure- 
jurando faciet fidelitatem de rébus conservandis. Item de 
terra decimali in terrilorio Olumne, habebunt medietalem 
vini monachi Yindocinenses, et alteram Talemundenses, 
praeler decem modios, sicut supradictum est. Et si vinee in 
agriculluram redacte fuerinl, Yindocinenses monachi duas 
partes habebunt de grano, et Talemundenses terciam. Et si 
omnes terre planlale fuerint de vineis, per médium inter 
eos décime dividentur, retenta tamen consuetudine soliti 
modii in grano, quem in Lerragio et décima in magna mo- 
chea, que est in area dominica, soient percipere Talemun- 
denses monachi et adhuc in perpeluum percipient. Scien- 
dum tamen quod in omnibus meteariis Talemundenses et 
Yindocinenses monachi per médium, tam granum quam 
vinum, partientur. [Nec oblivioni tradendum est quod in 
parrochianis qui spectant ad ecclesiam casteUi de Olumna, 
usque ad ponlem ejusdem castelli, si eos ecclesiam Sancti 
Hylarii visitare contigerit, monachi Yindocinenses medieta- 
tem oblalionum in feslis sollemnitatibus percipient.]^ Item 
controversia que vertebatur inter monachos Yindocinenses 
et Talemundenses, super decimis vinearum, de griciis (?) et 
de salinis Guillelmi Maloti ex toto sopita est; et omnes alie 



1. Ce qui est entre [] manque dans le second exemplaire. 
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querele inter eos amodo sunl sopite. Facta aulem est hec 
compositio anno ab incarnatione Domini Mo G» octogesimo 
Vlo; lilo decimo kalendas novembris, iu presenlia Bernardi 
Nanelensis archidiaconi, Philippe rege Francie régnante, 
Richardo duce Aquitanorum régnante, et Guillelmo Picta- 
viensi episcopo manente, et Gerardo Yindocinensi abbale, et 
Guillelmo Talemundensi abbate [existentibusj. Hujus com- 
positionis testes sunt Lucas prior Vindocinensis, et Âigulfus 
prior sancti Saturnin! et Ugo Alope et Giraudus de Colum- 
bariis. 

[Et ut res firmata firmius teneatur consensu ulriusque 
capituli, abbatum testimonio, sigillis eorum designanlibus, 
omnibus eorum querelis sopilis inter ecclesias pax confir- 
matur]. Ex parte monachorum Talemundensium : Giraudus, 
prior et elemosinarius, Richardus, sacrista et decimarius 
sancti Vincentii, et Aimericus Bonvunt (?) sacerdos, et 
Johannes de Nanul, famulus eorum. 

A B G D E F G 



LXIX 

iiSÔ, i*' déeemhre, — Confirmation de l'accord survenu au sujet des 
dîmes d*01oone entre les religieux de Talmond et de Vendôme. — Archivée 
de Loir-et-Cher^ original en parchemin^ où pendaient trois sceaux sur 
double queue en parchemin, 

NAHdYHOOUID 

P. Dei gratia decanus Turonensis et G. eadem gratia ar- 
chidiaconusTuronensis. et. J. ejusdem ecclesie archipresbi- 
ter, omnibus ad quos présentes littere devenient in perpe- 
tuum. Universilati vestre notum (acimus quod causa que 
vertebatur coram nobis a domino papa judicibus delegatis, 
inter venerabiies (ratres nostros abbatem et monachos Vin- 
docinenses, ex una parte, et abbatem et monachos Talemon- 

8 
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denses, ex altéra parte, super quibusdam decimis, preeunte 
Dei gratia, et dileclo fratre nostro Bernardo Nannelensi ar- 
chidiacono mediante, per concordiam sopita est, modusque 
compositionis in scriptum redactus, et sigillis utriusque 
raonasterii, cirographo interposilo, cum (acle cartule fuerint 
signale. Ne vero futuris temporibus super hoc ileruna 
emergat contentio, nos tanquam judices in causa illa ut 
dictum est delegati composilionem illam, sicut in dictis car- 
tulis continetur, ralam habemus et auctorilate apostolica 
confirmamus, slatuentes ut quicquid illam infringere vel 
perturbare presumpserit, indignalionem omnipotenlis Dei et 
béate Marie semper virginis et omnium sanctorum incurrat, 
et a sacratissimo corpore et sanguine Domini nostri Jhesu 
Xristi alienus fiat, atque in extremo examine divine sub- 
jaceat ultioni. Gunctis autem eam integram illibatamque 
servantibus, sit pax et sine fine leticia, per Dominum nos- 
trum. Amen. Datum Turonis, anno Domini M» G» LXXX 
VIo, VIIo, kalendas decembris. 



LXX 

ii7i-ii89.— c Droit de marée et sel pour le monaitère de Monlierneuf . » — 
Archives de Loir-et-Cher^ original en parchemin muni d'une double queue 
en parchemin^ sceau perdu. — Manuscrit Phillipps 25.058, f, 485 : « Ex 
originali sano et integro, » Manuscrit i3.820^ f, 3i4 ««; Manuscrit 213 
de Vendôme, 

A. * regina Anglorum et ducissa Aquitanorum et Norma- 
norum et comilissa Andegavorum, archiepiscopis, episcopis, 



i. Eléonore ou Aliénor avait épousé Henri II roi d'Angleterre en 1152 (18 
mai). De ce mariage naquit Richard Cœur-de-Lion , vers 1157. En 1168 
Henri II céda l'Aiiuiiaine à Uichard, qui en fil hommage au roi de France en 
1171. Le nouveau duc nomma pour son lieutenant Raoul de La Faye, homme 
féroce, d'une iiisaliahle avidilé, etc. {Art de vérifier les dates y Ducs d'Aqui- 
taine, lome 2, p. 3(>t!). 

Or, dans notre charte, Richard était déjà duc d'Aquitaine, et encore mi- 
neur, car sa njère porle la parole pour lui. Raoul de La Faie était son lieute- 
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abbatibus, comitibus, baronibus, senescallis, preposilis, bail- 
livis et omnibus Gdelibus rcgis et suis tocius Âquitanie, sa- 
lutem. Sciatis quod ego et Ricardus filius meus volumus, 
concedimus, atque precipimus quod prior Sancti Âm'ani^ et 
homines sui de maresio Sancti Âniani teneant et possideant 
maresium suum libère et quiète, reddendo justas et anliquas 
consuetudines, que fuerunt tempore patris roei et antecesso- 
rum meorum. Et si Radulphus de Faia sive alii senescalli 
vel baillivi aliquas exactiones aut injuslas consuetudines, sa- 
lem eorum capiendo, eis imposuerunt, omnino cassentur et 
cessent, nec aniplius exigantur; ita quod predictus prior et 
homines sui in pace teneant et possideant suum maresium, 
ad illas justas et antiquas consuetudines, quejurata fuerunt 
a nostris servientibus, el ab anliquis et legilimis hominibus 
terre illius, in curia nostra, coram Radulfo de Faia, tune se- 
nescallo nostro. Testibus : Johanne comité Vindocinensi 2, 
Radulfo de Faia tune senescallo, Lancelino filio predicii co- 
mitis, Petro capellano, Jordano clerico. Apud Chinonem. 



nanl en 1171 , mais en 1171 Richard avait de 13 à 14 ans el touchait à sa ma- 
jorilé ; notre charte ne doit donc pas être de beaucoup postérieure à cette 
date de 1171. 

1. Le prieuré de Sainl-Aignan remontait à la fondation même de Tabbayc, 
on le retrouve dans toutes les chartes de fondation, du moins comme pos- 
session; le piieuré conventuel remonte donc aussi certainement avant 1171. 
Une charte de Tabbé Robert, datée du 27 mai 1156 ou 1157, lui impose une 
redevance de 4 sols par an pour l'entretien de la bibliothèque de Tabbaye. 

Les prieurés de Saint-Georges et de Saint-Nicolas en Oleron, de Puyra- 
vault, de Saint -Sornin de Montierneuf, de Surgéres, d*A vailles et d*01onne, 
y figurent aussi pour des sommes variant entre 5 sols et 12 deniers. Vm 1109, 
le célèbre abbé Geoffroy avait rendu une ordonnance semblable ; le prévôt 
d^Oleron devait payer trois bons bacons, le moine de Saint-Âignan deux, le 
moine de Puyravault, le prieur de Surgères, le moine d'Availles, le moine 
d'Olonne, le moine de Saint-Sornin, chacun un. A cette époque, les prieurés 
avaient des revenus assurés et étaient bien prés d*être entièrement constitués, 
s'ils ne Tétaient déjà. (Voir le Cartulaire de la Trinité de Vendôme, à ces 
dates). 

2. Jean 1er, comte de Vendôme, 1135-1192. 
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Au dos on lit : c Littera de maresio Monasterii Novi et 
sale percipiendo. » 

Suit le vidimus de i319 : < Universis présentes litteras 
iûspecturis ac etiam audiluris. Arnaldus, Dei gratia aixhidia- 
conus Xanctonensis, salutem in Domino Jhesu Xrislo. Nove- 
ritis nos vidisse et diligenler inspexisse, ac de verbo ad ver- 
bum totaliter perlegisse quasdam litteras non abolitas, non 
abrasaSy non cancellatas, non aliqua parte sui suspectas, si- 
gillo felicis et bone memorie domine A. quondam regine 
Anglie et ducisse Aquitanie et Normanie, et comitisse Ande- 
gavorum, ut prima tacie apparebat sigillatas, qiiarum ténor 
sequitur in bec verba : « A. regina, etc., ut antea... Ghino- 
nem. j> Que omnia et singula prescripta significamus ac 
etiam fideliter testiflcamus omnibus quorum interest vel in- 
teresse poterit, per bas présentes litteras sigillo nostro, quo 
in talibus utimur sigillalas. Datum die lune ante testum beati 
Thome apostoli, anno Domini Mo GGCo XIXo. » 

Avant i189.— Guillaume Mangoust, chevalier, abandonne à Tabbé et cou- 
vent de Vendôme tous les droits qu*il pouvait avoir sur le prieuré de Puyra- 
vault et supplie Henry, roi d'Angleterre, de confirmer l'acte par des lettres 
patentes. — Manuscrit 5419, f. Si; Manuscrit 273 de Vendôme, f. C. 
r. ; Histoire de la maison de Surgères, par Vialart, p, 46. 

Excellentissimo domino suo Henrico, Dei gratia illustris- 
sime régi Angliae, domino Hibernorum, duci Norman no- 
rum, Aquitanorum, et comiti Andegavorum, suus in omni- 
bus et ad omnia devotus miles Willelmus Maengotus, salu- 
tem et perpeluum cum intégra fidelitate servitium. Régie 
celsiludini vestre, quam Deus salvam et incohimem cuslodiat 
el laciat omnium iniraicorum victricem,significare volo,quod 
querelle ille que diu inter me et ecclesiam Vindocinensem pro 
domo dcPodioRevelliduraverant,queab eisplura pelebani,et 
pro débite capiebam, juxla conscientiam meam, in quibus 
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abbas et monachi Yindocinenses sibi injuriam fieri conquere- 
bantur, nunc per Dei et vcstri gratiam sunt per bonam pa- 
cem et iirmam in perpetuum terminate. Forma autem pacis 
haec est, quod ego noiens contra Deum el ejus ecclesiam 
diucius calcitrare, dedi et concessi Deo et ecclesie Vindoci- 
nensi in puram et liberam helemosinam et quiclavi pro 
salute animarunn domini Johannis régis Ânglie, patris ves- 
tri, et domine Alienordis regine, matris ejusdem, et domini 
Richardi a?unculi vestri et veslra, et mea, et totius generis 
▼estri et mei, quicquid juris habebam, vel petebam, vel pe- 
tere poteram de donacione predicte domine Alienordis re- 
gine, et domini Johannis, régis Anglie, patris vestri, in domo 
monachorum de Podio Revelli, et ejus pertinenciis, et in 
hominibus ejusdem ville, que omnia videlicet pertinere ad 
ecclesiam Yindocinensem dinoscuntur. Ideoque vobis sup- 
plico tanquam domino meo karissimo quatinus amore Dei 
et pietatis inluitu, et ad petitionem meam quitanciam ipsam 
dignemini predicte ecclesie per vestras patentes litleras 
confirmare. 

LXXII 

1199. — Aliénor, comtesse de Poitiers et reine de T Angleterre, confirme 
toutes les libertés et privilèges de Puyravault. — Manuscrit 54i9, f. Si : 
c Etait scellé en cire verte du sceau d* Aliénor ; » Histoire de la maison de 
Surgères, par Vialart, page 46. 

De domo de Podio Rebelli. — Alienor, Dei gratia regina. 
Angliae, ducissa Normanniae et Aquitaniae, comitissa Ande- 
gavorum, archiepiscopis, episcopis, comilibus, vicecomitibus, 
baronibus, prepositis, baillivis, et omnibus amicis et fideli- 
bus suis, tam praesenlibus quam (uturis. Noverit univer- 
si tas vestra nos presenti carta confirmasse domui de Podio 
Rivelli jura et omnes libertates suas quas habuit a nobis et 
predecessoribus nostris. Sciatis autcm nos in dono quod 
fecimus Willelmo Maengoti, scilicet de Surgères, nil illi nec 
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allero alio dédisse in domo de Podio Revelli, nec in perti- 
iienliis ejus; sed ipsam in protectione Dei et nostra specia- 
liter suscepimus. Quare vos archiepiscopi et episcopi Le- 
neri et custodiri faciatis. Ipsas vero libertales sepedicte 
domui reddidiinus, et sigilli nostri munimine roboravimus 
apud Rupellam, hiis testibus : karissima filia mea regina 
Johanna, Teobaldo priore S. Egidii de Surgeriis, Petro 
priore de Podio Revelli, Rogero capitano nostro, Hamelino 
de Brolio, Petro capicerio, mililibus nostris; Villelmo de 
Sancto Mayentio clerico nostro, et aliis. Datum anno incar- 
nati Verbi 1199. 

LXXIII 

4199, ^ Don des bois et prés d'Argechon. — Manuserit 273, f. C, A, à 
la Bibliothèque de Vendôme. 

Garta domine Aleonordis regine Ânglie, ducisse Norma- 
nie, Aquitanie, nec non comitisse Andegavie, per quam red- 
dit ecclesie de Podio Rebelli omnes suas liLertates et jura 
tam in nemoribus, pascuis de Deffense de Argechonjn pra- 
tis molendinis, etc. Notificat insuper quod ex dono quod fecit 
Guilielmo Margoti de terra de Surgeriis, non inlendit ali- 
quid ei donasse supra dicta domo de Podio Rebelli, Mo Go 
nonagesimo nono. 

LXXIV 

Fïn du Xlfi siècle, — Confirmation d'un accord conclu en faveur du prieur 
de Saint-Aignan et Montiemeuf. — Archives de Loir-et-Cher, original en 
parchemin. 

De maresio de brecherant pacificatio pro priore Sancti 
Aniani et Monasterii novi. — Robertus de Tusnah Santo- 
nensis diocesis et Wasconiae, universis presentibus et fu- 
turis, ad quos littere iste pcrvenerint, salufem. Noverit 
vestra universitas concordasse et sedasse in manu domini 
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Xanctonensis et nostra, litem et discordiam, que diu versata 
fuerat inter dornnum priorem Sancti Âniani ex una parte, 
el Petronillam Racelam el Pelronillam bonam feminam, et 
Dimionem [AimionemJ et P. Marchaden el ipsorum parlem 
ex altéra. Unum universilati vestie, ex parte domini Régis 
et noslra, mandamus atque precipimiis qualcnus pacem, in 
manu domini venerabilis patris noslri episcopi Xanctonensis 
et nostra, et aliorum quam plurimorum, quorum venerabile 
est teslimonium, satislactam et confirmatam, intemeratam 
in perpetuum custodialis, et illam violari non permittalis, 
nullum gravamen vel molestiara facientes nec fieri permit- 
tentes. Hec autem est forma pacis quam duximus vobis 
enucleare. Nominale vero mulieres et jam dicti homines, 
et omnis qui tune leraporis erant de génère suo quiptave- 
runt in manu domini episcopi predicti et nosfra, et conces- 
serunt ecclesie Sancti Aniani, et monachis ejusdem ecclesie 
salinam de Bercherunt, et quicquid juris in ea habebant. 
Ecclesia vero prenominata pro labore et illorum expensis 
dedil illis VII libras Piclavensis monete, et VI bucellos de 
annona. Presentibus et audicnlibus hiis quorum nomina du- 
ximus subscribenda : P. de Olerone, et Arnaido de Corma, 
P. priore de Podio Ravel, Helia de Fooz clerico, Helia Tre- 
neharl milite, J. Gaschet, Auberlo Rioponti el aliis quam 
plurimis. Valete. 

LXXV 

Fin du XII^ siècle. — Sommaires de dififérentes donations et franchises 
en faveur du prieuré de Saint- Aignan. — Manuscrit 213 de Vendôme. 

1. — Carta Gaufridi, domini Trilinoti, donantis domui 
Sancti Aniani, pascua pro omnibus animalibus ipsius do- 
mus, per totam lerram hominum Talniaci et locum, cum 
facultate faciendi domum, pro eisdem animalibus a la chau- 
ma de Rosna; pro quo dono factus est particeps omnium 
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bonorum ipsius prioratus, in quo et Yindocinensi monaste- 
rio anniversarium débet celebrari. — F. XXX r®, E. 

2. — Lictera Henrici episcopi Xantonensis, qua constat 
nominales competitores dimisisse priori Sancli Âniani quic- 
quid juris reclamabant in salina de Bercherant. — Lictera 
senescalci Pictavensis, de quictatione prefati maresii. — 
F. XXXI, G. 

3. — Lictera senescalci Pictavensis, per quam quictat 
alias consuetudines quas non consuevit percipere cornes Pic- 
tavensis antiquo tempore in maresiis Sancti Âniani. — Ibid.L. 

4. Lictera abatisse Xantonensis, qua fatetur helennosina- 
riam illius monasterii vendidisse Gaufrido, viro de Sancto 
Aniano, maresium de Corbet, juxta Magnum Campum. — 
Ibid. M. 

5. — ii04. Carta Gaufridi de Talniaco, filii Gaufiridi qui 
claudicando incedebat, qua donat monachis Monasterii Novi 
prope Sanctum Ânianum duodecim jornalia practorum, 
quieta consuetudine avene, sita apud Rosna, quod concessit 
uxor illius et fratres, et accepil de caritate septingentos so- 
lidos ac etiam gratiam ut pro eo post obitum fiât apud Vin- 
docinum, sicut pro uno monacho. Anno Mo GGo IIIIo. — 
Ibid. f. XXX, C. 

LXXVI 

i2i3y i4 fèmer. — Innoceut III prescrit aoi archeTêqoes de Sens, 
Rouen, Tours et Bordeaux de faire obserrer, chacun dans sa lAgion, les sen- 
tences portées en faveur des religieux de la Trinité. — Manuscfit Phillipps 
n« 4.264 y f. 48; manuscrit 275 de Vendôme, f- IX v^, T, \ II, i.vec cette 
note à l'encre rouge t vidi », qui prouve que Vorigial existait encore en 
1504. 

Innocentius^ episcopus servus servorum Dei, venerabilibus 
fratribus Senonensi, Rolhomagensi, Turonensi et Burdega- 
lensi archiepiscopis et eorum suffraganeis, salulem et apos- 
tolicam benediclionem. Licet apostolalus officium nos uni- 
versis in generali constituai debitores religiosis^ tamen per- 
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sonis et locis praesertim quae ad sedem Apostolicam nuUo 
pertinenlenl mediante, sollicitudinem tenemur et curam 
impendere specialem. Sane, dilecti filii abbas et conventus 
Vindocinenses nostris auribus inlimarunt, quod cum pos- 
sessiones honestas et ecclesias habeant in diœcesibus vestris 
super quibus plerumque a mullis indebite molestantur, vos 
moleslalores eorum, prout ad vos pertinet, compescere non 
curalis;quininimo latas in eos interdictioniset excommunica- 
tionis sententias, nulli sibi satisfactione impensa, relaxatis 
interdum in eorum prejudicium et gravamen, quod tanto 
molestius ferimus, quanlo ipsos nostrae consideralionis in- 
tuilu deberelis in sua justitia benignius confovere; ideoque 
fraternitati vestrae per aposlolica scripta praecipiendo man- 
damus quatenus hujusmodi latas pro ois sentenlias absque 
congrua satisfactione relaxare nullatenus praesumetis, de 
maleracloribus suis singuli per vestras diocèses, quoliens ab 
ipsis vel eorum nunliis (uerilis requisili, eisdem curetis jus- 
tiliae plenitudinem exhibere, mandatumnostrum taliter im- 
pleturi, quod illud sibi sentiant proiuisse, et nos super hoc 
providere aliter non cogamur. Vos denique fratres archi- 
episcopi et episcopi super vobis ipsis et creditis vobis gre- 
gibus taliter vigilare curetis, exlirpando vilia et planlando 
virtutes, ut in novissimo districti examinis die coram tremen- 
do judice, qui reddet unicuique secundum opéra sua, dignam 
possitis reddere rationem. Datum Lalerani, XVI kalendas 
martii, ponlificatus nostri anno XY. 

Déjà en 1S04, le Z3 décembre, Innocent III avait confirmé 
les propriétés de la Trinité dans la Saintonge. 

Ecclesiam Sancti Georgii in Oleronis insula, cum magna 
parte ejusdem insulae, ecclesiam beatae Mariae de Castro 
Oleronis; ecclesiam Sancti Nicolai de Olerone, ecclesiam 
beatae Mariae de Surgeriis. . . . statuimus ut Ânde- 
gavensis, Piclavensis, Vindocinensis comités omni tempore 
sint defensores et adjutores ejusdem cenobii ad honorem 
apostolicae sedis. {Voir Gartulaire de la Trinité, à cette date). 
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LXXVII 



i244y 2 avril. ^ Innocent III met le monastère de Vendôme et tous ses 
prieurés sous la sauvegarde du roi de France, le priant de les proléger 
contre les comtes de Poitiers et autres. — Manuscrit Phillipps 4.264, f. 
50; manuscrit 13.820, f, 322; manuscrit 273 de Vendôme, sommaire. 

Innocenlius, episcopus servus servorum Dei chaiûssimo 
in Christo filio Philippo Francorum regi, salulem et apos- 
tolicam benedictionem. Ad conservanda jura ecclesiaslica 
et tuenda, excellentiam regiam a pontificis exoilationibus 
tanto fiducialius invitamus, quanto eam ad hoc innata beni- 
gnitas^ divina prseunte gtatia, reddidit pleniorem. Hinc est 
quod serenitatem tuam monemus, atlentius rogamus et ex- 
horlamur in Domino, quatenus divinae retribulionis intuitu 
et nostrarum pi*ecum obtenlu rnonasteiium Yindocinense 
habeas propensius commendatum, nec a nobilibus viris 
Andegavensi, Pictavensi et Vindocinensi comitibus, sive bail- 
iivis eorum permittas illud vel prioralus seu villas ejusdem 
contra privileglorum suorum lenorem indebite molestari, ad 
exemplar inclytae recordationis progenilorum tuorum, pos- 
sessiones et jura, libertates et immunitales monasterii pre- 
notati regali cures privilegio communire, donationem a nobili 
viro Gaufrido Vindocinensi, in villa Sancti Laurentii de Mor- 
teriis[Morturis]nuper factam eadem specialiter confirmando, 
ut ex hoc assequaris gratiam in praesenti et gloriam in fu- 
turo, et nos qui tanto studiosius monasterium ipsum in suo 
volumus confovere justilia quanto specialius ad apostolicam 
sedem noscitur pertinere, gratum habere merito debeamus. 
Datum Laterani, IV nonos aprilis, pontiGcatus nostri anno 
XVI. 

LXXVIII 

i2i7. — Quittance et abandon de la rente de cent sols sur le prieuré de 
Tuyravault, fait par Guillaume Mangoust. — Manuscrit 5Ai9,f. 3\ sceau 



— 123 — 

en cire verte 8ur lacs de soie rouge et blanche; manuscrit 273, f. C, de la 
bibliothèque de Vendôme; Histoire de la maison de Surgères, par Vialart, 
p. 49. 

Universis... Willelraus Maengotus junior, saliitem. Cum vir 
nobilis et strenuus dominus Wilelmus Maengolus, pater 
meus, pro bono pacis, consuetudines quas in prioratu de 
Podio Revelli, et in hominibus ejus se habere dicebat, pro 
C. solidis Pictavensibus, me volente, dimisisset, postmodum 
vir nobilis, Domino inspirante, sue et predecessorum, et 
heredum suorum volens providere saluti, pro salule anima- 
rum domini Willelmi, patris sui, avi mei, et domine Berte, 
malris sue, ave mee, et domini Hugonis de Surgeriis, fratris 
sui, patrui mei, et domine Bartholomee, uxoris sue, matris 
mee, et pro anime sue proprie redemplione dictos C. solidos, 
et omnes consuetudines, exactiones, etc., dimisit et donavit 
ecclesie Vindocinensi, et prioratui de Podio Revelli, et ego 
approbavi. Acta est hec concessio mea apud Surgerias, in 
aula nobilis viri domini Willelmi Maengoti, patris mei, anno 
MCCXVII, praesentibus Renaldo, priore Sancti Aniani; Petro 
Nievil, priore Sancte Marie de Surgeriis; Ugone, priore de 
Podio Revelli; Petro de Niolio, et Willelmo Hysemberto, 
militibus, et aliis. 

LXXIX 

i217, 22 août.— Accord entre l'évêque de Poitiers et Hamelin, abbé de 
Vendôme, toocbant le prieuré d*01onne. — Archives de Loir-et-Cher , origi- 
nal en parchemin, percé en quatre endroits pour les attaches de 4 sceaux; 
sommaire dans le manuscrit 273, f. CI, A, de la bibliothèque de Vendôme; 
manuscrit i 3.820, f. 336 vo. 

HAHd YHO OH A3 

Notum sit omnibus tam presenlibus quam futuris quod, 
cum episcopi Pictavenses, in prioratu Vindocinensi de Olona, 
usque ad tempus Willelmi, episcopi Pictavensis, successoris 
felicis memorie Mauricii Pictavensis episcopi, procura tionem 
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debitam habuissent, contigit quod cum idem W. episcopus 
Pictavensis, tempore suo, dictum prioralum ratione suscepli 
officii visitarel, prior loci procuralionem ei pro sue volun- 
tatis arbitrio denegavit. Unde inter ipsum episcopum et Ha- 
melinum^tuDcabbatem Vindocinensem,et prefatum priorem, 
questio postea aucloritate apostolica fuit mota; et in Late- 
ranensi consilio ullimo celebrato^ ad apostolicam sedem de- 
lala. Ubi in tantum coiam magislro P. Beneventano, tune 
Sancte Marie in Aquiro diacono cardinali auditore concesso, 
in ipsa causa fuit processum. Quod idem abbas interrogatus 
in jure confessus est coram eo, quod episcopi Pictavenses, 
in supradicto prioratu Vindocinensi de Olona, interdum 
procurationem habuerant, vel ad rectam estimationem pre- 
cium pro eadem. Tandem vero viris venerabilibus Michaele 
abbate Salmuriensi, et Philippo decano Pictavensi, et aliis 
utique bonis viris, interponenlibus partes suas, fuit inter 
episcopum et capitulum Pictavensem, etabbalem et conven- 
tum Vindocinensem sepedictos, pax in hune modum in per- 
petuum reformata. Yidelicet quod episcopus Pictavensis de 
cetero habebit in prescriplo prioratu Vindocinensi de Olona, 
pro sua procuratione, sexaginta solidos usualis monete, apud 
Olonam, episcopo Pictavensi, vel suo mandalo annuatim 
reddendos, in festo sancti Luce evangeliste, vel circa idem 
festum, a priore ejusdem loci qui pro tempore (uerit, quando 
ab episcopo Piclavensi vel suo mandalo super hoc fuerit re- 
quisitus. Hec aulem pax facta fuit in ecclesia Sancte Crucis 
de Loduno, in octabis assumplionis béate Marie, anno ab 
incarnatione Domini Mo CC^ XVIIo. Et ut hec pax slabilis 
permaneret in posterum alque rata, placuit eis quod ulraque 



1. En effet, Tabbé Hamelin en sa qualité de cardinal assista en 1215 au 
concile de Rome : c MCCXV. Hoc anno, tempore Innocenlii papae III die 
sancti Martini hyemalis, sedit générale concilium Rorose. cui interfuit Hame- 
linus abbas nosler, locum ordine suum inter cœlerus cardinales oblinens, 
domam nostrara beatae Priscœ virginis monachis reformavit M{Chron. Vind,) 



pars suam haberet super premissis cartulam, eorumdem 
episcopi scilicet et capituli Pictavensis abbalis et conventus 
Vindocinensis sigillorum munimine roboralam. — Au dos 
on lit : Qualiter concordatum fuit inler episcopum Picta- 
vensem et priorem de Olonna, pro procuratione super LX 
sûlidos annis singulis persolvenda. 

LXXX 

192S (n. 8, 4224)^ 21 mars. — Franchise du droit des salines de Montier- 
neuf. — Archives de Loir-et-Cher, original en parchemin^ conservant 
les att<iches de soie verte du sceau; manuscrit 5AWy f, il 5, avec la re- 
production du sceau; sommaire dans le manuscrit 43,820, f, 29 i «<>, et 
dans le manuscrit 273 de Vendôme. 

Hugo de Lezin, cornes Marchie et Engolisme, universis 
présentes litteras inspecturis, salutem in Xristo. Noveritis 
quod cum nos crederemus habere estanchagium, in quadam 
parte salinarum prioris Sancti Aniani, que sunt in maresiis, 
prope Sanctum Ânianum, ac propter hoc ipse prior coram 
R. Divoire et P. de Pacre, mandalo nostro, tractus esset in 
causam, tandem prout ipsi R. et P. nobis fideliter retulerunt, 
dictus prior tam per testimonia hominum' terre, qui hoc, 
temporibus illuslrium R. et J. quondam regum Anglie, a 
dicto priore viderunt libère et pacifice possideri, quam 
etiam per instrumenta sufficienler coram eis probavit, pre- 
dictas salinas a prefalo estanchagio esse libéras et immunes, 
et idcirco ipsum priorem, et ecclesiam suam, per diffiniti- 
vam sententiam, super ipso estanchagio, ab omni impelitione 
ulterius facienda absolverunt, et pronuntiaverunt libemmet 
quietum. Verum nos eorum sententiam approbanles ipsam 
confirmavimus, et in hujus rei teslimonium dedimus eidem 
priori et ecclesie sue has nostras patentes lilteras, sigilli 
noolri munimine roboralas. Hujus rei testes sunt : Andréas 
Bochardi clericus; P. deNiolio; Hugo Gotmart; Girardus de 
Campania milites; Galterius de Malle; Willelmus Alexander; 
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P. Gorrini, et plures alii. Datum Xantoni, YI kal. aprilis, 
anno gratie Mo CCo XXo IIIo. — Au dos, on lit : Qualiter 
saline prions Monasterii Novi sunl quiète ab estanchaigio. 

LXXXI 

i225, 26 janifier. ^ Le pape Honorius 111 exempte les prieurés de la 
Trinité de Vendôme de tout droit de procuration. — Manuêcrit Phil- 
lipp8, no 4264, f, 54 to; manuscrit 21 S de Vendôme, f. XI, «», F///, 
avec la note u vidi » qui prouve Vexiêtence de Voriginal en 4504, 

Honorius, episcopus servus servorum Dei, dilectis filiis 
abbati et monachis Vindocinensibus, salutem et apostolicam 
benedictionem. Solet annuere sedes apostolica piis votis et 
honestis petentiunn precibus favorem benivolum impertiri. 
Ex vestra sane parte fuit nobis humiliter supplicatum, ut 
cum propter exei^cendam agriculluram et reddituum veslro- 
rum custodiam ponalis aliquando monachos, interdum vero 
conversos, in quibusdam villis et grangiis, in quibus capellas 
et ecclesias nunc habetis, nec de ipsis procurationem ali- 
quara persolvetis, providere ne prefati monachi et conversi 
taliter positi a vobis in locis praedictis super procurationibus 
molestenlur, niisericorditer dignarenius. Nos ergo vestris 
precibus inclinati, authorilate presentium inhibemus, ne quis 
a talibus conversis viris et monachis procurationes audeat 
exlorquere. Nulli ergo omnino liceat hanc paginam nostrae 
inhibitionis infringere, vel ei ausu temerario contraire. Si 
quis autem hoc attentare praesumpseiît, indignationem om- 
nipotentis Dei et beatoruin Pétri et PauH apostolorum ejus 
se noverit incursurum. Datum Lalerani VII kalendas februa- 
rii, pontiticatus nostri anno IXo. * 



1. Six ans auparavant, le même pape avait donné un bref dans le même 
sens t pro villis et grangiis ». Cette bulle et les 5 suivantes relatives aux 
prieurés de la Trinité de Vendôme, prennent tout naturellement place dans 
ce Ctrtulaire Saintongeais, les principaux prieurés de cette abbaye se trouvant 
en Saintonge. D*autres bulles semblables seront d'ailleurs insérées dans le 
cartulaire de la Trinilé. 
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LXXXII 

i227, 2i août. — Le pape Grégoire IX défend aux évjdques d'excommu- 
nier ceux qui ont des rapports avec les religieux de Vendôme. — Manuscrit 
Philhpps^ n® 4264, f. 60 v^; sommaire dans le manuscrit 213 de Ven- 
dômey f. XI y X, III, « vidi ». 

Gregorius, episcopus servus servorum Dei, venerabilibus 
fratribus archiepiscopis, episcopis in quorum diœcesibus Vin- 
docinensis monasterii prioratus existant, salutem et aposto- 
licam benediclionem. Quanto amplius esse debelis justiliae 
zelatores, tanlo magis vos dedecet facere fraudem legi et prae- 
sertim in apostolicae sedis injuriam et comptemptum. Sane 
dilecti filii abbas et conventus Yindocinensis gravem nobis 
querimoniam oblulerunt, quod quidem veslrorum et eorum 
otficiales archidiaconi et decani, cum in eos et sui ordinis 
monachos non possint excommunicationis et interdicti pro- 
ferre sententias, eo quod super hoc apostolicae sedis privi- 
legiis sunt muniti, in homines suos et eorum prioratus, et 
eos qui molunt in molendinis vel coquunt in furnis eorum, 
quique vendendo aut emendo aut alias eis communicant, sen- 
tencias profeioint memoratas, et sic privilegiorum non vim et 
potestatem, sed sola verba servantes, monasterii dicti tratres 
et prioratus eorum quodam modo excommunicant, dum eis 
alios communicare non sinunt, ex quo illiid etiam evenit in- 
conveniens, ul ipsi homines et fratres et prioratus eorum, 
quantum ad hoc judicentur judicio Judeorum, et qui eis 
communicant in praedictis majorem excommunicationem in- 
currant, quam etiam excommunicatis communicando fuerint 
incursuri. Nolentes igitur haec crebris ad nos clamoribus 
jam perlata ulterius sub dissimulalione transire, vobis uni- 
versis et singulis per apostolica scripta mandamus quatenus 
hujusmodi sententias in fraudem privilegiorum nostrorum 
de cetero non feralis. Quare si super hoc ad nos denuo cla- 
mor ascendit, non poterimus connivenlibus oculis pertran- 
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sire, quin promulgatores talium sententiarum severitate dé- 
bita castigemus. Datum Anagniae, XII kalendas septeinbris, 
pontificalus nostri anno lo. 

LXXXIII 

i227, 2i septembre. — Grégoire IX place le monastère de Yendôroe sous 
la sauvegarde toute spéciale du cardinal de Saint-Angèle. ~ Manuscrit Phil- 
lipps, no 4264, f. ôi vo ; manuscrit 273 de Vendôme, f. XII oo, x, XIX, 
f vidi ». 

Gregorius, episcopus servus servorum Dei, dilecto filio R. 
Çancli Ângcli diacono cardinal!, apostolicae sedis legato, sa- 
lulem et apostolicam beoedictionem. Audax temeritas per- 
versorum contra personas et loca religiosa usque adeo fer- 
vet et excandescit assidue, quod nisi eorum qui tiinorem Do- 
mini habent et amorem foveant auxiliis et praesidiis défen- 
dant, vix poterit multiplici eorum turbata molestia respirare. 
Gum igitur sicut dilectis filiis abbate et convenlu monasterii 
Yindocinensis ad Romanam ecclesiam nullo medio pertinen- 
ts referentibus, nostris est auribus intimatum, ipsorum mo- 
nasterium variis turbinibus et procellis a quibusdam vici- 
nis eidem adjacentibus saepius ailligatur, ita ut sine sedis 
apostolicae auxilio vix credilur a tantorum posse perturba- 
tionibus liberari; iidem nobis humiliter supplicarunt, ut su- 
per recommendationem ipsorum et monasterii supradicli tibi 
dignaremus dirigere scripta nostra. Yolentes ilaque tanto sol- 
licitius eorum providere quieti quanto eorum monasterium 
ad nos specialius dinoscitur pertinere, discretioni tuae per 
apostolica scripta mandamus quatenus, si praesentes lilte- 
rae tibi fuerint infra tuae legationis terminos praesentalae, 
habeas ipsos propensius commendalos, tam eos quam eorum 
monasterium piis auxiliis foveas, et favore benevolo quantum 
in te fuerit prosequaris, ila quod devolionem luam propter 
hoc possumus in Domino merilo commendare. Dalum Ânag- 
uie, octave kalendas octobris, pontificatus nostri anno I^. 
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LXXXIV 

1236^ i5 avril. —Grégoire IX inlime aux évoques qu*il a chargé l'arche- 
Têqae de Tours de faire oDserver la défense ({u'il a faite d'excommunier 
ceux qui ont des relations avec les religieux de Vendôme. — Mantticrit Phil- 
Upps, n« 4.264, /^ 65 vo; manuscHt 273 de Vendôme, fi XII, v\ 

GregoriuSy episcopus servus servorum Dei, venerabilibus fra- 
tribus archiepiscopis et episcopis, in quorum diœcesibus 
monasteria ac prioratus et hommes monasterii Yindocinen- 
sis ad sedem apostolicam immédiate spectantis consistunt, 
salutem et apostolicam benedictionem. Gum ecclesiarum pi e- 
lati de gravamine illorum qui sunt sedis apostolicae spécia- 
les, pro cujus reverentia eos bénigne fovere debereni, rogati 
a nobis et moniti non desistunt, satis manifeste ostendunt, 
quod ad eam necessitatem illos inducere oppressionibus suis 
intendant, ut ipsis ecclesiae Romanae jurisdictioni sub- 
stracti illorum se subjiciant potestati. Significantibus sane olim 
dilectis filiis abbate et conventu Yindocinensis monasterii ad 
nos nullo medio pertinentis, quod vos, quibus non licet in 
ipsos excommunicationis vel interdicti ferre sententias,excom- 
municatis illos qui in molendinis molunt vel in furnis co- 
quunt ipsorum, ut sic saevientes in istos ipsos etiam sine 
culpa culpabiliter puniatis, vobis direxerimus scripta nostra 
ut ab hujusmodi sententiis promulgandis saltem de cetero 
cessaretis; vos vero, quos decebat humiliter obedîre, sic a 
mandatis nostris avertistis auditum, quod eisdem nullum 
gravamen sentientes, necessitate coacti ad nos iterum super 
hoc querimoniam detulerunt, nostrum contra veslros moles- 
tias auxilium implorantes. Licet igitur praedictorum injuiias, 
quae a vobis inferuntur in ipsis, prosequi tanquam proprias 
Romanae ecclesiae juste possemus, volentes quod desistatis 
ab hujus modi, per nos ipsos per iterata vobis scripta dis- 
tricte precipiendo mandamus, quatenus ab hiis penitus quies- 
catis, scientes nos venerabili fratri nostro archiepiscopo Tu- 

9 
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ronensi nostris litteris injunxisse, ut vos ad id efïicaciter et 
diligenter inducens quidquid inde faceritis, nobis sludeat 
propler suas litteras fideliter intimare. Datum Viterbii, XVII 
kalendas maii, anno Xo. 

LXXXV 

27 mai i239. — Grégoire IX réitère sa défense aux évêques d'excommu- 
nier les religieux de Vendôme et ceux qui ont des rapports aTec eux. — Afa- 
nuscrit Phill%pp8 no 4264, /<> 66 ; manuscrit 273 de Vendôme, fr Xll 
vo X, XXL « Vidi ». 

Gregorius, episcopus servus servorum Dei, venerabilibus 
fratribus archiepiscopis, episcopis in quorum diœcesibus 
monasteria prioratusethominesmonasteriiVindocinensis ad 
sedem aposlolicam immédiate spectaniis consistunt, salutem. 
Nobis principaliter injuriari probantur qui privilégia sedis 
apostolicae vel irreverenter impugnant, vel eorum verba su- 
perficie tenus amplectentes, contra ipsorum gestiunt volun- 
tatem, sed ab illis acrius provocantur, qui privilegiatos in pri- 
vilegiorum odium prosequenles, non solum indulta evacuare 
contendunt, sed plus eis molestiae inferunt quam ipsi po- 
tuerint sperare quielis gratia indultorum. Unde non sine 
causa miramur, quod sicut dilecti filii abbas et conventus 
monasterii Vindocinensis,quod ad Romanam ecclesiam nullo 
pertinet mediante, gravi nobis conqueslione monstrarunt, vos 
et officiales veslri, pro eo quod non licet vobis in ipsos vel 
priores immédiate sibisubjectos excommunicalionis vel inter- 
dicli promulgare sententias, excommunicatis illos qui molunt 
ad molendina, vel ad furnos coquunt, quique vendendo vel 
emendo aut alias communicant ipsis, ut saevientes in istos, 
illos sine culpa culpabiliter puniatis. Ne igitur praedicto- 
rum abbas et conventus justitiam et nostram injuriam acri- 
ter prosequi compellamur, universitatem vestram monemus, 
attente per apostolica vobis scripta mandantes, qualenus ab 
hujusmodi senlentiis promulgandis sallem de caetero quies- 
calis, ita quod super hoc ad nos non contingat iterari quae- 
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rela, quam vix possemus ulterius obaudire, quin curaremus 
conquerentibus aliter providere. Datum Laterani, VI kalen- 
das junii, pontificatus nostri anno XIII. 

LXXXVI 

i247, iO mars, — Le pape Innocent IV dispense Tabbé dt Vendôme de 
l'obligation de conférer à quelqu'un les prieurés où l'on pourrait entretenir 
deux religieux. — Manuscrit Phillippê, n® 4264, f^ 68 ; manuscrit 273 
de Vendôme^ f^ XIH, y, 9, « vidi, » 

Innocentius, episcopus servus servorum Dei, dilecto filio 
abbati Yindocinensi^ordinis sancli Benedicti^Carnotensis dio- 
cesis, salutem et apostolicam benedicliouem. Desideriis ves- 
tris affectu benevelo in hiis libenter annuimus quae sapere 
justiliam seu dignam gratiam continere videmus. Hinc est 
quod nos vestrae devotionis precibus annuentes vobis autho- 
ritate praesentium indulgemus ne aliquem de prioralibus 
seu domibus monasterio vestro subjectis, de cujus proventî- 
bus duo monachi ad minus résidentes ibidem commode 
sustentari valeant, aiicui teneamini de mandato nostro con- 
ferre, nisi expressam fecerit de hac indulgentia et de eo- 
dem monasterio mentionem. Nulli ergo omnino hominum 
liceat hanc paginam nostrae constitutionis infringere, vel 
ci ausu temerario contraire. Si quis autem hoc attemptare 
praesumpserit, indignationem omnipotentis Dei et beatorum 
Pétri et Pauli apostolorum ejus se noverit incursurum. Da- 
tum Lugduni, VI ydus marcii, pontificatus nostri anno IV». 

LXXXVII 

i254, avril. — c Donation de marais faicte à Montierneuf. i» Archives dé- 
partementales de Loir-et-Cher. Original en parchemin muni des attaches 
du sceau; manuscrit 5,419, fo 42 ; manuscrit 213^ f^ XXX »« H, à la 
bibliothèque de Vendôme, 

Universis Xristi fidelibus presentibus et posteris, Gaufri- 
dus de Doeto miles, dominus de Broa, salutem in Domino 
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sempiternam. Noveritis quod ego Gaufridus de Doeto, mi- 
les, spontanea voluntate dedi et concessi et quiptavi Deo, 
et monasterio Santé Trinitatis Vindocinensis, et prioratui de 
Monaslerio Novo, prope Sanctura Anianum, et fratribus ibi- 
dem Deo servientibus*, pro redempcione anime mee, etani- 
marum parentum meorum, in puram helemosinam et per- 
petuam quicquid juris habebam, vel habere poteram, in 
toto esterio, sive canali de Borgong, ab utraque parte, et 
quicquid juris habebam vel habere poleram in canali Sancti 
Âniani, et molendinorum, et in portu ejusdem canalis, tam 
superius quam inferius. Item dedi prefalis scilicet prioratui 
et fratribus, concessi et quiptavi quicquid juris habebam vel 
habere poteram seu debebam in canali de Golias, ab utra- 
que parte et ultra, usque ad Malaygram, et usque ad cana- 
lem de Petra, et si navis aliqua applicaretur vel deveniret 
ad canalem de Petra, ita quod plancha esset a parte Malay- 
gre, vel a parte Sancti Âniani, dedi et concessi et quiptavi 
predictis quicquid juris habebam, vel habere poteram in 
predicto canali de Petra. Item dedi et concessi et quiptavi 
malamtotam, quam in omnibus predictis canalibus, scilicet 
in canali de Borgong, et in canali Sancti Âniani et molen- 
dinorum, et in canali de Golias, et in canali de Petra habe- 
bam ; dum tamen plancha f uerit a parte Malaygre, vel a 
parte Sancli Âniani, in ipso canali de Petra. Item dedi et 
concessi et quiptavi predictis illam partem meam estan- 
chagii, quam habebam vel habere debebam in omnibus 
maresiis, salinis, que sunt a canali de Borgong et infra, 
versus terram Subisie, et versus terram Sancti Âniani, et 
usque ad Broagiam, et a Broagia usque ad terram dulcem 



1. Le prieuré de Montierneuf n'avait pas attendu à cette époque pour sor- 
tir de ses cendres après le terrible incendie de 1092 : c MXCII. Hoc anno 
combustum est Monasterium Novum Sanclas Trinitatis in Sanclonico, lY 
nonas januarii, et in crastinnm castrum Subiense quo plures igné perierunt. > 
Chronicon Vindocinense. 
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versus Sanctum Anianum, et usque ad canalera de Petra, 
et usque ad Broagiam, si plancha fuerit a parte Malaygre, 
prout superius est expressum. Preterea dedi et concessi et 
quiptavi prediclis quicquid juris habebam, vel habere po- 
teram, seu debebam, in omnibus salinis, et maresiis, cultis 
et incultis, que sunt ab esterio sive canali de Borgong, us- 
que ad canalem de Pelra, et a Broagia usque ad terram 
dulcem, vei'sus Sanctum Anianum. Promittenseis in omnibus 
et per omnia prestare suffîciens garimentum ; renuncians 
in omnibus predictis omni auxilio et beneficio juris canonici, 
consuetudinarii et civilis, et omni nove constitulioni. Et ad 
maiorem rei cerlitudinem concessi supradictis banc presentem 
paginam, sigillo meo sigillatam, in veritatis testimonium et 
munimen. Datum mense aprilis, anno Domini M» CCo Lo 
quarto. * 

LXXXVIII 

i257, juin. — Cession par le comte de Poitiers du droit de maltote et 
autres redeyances imposées sur les vaisseaux abordant à Saint-Aignan. — 
Archives de Loir-et-Cher. Original en parchemin avec les attaches du 
sceau en soie rouge, et vidimus de i28i\ manuscrit iS.SîO^ f^ 29i , ma- 
nuscrit 273 de Vendôme, /<> XXX, a. 

Alfonsus filius régis Francie, cornes Pictavensis et Tho- 
losani, universis présentes litteras inspecluris, salulem in 
Domino. Cum nos de qualibet navi applicante ad portum 
religiosorum virorum abbalis et convenlus Vindocinensis, 
et prioris eorum, Monasterii Novi prope Sanctum Anianum, 
in diocesi Xanctonensi, convenissemus percipere duos soli- 
des et dimidium, de quadam costuma, que dicitur Malatosta, 
et insuper habere estanchagium salis venditi ibidem, et 
eciam aliquas justicias in terra Sancti Aniani diclorum re- 



i.Onlit encore au dos : a Dominus de Broa dédit et concessit nobis et priori 
Sancti Aniani quicquid juris babebat in canali de Bourgong, ab utraquè par- 
te, et Nonasterio Novo et frttribus ibidem Domino servientibus. » 
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ligiosorum infra mêlas eorum explectare, in eorumdem 
religiosorum prejudicium et gravamen, ut dicebant, et in- 
super dileclus et fidelis noster Gaufridus de Doeto, miles, 
qui de diclis costumis et justicia percipere consueverat me- 
dietalem nobiscum, dictis religiosis quiltasset in perpetuum 
partem suam, medietatem videlicet supradictam, quam nos 
diclis religiosis nolebamus dimiltere in manu mortua deti- 
nendam. Preterea cuni nos peleremus boquetallum, in dicta 
terra, de hominibus suis, et chaufagium in bosco diclorum 
religiosorum, et insuper annuum gislum sive prandium, in 
dicto prioratu eorumdem ; tandem inquisito de valore dic- 
tarum costumarum, et eciam de jure diclorum religioso- 
rum et nostro, nos de bonorum virorum consilio, amore 
Dei ac pietatis intuitu, jus quod habebamus in dicta costu- 
ma que appellatur Mala-Tolta, pro nobis et heredibus nostris, 
in perpetuum, eisdem religiosis remittimus et quittamus. 
Estanchagium aulem salis venditi, et boquetallum remitti- 
mus et quittamus in perpetuum, pro nobis et heredibus 
nostris hominibus antediclis. Chaufagium autem et acqui- 
silionem prediclam, faclam per eosdem religiosos, a dicto 
milite perpetuo tenendam, gislumque predictum diclis re- 
ligiosis dedimus in perpelunm, quittavimus, et concessimus, 
concedenles quod nec nos, nec successores aut heredes 
nostri, de cetero habebimus, petemus vel petere poterimus 
malamloltam, estanchagium, boquetallum, chaufagium, vel 
justiciam aliquam altam vel bassam exercere vel habere, in 
terra vel in mari infra mêlas dicti territorii religiosorum 
ipsorum, vel petere vel habere prandium, sive gistum, in 
perpetuum, pro nobis et heredibus nostris, in predicto prio- 
ratu eorumdem. Ista enim concedicimus, remittimus, et 
quittamus pro nobis, et heredibus nostris, et successoribus 
nostris in perpetuum, modo supradiclo, salvis nobis et he- 
redibus et successoribus nostris exercitu, cavalcala, lallia 
consueta ad valorem quinquaginta seplem librarum, nobis 
debilis in locis prediclis. Salvo eciam resorto nostro, quo- 
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cienscuraque super hiis, que ad predictum prioratum Mo- 
nasterii Novi, prope Sanctum Anianum, quocumque modo 
perlinent, propter defectum juslicie de nos querimonia 
deferelur. In cjuus rei testimonium et munimen dictis reli- 
giosis dedimus nostras présentes litleras sigillo nostro sigil- 
latas. Âctum apud Longum Pontem, anno Domini millesimo 
ducenlesimo quinquagesimo septimo, mense junio. 

Au dos on lit : Cornes Pictavensis quittavit raaietotara 
super naves applicanles ad prioralum Sancti Aniani et plu- 
res alias consutudines indebitas. 

Voici rincipitdu vidimus de i28i, conservé aux archives 
de Loir-et-Cher, en parchemin^ sceau perdu : 

« Univems Xristi fidelibus présentes lilteras inspecturis, 
Gaufridus divina permissione episcopus Xantonensis, salu- 
tem in omnium salvalore. Noverilis nos vidisse, etc, quod- 
dam privilegium sigillo clare recordacionis domini Alfonsi, 
quondam filii régis Francie, etc., sigillatum, non abolitum, 
etc. Data hujus transcripti, die dominica ante Osanna, anno 
Domini millesimo CC. octogesimo primo. » 

LXXXIX 

1258, vendredi 7 juin.— Donations en faveur du prieuré de Montierneuf. 
— Original en parchemin aux Archives de Loir-et-Cher ^ muni des at- 
taches du sceau en soie blanche. Au dos : Copiata est, 

Universis présentes litteras inspecturis, Arnaudus Alexan- 
dri de Sancto Johanne de Angulis, et Gaufridus ejus filius, 
salutem in Domino sempiternam. Noveritis quodnos volun- 
tate spontanea et deliberatione prehabita diligenti dedimus 
et concessimus, et nos dédisse et concessisse confitemur, 
pro salute animarum nostrarum in puram et perpetuam 
helemosinam, Deo et ecclesie Sancte Trinilatis et abbacie 
Vindocinensi, et prioratui de Monaslerio Novo, prope Sanc- 
tum Anianum, in diocesi Xanclonensi, quicquid juris habe- 
bamus vel habere poteramus et debebamus in portu Sancti 
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Âniani, et in omnibus maresiis cultis seu incultis, et in 
omnibus canalibus, que sunt a canali de Burgoing usque 
ad canalem de Golias, et quicquid juris habebamus in dictis 
canalibuSy scilicet de Burgoing et de Golias, et quicquid 
juris habebamus in omnibus maresiis cultis seu incultis 
que sunt a Broagia usque ad terram dulcem, a parte Sancti 
Âniani. Hoc donum dicti scilicet Ârnaudus et Gaufridus in 
manu nostra fecerunt, et priorem Sancti Âniani in corporali 
possessione posuerunt, atque juraverunt jurantes in manu 
nostra ad sacrosancta Dei evangelia contra hujusmodi do- 
nacionem non venire nec per se nec per alium contraire, 
renunciantes in hoc omni auxilio et bénéficie juris canonici 
vel civilis, et omni nove consuetudini. In cujus rei testimo- 
nium et memoriam eidem priori présentes litteras dedîmus 
sigillo domni Fortonis, Dei gratia Xantonensis archidiaconi, 
ad nostram instanciam sigillatas. Âctum die veneris aote 
festum sancti Barnabe apostoli, anno Domini Ho CCo quin- 
quagesimo octavo, mense junio. 

Au dos on lit: Littera quam dédit Arnaudus Alexan- 
dri de Sancto Johanne de Angulis et Gaufridus ejus filius, 
de hoc quod habebant in canalibus et maresiis sitis in ter- 
ritorio nostro et jus quod habebant in portu Sancti Aniani 
prioratus Monasterii Novi. 

XC 

lîbOy 3 mai, — Âocord ayec les religieuses de Sainte-Marie de Saintes, 
au sujet des droits sur les marais. — Archivés de Loir-et'Cher. Original 
en parchemin avec les attaches en soie de dnq sceaux ; au dos est écrit : 
Registrata est. 

Universis présentes litteras inspecturis frater Robertus 
tune prior Monasterii Novi, prope Sanclum Anianum, im- 
médiate pertinentis ad abbatiam Yindocinensem, et magister 
Ademarus de Borno, canonicus Xantonensis et procurator 
domus de Pontolabio, immédiate pertinentis ad abbatiam 
béate Marie Xanctonensis, salutem, et habere memoriam rei 
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geste. Noveritis quod cum controversia înter nos orta fuis- 
set super eo videlicet, quod ego jam dictus Ademarus pete- 
bam a jam dicto priore, nomine dicte abbatie Xanctonensis^ 
décimas in quibusdam maresiis, que sunt prope Sanctum 
Fortunatum, scilicet in sexdecim libris et viginti et quatuor 
roaresiorum, quarum librarum sive meresiorum octo libre sunt 
prope maresium, quod vocatur Bona Filia, et alie octo sunt 
in capite rivuli descendentis de esterio de Petra, et tendunt 
versus podium Rosselli, et viginti quatuor aree sunt site in 
salina abbatis et conventus de Valencia. Tandem de pro- 
borum virorum consiiio, super premissis nos supposuimus 
voluntati et ordinacioni domini Fortonis, tune temporis ve- 
nerabilis archidiaconi Xanctonensis, et capellani domini 
Pape, promittentes pro nobis et pro monasteriis supradictis, 
sub pena quingentorum soiidorum solvendorum a parte 
noienti obedire parti obedire volenti, nos servaturos ordi- 
nacionem, quam prefatus archidiaconus super hiis duxerit 
faciendam. Qui quidem archidiaconus ordinavit in hune 
modum, videlicet quod predicte octo libre maresiorura, que 
sunt prope maresium quod vocatur Bona Filia, et sunt in 
duobus locis, quodam bocio intermedio, sint de cetero et 
perpetuo de decimaria Sancti Johannis de Angulis, pertinen- 
tes ad abbatiam béate Marie Xantonensis, cum victu sibi 
necessario ; et predicte alie octo libre et viginti et quatuor 
aree remaneant de cetero et perpetuo Monasterio Novo su- 
perius nominato. Yolumus etiam et concedimus quod do- 
minus NicholauSy archipresbiter de Corma Regali, ductum 
aque Jasi predictis octo libris, que sunt in duobus locis, 
necessarium constituât, et metas ibidem ponat, que deci- 
mariam dividant utriusque. Ad hanc vero compositionem 
seu ordinacionem, dominus P. de Clarello miles, pro se ac 
filio suo Henrico impubère voluntatem suam prebuit, et 
assensum, promittens sub pena quingentorum soiidorum, 
contra predictam ordinacionem, pro se et fîlio suo, de cetero 
non] venire. Et ad majorem rei firmitatem, religiosus vir 
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dominus Reginaldus abbas Vindocinensis, et domna Yva 
venerabilis abbatissa predicte abbacie béate Marie Xanclo- 
nensis, sigiila sua una cum sigiilo prefali domini archidia- 
coni et nostris presentibus lilteris apposueinint in veritatis 
testimonium et munimen. Actura in festo invencionis sancle 
crucis, anno Doraini M» CCo L^o nono. 

XCI 

1259. — Lictera per quam'Guillermus Martin quictat id 
quod pretendebat in malatolta et estanchagio salis in canali 
de Petra et de Golias, que sibi constitit Gaufridus de Doeto 
illa quictasse priori Monasterii Novi. Datum M» CC» LIXo. 
Manuscrit 273 de Vendôme, /b XXXI vo R. 

1262. — Rescriptum apslolicum ejusdem Urbani IV sen- 
tenciam continens, per quam G.adjudicataeslecclesia Sancte 
Marie Oleronis, et pensio XXXI librarum Turonensium super 
Iruclibus ejusdem assignata parti adverse, cum refusione 
certe pecunie cum expensis et reservacione primi beneficii 
vacaturi in diocesi Pictavensi vel Xantonensi ad collationem 
vel presentationem abbatis Vindocinensis perlinentis, ut parti 
eidem adverse pro pensione assignetur. Datum pontificatus 
anno 2o. 

Rescriptum ejusdem eandem continens sententiam ; et 
sunt rescripta duobus partibus contrahenlibus concessa. 
Datum pontificatus anno 2o. 

Rescriptum aliud ejusdem ut suprascriplum. Datum pon- 
tificatus anno 2o. 

Et sunt duo rescripta exequutoria apostolice sententie si- 
gnata A. A. 2. — Ibidem, /o Z/F, A. A. 2. 

XCII 

i9 mai 4262. — Don de quelques pièces de vignes à Puy-Ravault. — 
Original en parchemin aux archives de Loir-et-Cher. 

Universis ac singulis présentes litteras inspecturis, P. de 
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Costa et Alaes uxor sua, et Hugo Vigerii, nepos ejusdem Alay- 
dis, salulem in Domino sempiternam. Noverit universitas 
vestra quod nos cedimus, remittimus et quiptamus, pro 
nobis omnibus heredibus et successoribus nostris in perpe- 
tuum, religiosis viris abbati et conventui Vindocinensi, et 
priori de Podio Revelli, monacho Vindocinensi, omne jus et 
dominium que habebamus et habere poteramus, et debeba- 
mus de jure, in quadam pecia vinee sita, et in feodo de Podio 
Revelli, juxta Fettilleura, conlinentem quatuor quarteria, que 
Laginarde vuJgariter appelJantur, ut videlicet dicti religiosi 
dictam peciam vinee habeant et possidcant in posterum pa- 
ciffice et quiète, renunciamus et in hoc facto nos P., Alaes 
et Hugo predicti omni juri et dominio nobis ex persona 
domini Girardi Arberti, qui ad annuum censura predictam 
vineam, a Iratre Philippe, tune priore de Podio Revelli, acce- 
perat, et omni juri et dominio nobis in dicta vinea compe- 
tenti et acquisito, quacumque causa et eciam ratione qua- 
cumque, et omni exceplioni doH et in factura, et orani juris 
auxilio et bénéficie nobis corapetenti et corapetituro, perque 
presens quiptacio posset destrui vel infringi, in toto vel in 
aliqua parte sui. In cujus rei testiraoniura dediraus nos P. 
de Costa et Hugo et Alaes supradicti, predictis religiosis et 
eorum successoribus, has présentes litteras sigillé doraini 
Costantini venerabili Aln[isiensis] archidiaconi ad nostram 
instanciam sigillatas. Datum die veneris post festum ascen- 
sionis Domini, anno Domini Mo CCû sexagesimo secundo. 



XCHI 



i26i ou i262, février. — Procuration donnée par les religieux de Ven- 
dôme à Jean de Roorte pour plaider en eoar de Rome contre Martin Clayessi, 
médecin. — Archives de Loir-et-Cher ; copie insérée dans la bulle d* Ur- 
bain /F, qui suit au n® XCVL 

Ténor litterarum procuratoriarum dictorum abbatis et con- 



— 140 — 

• 

ventus talis est : Universis présentes litteras inspecturis, 
abbas et conventus monasterii Sancte Trinitatis de Yindocino, 
salutem in Domino. Noverint universi quod nos Johannem 
de Roorta clericum facimus, constituimus, et ordinamus 
procuratorem nostrum in curia doinini pape, in omnibus 
causis et negotiis motis et movendis in curia domini pape a 
nobis contra quoscumque adversarios nostros, seu a quibus- 
cumque adversariis nostris contra nos, dantes eidem Johanni 
plenam et liberam potestatem, et spéciale mandatum im- 
petrandi, contradicendi, narrandi, et conveniendi in judices, 
agendi, deiendendi, respondendi, excipiendi, replicandi, pe- 
tendi, litem contestandi, jurandi in animas nostras, et ani- 
mam ipsius de calumpnia seu de veritate dicenda, et (aciendi 
cujuslibet alterius generis sacramentum, ponendi, positio- 
nibus respondendi, crimina et defectus proponendi, pro- 
bandi, testes et instrumenta producendi, componendi, corn- 
promittendi, senlentiam petendi, et audiendi, appellandi, 
appellationem prosequendi, expensas petendi et recipiendi, 
et omnia alia faciendi, que potest et débet facere legitimus 
procurator. Nos ad predicta omnia obligantes, ratum et gra- 
tum habentes, et habituri quidquid tactum iuit, seu procu- 
ratum dicto Johanne procuratore; subtracta tamen diclo Jo- 
hanni omnino potestate mutuum per présentes litteras con- 
trahendi, promittentes pro dicto Johanne, sub ypotheca 
rerum nostrarum, si necesse fuerit, judicatum solvi, et 
hec omnibus quibus est significandum significamus per 
présentes litteras nostrorum sigillorum munimine robora- 
tas. Datum anno Domini M» CC» LX primo, mense febru- 
arii. 

Ténor litterarum procuratoriarum scpedicti Gaufridi talis 
est : Universis présentes litteras inspecturis, officialis curie 
Pariensis, salutem in Domino. Notum facimus quod in nostra 
presencia constitutus, Gaufridus dictus Le Cousteif clericus, 
fecit coram nobis, constituit et ordinavit procuratorem suum 
in curia domini pape Johannem de Roorta clericum, in causa 
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seu in causis quam vel quas magister MartinusGlavessiSphy- 
sicus, dicit se habere, vel habituru.m contra ipsum in eadenni 
curia, dans eidem procuratori plenam et liberam potestatem, 
et spéciale mandatum agendi, defendendi, excipiendi, repli- 
candi, petendi, litem contestandi, jurandi in animam ipsius 
et suam, de calumpnia seu de verilate dicendi et favendi 
cujuslibet alterius generis sacraraenti, ponendi, positioni- 
bus respoodendi crimina et defectus proponendi, pro- 
bandi, testes et instrumenta producendi, componendi, corn- 
promittendi, sententiam petendi, et audiendi, appellandi, 
appellationem prosequendi, expensas petendi et recipiendi, 
et omnia alia faciendi, que potest et débet facere legitimus 
procurator; ratum habens et habiturus conïpositionem et 
compromissionem si quam fecerit vel faciet dictus procurator 
cum dicto Martino; se ad predicta omnia obligando, ratum 
omnia habens et habiturus quicquid in dictis causa seu cau- 
sis factum fuerit seu procuratum, dicto Johanne procuratore 
procurante, promittens pro diclo Johanne, sub ypotheca re- 
nim suarum, si necesse fuerit, judicatum solvi, et hec omni- 
bus quibus est significandum significamus, per présentes lit- 
teras, ad pelitionem predicli Gaufredi sigillé curie Parisien- 
sis sigillatas... Datum anno Domini Mo GGo LX primo, mense 
februarii. 

XGIV 

i263, iô mars. — Compromis pour Télection d'un arbitre dans la cause 
pendante en cour de Rome à propos de Téglise Sainte-Marie du Château 
d'Olcron. — Archives de Loir-et-Cher ^ copie insérée dans la bulle d^ Ur- 
bain IV, qui suit au n© XCVIL 

Ténor supradicti corapromissi talis est : In nomine Do- 
mini. Âmen. Anno nativitatis ejusdem Mo GGo LX tercio, in- 
dictione VI, mense marcio die XVI, pontificatus domini 



1. Ob peut lire Clavélli. 
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Urbani pape III anno secundo. Gunctis hanc paginam cla- 
reat inspecluris, quod in presentia mei Guillelmi notarii et 
subscriptorum tesliunni rogatorum magister Martinus Gla- 
vessi de Borenvilla, phisicus, ex parte una; et Johannes de 
Roorla ciericus, procurator religiosorum virorum abbatis et 
conventus monasterii Vindocinensis Garnotensisdiocesis,nec- 
non et Gaufridi dicti Le Gousteif prediclorum abbatis et con- 
ventus et Gaufridi nominibus, habens ab eisdem potestatem 
et spéciale mandatum componendi, compromittendi super 
lite et discordia infrascripta, prout in iitteris procuratoriis 
exinde confectis plenius continetur, ex altéra; unaninnii volun- 
tate et assensu, super lite, discordia ac controversia, quam 
vel que habebant ad invicem super ecclesia béate Marie de 
Gastro Oleronis, Xantonensis diocesis, compromiserunt et se 
miserunt in venerabilem patrem dominum Guillelmum, mi- 
seratione divina sancti Marci presbiterum cardinalem, pre- 
sentem et acceptantem, tanquam in arbitrum, arbitratorem, 
et amicabilem compositorem, supponentes se dictus magis- 
ter Martinus pro se, dictus autem Johannes procurator pre- 
diclorum abbatis et conventus ac Gaufridi, ordinationi, vo- 
luntati, arbitrio, et disposilioni ipsius domini cardinalis 
supra dicta ecclesia et ejus fructibus perceptis et percipien- 
dis, in lite factis et faciendis, ita quod possit ordinare, dispo- 
nere, providere, precipere, sententiare et arbitrari, super pre- 
dictis et quolibet predictorum, prout sibi viderit expedire, 
dictis partibus presenlibus,aut una présente et altéra absente, 
citatis vel non citatis, die feriato vel non feriato, alte et basse, 
semel et pluries, retenta nichilominus judiciaria poteslate, 
et promiserunt dicte partes ad invicem per suas fides cor- 
poraliterprestitas,attendere et observare, attendi et observari 
facere omnia et singula, que dictus dominus cardinalis dixe- 
rit, preceperit, sentenliaverit, statuent, et arbilratus fuerit 
super predictis ecclesia, fructibus, et expensis, sub pena 
omnium dampnorum et sub obligatione omnium bonorum 
suorum, renunciantes ad invicem in hoc facto omni excep- 
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tioni, doli et fraudis, privilegio juris et defensionis, per que 
posseat vel vellent contra predicta vel aliquod ipsorum fa- 
cere vel venire. Actum apud Urbem Veterem,presentibus hiis 
testibus, videlicet domino Guillelmo de Triangulo canonico 
Laudunensi, domino Ernulfo canonico Sancli Martini Ypren- 
sis, fralre Nicolao priore Vallisscolarum Remesium, ca- 
pellanis supradicti domini cardinalis, magistro Navaira Ys- 
panio doctore legum, magistro Stephano elemosinario se- 
pedicti domini cardinalis, et pluribus aliis vocatis. Et ego 
Guillelmus Nicolai, auctoritate sancte Romane ecclesie no- 
tarius, predictis compromisso et aliis inlerfui; et ut supr le- 
gitur scripsi et publicavi rogatus. 



xcv 



i96S, 2 mai. — Jugement arbitral sur le patronage de Téglise de Sainte- 
Marie da Château d'Oleron. — Archives de Loir-et-Cher, Copie insérée 
dans la bulU d'Urbain IV, qui suit XÇVII. 

In nomine Domini. Amen. Orta dudum inter magistrum 
Martinura Clavessi phisicum, ex parte una, et religiosos vi- 
res abbatem et convenlum monasterii Vindocinensis, Carno- 
tensis diocesis, et Gaufridum dictum Le Coustief clericum, 
super ecclesia béate Marie de Castro Oleronis, Xantonensis 
diocesis, maleria questionis, felicis recordationis domnus 
Alexander papa llll venerabilem patrem J. tituli Sancti 
Laurentii in Lucino, presbiterum cardinalem, nunc Portuen- 
sem, dédit in hujusmodi causa partibus auditorem, qui do- 
minus J. magistro Dalsinato de Neapoli, domini pape capel- 
lano commisit causam hujusmodi audiendam. Dictus vero 
magister Dalsinas in eadem causa procédons, prediclam 
ecclesiam predicto magistro per diffînitivam sentenliam adju- 
dicavit, ac predicto Gaufrido imponens perpetuum silentium 
super ea eum in expensis in lite factis parti alleri condemp- 
navit, prout in ejus sententia plenius continetur. A qua sen- 
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tentia ex parte dictorum abbalis et conventus ac Gaufridi 
extitit ad dominum cardinalem, et dominum papam appel- 
latum ; qui cardinalis necnon et dominas papa causam 
appeilationis-hujusmodi magistro Johanni Januensi, magistro 
scolarum Ântiochensiuin, commiserunl fine debito termi- 
nandam. Qui magister scolarum Antiochensium in causa pro- 
cedens, eamdem dictam ipsius magistri Dalsinatis sententiam 
sententialiter confirmavit, condempnans similiter eidem ma- 
gistro M. partem alteram in expensis, prout in ejus senten- 
tia plenius continetur, a qua sua sententia, ex parte predicto- 
rum abbatis et conventus, ac Gaufridi, extitit iterato ad sum- 
mum ponlificem appellatum; in qua appellationis causa ve- 
nerabili pâtre domino Octaviano, sancte Marie in via iata 
cardinali, a sanctissimo pâtre domino Urbano papa IIII, qui 
nunc est auditore partibus deputato, dominus Octavianus 
necnon dominus Johannes cardinales predicli venerabilibus 
patribus archiepiscopo Tarentino et domino Uberto Sancti 
Ëustachii diacono cardinali, tune domini pape cappellano, 
causam appellationis predictam terminandam concorditer 
commiserunl. Gumque coram ipsis esset libellus in eadem 
oblatus ex parte eorumdem abbatis et conventus, ac Gau- 
fridi, et facta litis contestatio et alias processus in causa, de- 
mum causa eadem ad magistri Bernardi Yspani, domini 
pape cappellani, de voluntate predictorum dominorum 0. eti. 
cardinalium pervenit examen, et cum aliquandiu processum 
esset in causa hujusmodi coram eo, tandem predictus do- 
minus Urbanus papa nobis Guillelmo, tituli sancti Marci 
presbytère cardinali, relationem cause hujusmodi ac pre- 
dicto magistro Bernardo audiendam commisit, et viva voce 
precepit, ut causam ipsam curarem fine debilo terminare. 
Cum autem prefata causa coram nobis a dictis partibus dis- 
putata et diligenter éxaminata fuisset, ac nobis plenius intel- 
lecta, partes eedem super dicta ecclesia, fructibus per- 
ceptis et percipiendis, et expensis in lite factis et faciendis, 
necnon et super dicta causa, scilicet dictus magister M. 
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pro se et Johannes de Reorta, procurator prediclorum abba- 
tis et conventus, ac Gauiridi, habens ab eisdem spéciale 
mandatum ad componendum et compromittendum pro ipsis 
in hujusmodi causa, prout in litteris inde confectis, qua- 
rum tenor inferius denotalur plenius conlinetur, in nos tan- 
quam in arbilrium et arbitratorem et amicabilem composi- 
torem, rejecta nobis nichilominus judiciaria potestate, com- 
promitlere curaveranl, prout in instrumente compromissi 
facto manu infrascripti notarii, cujus tenor inferius deno- 
tatur plenius continetur. Nos autem, obtenta a domino nos- 
tro Urbano papa auctoritate speciali ordinandi, dispo- 
nendi, providendi, precipiendi sententiandi, et arbitrandi 
super dicta ecclesia et ejus fructibus, secundum quod no- 
bis melius visum esset, tam auctoritate ipsius domini 
Pape, quam prefati compromissi virtule, precipiendo, or- 
dinando, disponendo, providendo, sententiando et arbi- 
trando, dicimus et pronunciamus, presentibus partibus su- 
pi*adictis et infrascriptis, dictum G. instituendum esse in 
ecclesia de quo agitur, et eam cum juribus et pertinentiis 
suis adjudicamus, eidem predicto magistro M. super ea per- 
petuum silentium imponentes. Item precipiendo, ordinando, 
disponendo, providendo, sententiando et arbitraado dicimus 
et pronuntiamus, quod idem magister M., de proventibus et 
redditibus prefate ecclesie trigenta trium librarum Turo- 
nensium percipiat, et habeat annuam pensionem, et quod 
idem Gaufridus et successores ejus qui pro tempore fuerint 
in dicta ecclesia, necnon et ipsa ecclesia et ejus bona ad so- 
lutionem ipsius pensionis, ab isto festo inventionis sancte 
crucis proximo, de mense maii in antea, videlicet medie- 
tatem ejusdem in festo omnium sanctorum cujuslibetanni, 
a dicto festo incipientis, et aliam medietatem in fine ejus- 
dem anni prenominato magistro M., vel ejus procuratori in 
Castro Oleronis predicto faciendi teneantur obligate, et ad 
hoc eosdem Gaufridum, successores ejus ac predictam eccle- 
siam et ejus bona sepedicto magistro M. principaliter et spe- 

10 
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cialiter obligamus et decernimus obligalos, donec eidem ma- 
gislro M. de aliqua ecclesia Xantonensis vel Pictaviensis ci- 
vilatum vel diocesorum ad collationem vel presenlationem 
dictorum abbatis et conventus, vel abbatis ejusdem tantum 
spectante, que primo in diclis civitatibus vel diocesibus va- 
cabit, cappellaniis ecclcsie predicte, de qua agitur, subjectis 
exceptis, provisum fuerit cum effectu, et ejusdem ecclesie 
possessionem pacificam fuerit assecutus. Insuper precipiendo, 
ordinando, disponendo, providendo, sententiando, arbitrando 
dicimus et pronuntiamus ecclesiam ad collationem seu pre- 
senlationem dictorum abbatis et conventus, vel abbatis ejus- 
dem tantum speclantem, si qua in predictis civitatibus vel 
diocesibus vacat ad presens vel quam primum eam inibi va- 
care contigerit, collationisedisapostolice reservandam et eam 
ex nunc reservatam prefato magistro M. conferendam, de- 
cernentes irritum et vane, si secus contra reservalionem hu- 
jusmodi, a quocumque contigerit attemptari. Ad hoc preci- 
piendo, ordinando, disponendo, providendo, sententiando et 
arbitrando dicimus, et pronunciamus quod prenominalus 
Gaufridus, ratione temporis preteriti, quod post vacalionem 
sepedicte ecclesie afïluxit, reddat et solvat prefato magistro 
M. vel ejus procuratori, in Caslro Oleronis predicti, in festo 
assumptionis béate Marie Virginis proximo, sepluaginta sep- 
tem libras turonenses, in quibus ipsum G. et ecclesiam pre- 
dictam eidem magistro M. decernimus obligatos, et in qui- 
bus et in pensione predicta eumdem Gaufridum, per dictum 
Johannem procuratorem ejus, et eumdem procuratorem ejus- 
dem Gaufridi nomine, prelibalo magistro M. sententialiter 
condempnamus. {Suivent\les teneurs des procurations... Voir 
plus haut y no XCIV). Predicta vero arbitrium, ordinationem, 
provisionem, preceptum, disposilionem, ac sentenliam pre- 
fati magisler Martinus pro se, dictus autem Johannes pro- 
curalorio nomine prediclorum abbatis et conventus ac Gau- 
fridi, in presentia mei Guillelmi notarii et subscriptorum tes- 
lium acceptaverunt, et expresse emologaverunt. In quorum 
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omnium testimonium et evidentiam pleniorem memoratus 
dominus Guillelmus cardinalis presentem paginam sui fecit 
sigilli munimine roborari. Lata et pronunliataapudUrbem- 
Yeterem, in capella sepedicti domini Guillelmi cardinalis, 
sub anno Domini Mo CCo LX tertio, indictione VI; mense 
maio die secunda, pontificatus domini Urbani pape IIII, anno 
secundo. Presentibus hiis testibus, videlicet venerabilibus 
magislris Bernardo Yspano, magistro Bénédicte Gajelano, 
domini pape capellano, domino Ernulpho canonico sancti 
Martini Yprensis, magistro Guillelmo de Ypra, magistro Jo- 
hanne dicto Chaon, domino Guillelmo de Brayo presbylero, 
Henrico de Bruyella, Thoma de Carapelle et heremita no- 
tario, ac Johanne dicto Ma^îhagra (?) de Trecis, clericis voca- 
tis. El ego Guillelmus Nicolai, auctoritate sancte Romane 
ecclesie nolarius, pronuntiationem predictorum arbitrii, pre- 
cepti, ordinationis, provisionis et sentenlie interfui, et ut su- 
pra legitur, de mandato dicti domini Guillelmi cardinalis, 
partium predictarum interveniente consensu, scripsi et in pu- 
blicam fonnam redegi rogatus. 



XCVI 



i263y 27 atfril, -* Bulle d*Urbain IV, qui conOrme la sentence arbitrale 
prononcée par Jean de Roorte, relative à l'église de Sainte-Marie du Château 
d'OleroD. — Original en parchemin en double exemplaire aux archives de 
Lotr-et-Cher > la bulle en plomb pend encore sur ficelles, 

Urbanus episcopus servus servorum Dei. Dileclis filiis 
magistris Gaufrido de Braioto scolastico, et Henrico de Ru- 
beomonte canonico ecclesie Cenomanensis, salulem et apos- 
tolicam benedictionem. Exhibita nobis dilecti filii Gaulridi 
dicti Lecousteif clerici petitio continebat, quod cum nos cau- 
sam que inter ipsum ac dilectos filios abbatem et conven- 
lum monasterii Vindocinensis, ordinis sancti Benedicti, 
patronos ecclesie béate Marie de Castro Oleronis, Xanlonen- 
sis diocesis, ex parte una; et magistrum Martinum Clavessi 
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clericum phisicum Xanlonensis diocesis, super ecclesia ipsa, 
ad quam vacantem ipse G^ufridus fuit a palronis ipsius le* 
gilime presentafus, et in qua idem magister se jus dicebat 
habere, ex altéra, ôrta extitit, post diversos processus, coram 
nonnullis auditoribus, tam a felicis recordationis Alexandro 
papa, predecessore nostro, quam a Nobis postmodum in 
causa hujusmodi deputatis ; et subdelegatos eorum habitos 
ac diversas pronunliationes et senlentias éditas per eosdem, 
necnon appellationes emissas ab eis, dileclo filio nostro G. 
tiluli Sancte Marie presbitero cardinali, sub ea forma dixe- 
rimus committendam, ut relationem processuum ejusdem 
cause audiret a dileclo filio magistro Bernardo Ispano capel- 
lano nostro, causarum palatii nostri generali auditore; ad 
cujus examen, de voluntate quorumdam de auditoribus su- 
pradictis, causa hujusmodi fuerat ultimo devoluta, et etiam 
dicto cardinali preceperimus viva voce ut causam ipsam fine 
debito terminaret. Tandem causa eadem coram eo a parti- 
bus disputata et examinata diligenter, ac ab ipso plenius in- 
lellecta ipsius Gaufridi et dictorum abbatis et convenlus, 
procurator habens ab eis ad componendum et compromit- 
tendum spéciale mandatum, pro ipsis; et dictus magister 
M. personaliler pro se super eadem ecclesia fructibus per- 
ccptis et percipiendis ex ipsa, expensis quoque faclis et fa- 
ciendis in lite ac supra dicta causa, in eumdem cardinalem 
tanquam in arbitrum arbitratorem, et amicabilem composi- 
torem, reservala sibi potestale judiciaria sponte et concor- 
diter compromittere curaverunt; prout in publico instru- 
mente confecto exinde plenius noscitur contineri. Idem au- 
tem cardinalis, hujusmodi compromisse recepto et a nobis 
auctoritate speciali ordinandi, disponendi, pronuntiandi, 
precipiendi, providendi, senlentiandi et arbitrandi super 
dicta ecclesia, ejusque fructibus, secundum quod sibi melius 
visum esset, demum tam auctoritate nostra quam ipsius 
virtule compromissi, presentibus procuratore et magistro 
prediclis, jurisque ordine observalo, precipiendo, ordinando, 
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disponendo, providendo, sententiando et arbitrando dixit et 
pronuntiavit, predictum Gaufridum inslituendum esse in 
ecclesia predicta, eamque cum juribus et pertinentiis suis 
sibi adjudicans; diclo magistro M. perpeluum silentium 
imposait super illa, procuratore ipso pro eodem G. et diclis 
abbate et conventu ac eodem magistro M. premissa unani- 
miter acceptantibus, et expresse se emologantibus, prout in 
publico instrumento confecto exinde ac sigillo cardinalis 
profali signato plenius continetur. Nos itaque ejusdem Gau- 
fridi supplicationibus inclinati, quod ab eodem cardinali 
supra hiis factum est, ratum et fîrmum habentes, id aucto- 
ritate apostolica duximus confirmandum. Quo circa discré- 
tion! vestre per apostolica scripta mandamus, quatinus vos 
vel alter vestrum illud per vos aut per alium vel alias, auc- 
toritate nostra, executioni mandetis, contradictores per cen- 
suram ecclesiasticam appellatione post habita compescendo. 
Non obstante si aliquibus a sede apostolica sit indultum, 
quod suspendi vel interdici aut excommunicari non possint 
per ipsius sedis litteras non facientes plenara et expressam 
de indulto mentionem, sine aliqua sedis ejusdem indulgen- 
tia, per quam eiïectus executionis hujusmodi impediri valeat 
vel differri, et de qua in nostris litteris plenam et expressam 
oporteat fieri mentionem. Datum apud Urbem Veterem, V 
kalendas maii, pontificatus anno secundo. 

XCVII 

i263, S8 mai. — < Bulle du pape Urbain IV prouvant que les abbés et 
religieux de Vendôme sont patrons de Téglise Sainte-Marie du Château 
d*01eron. n (Sommaire inscrit au dos). — Original en parchemin aiuc ar- 
chives de Loir-et-Cher ; la bulle en plomb pendait sur lacs de soie rouge 
et blanche, 

Urbanus, episcopus servus servorum Dei, dilecto filio ma- 
gistro Martine Clavessi,clerico phisico Xanctonensis diocesis, 
salutem et apostolicam benedictionem. Justis petenlium 
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desideriis dignum est nos facilem prebere consensum, et 
vota, que a rationis tramite non discordant, effeclu prose- 
quente complere. Exhibila siquidem nobis tua petitio con- 
tinebat, quod cum nos causam, que inter te ex parte una, 
et dilectos filios abbatem et conventum monasterii Vindo- 
cinensis, ordinis sancti Benedicti, et Gaufridum dictum Le 
Cousleif, clericum, Carnotensis diocesis, super ecclesiam 
béate Marie de Castro Oleronis, cujus idem abbas et conven- 
tus patroni existunt, et in qua et tu dictus clericus vos jus 
dicebatis habere, ex altéra, orta extitit, post diversos proces- 
sus, coram nonnullis auditoribus tam a felicis recoixlationis 
Alexandro papa, predecessore nostro, quam a nobis post- 
modum in causa hujusmodi deputatis et subdelegatis, eorum 
habitas ac diversas pronunciationes ac sententias éditas per 
eosdem, nec non appellationes emissas ab eis dilecto filio 
nostro G., tituli Sancti Marci presbitero cardinali, sub ea 
forma, quod relationem processuum ejusdem cause audiret 
a dilecto filio magistro Bernardo Yspano, capellano nostro, 
causarum palatii nostri generali auditore, ad cujus examen, 
de voluntate quorumdam de auditoribus supradictis, causa 
hujusmodi fuerat ultimo devoluta, committendam duxeri- 
mus, una voce precipientes eidem ut causam ipsam fme de- 
bito terminaret. Tandem causa hujusmodi, coram eo, a par- 
tibus disputata et examinata etiam diligenter ac ab ipso ple- 
nius intellecta, tu pro le et... procurator adverse partis pro 
ipsa, a qua spéciale mandatum ad componendum et com- 
promittendum habebat, super eadem ecclesia, fruclibus 
perceptis et percipiendis ex ipsa, expensis quoque factis et 
faciendis in lile ac supradicta causa, in eumdem cardinalem 
tanquam in arbitrium et arbilratorem, et amicabilem com- 
positorem, reservata sibi potestate judicativa, sponte et con- 
corditer compromittere curavislis, prout in publico instru- 
mente confecto exinde noscitur plenius contineri. Idem vero 
cardinalis hujusmodi compromisso recepto, et a nobis auc- 
torilatespeciali ordinadi,disponendi, procurandi,precipiendi, 
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providendi, sententiandi et arbitrandi super preraissis,secun- 
dum quod sibi melius visiim esset; demuin tam aucloritate 
nostra quam ipsius virtute cornpromissi, te et procuratore 
predicto presenlibus, pronunliavit euindem Gaufridum insti- 
tuendum esse in dicta ecclesia, quam adjudicavit eidem. 
Insuper autem precipiendo, ordinando, disponendo, provi- 
dendo, sententiando, dixit, pronunliavit quod lu de reddili- 
bus et proventibus ipsius ecclesie, triginla Irium librorun) 
turonensium percipias, et babeas annuam pensionem, et 
quod dictus G. et successores ejus, qui pro tempore in 
ecclesia ipsa fuerint, necnon et eadem ecclesia, ejusque 
bona, ad solulionem hujusmodi pensionis, certis loco et 
terminis annuatim libi vel procuralori tuo, luo nomine, fa- 
ciendam teneantur obligali, et ad hoc eumdein G. ejusque 
successores, ac ipsam ecclesiam, el bona sua, libi tamdiu 
principaliter el specialiler obligavit el obligatosd ecrevit, 
donec tibi de aliqua ecclesia Xantonensis vel Pictaviensis 
civitatum aut diocesum, ad collalioneni vel presenlalionem 
dictorum abbatis el convenlus, vel ipsius abbalis lantum 
spectante, que primo vacaverit, capellaniis ecclesie predicle, 
de qua agitur, dumlaxat provisum fuerit, cum efïectu, et 
jamdicte ecclesie tueris possessionem pacificam assecutus. 
Ecclesiam quoque hujusmodi, si quam eisdem civilalibus 
aut diocesibus vacat ad presens, vel quamprimum inibi va- 
care contigerit collalioni sedis apostolice reservandam pro- 
nuntias eara ex tune reservari libi conferendam; decernens 
irritam et inanem, si secus de ipsa contigerit attemptari. 
Ad hoc precipiendo, ordinando, disponendo, providendo, 
sentenliando, el arbitrando dixit ac pronunliavit, quod idem 
G., ratione preleriti temporis, reddal et solval tibi vel pro- 
curalori tuo, pro te, certo loco el termine, sepluaginta sep- 
tem libras turonenses; in quibus eum, el diclam ecclesiam 
libi fore obligalos decrevit, ipsumque lam in hiis quam in 
pensione predicla, libi sentenlialiler condempnavit; procu- 
ralore predicto pro parle adversa et le premissa unanimiter 
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acceplanlibus, et expresse emologantibus, proul in publico 
inslrumento coniecto exinde, ac sigillo ipsius cardinalis muDito 
plenius continetur. Nos itaque luis supplicationibus inciinati, 
quod ab eodem cardinali, supra predictis, pro le facium est, 
ratum et firmum habentes, id auctoritate apostolica confir- 
mamus, et presenlis scripti patrocinio communimus. Teno- 
rem autem ipsius instrumenti, muniti sigillo cardinalis 
eumdem de verbo ad verbum presentibus fecimus annotari 
qui talis est. {Voir les chartes XCIVet XCV). Nulli ergo om- 
nino hominum liceat hane paginam nostre confirmationis 
infringere, vel ei ausu temerario contraire. Si quis autem 
hoc attemptare presumpserit, indignalionem omnipotentis 
Dei et bealorum Peiri et Pauli apostolorum ejus se noverit 
incursurum. Datum apud Urbem Veterem, V kalendas junii, 
pontificatus nostri anno secundo. 

XCVIII 

i 270. — Une transaction par laquelle à Estienne Girard et à sa sœur de- 
meurent les biens qui furent à Jehanne Girarde, femme de Guillaume Borte- 
lin. M. ce. LXX. — Manuscrit S73 de Vendôme, p> XXXIII, Marana. 

i273. — Lictera continens clausulam testament! Gaufredi, domini deTal- 
niaco, cujus virtute supradicta coroposicio per episcopum et deeanum Xan- 
tonenses, executores ejus testaroenti, cum priore Sancti Aniani facta extitit. 
M» CCo LXXlIJo. - Ibidem, fo XXXI vo, 0. 

i:276. — Lictera per quara ob gratuitam benivolenciam et participacionem 
omnium spiritualium monasterii Vindocinensis, quam abbas illlus tituli Sanete 
Prisce presbiler cardinalis, dédit Fulconi [presbytère]. In cujus recognicio- 
nem donat priori Monasterii Novi, viginti solides [29J redditus, super omoia 
bona sua. Datum anno M« CC» LXXVI». — Ibidem, f^ XXX v^P; manu- 
8critiS.820,fofi90. 

XCIX 

1273 y a avril, — t Droict de pesche que le prieur de Monstierneuf a 
dans la rivière et marais, depuis le moulin de Bolay jusqu'au moulin de 
Pilhay. » (Sommaire inscrit au dos). — Original en parchemin aux ar- 
chives de Loir-et-Cher y avec trois incisions à la partie inférieure pour 
les trois sceaux perdus. Au bas de la charte on lit : Gopiata est ; Biblio- 
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thèque nationale, fonds latin, manuscrit 5.4i9, p S9 ; ilM9, f> 22i ; 
sommaire dans le manuscrit Î73, fo XXXI r°, N., de la bihliotlièque de 
Vendôme. 

Universis présentes lilteras inspecturis, Pondus, Dei gra- 
lia Xantonensis episcopus,et Poncius, ejusdem ecclesie deçà- 
nus, et frater Robertus, humilis prior Monasterii Novi prope 
Sanclum Anianum, salulem in Domino. Noverint universi 
quod cum prefatus prior, nomine monasterii sui predicti, 
peteret a nobis predictis episcopo et decano, exequtorio 
nomine, testis nobilis viri Gaufredi, quondam domini de 
Talniaco deffuncti, omnes aquas cum pertinenciis suis à 
molendiuo de Bolay, usque ad molendinum de Pilhay, et 
piscationes aquarum, cum omni usu et expieto, tam in pre- 
dictis aquis, quam in maresiis circumjacenlibus, a predicto 
molendino de Bolay usque ad prefatum molendinum de 
Pilhay, racione cujusdam donacionis olim facte prefato mo- 
naslerio suo de premissis, a prefato nobili viro Hugone, 
domino quondam de Talniaco, cujus idem Gaufredus hères 
extitit, et de quibus omnibus idem prior dicebat se, et pre- 
decessores suos esse in possessione, et se super ipsaminde- 
bite molestari. Ad quorum probationem leste perduxerat, 
et etiam instrumenta, tam coram nobis, quam coram priore 
sancte Radegundis Pictaviensis Judicibus a sede apostolica 
delegatis. Tandem inler nos exequtorio nomine dicti testis, 
et prefatum priorem nomine monasterii sui, talis compositio 
sive convenlio intercessit ; videlicet quod priores predicti 
monasterii, qui pro tempore fuerint, tribus diebus in singulis 
septimanis, videlicet die lune et die mercurii et die veneris, 
nec non loto tempore quadragesime, videUcet a septua- 
gesima usque ad pascha ; item in adventu prelatorum suo- 
rum Xantonensis ecclesie, et in adventu abbatis sui, vel ab 
ipso abbate missorum causa visitacionis, quamdiu iidem 
prelali, vel abbas, vel ab eo missi présentes fuerint, pisca- 
cionem in predictis aquis libère valeant exercere ; et quidem 
in ipsis aquis quocumque génère relis, sive quocumque 
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instrumenlo possint piscare, et quodcumque genus piscium 
capere, ad usum tantum unius diei, et lantummodo diebus 
et temporibus supradictis, et quidem in maresio predicta- 
rum aquarum possint colligere seu colligi facere, falchare 
vel falchari lacère roscham, quantum erit necessaria ad 
cohoperturam domuum suarum, et fevi sui, et salis prove- 
nientis de salinis suis ; premissa omnia fratri Roberto pre- 
diclo nomine prefali monasterii restituentes sub predicta 
forma et eidem debere restilui decernentes. Ego vero pre- 
fatus prior, nomine monasterii mei predicti, premissis repu- 
tans me contentum, promitto me facturum et observaturum, 
quod dominus abbas et conventus Vindocinensis, prediclam 
composicionem et ordinacionem ratam et gratam habebunt, 
et eamdem ratificabunt. Promittens me daturum dictis exe- 
qutoribus vel heredibus dicti Gaufredi, litteras sigillorum 
dictorum abbatis et conventus super dicta ratificacione 
munimine roboratas. Et in testimonium premissorum nos 
dicti episcopus, decanus et prior presenlibus litteris sigilla 
nostra duximus apponenda. Actum et datum die martis sy- 
nodi paschalis , anno Domini Mo CCo sepluagesimo tercio. 



i275 ou i276, mars, — Donation par Alearde Rembaud, Geoffroy, son 
ûh, et Théophanie Ragindelle, de tous leurs biens à la Trinité de Vendôme, 
en rhonneur de la sainte Larme, et au prieuré de Montierneuf, près de 
Saint-Aignan i. — Original sur parchemin aux archives départementa- 
les de Loir-et-Cher, scellé d'un sceau en cire verte brisé par la moitié^ 
sur double lac en soie rouge, 

Universis christi fidelibus, présentes litteras inspecturis, 
ego Aleaydis Rembaude, relicta Johannis Rembaudi deffunc- 



1. Cette charte, ainsi que celle du 1er juillet 1281 (CIV) et celle du 26 jan- 
vier 1322 (GXIV) ont été publiés dans le XIXe volume des Archives de 
Saintonge. Nous les reproduisons pour l'ensemble ; mais nous supprimons 
toutes les notes et accessoires qui les accompagnaient. 
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ti, de Hyers, prope Marempniam, et Gauflfridus Rembau- 
dius, filius ejus, ejusdem loci, et Theophania, dicta Ragin- 
dele, salutem in eo, qui salutem desideral animarum. Quo- 
niara hominum staluta morlalium quamcicius a memoria 
laberentur, nisi litterarum testimonio firmarentur, universis 
et singulis volumus fieri manifeslum, quod nos Aleaydis, 
Gauffridus et Theophania predicli, bonorum magnitudinem 
spirilualiumcordelenus attendenles, que fiunt semper et fient 
in sancte Trinitatis monasterio Vindocini, simul et in om- 
nibus membris ejus, cordis affectu, immo bonorum îpso- 
rum participes fieri cupientes, non coacti, non seducti, nec 
vi, nec metu, nec dolo ducti, sed voluntale spontanea, et 
deliberalione prehabila diligenti, quiHbel nostrum in scrip- 
tis presenlibus confitemur nos dédisse jamdiu, et concessisse 
penitus, et adhuc damus et concedimus, sana mente, Deo 
patri et glorissime Lacrime Christi, et sancte Trinitatis mo- 
nasterio memorato, et prioralui suo Monasterii Novi, prope 
Sanctum Anianum, Xantonensis dyocesis, nos et quemlibet 
nostrum, corpore et anima, et omnia bona nostra tam mobilia 
quam immobilia, presencia et futura, nomina et jura nos- 
tra ubicumque sint, et quocumque nomine senceantur. Ha- 
bcnda omnia predicla, ac perpetuo pacifiée possidenda, cum 
pleno jure possessionis et proprietatis, a dicti monasterii 
Vindocinensis monachis, et possessoribus et successoribus 
eorumdem. Ita tamen quod nobis, aut nostrum cuiUbel, 
non possil esse de cetero locus penitencie vel ingratitudinis 
in hac parte, promiltentes, et quihbet nostrum, nos non re- 
vocaturos in posterum hanc predictam donacionem nos- 
tram, ob aliquam causam ingratitudinis tacite vel expresse. 
Nos tamen Aleaydis, Gauffridus et Theophania predicli, de- 
bemus omnia bona quiela indeteriorala tenere, quamdiu 
vixerimus, et pacifiée possidere, et facere fructus nostros, 
non tamen quasi dominus aut domina, sed ut custos fide- 
lissimus, a dictis monachis et prioribus deputatus, ut inde 
vite nostre necessaria capiamus, et habeamus prout equum 
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fuerit et honestum. Que vero bona cum pauca sint tene- 
mur et promittimus, quilibet nostrum, simul et honorem et 
utilitatem monasterii memorati, omniumque inembrorum 
ejus, servare fideliler et honeste, et prout melius polerimus 
augmentare, volentes et consentientes, quilibet nostrum, ut 
post obitum cujuslibet nostrum, cuncta bona sic ab eo 
data, viri religiosi, prior et moiiachi prioratus Monasterii 
Novi predicti, qui pro tempore fuerint, nomine dicti monas- 
terii sui Vindocinensis, et prioratus sui predicti, capiant et 
habeant tanquam sua, ecclesiastico dominio, vel seculari 
nullatenus requisito. Juravimus etiam nos, et quilibet nos- 
trum, super sancta Dei evangelia, sponte nostra, nos uni- 
versa et singula que prescripta sunt, inviolabiliter obser- 
vare, et in contrarium amodo per nos, aut per alium non 
venire. In cujûs rei testimonium et memoriam supradictis 
monasterio et prioratui, présentes damus litteras, bona fide, 
quas sigillo venerabili viri doraini Pétri Vigerii, Dei gratia 
Xantonensis archidiaconi, precibus nostris intuentibus, feci- 
mus sigillari. Nos autem dictus Petrus archidiaconus, ad 
supplicationem precum predictarum , impressione sigilli 
nostri, présentes communivimus litteras, ad majus testimo- 
nium premissorum. Datum mense marcii, anno Domini mil- 
lesimo ducentesimo septuagesimo quinto. 

CI 

4278 {v. 8. i217)y 4 avril, — Venle d'une vigne située près de Saint- 
Aignan. — Original en parchemin aux archives de Loir-et-Cher, sceau 
perdu, 

Universis présentes litteras inspecturis JohannesBacconis 
de Sancto Johanne de Angulis, salutem et habere memoriam 
rei geste. Noveritis quod ego supradiclus Johannes super hoc 
non deceptus, nec coactus, nec vi nec dolo induclus, confi- 
teor me vendidisse et concessisse pure tam pro me quam 
pro heredibus meis quos ad hoc relinquo obligatos Petro 
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Bironis de Sancto Aniano et ejus heredibuset successoribus, 
quamdam vineam meam, quam habebam in dominio reli- 

giosi viri prioris Sancti Aniani, in feodo de p (?) juxta 

vineam Guillelmi Botarroc ex una parte, et vineam Roberti 
Viraboys ex altéra, et prope vineam Bertrandi Bodardi ex 
alio latere, pro prqcio octo librarum. Quod precium ego dic- 
lus Johannes confileor me habuisse et récépissé ab eodem 
Petro in pecunia numerata, et de diclo precio me habeo et 
teneo pro pagalo. Promitto si quidem ego dictus Johannes 
istam venditionem a me gralanter faclam de vinea supra- 
dicta fideliter et inviolabililer observare {Suivent les formules 
ordinaires de garantie). In cujus rei testimonium dedi dicto 
P. et concessi banc presentem litteram sigillo domini P, ar- 
chidiaconi Xantonensis, ad meam instantiam sigillatam. Da- 
tum die lune ante Osanna, anno Domini Mo GG^ septuage- 
simo septimo. 

ai 

iiSi (v. 9.)i ^4 mars. — Aimeri du Bois cède tous ses droits sur les 
biens de sa femme, et autres à Marenues pour un anniversaire, au prieuré 
de Montierneuf. — Original en parchemin aux archives de Loir-et-Cher ^ 
sceau perdu; manuscrit 5.4i9, f* ai; manuscrit 278 de Vendôme^ 
f^XX2U vo. 

Universis Xristi fidelibus présentes litteras inspecturis, 
Aymericus, dictus de Bosco valetus, parrochianus ecclesie 
béate Marie de Monte Ayraudi, Xantonensis diocesis, salu- 
tem in Domino sempiternam. Quoniam humana memoria 
cito labitur... ideo per presentis conscripture memoriam, 
ego predictus Aymericus de Bosco, tam presentibus quam 
futuris cupio fieri manifestum, quod cum Ayglina, quondam 
uxor mea, modo defuncla, filia domni Pétri Vigerii militis, et 
domine Mabirie uxoris ejus, defunctorum, tune vivens et 
existens, sane memorie, in ultimo testamento suo, seu ulti- 
ma voluntate, mihi dederit et legaverit terciam partem tocius 
terre sue, que ipsam tunccontiDgebatetconlingere poterat,vel 
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debeat in futurum ex quorum cumque concessione... et omnia 
bona sua mobilia, et conquesta facta, et quatuor viginti lîbras 
moncte currentis, que ei date fuerant in maritagium, quando 
mecum contraxit matrimonium, ad faciendum michi videli- 
cet, et heredibus et successoribus, de omnibus premissis et 
singulis, perpetuo meam omnimodam voluntatem. Item Guil- 
lelraus Vigerii valetus de Brolio in Marempnia, modo de- 
functus, tune vivens, olim confessus fuerit se mihi debere 
quadraginta très libras turonenses residuas de quinque vi- 
ginti et duodecim libras, racione dotis promisse ab eodem 
Guillelmo Vigerii mihi, cum Aiglina predicta uxore mea, 
sorore dieti Guillelmi Vigerii, quas vero quadraginta très 
libras dictus Guillelmus promiserit se soluturum mihi, vel 
mandato meo, certis terminis jam elapsis, sub obHgacione 
omnium bonorum suorum mobilium etimmobiliumtuncpos- 
sessorum,et specialiter et expresse obligavit michi dictus Guil- 
lelmus Vigerii maresium suum situm apudLa Çonsoudère(?), 
de quo maresio colligerem et haberem omnes fructus, exitus 
et proventus quolibet anno quousque michi ut dictum est de 
dictis denariis esset plenarie satistactum, et ni proventus 
dicti maresii sufficerent ad perficiendam solucionem dicto- 
rum denariorum, ego dictus omnem recursum ad alia bona 
dicti Guillelmi ...gii, quousque de premissis et de dampnis 
faciendis ab defectum solucionis dictorum denariorum mihi 
foret plenarie satisfactura, de quibus vero dampnis crederetur 
meo simplici juramento. Ego siquidem dictus Aymericus de 
Bosco, non coactus, non seductus, nec vi nec metu nec dolo 
ductus, nec ab aliquo circumventus, set Deum habens praB 
oculis et in menle, dono scienter et concedo irrevocabiliter 
ex nunc, in puram et perpetuam helemosinam, bona fide, 
deliberatione tamen super hiis praehabita diligenti, Deo et 
monasterio Sancte Trinitalis de Vindocino et prioratui 
suo de Monasterio Novo prope Sanctum Anianum, Xanc- 
tonensis diocesis, et pro salute animarum predicte Aygline, 
uxoris mee defuncle, parentumque suorum atque meorum 
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deffunctorum, atque pro anniversario dicte Aygline, pa- 
rentumque predictorum in dicto prioratu solemniter fa- 
ciendo, quicquid juris aclionis et rationis et obligacionis, 
in onanibus premissis et singulis habeo quocumque mo- 
do, de quibus inquam jure, actione et ralione et obli- 
gatione corapetet, volo ex nunc et concedo quod priori 
dicti prioralus et successores sui qui pro tempore fuerint, 
nomine dicti prioratus seu raonasterii predicti, suara ex 
nuncfaciantquoad utilitatem dicti prioratus plenariam volun- 
tatem. Dans et concedens ego predictus Aymericus bona mea 
praediclis monasterio et prioralui priorique et successoribus 
suis et etiam concedens penitus omne jus niihi competens et 
omnem actionem et querelam mihi coinpetentem.. renuncians, 
etc.. Ad majorera vero certitudinem premissorura présentes 
litteras feci sigillo domini Gaufridi, Dei gratia Xantoiiensis 
archidiaconi, meis precibus sigillari. Datum die lune post 
letare Iherusalem, anno Domini M» GGo octogesimo. 

GIII 

iS81, 2i novembre. — Privilège du roi d'Angleterre pour la sauvegarde 
des libertés et immunités du prieuré de Montierneuf. — Original en par- 
chemin aux archives de Loir-et-Cher, avec trace de sceau en cire verte; 
manuscrit 5M9, p 4i ; manuscrit 213 de Vendôme, fo XXXI, »«, V. 

Nos Raynaudus de Campania miles, senescallus Xancto- 
nensis pro illuslri domino rege Anglie, notum facimus uni- 
versis quod nos non intendimus, non volumus aliquod pre- 
judicium fieri libertalibus, juribus, privilegiis et immunitati- 
bus religiosi viri prioris dicti Sancli Aniani de Monasterio 
Novo, et hominum suorum, propter captionem, si quara de 
hominibus suis fecimus nos, vel gentes nostre, non per 
Gaptivos nostros in suorum hominum domibus per nos vel 
per gentes nostras redactos, vel détentes; nec etiam propter 
aliquam aliam, que per nos vel per gentes nostras, in terra 
dicti prioris fuerint attemplatd, non volumus quod propter 



premissa domino nostro regi possessio vel jus aliquod acqiu- 
ratur, salvo in premissis jure domini r^s predicti, et etiam 
alieno. In cujus rei testimonium dicto priori dari fecimus 
présentes litteras, et nos easdem concessimus sigillo predicti 
domini régis Anglie in Xanctonia observato, de mandate 
noslro sigillalas per Guillelmum Fulcaudi curie Xanctonen* 
sis tenentem dictum sigilium. Et ego dictus Guillelmus, de 
mandato dicti senescalli, sigilium predictum domini régis, 
quo utitur in Xanctonia, duxi presentibus litteris apponen- 
dum, in testimonium premissorum. Datum et actum Xanc- 
toni, die veneris in crastinum beati Giegorii, anno Domini 
Mo CCo octogesimo primo ^ Au dos, on lit : Quod senescalus 
non intendit facere prejudicium libertatibus Monasterii Novi, 
si foi*sitan aliquos homines dicti prioratus detinuerit. 



CIV 



1982, i«r juillet. — Donation des moulins de mer en Oleron. •— Ori- 
ginal en parchemin aux archives de Loir-et-Cher ; sceau sur lacs en soie 
verte, perdu. 

Universis Christi fidelibus présentes litteras inspecturis 
magister Bartholomeus Anglicus de Exonia clericus, et Jo- 
hanna Chezaga uxor ejus, de caslro Oleronis, Xantonensis 
dyocesis, salutem in eo qui salutem desiderat animarum. 
Quoniam hominum facta mortalium, quam cicius a memo- 
ria laberentur, nisi vocibus testium aut litterarum testimo- 
nio firmarentur, presentium ideo série litterarum, tam pre- 
sentibus quam futuris, optamus lucidius aperire, quod nos 
cordetenus attendentes bonorum magnitudinem spiritua- 
lium, que fîunt semper et fient in sancte Trinitatis Vindo- 
cinensis monasterio, tam in capite quam in membris, bono- 



1. En 1281, la fête de saint Grégoire arrivait le lundi 17 novembre; la 
charte qui est du vendredi suivant est donc du 21 novembre. 
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rum ipsorum cordis affectu nimis participes tieri cupientes 
non coati, non seducti, nec vi, nec metu, nec dolo ducti, 
sed voluntate spontanea, nec non deliberatione prehabita 
diligenti, in scriptis presentibus confitemur nos dédisse per- 
petualiter, et etiam penitus concessisse, et adhuc dainus, et 
concedimus, sana mente, in puram et perpetuam helemosi- 
nam, animarum pro sainte noslrarum, et omnium paren- 
tum nostrorum defunctorum, Deo patri et glorisissime La- 
crime Christi, et Sancle Trinitatis monasterio memorato, 
nec non prioratui suo beati Nicolay de Olerone, molendina 
nostra marina, cum omnibus pertinenciis suis, que molen- 
dina de Abbaysse-Orgueil vulgariter nuncupantur, et sita 
sunt in Oleronem, inter ipsum prioratum ex una parte, et 
forestam et burgum de Avallia ex altéra, habenda tenenda 
ipsa molendina, cum omnibus pertinenciis suis, perpetua- 
liter et pacifice possidenda, cum pleno jure possessionis et 
proprielalis, post obitum nostrum, a dicti prioratus mona- 
chis, et possessoribus atque successoribus eorumdem, et ad 
faciendum inde sue beneplacitum voluntalis. Ita lamen quod 
nobis aut nostrum cuilibet, non possit esse de celero locus 
penitenliaB vel ingralitudinis in hac parte. Promittentes fî- 
deliter et quilibet nostrum, nos non revocaturos in post- 
erum bas predictas donacionem et concessionem, ob aliquam 
causam ingratitudinis tacite vel expresse. Nos tamen pre- 
dicti conjuges tenebimur et debemus dicta molendina, cum 
pertinenciis suis, in bono statu tenere quamdiu vixerimus 
et pacifice possidere et facere fructus nostros. Volumus 
autem et concedimus, ut post obitum nostrum, prior et 
possessores dicti prioratus, qui pro tempore fuerint, nomine 
prioratus ejusdem et monasterii supradicti, nec non virtute 
donacionis et concessionîs hujusmodi, dicta molendina cum 
pertinenciis suis appréhendant, percipiant et habeant tan- 
quam sua, ecclesiastico dominio vel etiam seculari seu quo- 
libet alio successorum, heredum venturorum nuUatenus re- 
quisito. Omne jus enim, possessionem et proprietatem quod 

il 
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et que in dictis molendinis, cum pertinenciis suis babemu!» 
aut habere possumus, et debemus, in ipsum ex tune confe- 
rimus prioratum, nichil juris, possessionis aut proprietatis in 
ipsis molendinis, cum pertinenciis suis, ex tune nobis, aut 
heredibus, successoribusque nostris, amplius retinentes. 
Molendina vero predicta, cum pertinenciis suis, heredes nos- 
tri, et bonorum nostrorum possessores, quos deputamus 
et relinquimus obligatos dicto prioratui, successoribusque 
suis,ab omni impetitore, perturbatore, molestatore et inquie- 
tatore guarire et defendere perpetuo tenebuntur, prout scri- 
pti dictavit ordo juris. Ad hoc enim eidem prioratui, nec 
non ejusdem possessoribus generaiiter obligamus omnia 
bona nostra, tam presentia quam futura. Renunciantes ex- 
presse nos conjuges superius nominati omni alii donacioni 
vel ordinacioni, quam possemus amodo facere de premissis, 
et omnibus exceptionibus, et rationibus per quas unquam 
nos, aut heredes nostri, possemus amodo super his in aUquo 
relevari. Ad majorem autem certitudinem premissonim, ju- 
ravimus super sancta Dei evangeUa, sponte nostra, nos aH- 
qua ratione per nos aut per ahum contra tenorem presen- 
tium de cetero non venturos. Ut autem hujusmodi donacio 
nostra munimen certitudinis et robur obtineat firmitatis, 
sigillo reverendi patris in Xristo domini G., Dei gratia Xan- 
lonensis episcopi S présentes litteras, precibus nostris inter- 
venientibus, fecimus roborari. Nos vero dictus G., episcopus 
dictorum B. et J. conjugum, in hac parte precibus annuen- 
tes, sigillum nostrum Htteris presentibus apposuimus, in 
testimonium verilatis, salvo jure nostro et alieno; dictos vero 
conjuges, ad omnia premissa et singula, firmiter atque fide- 
liter observanda ex assensu suo spiritualiter condempnantes. 
Actum et datum Xantoni, die mercurii post festum aposto- 
iorum Pelri et Pauli, anno Domini miliesimo ducentesimo 
octogesimo secundo. 

1. Geoffroy de Saint-Briçon, évèque de Saintes, 1281-1284. 
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Au doSy an lit : Garta molendinorum marinorum prio- 
ratus Sancti Nicolai de Olerone. 



CV 



f 3S2. — Lectre comment Jehan le Guet vend à Jehan de 
Talmond quarente solz de rente assiz sur les vignes sises à 
Marans, fait Tan mil GG IIII" et deux. — Manuscrit 575 
de Vendôme, f. XXXIV, B. 

1283. — Lectre de bailhée comment Jehan Barre et Mo- 
rice Soimon bailhent une place et maison sise à Marans à 
Guillaume Lortelain, pour en payer à chascun desdiz bail- 
leurs cinq solz de rente, fait Tan M GG. IIII^^ III. — Manu- 
scrit 273 de Veiidôme, f. XXXIV, C. 

1288. — Lectre de vendicion faicte par Jehan Lortelain 
à Estienne Girard, au puy de Marans, et une pièce de vigne 
sise ou fief de Maillerays, appellée Estienne; une autre 
lâgne ou fief de Thibault le Veer, devant le manoir de 
Cesses, M CG IIII^ VIII. — Manuscrit 273 de Vendôme, 
/. XXXIII v\ J. 

1290. — Donacio molendinorum marinorum, que dicun- 
tur molendina de Abbaysse Oi^uilh, facta priori Sancti Ny- 
colai Oleronis M. GG. LXXXX. — Manuscrit 273 de Ven- 
dôme, f. XXXIIII n z. 

1296. — A tous... Hugues, sires de Surgères, chevalier... 
Pierres de Bailleus, adonques sénéchau de Xaintonge, par 
notre seigneur le roi de France, ou meis de mars, après 
Tannonciation Notre-Dame. — Manuscrit 5.419, /. 47. 

1296. — Lettre de Hugues, seigneur [al. sires] de Sur- 
gères (qui reconnaît) à tort avoir fait exploiter en la terre 
de Puy Raveau, parce qu'il luy est apparu tant dou don de 
dame Aliéner que de se prédécesseurs ; aussi que le prieur 
dudit lieu a toute justice ; et aussi par gens dignes de foy, 
qu'il a accoustumé aussi en user, et pour ce se despart du- 
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dit exploit et confesse audit prieur ladite justice. M CC IIIF^ 
et XVI. — Manuscrit 273 de Vendôme, /. C, F. 

i297. — Lectre comment Pierre Bouclerc laisse à Es- 
tienne Girard dix solz de cens, qu'il avoit sur ung ort à 
Marans, fail l'an mil CC IIIP^ et XVII. — Manuscrit 273 
de Vendôme, f. XXXIV, E. 

i297. — Lectre de la vendicion de Olive le Faucheor, fadcte 
à Estienne Girard, d'une maison à Marans. M CC IIIl^ XVI. 

— Manuscrit 273 de Vendôme, f. XXXIV vo, G. 

1297. — Lectre de la vendicion faicte par Pierre Borreau 
Estienne Girard, d'une vigne à Marans, ou fief de Lento, 
près la maison de Brouay. M CC IIII" XVII. — Manuscrit 
273 de Vendôme, f. XXXIV vo, H. 

1298. — Lectre de la vendicion faicte par Jebanne 
Segouresse à Estienne Girard, d'un masureau à Marans. 
MCCIIII^^ XVIIL— ManuscrU273de Vendôme, f.XXXIVvo, 
F. 

1299. — Lectre de vendicion faicte par Pierre Millet, à 
maistre Pierre de Montpancier, d'une maison à Marans. 
MIF IIIF^ XIX.— Manuscrit 273 de Vendôme, f. XXXIV, D. 

i299. — Lectre de vendicion faicte par Emery Boutegort 
à Estienne Girard d'une maison à Marans M. CC. IIIP^ XIX. 

— Manuscrit 273 de Vendôme, f. XXXIV v^, L. 

1300. — Lectre de vendicion faicte d'une maison et 
autres choses, à Marans, par Hugues Dynant, à Estienne 
Girard. M CGC— Manuscrit 273 de Vendôme, f. XXXVI, CC. 

1300, — Lectre de bailhée faicte par Thibault Leveer à 
Estienne Girard, d'une pièce de terre à Marans. M CGC. — 
Manuscrit 273 de Vendôme, f. XXXV, M. 

1303. — Lectre de vendicion faicte par Estienne Quar- 
tiers du devoir qu'il avoit sur la maison à Estienne Girard, 
à Marans. M. CGC et troys. — Manuscrit 273 de Vendôme, 
/. XXXV, N. 
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i299^ 5 (Mût. — Le roi Edouard concède au prieuré de Saint-Georges le 
moulin de Vayscha-Orgulh, sous réserve de ses droits et d'un marbotin d'or 
i mutation de prieur. — Manuscrit 5,4W, f. 99^ avec le dessin du sceau 
c en cire verte, sur las de soye cramoisie et couleur d'or » ; sommaire 
dans le manuscrit 273 de Vendôme, f. XXIX. 

Edwardus, Dei gratia rex Ânglorum, dominas Hibemie, 

et dux Aquitanorum, omnibus ad quos présentes Httere 

pervenerint, salutem. Sciatis quod dilecti nostri Johannis 

prions Sancti Geor^ii et Sancti Nicholai nostre insuie 01e- 

ronis persone intuitu et favore, concedimus eidem priori pro 

se et suis successoribus et prioratui predicto Sancti Nicho- 

laiy ut habeant, teneant et possideant perpetuo, pacifice et 

quiète, sine contradictione nostri et heredum nostrorum, 

niolendinum seu molendina dicta Yayscha Orgulh; cum 

suis pertinenciis, que sunt in insula nostra predicta, in ca- 

nalli de Ulmis, et in parrochia Béate Marie casiri Oleronis, 

et que dictus prior adquisivit de novo. Ita tamen quod idem 

prières et alii quicumque, qui pro ipsis tenebunt molendi* 

num seu molendina predicta, solvant et reddant nobis et he- 

redibus nostris seu prepositis nostris insuie predicte, qui pro 

tempère fuerint, et parcionariis nostris, illam partem lucri 

dicti molendini, que solvi et reddi consuevit per illos qui 

melendinum seu molendina predicta habuerunt et tenue- 

runt; antequam pervenirent ad priorera et prioratum Sancti 

Nicholai, predictis et nobis et dictis prepositis nostris pa- 

reant de molendino vel molendinis predictis, et omnibus 

pertinentibus eorumdem, prout illi qui prius eadem tenue- 

runt nobis et ipsis prepositis paruerunt, ac etiam solvant 

dicte proposito unum marbotinum aureum in mutatione 

prioris dicti prioratus Sancti Nicholai, de acaptamento vel 

sporla^ Hoc acte specialiter et nobis retento quod si prior, 

1. Voir du Gange à ces deux mots. 
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qui nunc est, vel pro tempore fuerit, molendinum vel mo- 
lendina predicta non tenuerit molencia, et in statu debito, 
ita quod nos et céleri parcionarii nostri perderemus partem 
debitain de lucro predicto, et tacererous eadem, et sic ea- 
dem molendina destructa vel diruta per triennium remane- 
rent, possimus molendinum vel molendina eadem ad ma- 
num nostram ponere et de ipsis nostram in omnibus facere 
voluntatem; sicut de aliis possessionibus, que pro certa parte 
fructuum vel exituum tenentur de nobis, que victuraria 
vulgariter in dicta insula nuncupantur, sine reclamacione 
aut contradictione quacumque predictorum priorum, vel 
quorumcumque aliorum nomine prioratus predicti. In cujus 
rei testimonium bas litteras nostras fieri fecimus patentes. 
Datum apud La Gart, prope villam de Ruwe, in Pontino, 
quinto die augusti, anno regni nostri decimo septimo. 



CVII 



XIII* siècle, — Don d'une maison par Jean de Resse. — Manuserit 
5A19,/. 35^ sous le titre d'OhoiWE. Gaignièret indique un sceau rond^ 
dont Vécu semble chargé d'un aigle. 

Noverint... Quod ego J. de Resse, miles, dedi ecclesie de 
Vendosme, cum assensu fratrummeorum,domum quamdam, 
pro anniversariopalrisetmatrismee, cum perlinenciis suis... 
Sigillo meo... Domus illa est sila extra villam de Ressea. 



cvni 

Xni* siècle, — Don de Hugues de Sire à Notre-Dame de Snrgères. -^ 
Manuscrit 5.419,/. L7 : « Deux sceaux perdus. » 

Universis... Willelmus archipresbiter, et J. prior Sancti 
Pelri de Surgeriis... ad noticiam volumus pei'venire quod 
Ugo de Sire, miles, assensu Aleardi, filii sui, dédit in puram 
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elemosinam ecclesie Béate Marie de Surgeriis duas mansio- 
Des et dimidiam apud Sire... sigillorum nostrorum muni- 
mine. 



CIX 



iS04y 8 mai, — Vente aa prieuré de Montiemeuf d*un boisseau de fro- 
ment de rente. — OrigifMl en parcfiemin aua^ archives de Loir-et-Cher. 

Universis... Raymundus archipresbiter de Corma-Regali... 
Noveritis...quodinpresenlia Johannis de Castro Veteri clerici 
notariiy Theophania Bonille,relicla Johannis Bonelli^vendidit 
domno Michaeli, priori Monasterii Novi... unum boysellum 
irumenti... pro precio XXIV solidorum... Promittens, etc.. 
sigillum nostrum duximus apponendum, die veneris post 
festum ascensionis... 



ex 



i305y i5 août. — Lectre de prinse d'un quartier de vigne 
par Jehan Aubert, dit Chinon, des religieux abbé et couvent 
de Vendosme, ladicte vigne siz à Fétille, joingnant le chemin 
qui va de La Rochelle à Nyeul, et au seigneur Jacques Pous- 
sart, pour en payer le quint rendu à leur troilh à Fétille, et 
X solz de cens en leur maison de La Rochelle, à peine du 
double, à la my-aoust Fan M CGC et V. — Manuscrit 273 
de Vendôme, f. XLI v^, K. 

i305y 15 août. — Lectre de prinse d'un quartier de vigne 
par Robin de Losmeau faicte par les religieux abbé et cou- 
vent de Vendosme, sise au lieu de Fétille, joingnant le che- 

myn qui va de La Rochelle à Nyeul, et à la vigne que lient 
Jehan, prévost desdiz religieux, pour en payer le quint 

rendu au troilh de Fétille, et dix solz de cens à leur maison 

de La Rochelle, à la peine du double, à la my-aoust. Tan 

mil nie et V. — Ibid., L. 
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1305, i5 août. — Lectre de prinse de deux pièces de 
vigne faicte par Jehan de Vignolles, des religieux de Ven- 
dosme, sises à Fétille: la première contenant ung quartier et 
joingnant le chemin qui- va de La Rochelle à Nyeul et à la 
vigne Jehan Audebert^ dit de Chinon, et à la vigne de la Non- 
nette; la deuxiesme contient deux quartiei^ joingnant à la 
vigne Jehan le Pelletier et à celle de Guillaume Dabin, qu'il 
a prinse naguères desdiz religieux, et à la vigne de Taumos- 
nerie de Sainct-Julian, pour en rendre le quint au troilh de 
Fétille, et quinze solz de cens, le jour de la my-aoust en leur 
maison, à peine du double. — Ibid., f. XLII, N. 

1306. — Lectre d'eschange par lequel Jehan Muguet 
bailhe à Estienne Girard sa part de maison et masureau, à 
Marans, M. CGC et VL — Ibid. /., XXX vo, P. 

4306. — Lectre de vendicion faicte par Hugues Dynant à 
Estienne Girard d'une vigne à Marans. M CGC et VL — 
Ibid., Q. 

i306. — Lectre de prinse d'un quartier de vigne à Fétille 
par Jehan Fesdieu, desdiz religieux de Vendosme, joingnant 
à la vigne de Tausmonerie Sainct-Julian de La Rochelle et à 
la vigne Jehan le Pelletier, pour en rendre le quint à leur 
troilh, à Fétille; et XV solz de cens à la my-aoust, en leur 
maison, à peine du double M. IIIc et VL — Ibid., /. XLIIj M. 

i307. — Lectre de vendicion faicte par Hugues Dynant 
de quarente solz de rente, à Marans, à Estienne Girard, ra- 
tiffiant une autre telle vendicion faicte en Tan M. CGC. VH. 
— Ibid., /. XXXV vo, T. 

1308. — Lectre d'eschange par laquelle Laurensde Chis- 
ty bailhe à Estienne Girard deux pièces de vignes, à Marans. 
M GGC VHL — Ibid., f. XXXV, 0. 

i308. — Lectre de vendicion faicte par Jehan Amiget à 
Estienne Girard, de vingt-sept solz six deniers de rente, à 
Marans, que devoit ledil Girard. M CGC VHL — Ibid,, R. 

1308. — Lectre de donacion faicte par Aymer Amuget de 
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la tierce part d'une maison, à Marans, à Jehannot, filz Es- 
tienne Girard. M CGC VIII. — Ibid,, S. 

i308. — Lectre d'amortissement de cens faicte par Hu- 
gues Dynant, qu'il avoit sur Estienne Girard, de sept livres 
dix solz quictes par lectres faictes en l'an M CGC VIII. — 
Ibid., f. XXXV vo, V. 

1309. — Lectre d'eschange par lequel Marquise de Picas 
bailhe à Estienne Girard, la huytiesme partie du port des 
pescheurs, à Marans. M GGC IX. — Ibid., X. 

4309. — Lectre de bailhée par Hamelin de Novilete, sei- 
gneur de Grice, ou son procureur, d'Estienne Girard, d'une 
pièce de terre à cens, à Marans. M CGC IX. — Ibid.^ Z. 

i309. — Lectre de vendicion faicte par Guillaume Man- 
seau à Estienne Girard, d'une vigne, à Marans. M GGG IX. 
— Ibid., Y. 

1309. — Lectre de vendicion faicte par Jehanne Hylaire 
à Estienne Girard, de la quarte partie de vendange d'une 
vigne et six deniers de cens, à Marans. M CGC IX. — 
Ibid. 

i3i0. — Lectre de bailhée par seigneur Amelin de No- 
vylete et sa femme, ou leur procureur, à Estienne Girard, 
d'une pièce de terre ou désert à planter la vigne, à Marans. 
M GGG X. — Ibid. 

i3ii. — Lectre de l'eschange par lequel Simon Hylaire 
bailhe à Estienne Girard deux maisons à Marans, l'an mil 
GGG et XI. — Ibid., f. XXXVI, aa. 

i3ii. — Lectre de vendicion faicte par Perronelle et son 
fils de quarente solz de rente et deux maisons à Marans, à 
Estienne Girard. M GGG XI. — Ibid., bb. 



CXI 

i sa, samedi 28 août. — Gay de Rochechouart confirme le droit de 
justice da prieur de Montierneuf. ^Original en parchemin anx archives de 
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Loir-et-Cher, sceau perdu; à lajtn du texte, eit écrit : < Copiatacêt. » Ma- 
nuscrit 5Âi9y/. 42, donne Vincipit de la charte avec le dessin du sceau 
qui était en cire verte. 

A tous ceus qui cestes lettres verront. Gui de Roche- 
cboart, sires de Taunai-Gharante, salut. Nous fasoins assa- 
voir à touz que, cumme nous eussoins pris et saisi pour cer- 
taine cause et mis en notre main, un arguot ou boissiou, 
que l'on disoit qui fu Guillot Trassart, assis en la paroisse 
de Gandé, près de la Corde de Graisse, d'une partie, et justa 
noz prés, qui jadis furent, et joste les prez de La Fragnée, et 
religions home frère James, prieur du Mostier Neuf, movanz 
de l'abbaie de Vandosme, soit venuz à nos, et nous ait requis 
la délivrance dudit arguot, disant et affermant que celui 
Guillol Trassart estoit condoné de ladite abbaie, et touz ses 
biens non meubles, duquel arguot il disoit que il avoit la 
saisine et la possession, por vertu du don que lediz Guillot 
a fait à ladite abbaie, jusques à la fée que nos presimes le- 
dit arguot, et meimes en notre main ; nos volanz faire à 
chascun droiture à notre poeur, faite su ceu de nos plenne 
informacion ob diligence pour bone genz digne de foi, tro- 
vames par celé informacion ledit priour et son moustier 
avoir droit ou dit arguot, et que celui prieur et ses ances- 
seurs en ont esté en saisine et possession paisible, par tant 
de temps que droiz leur est acquis, pour laquele chouse nos 
avons fait délivrance dudit arguot, et des apartenances d'ice- 
lui audit prieur, pour raison de son dit moustier, en tant 
comme apartenir nos peut et doit, à tenir durablement sanz 
reclamacion et sanz ceu que nos et noz successore puissoins 
des ores en avant contraindre le prieur qui lors sera à mètre 
ledit arguot hors de sa main. En tesmoing de vérité nos avons 
mis à ces lettres notre propre saiau. Sauf ons autres chouses 
notre droit et tout autrui. Doné à La Pilete, présenz Johan 
de Vezencai notre baillif, maistre Aymeri Jobart, Pierres de 
Vezencai clert et Jaquet de La Rochele, le samedi avant la 
teste saint Jehan décollacé, l'an M GGG et onze. 
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CXII 



iSiS^ dimanche 28 mai. — Donation d'une place à la confrérie du Saint- 
Esprit de Montierneuf, à la charge de trois deniers de cens. — Oriçinal en 
parchemin aux archives de Loir-et-Cher, sceau perdu. 

Universis présentes litteras inspecturis ac eciam audituris, 
Johannes Bernardi, parochianus Monasterii Novi, salutem 
in salulis auctore et habere memoriam rei geste. Noverint 
univers! quod ego predictus Johannes, non coactus, non se- 
ductus, non vi, non dolo, non machinatione aliqua circum- 
ventus, set mea propria voluntate ad hoc adduclus, do et 
titulo donacionis concedo, pro me et meis heredibus et suc- 
cessoribus, donacione irrevocabili facta inter vivos in perpe- 
tuum, confralribus confratrie Sancti Spiritus institute in dicta 
ecclesia Monasterii Novi, pro se et suis successoribus, quan- 
dam plateam sitam juxta domum Guillelmi Bruneti ex una 
parte, et domum mei dicti Johannis ex altéra. Transfère 
siquidem ego diclus Johannes in ipsos confralres et succes- 
sores suos omne jus, omnem proprietatem, possessionem et 
dominium... nichil michi nec meis retinens in futurum, ex- 
ceptis tribus denariis censualibus michi et meis heredibus... 
annis singulis a dictis confratribus... perpetuo solvendis..., 
hoc addito et michi relento quod tenebo dictam plateam 
una cum quodam edificio a dictis confralribus ibidem facto 
quamdiu vixero paciffice et quiète... Promittens ego dictus 
Johannes pro me et meis... dictam plateam garire et defen- 
dere ab omni petitore... Juro insuper... ad sancta Dei evan- 
gelia a me corporaliler tacta omnia premissa servare... In 
cujus rei testimonium do dictis confratribus... has présentes 
litteras sigillo domni Pétri venerabilis archipresbiteri de 
Corma Regali ad meas preces et instantiam sigillatas. Nos 
vero dictus archipresbiler ad preces... dicti Johannis... pre- 
sentibus litteris sigillum nostrum duximus apponendum, in 
testimonium premissorum. Âctum et datum presentibus 
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Àymerico Dedint et Ârnaldo filio Thome Anglici, die domi- 
nica post festum beati Urbani, annoDomini millesimo CCCmo 
duodecimo. 

Au dos, on lit : c De donacione cujusdam platée confra- 
tribus Sancti Spiritus Monasterii Novi. d 

CXIII 

i3i2. — Lectre de vendicion faicte par Estîenne Girard, 
de Moilleron, à Estienne Girard, de vingt solz de rente sur 
une mothe, à Marans, M CGC XII. — Manuscrit S73 de 
Vendôme, f. XXXVl, dd. 

iSiS. — Lectre conimant Guillaume Baronneau assigna 
à Jehanne sa femme XXY sols de rente sur tous ses biens 
à Marans. M CGC XII. — Ibid., ee. 

iSiS. — Acquest fait par Guillaume, abbé de Vendosme, 
de Mérigou Thibault, chevalier, de la moitié d'ung sextier 
qu'il avoit ou fief de Puy Raveau, appelé le fief de la Gorz, 
pour 25 livres, daté de M CGC XIII. — Manuscrit 275 de 
la bibliothèque de Vendôme, /. C, et inventaire manuscrit 
des titres de Puyraveau, § P. 

i3i3. — Lectre de baillée faicte par Guillaume Baron- 
neau à Guillaume Dahir, d'une maison à Marans. M GGG XIII. 
— Ibid., /. XXXVI, ff. 

i3i3. — Lectre d'eschange par lequel Guillaume Baron- 
neau baille une pièce de terre à Guillaume Manceau pour 
une vigne. M GGG XIIl. — Ibid., f. XXXVIv^, hh. 

I3i3. — Lectre d'eschange entre Hugues Segourin et Guil- 
laume Baronneau de leurs vignes. M GGG XIII. — Ibid.^jj. 

13i4. — Deulx leclres d'eschange par lesquelles l'abbé de 
Grace-Dieu baille à Estienne Girard deux vignes, à Marans. 
M GGG XUIL — Ibid., gg. 

GXIV 

iS14 {v. s. iSiS)^ 20 mars.-- L'abbé Guillaume vend à Jacques, prieur de 
Montierneuf, les bois du Plessis près de Villeoeuve, pour 400 livres et son 
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anniversaire, pour subvenir aox frais de reconstruction de Téglise de Ven- 
dôme. — Original en parchemin, très effacé; était scellé été deux sceauw 
sur deux queues simples coupées dans le parchemin; archives de Loir-et- 
Cher, 

Universis présentes litteras inspecturis, Guillelmus, per- 
missione divina humilis abbas monasterii Sancle Trinitatis 
de Vindocino ad Romanam ecclesiam nullo medio perlinen- 
tis, nec non ejusdem loci convenlus, salutem in Domino 
sempiternam. Noveritis quod nos, pensantes utilitatem com- 
munem monasterii nostri ac necessitatem fabrice eccle- 
siae nostrae Yindocini, habito super hoc diligenti tractatu in 
nostro capilulo generali, nemora nostra de Plesseio juxta Vil- 
lamnovam, dileclo fratri nostro Jacobo priori Monasterii Novi, 
Xanlonensis diœcesis, vendidimus, tradidimuset adhuc vendi- 
mus pro quadringintis libris bonae moneldB currentis per qua- 
tuor annos ad datam presentis littere sequentes immédiate, et 
ad praedictam datam..., videlicet centum libris quolibet anno 
solvendis fabrice ecclesie nostre Vindocini. Gui priori damus 
potestatem et spéciale mandatum vendendi et explectandi, 
prout prioratu suo viderit vel alias ordinaverit faciendum, 
obligantes nos dicto priori si contingerit post totam sum- 
mam ipsum decedere, postquam totam dictam summam 
solverit vel saltem centum libras, dum tamen non vendide- 
rit de nemoribus predictis vel explectaverit vel ad valorem 
diclarum centum librarum, nemoribus predictis non 
explectatis ut dicitur remanentibus pro utilitate dicte 
fabrice explectandis, quod nos pro eodem celebrabimus 
annis singulis post ipsius decessum in monasterio prae- 
diclo anniversarium solemne. In cujus rei lestimonium pre- 
sentibus litteris sigilla nostra duximus apponenda. Datum 
Vindocini die mercurii post Letare Jérusalem, anno Domini 
Mo CCCo tredecimo. 

cxv 

i5i5, jeudi iâ août, — Vente de 18 sous cens à Saint- Aiguan.— Archives 
de LoiTHl-Chir^ original en parchemin; 9mr le sceau Umt brisé on distit^ 
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çue encore au milieu la Vierge^ tenant V enfant Jésus sur ses bras, et à ses 
pieds deuw personnages à genoux ; légende : s. bernardi, arghid... 

Universis présentes litteras inspecturis, Guillelmus Sicardi 
et Guillelmus et Johannes Cbein, fratres, parocliiaoi Saocti 
Âniarii, salutem« Noverint univers! quod ego predictus Guil- 
lelmus Sicardi, non coactus... vendo et concedo... predictis 
Guillelmo et Johanni Ghein fratribus emenlibus... decem et 
octo solidos censuales monete currentis, pro precio decem 
librarum et sexdecim solidorum..., quod precium ego dictus 
Guillelifnus habui... quos decem et octo solidos censuales ego, 
dictus Guillelmus Sicardi assigne super domum meam cum 
virgulto adjacenti vico Sancti Âniani. In cujus testimonium 
ego dictus Guillelmus Sicardi do et concedo... bas présentes 
litteras, sigillo discreli et venerabilis domni Bernardi, vene- 
rabilis archidiaconi Xantonensis. Nos vero dictus Archidia- 
conus... sigillum nostrum presentibus litteris ad ejus preces 
et instantiam duximus apponendum... Dalum die jovis post 
festum beati Laurentii, anno Domini Mo CCG^ quintodecimo. 



CXVI 



iSiô, lundi 22 septembre. — Vente de dix sons de cens à Montierneof. 
— Original en parchemin aux archives de Loir-et-Cher, sceau perdu. 

Universis présentes litteras inspecturis et audituris, frater 
Jacobus, humilis prier Monasterii Novi com Sancto Agniano, 
Xanctonensis diocesis, salutem in Domino sempiternara. 
Noverilis quod in jure coram nobis personaliter constitutus 
Johannes Pasturalis senior, confessus fuit... se vendidisse et 
concessisse pro heredibus et successoribus suis... Philippe 
Paganelli clerico et suis... decem solidos censuales... sites 
super omnia bona dicti venditeris, et specialiler super quam- 
dam demum, que est dicti empteris, que demus est sita 
juxta bancos Sancti Agniani ex una parte... et fuit dicta 
domus defuncti Hugonis Pasturelli, pro precio centum et 
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decem solidorum monete currentis, quam pecuniam dictus 
Jobannes habuit et recepit a dicto clerico et de ea se tenuit 
pro bene paccato et contento, quos quidem decem solidos 
censuales dictus Jobannes concessit et adbuc concedit dicto 
Pbilippo et suis tenendos, colendos et explectandos, cum 
jure pleno proprietatis, et constituit insuper dictus Jobannes 
diclum clericum procuratorem in rem spécial i ter et occasione 
predictorum decem solidorum censualium. De quibus decem 
solidis dictus Jobannes se dissaisivit et divestivit in manu 
nostra et ad requestam suam dicto Pbilippo sazinam paci- 
ficam tradidimus, et ipsum in veram possessionem posui- 
mus, salvo tamen jure nostro et alieno. Et promisit dictus 
Jobannes dicto Pbilippo et suis dictos decem solidos sic 
venditos garire et defendere ab omni impedimento. Renun- 
ciavit, etc. Juravit dictus Jobannes ad sancta Dei evangelia 
ab ipso corporaliter tacta omnia premissa et singula servare, 
etc. In cujus rei testimonium magnum sigillum nostrum 
presentibus litteris duximus apponendum. Datum die lune 
ante festum sancti MicaeUs, anno Domini millésime GGCo 
quintodecimo. 

CXVII 

i3i5. — Lectre par laquelle Jeban Mobyer transporte à 
Estienne Girard le sexte en une vigne à Marans. M GGG XV. 
— Manuscrit 273 de la bibliothèque de Vendôme, f. XXXVI 
vo, MM. 

13i5. — Lectre d'escbange par lequel Estienne Quartier 
et sa femme baillent à Estienne Girard ung masureau à 
Marans. M GGG XV. — Ibid., nn. 

i3i5. — Lectre de baillée faicte par le curé de Marans 
à Estienne Girard d'une terre en gast. M GGG XV. — Fbid., oo. 

i3i5. — Lectre de vendicion faicte par Geuffroy Asselin 
à Estienne Girard, de vingt-cinq solz de rente sur une mai- 
son à Marans.' M GGG XV. - Ibid., f. XXXVU, qq. 
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i3i5. — Lectre d'eschange et vendicion par quoy Es- 
tienne Cartier baille à Estienne Girard ung masureau à 
Marans. M CGC XV. — Ibid.^ rr. 

i3i5. — Lectre de vendicion de soixante solz de rente 
faicte sur une maison à Marans, par Âymery Rousseau à 
Estienne Girard. M CGC XV. — Ibid., ss. 

i3i5. — Lectre de vendicion faicte par ledit Aymery 
Rousseau à Estienne Girard, de vingt solz de rente sur une 
maison à Marans. M GCÇ XV. — Ibid.^ tt. 

1315, — Trois lectres annexées, dont la première est une 
vendicion que fait seigneur Regnault de Precigné, seigneur 
de Marans, à Estienne Girard, des choses à luy avenues par 
la donacion que luy a faictes Guillaume Baronneau, c'est 
assavoir neuf pièces de vigne, ung pré siz devant le Prio- 
taut, ung boiz et une oysillière, une motte, quatorze sols de 
rente sur Jehan Mosnier, de Marans, ung boiz qui est à La 
Palée, ung qui est encorez à La Palée, ung autre qui est 
chief delome noue, quarente-troys solz de rente sur Guil- 
laume Normant. M CGC XV. 

La deuxiesme est comment ledit Baronneau ratiflBe la- 
dicte donacion et vendicion faicte audit Estienne Girard. 
M CGC XV. 

La tierce est la ratiffication de sa femme. M CGC XV. — 
Ibid.y vv. 

1316. — Lectre de vendicion faicte par Denise Challée 
de neuf solz de rente sur une maison, à Marans, à Estienne 
Girard. M CGC XVL — Ibid., f. XXXVIl t;o, xx. 

1316. — Lectre de vendicion de cinq sols de rente faicte 
par Jehanne Saumon à Estienne Girard qu'il avoit sur ledit 
Girard. M CGC XVL — Ibid., f. XXXVl t;o, pp. 

1316. — Lectre de vendicion faicte par Denise Challée à 
Estienne Girard de neuf solz sur la maison de Geufïroy le 
Former. M CGC XVL — Ibid., f. XXXIV vol k. 
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Gxvni 



i$i7, jeudi 5 mat. — Donation d'an boisseau de froment de cens rele- 
Tant du fief de Montierneuf. — Original en parchemin atuc archives de 
Loir-et-Cher, conservant les attaches du sceau en double queue en par- 
chemin. 

Universis présentes litteras inspecluris Aleaydis Robina 
de La Bodarde, salulem in Domino sempiternam et fidem 
perpetuam presenlibus adhibere. Noverint universi quod 
ego dicta Aleaydis, non coacta, non decepta, non vi nec dolo 
nec metu ducta, sed sponlanea voluntate mea ad hoc ad- 
ducta, considerans et attendens beneplacita facta et lauda- 
bilia servicia a Philippo Paganelli clerico mihi facta et mul- 
tipliciter impensa, do et concedo pro me et heredibus meis 
predicto clerico ut bene merito, accipienti pro se et here- 
dibus suis, in donacionem puram et irrevocabilem factam 
simpliciter inter vivos, unum boyssellura frumenli ad men- 
suram Sancii Aniani, quem assideo et assigno, pro me et 
meis heredibus percipiendum a dicto clerico et suis, annis 
singulis, super terra mea de parvo nemore, quod nemus est 
domini prioris Monasterii Novi situm in dominio dicti pri- 
oris, prope terram Thome Gay, ex una parte, et terram here- 
dum Guillelmi Arribeti clerici, ex altéra, et super domum 
meam cum pertinenciis in qua inhabito, quem predictum 
boysellum dicti frumenti ad predictam mensuram ego dicta 
Aleaydis promitto pro me et heredibus et successoribus 
meis me soluturam et reddituram dicto clerico et heredibus 
et successoribus suis, annis singulis, in feslo nativitatis béate 
Marie, sub obligacione dictarum terre et domus cum perti- 
nentiis suis, et nichilominus promitto dictum boysellum 
garire et deffendere... Renuncians, etc.. Juro insuper ego 
dicta Aleaydis ad sancta Dei evangelia a me corporaliter 
tacta, omnia premissa et singula servare. Et ut presens do- 
Datio majus robur obtineat firmitatis, supplice domino Pa- 
is 
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trOy venerabili arcbipresbitero de Corma R^li, ut presen- 
tibus litleris sigillum suum apponere dignum ducat. Nos 
vero dictus archipresbiter... sigillum nostnim ad ejus suppli- 
cationem presentibus litteris duximus apponendum. Datum 
die jovis post festum apostolonim Philippi et Jacobi, anuo 
Domini M CGC decimo septimo. 
Ego Lambertus Guillermus clericus auditor (?). 

(XIX 

i3i7, mercredi 25 mai.*— Vente du bois du Chatelier, à Montierneaf. 
— Original en parchemin aux archives de Lair^t'Cher^ muni de» attO' 
ehes du sceau. 

Universis présentes litteras inspecturis, Ramnulfus Arri- 
berl Sancti Âniàni, salulem in Domino sempiteraam. Nove- 
rint universi quod ego dictus Ramnulphus, non coactus... 
vendo et concedo pro me et successoribus meis Garino de 
Quaysse preposilo Sancti Âniani einenli pro se et heredibus 
suis, totum jus et racionem quod et quam habeo et habere 
possum et debeo in nemore dou Chatelier situm in domi- 
nio prioris Monasterii Novi, juxta nemus Johannis Arribea, 
ex una parte, et nemus quod fuit Arnulphi Arribert, ex al- 
téra parte, pro precio quinquaginta et octo solidorum mo- 
nete currentis, quod precium ego dictus Ramnulplius con- 
fiteor me habuisse a dicto Guarino in bona et sufficienti 
pecunia numerata... transferens ego dictus Ramnulphus... 
in eumdem Garinum omne jus quod in predicto nemore 
habere possum, promittens, etc.. renuncians, etc.. insuper 
juro, etc., do et concedo eidem Garino has présentes litteras 
sigillo domni Pétri venerabilis archipresbitori de Corma- 
Regali ad meas preces et inslanciam sigillalas. Nos vero 
dictus archipresbiter sigillum nostrum presentibus litleris 
duxiinus apponendum... Die mercurii post pentecostem, 
anno Domini millesimo CCCn^o septimo decimo. 
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cxx 



iSi7, mercredi 8 juin. — Vente de trois sous quatre deniers de rente 
à Montierneuf. — Archivée de Loir-et-Cher, original en parcliemin, avec 
quelques fragments du sceau en cire verte^ sur double queue de parchemin. 

Universis... Àymericus Mahoart, parrochianus de Ëschal- 
layo, salutem in Domino sempilernam. Noverint universi 
quod ego dictas Aymericus, non coactus, etc.. vendo et 
concedo perpétue, pro me et heredibus meis, fratri Jacobo 
venerabili priori Monaslerii Novi ementi pro se et succes- 
soribus suis, très solides et quatuor denarios monele cur- 
rentis oensuales, pro precio quadraginta solidorum habitis et 
receptis a me dicto Aymerico de dicto Jacobo in bona et 
suflQcienti pecunia numerata, et exmde me teneo pro bene 
paccato ; quos vero très solidos et quatuor denarios as- 
signo super omnia bona mea mobiiia et immobilia solven- 
dos predicto Jacobo annis singulis, videlicel in f'esto om- 
nium sanctorum. Promittens, etc., renuncians... In cujus 
rei testimonium ego dictus Haymericus do et concedo dicto 
Jacobo bas présentes litteras sigillé discreti viri domni Pelri, 
venerabilis archipresbiteri de Corma Regali, ad meas preces 
sigillatas... Nos vero dictus archipresbiter dicti Aymerici 
audita confessione ad omnia premissa inviolabiliter obser 
vanda... sigillum nostrum ad ejus preces et instanciam pre- 
sentibus litteris duxiraus apponendum, in verilatis lestimo- 
nium et munimen. Actum et datum leslibus presentibus 
Guillelmo Bironis, Guillelmo Pibal, die mercurii ante festum 
beati Barnabe apostoli, anno Domini millésime CCGmo septi- 
mo décime. 

E^o Seguinus de Sat... (?), Menasterii Novi auditer. 

CXXI 

i5i7, samedi ii juin. — Vente de 18 deniers de rente sur le domaine 
féodal du prieur de Montierneuf. — Archives de Loir-et-Che^*, original 
en parchemin avec les attaches du sceau. 
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Universis présentes litteras iDspecturis, Petrus Donajs 
parochianus Sancli Saturnini cum Sancto Aaiano, salutem 
in Domino sempiternam. Noverint universi quod ego dictus 
Petrus, non coaclus... vendo et concedo perpétue Guillelmo 
Lotort, clienti domui prioris Monasterii Novi, ementi pro se 
et heredibus suis, decem et octo denarios annuales monete 
currentis pro precio decem el octo solidorum... Quod pre- 
cium ego dictus Petrus confiteor me habuisse et récépissé 
de dicto Guillelmo in bona et suflGcienti pecunia numerata, 
quos decem et octo denarios assîgno super domum et viri- 
darium sitos in dominium prioris Monasterii Novi, inter do- 
mum Gervasii Vitalis ex una parte, et domum Âlaydis Gen- 
tera, ex alia, et dictos decem et octo denarios promitto me 
soluturum et redditurum dicto Guillelmo, videlicet in festo 
beali Luce evangeliste, promittens, etc., renuncians, etc. In 
cujus rei testimonium ego dictus Petrus do et concedo bas 
présentes litteras sigillo discreti viri domini Pétri archidia- 
coni de Corma Regali ad meas preces sigillatas. Nos vero 
dictus archipresbyter... ad omnia premissa inviolabiliter 
observanda sigillum noslrum presentibus litteris duximus 
apponendum in verilatis teslimonium et munimen. Dalum 
testibus presenlibus Johanne Piarl, Johanne Bodard, in die 
beati Barnabe apostoli, anno Domini M CCCo septimo de- 
cimo. 

Ego Seguinus Monasterii Novi auditor. 

CXXII 

iSil, samedi 25 juin. — Vente de 21 bandes de vignes dans le do- 
maine du prieuré de Montierneuf, dans le fief de Coulonges. » Archives de 
Loir-et-Cher, original en parchemin^ sceau en cire verte sur double 
queue en parchemin, 

Universis présentes litteras inspecturis, frater Jacobus 
humilis prior Monasterii Novi, salutem in illo qui in ligno 
vere crucis salutem humano generi procuravil. Noverilis 
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quod in presenlia nostra constitutus Andréas Yerilatis dictas 
Dugat, non coactus contessus fuit se vendidisse Philippe 
Paganelli clerico bementi — viginti et unum bandellos vinee 
sue site in dominio seu territorio noslro, videlicet in feodo 
de Coulonges, juxta vineam Michaelis Pibale ex una parte, 
et juxta vineam Johannis Vitalis ex altéra, pro precio centum 
et decem et octo solidorum monete currenlis, quod precium 
dictus Andréas habuit et recepit. Et sunt testes super his 
irater Johannes Bordacea, commonachus noster, Guerinus 
de Cayccyo, prepositus noster, et plures alii fide digni... 
Datum anno Domini Mo GGGo decimo septimo, die sabbati 
post nativitatem beati Johannis Baptiste. 

CXXIII 

i3i7. — Lectre de bailhée faicte par le seigneur de 
Harant d'une maison, à Marant, en certaine récompense 
d'une escluse. M CGC XVII. — Manuscrit 213 de Vendôme, 

f. XXXVI v^^ %%. 

iSil. — Lectre de vendicion faicte par Geuffroy le Réti 
d'Estienne Girard, de xv solz de rente sur une maison, à 
Marant, M CGC XVII. — Ihid., yy, 

iSiS. — Lectre par laquelle le seigneur de Marans vend 
à Estienne Girard deux vignes qui estoient à Jehanne de 
Guerpée, M GGG XVIII. — Manmcrit 575 de Vendôme, /. 
xxxvn t;o. 

iSiS. — Lectre par laquelle Geuffroy le Rétif confesse 
avoir vendu à Estienne Girard, quarante solz de rente et en 
devoir certains arrérages, M GGG XVIIL — Ibid., aan. 

i3i8. — Lectre de baillée faicte par Jehan de Mariel à 
Guillaume Lenfant de une tierce à vingt solz de rente, 
M CGC XVIIL — Ibid., bbb. 

i3i8. — Lectre de vendicion faicte par justice à la re- 
queste de Estienne Girard des héritages de Jehanne Guerpée 
à Guillaume Boissart, M CGC XVIIL — Ibid., ccc. 
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1319. — Lectre comment Clémence Picardelle bailla par 
retraict de seigneurie à seigneur Âncelin de noveleté une 
vigne, M CGC XIX. — Ibid., f. xxxvi vo, kk. 

CXXIV 

i3i9^ lundi iù janvier. — Vente de 5 sols de rente sur one maison 
dans le censif du prieur de Saint- Aignan. — Archives de Loir-et-Cher^ 
original en parchemin^ avec traces de sceau en cire verte sur da%û>U 
queue de parchemin. 

Universis présentes litleras... Johannes de Bellemer bur- 
gensis de Ruppe salutem. Noverint universi quod ego spon- 
tanea voluntale mea confiteor... me vendidisse... Guarino de 
Gaisse quinque solidos annui et perpetui redditus quos ha- 
bebam super quadam domo et fundo terre in quo sita est, 
que quondani fuit defTuncli Johannis Sanzterre, que domus 
sita est apud Sanctum Saturninum, in feodo prioris Sancti 
Âgniani, con ligua ex uno latere trolio cappellani Sancti 
Saturnini et ex alio latere ytineri per quod itur de ecclesia 
ad molendinum de Ponte, et ex uno capite versus domum 
dicti Boutaut et ex alio capite sub magnam viam, per quam 
itur de Soubisia apud Sanctum Agnianum ; pro precio 
quinquagenla quinque solidorum, quos ab ipso confiteor me 
habuisse. Sigillo venerabilis viri domni Bernardi archidia- 
coni. Datum... testibus Guillelmo de Langle, Egidio de Ponte, 
et Roberlo Le Mercer, die lune post festum beati Hilarii, 
anno Domini Mo GCG decimo octavo. 

GXXV 

i3i9y lundi 29 janvier. — Vente d une terre dans la censive du prieur 
de Monlierneuf. — Archives de Loir-et-Cher y original en parchemin avec 
les attaches du sceau. 

Universis, etc.. Petrus humilis archipresbiter de Gorma- 
Regali, salutem. Noveritis quod Johannes Bodard de Bodar- 
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deria non vi, non dolo, etc., confessus est se vendidisse Phi- 
lippo Paganelli clerico, quandam peciam terre sitam in ler- 
ritorio seu dominio religiosi viri domni prioris Monaslerii 
Novi, videlicel juxla terrain Johannis Bodardi, filii defuncti 
Hugonis Bodardi, ex una parle, et juxta magnum iter quo 
ilur de Sancto-Aniano apud Monaslerium Novum, ex altéra ^ 
pro precio qnadraginla et octo solidorum bone monele, et 
pro sex denariis annui et perpetui census annuatim solven- 
dorum diclo Johanni Bodardi... Promisit... renunciavit... In 
cujus rei testimonium sigillum nostrum quo in talibus uti- 
mur presentibus litteris duximus apponendum. Datum tes- 
libus presenlibusPetro Charretier, ArnaldoAnglier et Johanne 
Baudrici, die lune ante purificationem béate Marie, anno 
Domini Mo CCCo X» oetavo. P. Hylarii clericus noster. 

CXXVl 

iSiOf mardi i3 février, — Vente d'un petit bois de la forêt de Mon- 
tierneuf. — Archives de Loir-et-Cher, original en parehemin avec les 
attaches du sceau. 

Universis... Johannes Bodardi de Bodarderia et Leticia 
ejus uxor, salutera... Noverilis quod nos... tradimus et con- 
cedimus Philippo Paganelli clerico accipienti quemdam 
essartum nostrum silum prope magnum nemus domni 
prioris Monasterii Novi, in territorio ejusdem prioris, juxla 
essartum Johannis Bodardi, filii defuncti Hugonis Bodardi, 
ex una parte, et juxla virgultum Roberli Fabri, ex altéra, 
et item juxta virgultum Pétri Vuaboys, ad perpetuum et 
annuum censum, videlicel pro tribus boysellis f rumen li boni 
ad mensuram Sancti Aniani, duobus cumulalis, et uno raso, 
annuatim solvendis a diclo Philippo in nativitate béate Marie, 
videlicel uno boysello raso nobis dictis conjugibus, et duo- 



• 



1. Dans le titre inscrit au dos, il est dit: c Juxta crucem defuncti 
Auberii, > 
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bus cumulatis Guillelmo Morelli de Bodarderia, et pro uno 
supertunicali quem dat mihi dicto Johanni dictus Phillippus 
et pro una lunica quam dat mihi dicte Leticie... Renuncia- 
mus omni exceplioni et expresse ego dicta Leticia beDeficio 
senatus consulti Yelleyani et Julie legi, de fundo dotali et 
cujuscunique juris beneficio introducto vel introducendo ^ 
in favorem mulierum... Sigillo domini Pétri venerabilis 
archipresbiteri de Corma Regali. Datum die maitis ante 
festum beati Yalenlini, anno Domini Mo CGC» decimo octavo. 

CXXVII 

i3i9y 19 mars. — Vente par Jeanne de Borcine à Philippe « Paganelli » 
de cinq pièces de vignes dans le domaine du prieur de Montierneuf. — 
Archivée de Loir-et-Cher^ original en parchemin avec les attaches du 
sceau, 

Universis présentes inspecturis et audituris, Johanna Bor- 
cine, filia defuncti Roberti Roisdelli, salutem... Noveritis 
quod ego... non coacla, etc.. trado et concedo... Philippo 
Paganelli clerico accipienti... quinque randellos vinee, quos 
habeo in feudo de Pane Prodito, in territorio seu dominîo 
religiosi viri domni prions Monasterii Novi sitos juxta vi- 
neam Aymerici Normanni ex una parte, et juxta vineam 
dicti Philippi, quam émit a fralre meo, ex altéra, videlicet 
ad perpetuum et annuum censum sex denariorum monete 
currentis, in nativitate Domino solvendorum et pro uno 
supertunicali semel preslilo... Renuncians omni exceptioni 
et expresse epistole divi Adryani, et beneficio senatus con- 
sulti Velleyani, et Julie legi de fundo dotali et cuicumque 
juris beneficio in favorem mulierum introducto, sigillo 
domni Pétri, venerabilis archipresbiteri de Corma Regali. 



1. Ce recours aux lois du droit romain est à remarquer ; nous le signa- 
lons aux jurisconsultts. 
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Testibus Michaele Bodard, Thoma Bernardi, Petro Gamayuh... 
Die lune anle annunciacionem Domini, anno ejusdem Mo 
CCCo decimo octavo. P. Hylarii clericus auditor. 

CXXVIII 

iSiO, lundi 26 mars. — Vente des marais de La Fresaye auprès de 
Montierneuf par Ramnulphe d'Arribet^ paroissien de Saint-Sornin, près de 
Saint-Aîgnan, à Arnauld Forestier c de Talma ». — Archivée de Loir-et- 
Cher, original en parchemin avec traces du sceau en dre verte sur 
doîible queue de parchemin, 

Universis Rampnulfus Ârribeti, parochianus Sancti 

Saturnini, prope Sanctum Anianum, salutem. — Noverint 
universi quod ego non coactus, etc.. vendo... Arnaido Fo- 
resterii de Talma ementi, xxxii areas maresiorum, saleogio- 
rum, cum jazis, conchis, vittabus et pertinenciis suis, que 
Yocantur La Fresaye, site juxta seu contigue capiti itineris 
per quod itur apud Barnayum ex una parte, et contigue 
capiti du jas de Rochay, quod est Pétri Aubertini ejus fratris, 
quas ego et Arnaldus Arribeli, (rater meus défunctus, olim 
dicto Arnaido engagiavimus usque ad sexdecim annos, et 
xxiv areas maresiorum, juxta maresium capellani Sancti 
Saturnini... pro precio xv librarum monete currentis, quod 
ego recepi... Concedens,.. renuncians... sigillo domni Pétri, 
venerabilis archipresbiteri de Corma Regali. Datum die lune 
post dominicam in passione, anno Domini Mo GGGo octavo 
decimo. 

CXXIX 

i3i9y lundi iô avril. — Echange de terres à Montierneuf entre Pétro- 
nille Bodard et Philippe c Paganelli ». — Archives de Loir-et-Cher, origi^ 
nal en parchemin avec restes du sceau en cire jaune. 

Universis... Huguetus (iuilloche et Petronilla Bodarde 
conjuges, salutem. Noverint universi quod permutacio est 
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facta inter nos, et Philippum Paganelli, clericum, videlicet 
quod ego dicta Petronilla Bodarde non coacta permuto cum 
dicto Philippo quicquid juris, actionis habeo tam in domi- 
bus quam in terris et virgultis et aliis alodiis quibuscumque 
in Bodarderia prope Sanctum Ânianum, in dominio Monas- 
terii Novi, pro novem sulcis terre qui sunt sili in dominio 
domni prioris Monasterii Novi, videlicet quinque apud lan- 
dam Gaquet, juxta terram au Guilloches ex una parte, et 
juxta terram Ârvei Burbaleys ex altéra, et quatuor apud 
areas, juxta terram Hervei Burbaloys, et terram Johanne 
Roselle... Renuncians omni exceptioni et specialiter ego 
dicta Petronilla beneficio senatus consulti Valleyani, et legi 
Julie de fundo dotali et cuicumque juris beneficio in tavo- 
rem mulierum introducto ... Sigillo domni Pétri, venerabilis 
archipresbiteri de Corma Regali... Testes Thomas Bemardi, 
Johannes Boudoym, Robertus Bemardi. Die lune ante ies- 
tum beati Georgii, anno Domini Mo CCC® decimo nono... 
Petrus Hylarii clericus auditor. 

cxxx 

iSiO, mardi 24 avril, — Acquêt par Jacques, prieur de Montierneuf, de 
22 deniers de cens sur une vigne. — Archives de Loir-et-Cher, original 
en parchemin^ sceau en cire rouge sur double queue en parchemin. 

Universis présentes litteras inspecturis et audituris Arnal- 
dus, Dei gratia archidiaconus Xantonensis, salutem in Do- 
mino. Noveritis quod Ayera, relicta Arii Reynardi defuncti, 
et Arnaldus et Guillelmus et Petronilla et Agnes dictorum 
Arii defuncti et Ayere liberi seu heredes, non coacli... con- 
fessi sunt se vendidisse fratri Jacobo, venerabili priori Mo- 
nasterii Novi cum Sanclo Aniano ementi, viginti et duos 
denarios censuales, quos afïecerunt... super quadam vinea 
juxta fontem Pomariorum, inter vineam Gauffridi Auberii et 
Giralde, sororis Helie Bironis, ex altéra... et super xxii fulcos 
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terre in feodo de Nemore, in feodo dicti prioris; et fuit facla 
presens venditio pretio viginti quatuor solidorum minus 
duobus denariis monete currentis, quam pecuniam dicti 
Ayera et liberi sui confessi sunt se habuisse et récépissé a 
dicto priore... Nos vero dictus archidiaconus ad preces dicti 
Ayere et dictorum liberorum suorum presentibus noslrum 
apposuimus sigilium... Datum die martis post festum beati 
Georgii... anno M© CCC» decimo nono. 

CXXXI 

iSiO, mardi i^juin,— Achat de Guillaume Gobet, de Sainl-Jean d'An- 
gély, par Jacques du Bouchet, prieur de Montierneuf, de douze sous de cens. 
— Archives de Loir-et-Cher, original en parchemin avec les attaches 
du sceau, 

Universis... Arnaldus, Dei gratia archidiaconus Xantonen- 
sis, salutem...Noverint universi quod... Guillelmus Gobeti de 
Santo Johanne Angeliacensi, non coaclus, etc.. recognovit 
se vendidisse fratri Jacobo de Bochelo, venerabili priori Mo- 
nasterii Novi cum Sancto Aniano, xii solidos censuales quos 
sibi debebat Aymericus Assali de Sancto Aniano, sitos et 
assignatos super quinque jugera terre sita in terrilorio dicti 
prioris, videlicet duo jugera prope terram Laurentii Coseau 
ex una parte, et terram Guillelmi Morelli ex altéra, et unum 
juger est situm juxta terram Guillelmi Clavigelle ex una 
parte, et terram confratrie Sancti Saturnini ex altéra, alia 
duo jugera sunt sita prope dictam terram dicti Laurentii 
Coseau ex una parte, et prope iter quo itur ad fontem Karroli 

ex altéra pro precio septem librarum et xx denariorum 

turonensium, quam pecuniam recognovit se habuisse. Pro- 
misil, renunciavit, etc. Nos vero dictus archidiaconus pre- 
sentibus sigilium nostrum apposuimus... Testes : Robertus 
Anglici, Guerinus de Gayceyo et Guillelmus Richardi... Da- 
tum die martis post (estum sancti Barnabe apostoli, anno 
Domini MoCCCo decimo nono. P. Hylarii, clericus hoc audivit- 
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CXXXII 

iSiOy mardi iô octobre,— Vente d*un bois dans le fief daCliatelet, près 
Montierneuf, par Genrais et Aymeri Vital et Pétronille Vital, leur sœur, 
épouse de Robert Moynaad, de fieaugeay, à Philippe t Piganelli ». — Ar- 
chivée de Loir-et-Cher, original en parchemin, avec reeteê du sceau en 
cire rouge sur double queue en parchemin, 

Universis... Ârnaldus, Dei gratia archidiaconus Xancto- 
nensis, salutem. Noveritis quod Gervasius et Aymericus Vi- 
talis fratres, et Petronilla Vitalis eorum soror, cum consensu 
Roberti Moynaudi de Bougayo viri sui, non coacU, recogno- 
venint se vendidisse Philippo Paganelli clerico quamdain 
speciam nemoris quam habebant in feudo de Ghatelecio, in 
territorio seu dominio venerabilis prioris Monasterii Novi, 
juxta nemus dicti prioris et juxta nemus dicti Foucomii, 
precio xxn librarum turonensium et xv solidorum monete 
currentis, domino feodali debitis. Promittentes, etc.. Sigil- 
lum nostrum apposuimus. Testes Johannes Borderii, Nicho- 
laus Lemeye clericus, Ârnaldus Anglici. Datum die marlis 
ante festum beati Luce evangeliste, anno Domini Mo CCCo 
decimo nono. 

cxxxm 

iSiQy mercredi i9 décembre. — Achat par Jacques, prieur de Montier- 
neuf, de deux sols de cens, d*Etienette Maynard et de Genrais et Guérin 
Maynard, ses fils. — Archives de Loir-et-Cher y original en parchemin, 
avec restes du sceau en cire rouge sur doubles lacs de parchemin, 

Universis... Arnaldus Dei gratia archidiaconus Xancto- 
nensis, salutem. Noverilis quod Stephana Maynarde de Mo- 
nasterio Novo, et Gervasius et Guerinus Maynardi filii dicte 
Stéphane, non coacti, recognoverunt se vendidisse fratri Ja- 
cobo venerabili priori Monasterii Novi, duos solidos cen- 
suales quos sibi assignaverunt super duo jugera terre sue 
site in dominio dicti prioris, in feodo de Cuchellis, videlicet 
unum juxta terram Johannis Geraldi ex una parte, et terram 
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Arvei Mahordi ex altéra, et aliud juger est situm ibidem 
inter vineàm et pratum dicti prioris... pro precio xxiv libra- 
rum turonensium ; quos duos solidos promisit dicta Ste- 
phana reddere in festo omnium sanclorum... sigillum ar- 
chidiaconi... Testes Johannes Raynardi, Hugo Guilloche de 
Monasterio Novo, Guillelmus pergaminarius... die mercurii 
ante festum beati Thome apostoli... anno Domini M» CCGo 
decimo nono. 

GXXXIV 

i390 {v. s, 1Si9)^ Si mars. — Achat par le prieur de Montiemeuf de 
six sous de cens, de Pétronitle Oubertine, femme de Lambert Goiton. — Ar^ 
ehives de Loir-et-Cher y original en parchemin^ avec restes de sceau en 
cire verte sur double queue de parchemin, 

Universîs... Petrus, archipresbiter de Corma Regali, et 
Petronilla Oubertine, uxor Lamberti Guitonis, [parochiani 
Sancti Saturnini cum Sancto Aniano, salutem. Noverint 
universi quod ego dicta Petronilla, non coacta, vendo fratri 
Jacobo, venerabili priori Monasterii Novi Xanctonensis dio- 
cesis ementi... sex solidos turonenses censuales precio lxxii 
solidorum habitis et receplis a me, quos assigno super om- 
nia bona mea mobilia solvendos in crastino omnium sanc- 
torum. Promittens... renuncians... Do bas litteras sigillatas 
sigillo domni Pelri venerabilis archipresbiteri de Gorma 
Regali... Testibus Philippo Paganelli clerico, Guillelmo Se- 
guini, et Johanne Sutore, die lune post annunciationem 
béate Marie, anno Domini Mo CGG» decimo nono. Seguinus 
notarius Monasterii Novi audivit f . 

GXXXV 

i320, mercredi 2 juillet. — Achat par le prieur de Montieraeuf de 20 
deniers de cens, d'Aiéade Robine, de la paroisse de Saint-Uippolyte de 
Biard. — Archives de Loir-et-Cher^ original en parchemin^ scellé d'un 
sceau en cire rouge sur doubles lacs de parchemin. 

Universis... Arnaldus, Dei gralia archidiaconus Xancto* 
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nensis... Noveritis quod in nostra presentia constituta Aléa- 
dis Robine de parochia Sancti-Ypolyli de Byortz... vendidit 
fralri Jacobo priori Monasterii Novi prope Sanclum Ânia- 
num... XX denarios censuales, quos sibi dictus prior debe- 
bal annuatim, solvendos in assumptione béate Marie Virginis, 
super quoddam solum situm apud Romam, in feodo ac do- 
minio domini Âymerici Gomardi mililis, juxta gainagiuni 
domini de Bayels ex una parte, et viridarium Ârnaldi Ro- 
bini, fratris dicte Âleadis, precio xx solidorum turonensium... 
transferens... Et dictus archidiaconus sigillum nostrum ap- 
posuimus... Datum die mercurii post octabas nativitatis 
beati Johannis-Baptiste, anno Domini Mo CCG^ vicesimo. 

GXXXVI 

Biens à Marans et à Surgères. 

i320. — Lectre de deux baillées de deux pièces de terre 
à Estienne Girard par Regnault de Précigné, seigneur de 
Marans, M CGC XX. — Manuscrit 273 de Vendôme^ f. 
xxxvi î;o, ll. 

i32i. — Sentencia per abbatem Vindocinensem arbitrum 
in sua causa et lala contia janilorem domini de Surgeriis, 
qui suum palefredum arrestaverat, pro qua injuria condeaip- 
navit eum in amenda une ymaginis duarum marcharum ar- 
genti ecclesie de Surgeriis. Data M» GGl- XXI. — Ibid., 
/. xcix, F. 

GXXXVII 

i322, mercredi 9 juin. — Vente de la sixième partie d'un marais de 
Moutierneuf à Philippe c Pahanelii », clerc, demeurant au prieuré de Mon- 
tierneuf, par Guillaume et Pierre Ménier et Pierre, fils dudit Pierre. — Archi- 
ves de Loir-et-Cher, original en parchemin^ avec les attacJies du sceau, 

Univei^is, etc.. Petrus, humilis archipresbiter de Gorma 
Regali, Guillelmus et Petrus Menerii et Petrus filius dicti 
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Pétri Menerii, parochiani Sancti Hypolyli, salulem Nove- 

rint univers! quod prefati Guillelmus et Petrus filius dicti 

Pétri Menerii vendimus Philippo Payhanelli, cle- 

rico commoranti in prioratu Monasterii Novi sextam 

partem cujusdam maresii cum pertinenliis suis, siti in ripa- 

ria de Borgout precio duodecim denariorum censualium 

monete currentis, solvendorum annis singulis in festo nati- 

vitatis Domini Promittentes Renuncianles , dedi- 

mus bas présentes litteras sigillo domini Pétri archipres- 

byleri de Corma Regali Datum die mercurii ante feslum 

nove solempnitatis corporis Christi ^ anno Domini M CCCo 
vicesimo secundo. Stephanus Arnaldi presbiter hoc audivit. 



CXXXVIII 



i392y lundi 26 juillet, — Don de quatre sous de rente par Jean Bitter. 
de la paroisse des Epaux, à Etienne Cornut, de Montierneuf. — Archives de 
Loir-^t^CheTy original en parcfiftnin^ sceau en cire verte. 

Universis Petrus, humilis archipresbiter de Corma Re- 
gali, Johannes Bitier clericus parochianus de Lépaut, prope 
Sulbisiam, et Stephanus Cornuti clericus parochianus Mo- 
nasterii Novi, salutem in Domino sempiternam. Noverint 

unixursi quod ego dictus Johannes considerans benepla- 

cita et laudabilia servicia a prediclo Stephano mihi facta 
multipliciter et impensa, eidem Stephano do et concedo, 
donacione pura inter vivos, quaiuor solides monete curren- 
tis, quos mihi débet singulis annis in die nativitatis Domini... 
Datum die lune post festum sancti Jacobi apostoli estivalis, 
anno Domini M CGC XX 11. 



1. Précieux renseignement à recueillir pour l*histoire de l'établissement 
de la Fête-Dieu. 
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GXXXIX 

iS92, jeudi i8 septembre. — Vente, par Pierre Sachan, d'une maison 
près du bois de Montiemeuf. — Archives de Loir-et-Cher^ original en 
parchemin^ avec les attaches du sceau. 

Universis présentes litteras inspecturis Pelrus Sachan 

de Podio Sancti Âniani, salutem Noverint univers! quod 

ego dictus Petrus non coactus, etc vendo Philippe 

Paynnelli clerico emenli totum illud jus et totam ratio- 

nem quod et quam habeo in domo cum pertinentiis ejus- 

dem, que quondam fuit Guillelmi Ârribeti layci deffuncti, 
sita juxta torcularem, que quondam fuit Stephani Cornuti 
defïuncti ex una parte, et nemus domini prioris ex altéra, 
precio septem librarum et quinque solidorum monete cur- 

rentis Promittens, etc Renuncians, etc In cujus rei 

teslimonium ego dictus Petrus do et concedo bas présentes 
litteras sigillo discreti viri domini Pétri venerabilis archi- 

episcopi de Gorma Regali ad meas preces Dalum testibus 

presentibus: fratre Jacobo humili priori Monasterii Novi, Ger- 
vasio Yitali, die jovis ante iestum sancti Michaelis, anno 

Domini M» CCCmo vicesimo secundo Ego Seguinus cle- 

ricus Monasterii Novi auditor. 



CXL 



4322, mardi 26 octobre. — Achat d*un jardin de Pétronille et Alayde Ro- 
bine par frère Jacques, prieur de Montiemeuf. — Aixhives de Loir-et- 
Cher^ original en parcfiemin^ scellé comme ci-desêuSj avec cette lé- 
gende : SIGILLVM PETRI ABCHIPRESBITERI DB GORNV REGALI. 

Universis Petronilla et Alaydis Robine parochiani 

Sancti Ypoliti de Biart. Noverint universi quod nos vendi- 

mus fratri Jacobo humili priori Monasterii Novi unum 

viridarium situm juxla viridarium Johannis Meinerii et viri- 
darium Âmaldi Robini precio xx solidorium monete cur- 



rentis Datum die raartis ante festum Apostolorum Simo- 

nis et Jude, anno M CGC XX II. 



CXLI 



i392^ 26 novembre. — Jean XXII nomme les abbés de Saint-Germaid 
des Pré.s et de Saint- Vincent du Mans, et le prieur de Saint-Eutrope de Sain- 
tes, conservateurs des biens et privilèges de Tabbaye de la Trinité. — Ma- 
nuscrit Phillipps 4.264 J, 88, 89 et 90; manuscnt i3.820, f. 302 i?o; 
Baluze, iS9. f. 264 ; manuscrit de Vendôme^ m 213, f. XV vo. 

i525, 23 octobre. — Jean de Reffuge, prieur de Saint-Eutrope, subdé- 
lègue tous ses pouvoirs à plusieurs dignitaires des églises de Tours, Chartres, 
Angers et Le Mans, avec ampliation de la bulle. — Archives départemen- 
tales de Loir-et-Cher, original en parchemin^ scellé sur double queue de 
parchemin du sceau en cire rouge recouvert de papier^ portant : D'argent 
à deux fasces de gueules, et sur le tout deux couleuvres de sinople posées 
en pal. 

Rescriptum prioris Sancti Eulropii archidiacono Turo- 
nensi, et aliis, quatenus nomine subdelegationis conservent 
privilégia monasterio concessa. 

Johannes deReffuge, presbiter in decretis licenciatus, de- 
canus ecclesie Xanclonensis et prior prioratus convcnlualis 
Sancti Eulropii prope et extra mures Xantonenses, ordinis 
sancti Benedicîi, judex conservalor una cum nostris vene- 
rabilibus in hac parle collegis^cum illa ciausula quatenus vos 
vel duo vel unus vestrum universorum privilegiorum vene- 
rabilibus et re.ligiosis viris abbati et conventui monasterii 
Sanclissime Trinitatis de Vindocino, dicti ordinis sancti Be- 
nedicti, Carnotensis diocesis, a sancta sede apostolica conces- 
sorum, ab eademque sancla sede specialiter deputatus et 
delegatus, venerabilibus et circumspectis viris domnis de- 
cano archidiacono et cancelario ecclesie Turonensis, decano 
et archidiacono ecclesie Carnotensis, nec non scolaslico et 
penitenciario ecclesie Andegavensis, cum Turonensi, Carno- 
teusi, Andegavensi, Cenomanensi et Aurelianensi officialibus, 
ac etiam magistro et administratori domus Dei de Vindo- 

13 
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cino, dicte Carnolensis diocesis, et cuilibet vestrum, salutem 
in Domino sempiternam. Cuncta charitas vesia et vestrum 
cujusiibet noverit nos lilleras aposlolicas infrascriptas... no- 
bis ex parle venerabilium et religiosorum virorum abbatis et 
conventus... Vindocinensis... exhibilas, sanas, etc., récépissé, 
sub hac verborum série... Johannes episcopus servus servo- 
rura Dei, dilectis filiis Sancti Germani de Pratis juxta Pari- 
sios, et Sancti Vincenlii Genomanensis monasteriorum abba- 
tibus, et priori Sancli Eutropii Xanctonensis, salutem et 
apostolicam benedictionem. Mililanti ecclesie licet imme- 
riti,disponente Domino, présidentes, ci rca curam ecclesiarum 
et monasteriorum ac aliorum ecclesiasticorum locorum om- 
nium, et illorum praesertim quaB ad nos et Romanam dum- 
taxat ecclesiam pertinere noscuntur solertia reddimus inde- 
fessa solliciti ut, juxta debitum pastoralis officii, eorum 
occurramus dispendiis et profectibus, divina coopérante cle- 
mencia, salubriter intendamus. Sane dilectorum filiorum 
abbatis et conventus monasterii Vindocinensis, ad Romanam 
ecclesiam nullo medio pertinentis, ordinis sancti Renedicti, 
Garnotensis diocesis, conquestione percipimus quod non- 
nulli venerabiles fratres nostri archiepiscopi, et episcopi et 
dilecli filii electi abbates et alii clerici ecclesiasticeque per- 
sone, lam religiose quam seculares, nec non duces, comités, 
et barones, nobiles milites, universitates ac alii seculares 
laici, civitatis et diocesis Carnolensis ac aliarum civitatum et 
diocesum ac partium vicinarum, in quibus diclum monasle- 
rium Vindocinense nec non et alia loca, prepositure, priora- 
tus, membra eidem monaslerio immédiate subjecta, consili 
dignoscunlur, occuparunt et occupari fecerunt et faciuntpre- 
posiluras,prioratus, ecclesias, capellas, grangias, obedienlias, 
castra, casalia, villas, domos, maneria, terras, vineas possessas, 
census, reddilus et proventus, jura, jurisdicliones et nonnulla 
alia bonamobiliaet immobilia,addictummonaslerium et alia 
prelibalaejus membra speclantia,seueademdetinentibus près- 
tant auxilium et favorem, nonnulli et civitatum et diocesum 
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ac partium predictarum, qui nomen Domini in vacuum reci- 
pere non formidant, dictis abbati, conventui in dictis prepo- 
situris, prioratibus, membris, ecclesiis, grangiis, castris, casa- 
libus, terris, jurisdictionibus, juribus, bonis et rébus aliis 
ad monasteriunf], loca, preposituras, prioratus, niembra pre- 
dicta spectanlibus, multipliées molestias ac injurias inferunt 
et jacturas. Quare dicti abbas et convenlus nobis humiliter 
supplicarunt ut cum valde difficile reddatur et pro se et aliis 
membris suis, pro singulis querelis ad aposlolicam sedem 
habere recursum, proinde eis, super hoc paterna diligentia 
curaremus. Nos igitur adversus occupatores, delentores, pre- 
sumptores, molestalores et injuriatores hujusmodi, illo vo- 
lentes eis remedio subvenire, per quod ipsorum conpescatur 
temeritas et aliis additus commillendi similia precludatur, 
discrectioni vestre per apostolica scripta mandamus, quate- 
nus vos vel duo aut unus vestrum, per vos vel per alium seu 
alios, et si sint extra loca in quibus deputati estis conserva- 
tores, judices eisdem abbati et conventui efficacis deffensio- 
nis presidio assistentes non permittatis eisdem supra hiis et 
quibuslibet aliis bonis, juribus ad ipsos et eorum preposi- 
luras, prioratus et membra spectantibus, ab eisdem et qui- 
buscumque aliis indebite molestari vel sibi gravamina seu 
damna vel injurias irrogari, facturi ipsis, cum ab ipsis vel 
eorum aliquo, seu procurai ore vel procura toribus eorum vel 
alicujus eorum fuerilis requisiti, de predictis et aliis personis 
quibuslibet, supra restitutione prepositurarum, prioratuum 
ecclesiarum, capellarum, grangiarum, castrorum, casalium, 
terrarum, possessionum, jurisdictionum, jurium et bonorum 
immobilium et mobilium, reddituum quoque et proventuum, 
et aliorum quorumcumque bonorum, et quibuslibet inju- 
riis, molestiis alque damnis, presentibus et futuris, in illis 
videlicet que judicialem requirunt indaginem, de piano, sine 
slrepilu et figura judicii, et in aliis prout qualitas ipsorum 
exegeritjusticie complementum, occupatores seu detenlores, 
molestatores, presumptores et injuriatores hujusmodi, nec 
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non contradictores quoslibet et rebelles cujuscumque status, 
ordinis vel conditionis, eliamsi archiepiscopalis vel episcopa- 
lis dignitatis exlilerit, quocumque et quotiescumque expédie- 
nt, aucloritale nostra, appellatioue postposita, compescendo, 
invûcato ad hoc, si opus fuerit, auxilium braccliii secularis, 
nonobtantibus felicis recordationis Bonifacii papae oclavi pre- 
decessoris nostri, in quibus cavetur ne aliquis extra suam 
civitatem ac diocesim, nisi in certis casibus et in illis ultra 
unam dietam a fine sue diocesis ad judiciuin evocetur, seu ne 
judices et conservatores a sede depulati présumant extra civi- 
tatem ac diocesim in quibus deputati fuerunt, contra quos- 
cumque procedere, sive alii vel aliis vices suas committere, 
aut aliquos ultra unam dietam a fine dioceseos eorumdem 
trahere présumant, seu quod de aliis quam de manifestis in- 
juriis, violentiis, et aliis que judicialem indaginem exigunt, 
pénis in eis, si secus egerint, et in id procurantibus adnecUs 
se nullatenus intromiltant, et tam de duabus dictis in con- 
silio generali, dummodo ultra terciam vel quartam dietam 
aliquis extra suam civitatem et diocesim, virlute presentium 
ad judicium non trahatur, quam aliis quibuscumque consti- 
tutionibus a predecessoribus nostris Romanis pontificibus, 
tam dejudicibus delegatis et conservatoribus quam personis 
ultra certum numerum ad judicium non vocandis, aut aliis 
editis que vestre possint in hac parte jurisdictioni aut po- 
testali ejus libero exercicio quomodolibet obviai-e, seu si ali- 
quibus communiter vel divisim a praedicla sit sede indebitum 
quod interdici, suspendi vel excommunicari, seu extra vel 
ultra certa loca evocari non possunt, per litteras apostolicas 
non facientes plenam et expressam, et de verbo ad verbum 
de indulto hujusmodi, et eorum personis, locis, ordinibus et 
nominibus propiiis menlionem, et qualibet alia dictae sedis 
indulgenlia, quali vel speciali cujuscumque lenoris exislat, 
per quam praesentibus non expressam, vel totaliter non inser- 
tam, vestrae juridictionis explicatio in hac parte valeat quo- 
modoHbct impediri, etdequo cujusque toto tenore de verbo 
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ad verbum in nostris litteris habenda sil mentio specialis. 
Caetero volumus et aulhoritate aposlolica decernimus quod 
quilibet vestrum prosequi valeat articulum eliam per alium 
inchoatum, quatenus idem inchoatus nullo fuerit impedi- 
mento canonico impeditus, quodque a data presentium sit vo- 
bis et unicuique vestrum, in praemissis omnibus et eorum 
singulis, certis et non cerlis, praesentibus etfuturis etprope 
dictis procedere, ac si praedicla omnia et singula eorum vo- 
bis cerla fuissent, et jurisdictio vestra et cujuslibet veslrum 
in praedictis omnibus et singulis per citationem vel modum 
alium perpeluata légitime extitissel, constitulione praedicta 
super conservatoribus et alia quaelibet in contrarium édita 
non obstante. Datum Avenioni VI kalendas decembris, pon- 
lificalus nostri anno VIo. 

Sed quia dicti prioratus nostri et aliorum negotiorum... 
curis praepedili... negotiis dictorum religiosorum abbatis et 
convenlus de Vindocino mature et opportune intendere non 
valemus... vobis nostras vices committimus... Vos dclegamus, 
etc. Datum Xantoni sub sigillo nostro et signo secretarii nos- 
tri... die vicesima tercia mensis octobris, anno Domini mil- 
lesimo quingentesimo vicesimo quinto. 

CXLII 

i322y vendredi S décembre, — Don de 13 sous de cens assis sur des 
vignes dans le fief de Moiilierneuf. — Archives de Loir-et-Cher^ original 
en parchemin avec les attaches du sceau, 

Universis.-.Petrushumilis arehipresbiter de Corma Regali, 
et Aymericus Curici et Johanna de Ponte conjuges, paro- 
chiani de Pontolabio, et Philippus Payhanelli clericus, salu- 
tem. Noverint universi quod nos dirti conjuges, considéran- 
tes et attenden'es bene placita et laudabilia et grata servicia 
a dicto clerico nobis multipliciter facta et impensa, eidem 
clerico tanquam benemerilo accipienti damus et concedimus, 
donatione pura et irrevocabili in ter vivos, Iresdecim solidos 



— 198 — 

censuales reddendos in die pasche, super dimidium quarte- 
rium vinee situm in dominio prions Monasterii Novi, in 
feodo de Pane Prodilo, juxta vineam nostrara ex una parte, 
et juxta vineam Garini de Queysse, prepositi Sancli Âniani, 
ex altéra, nihil retinentes nisi unum denarium annuatim 
solvendum domino priori Monasterii praedicli et quarte- 
rium (?) vindemie inde provenientis solvendum solacerio 
Monasterii Novi... et quinque solidos censuales de dictis 
tresdecim, quos assignamus dicto clerico super quoddam 
aliud dimidium quarterium vinee situm in eodem dominio 
et in eodem feodo, prope iter quo itur de dicta vinea ei^ 
Pontolium... Promittimus... renunciamus... has présentes 
litleras sigillo domini Pétri, archipresbyleri de Corma Regali. 
Datum die veneris post festum beati Andrée apostoli, anno 
Domini Mo CCC» vicesimo secundo. Stephanus Arnaldi pres- 
biter, vicarius ecclesie Monasterii Novi, hec audivit. 

CXLIII 

i322^ vendredi 3 décembre, — Reconnaissance de 20 sols de cens sur 
des biens dans la cen:»ive du prieuré de Montierneuf. — Original en par- 
chemin, autrefois scellé de deux sceaux sur double queue de parchemin, 
archives de Loir-et-Cher. 

Universis, etc. Johannes Bitierii clericus parrochianus de 
Subbisa, salutem in illo qui est omnium vera salus, et quia 
humana memoria cito labilur et diu durare non potest, ideo 
per présentes lilteras noverint universi quod ego dictus Jo- 
hannes Bilierii, clericus, olim et diu tradideram et concesse- 
ram perpétue... Philippo Pahyh\nelli clerico, domum meam 
et terras et vineas, viridarium et omnia alla mea que 
habeo in parrochia de Bogay, prout in quibusdam litte- 
ris venerabilis domini ac reverendi viri Arnaldi, Dei gratia 
archidiaconi Xanlonensis, plenius continetur sigillalas, ad 
annuum censum viginli solidorum, scilicet dccem et septem 
solidos, et sex denarios et duos solidos et sex denarios, die 



— 199 — 

et loco et in feslo prout in dictis litteris conlinetur, mihi per- 
solvendos... et Stéphane Cornuti clerico quatuor solidos, et 
quatuor solidos Nicholao Payhanelli clerico, prout in quibus- 
dam litteris venerabilium dominorum domini Arnaldi, Dei 
gratia Xantonensis archidiaconi, et domini Pétri, archipres- 
biteri de Corina Regali, plenius conlinetur sigillatis, et hec 
propter grata et laudabilia servicia et bénéficia ab ipsis cle- 
ricis mihi multipliciter prestita... Renuncio, etc. In cujus 
rei testimonuium, ego présentes litteras do et concedo sigil- 
lis venerabilium domini Arnaldi Dei, gratia archidiaconi 
Xantonensis, et domini Pétri, archipresbyleri de Corma Re- 
gali, sigillatas. Datum die veneris post festum beati Andrée 
apostoli, anno Domini Mo CCCo vicesimo secundo. Ego Ste- 
phanus Arnaldi presbiter, vicarius ecclesie Monasterii Novi, 
hec audivi et scripsi. 

CXLIV 

432S {v. s. 1322), i^^ février, — « Donation, par Jean Pépin et Jeanne 
Forêt, son épouse, de leurs propres personnes, au prieur de Moutiemeuf, en 
Thonneur de la sainle Larme. » — Archives de Loir-et-Cher, original en 
parchemin^ sceau en cire rouge sur double queue en parchemin. 

Universis présentes Christi fidclibus litteras inspecturis, 
lohannes Pepini, alias dictus Piard, et lohanna Foresta, ejus 
uxor, parocliiani Monaslerii Novi, salulem in eo qui salu- 
tem desiderat animarum. Quoniam hominum statuta mor- 
talium, a memoria laberentur, quin lilterarum testimonio 
firmarentur, presencium ideo série lilterarum, universis 
volumus fieri manifestum, quod nos lohannes et lohanna 
conjuges predicti, bonorum magnitudinem spiritualium cor- 
detenus attendentes, qui fiunt semper et fient in Sancte 
Trinilatis monasterio Vindocinensi, simul et in omnibus 
membris ejus, cordis immo bonorum ipsorum participes 
fieri cupientes, non coacti, non seducti, nec vi, ncc metu, 
nec dolo ducti, sed voluntate spontanea, et deliberacione 
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prehabita diligenti, quilibet nostrum in scriptis presentibus 
confitemur, nos dédisse et concessisse penitus, in manu 
fratris lohannis Border, nepotis lacobi, venerabilis prions 
prioralus Monaslcrii Novi, quatuor anni sunt elapsi, et 
adhuc in hiis scriptis damus et concedimus, sana mente, 
Deo patri, et glorissime Lacryme Christi, et Sancte Trinitalis 
monasterio memorato, et predicto prioratui suo Monasterii 
Novi, prope Sanctum Anianum, Xanlonensis dyocesis, nos 
et quemlibet nostrum, corpore et anima, et omnia bona 
nostra tam mobilia quam immobilia, presencia et futura, 
nomina et jura nostra, ubicumque sint, et quocumque no- 
mine censeantur, habenda omnia predicta ac perpetuo et 
pacifiée possidenda, cum pleno jure possessionis et proprie- 
tatis, a dicti monasterii Vindocinensis monachis et fratribus, 
et successorrbus eorumdem ; ita tamen quod nobis, aut nos- 
trum cuilibet, non possit esse de cetero locus penitencie vel 
ingraliludinis in hac parle, promillentes quilibet nostrum, 
nos non revocaturos in posterum, hanc predictam donacio- 
nem nostram, ob aliquam causam ingratitudinis tacite vel 
expresse, nos tamen lohannes et lohanna conjuges predicti, 
dobemus omnia bona predicta indeteriorala tenere, quam- 
diu vixerimus, et pacifice possidere, et facere fructus nostros, 
non tamen quasi dominus vel domina, sed ut custos fide- 
lissimus, a dictis monachis et fratribus deputalus, ut inde 
vile noslre necessaria capiamus et habeamus, prout equum 
fuerit et honeslum. Que vero bona cum pauca sinl, tenemus 
et promillimus quilibet nostrum, simul et honorem et utili- 
tatem monasterii memorati, omniumque membrorum ejus, 
servare fideliler et honeste, proul melius polerimus augmen- 
lare, volenles et consencientes, quilibet nostrum, et post obi- 
tnm cujuslibet nostrum, quod cuncla bona sic a nobis data, 
viri religiosi, prior et monachi prioralus Monasterii Novi pre- 
dicli, que pro lempore fuerint, nomine dicli monasterii sui 
Vindocini, et prioralus sui predicti, capiant et liabeant tan- 
quam sua, ecclesiastico dominio vel seculari nullatenus 



— 201 — 

requisito. Juramus eliam nos et quilibel noslrum, super 
sancta Dei evangelia, sponte nostra, nos uni versa et siiigula 
que prescripta sunt inviolabiliter observare, et in contrarium 
a modo per nos aut per alium non venire. In cujus rei tes- 
timonium et memoriam, supradictis monaslerio et prioratui 
présentes damus lilteras, bona fide, quas sigillo venerabilis 
viri domini Arnaldi, Dei gratia Xanclonensis archidiaconi, 
precibus nostris intervenientibus,fecimus sigillari. Nos aulem 
dictus archidiaconus, ad supplicalionera parlium predictarum 
impressione sigilli nostri présentes litteras coramunivimus, 
ad maius lestimonium premissorum. Actum et dalum, tes- 
tibus presenlibus ad hoc vocatis et requisitis, Nicholao de 
Langre,JohannedeCaysse, Guillelmo et Johanne Geraldi car- 
penlariis, Petro Pachim, filio Michaelis Pachim, Petro Mai- 
nardi, Guillelmo de Boylay, et Stephano Teobaldi presbytero, 
qui audivit confessionem, die marlis ante feslum purifica- 
tionis béate Marie, anno Domini iMo CCCo vicesirao secundo. 
Stephanus Theobaldi presbiter haec audivit. 

CXLV 

4323 («. 8 1322), samedi i9 mars. — Vente d'un bois sous la réserve de 
payer au prieur de Montiemeuf le cens et la renie accoutumés. — Original 
en parchemitiy sceau sur double queue perdu^ et copie sur papier et tra- 
duction française aux archives de Loir-et-Cher. 

Universis... Petrus, humilis archipresbiter de Corma Re- 
gali, et Stephanus Theobaldi presbiter, et Nicolaus de Lan- 
gies carnilex,parochiani Sancti Saturnini cum Sancto Aniano, 
salulem in Domino. Noverint quod ego Stephanus vendo 
predicto Nieolao ementi quoddam nemus situm in dominio 
domini Jacobi, venerabilis prioris Monasterii Novi cum Sancto 
Aniano, juxta nemus ous Fichât ex una parte, et nemus ous 
Yicberiis de janua Sancti Aniani ex altéra, et iter, per quod 
itur de Villa Nova versus seu erga Talnarum Charanlonum, 
precio quiudecim librarum monete currentis... nihil retinens 
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exceptis deveriis antiquitus consuetis, et cum tercia parte 
unius oboli reddendi dicto domino priori Monasterii Novi... 
Renuncians... do bas présentes litleras sigillo discreti viri 
Pétri, archipresbiteri de Corma Regali... Datum die sabbali 
ante ramos palmarurn, présente fratre Jacobo, priore Monas- 
terii Novi, anno Domini millesimo trecentesimo vicesimo 
secundo. Slephanus Arnaldus presbiter, vicarius ecclesie 
Monasterii Novi, hoc audivi. 

CXLVI 

i323f avrily et 4325^ lundi il octobre, — Vidimus du privilège du roi 
Charles IV pour notre lerro de Saintonge el le prieuré de Montierneuf. — 
Original en parchemin^ sceau sur queue simple de parchemin perdu ; 
archives de Loir-et-Cher. 

Universis présentes litteras inspecturis, Helyas Vassale, 
valetus domini nostri régis Francorum et Navarre, locum 
tenens nobilis viri domini Bertrandi de Rupenegata militis, 
dicti domini nostri régis ejusque senescalli Xantonensis, 
Petragoricensis, Caturcensis et Lcmovicensis terre, ducatus 
Aquilanie lucrate, salulem in Domino. Noveritis nos vidisse 
et récépissé litteras dicti domini nostri régis suo sigillo sigil- 
latas in cera viridi sub hac forma : 

Karolus, Dei gratia Francie et Navarre rex, nolum facimus 
universis tam presenlibus quam futuris quod nos religiosos 
viros nobis in Chrislo dilectos abbalem el conventum monas- 
terii Vindocinensis,personas et membra dicli monasterii, cum 
rébus et bonis suis quibuslibet, in quantum nobis immédiate 
subsunt, recipimus in noslra guardia speeiali, ut quanto ma- 
jori per hoc tranquillitate gaudebunt, lanto liberiori studio 
valeant circa divina vacare. Damus autem tenore presencium 
in mandatis universis justiciariis regni nostri, quatenus dic- 
tes religiosos et alias diclorum monasterii et membrorum 
personas, in suis juribus justis, possessionibus et saisinis, 
auctoritate nostra regia, manuteneant et conservent ac deffen- 
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dant, deffendique faciant, sub nostra gardia predicta, ab om- 
nibus injuriis, violenciis, oppressionibus, vi armorum ac 
indebitis novitatibus quibuscumque factis, de quibus eis lé- 
gitime constilit, ad slalum debitum reducendo, tradanturque 
ei pro prediclis diligencius exequendis unum vel plures de 
servientibus nostris, prout secundum causas émergentes 
viderint expedire, qui de hiis que cause cognitionem requi- 
rant se nullatenus intromittant. Quod ut ratum et stabile 
permaneat in futurum presentibus litteris nostrum fecimus 
apponi sigillum. Âctum apud Baugenciacum super Ligerim, 
anno Domini Mo CCCmo XXIII mense, aprilis. 

Virtute quarum litlerarum, ad requeslam religiosi viri fra- 
tris Mychaelis, venerabilis prions Monasterii Novi, dictas lit- 
teras regias nobis in judicio exhibentis,ipsas litteras etsalvam 
gardiam contentam in eis publicamus in plena assista de 
Nancras, per nos tenuta ibidem, dantes tenore presentis 
nostri mandati Robineto Morini servienti regio et aliis ser- 
vientibus regiis quibuscumque, ut dictum priorem, bona, 
personas et membra predicli monasterii in dicta salva gardia 
manuteneanl et defïendant ab omnibus injuriis, violenciis, 
oppressionibus, vi armorum ac indebitis novitatibus quibus- 
cumque, secundum tenorem dictarum litterarum regiarum 
et formam, mandantes omnibus subjeclis, quorum inlerest 
vel interesse potest, ut dicto Robineto et aliis seiTientibus 
qui super hoc fuerint requisili in premissis et ea tangen- 
tibus parlant et intendant cause cognitionem, si qua emer- 
serit, scilicet bec dicto domino senescallo retenta vel suo 
locum tenenti. Datum et sigillo nostro cum sigillo senescalli 
Xantonensis, ad eternam rei geste memoriam, sigillatum, 
in lestimonium et fidem pleniorcm omnium premissorum, 
die lune ante (eslum beati Luce evangeliste, anno Domini 

Mo CCCino XXVto. 

Cette charte royale a été enregistrée par le parlement, 
archives nationales, JJ. 62, no i65, f. 90 ro, avec cette note: 
^ Per dominum nostrum regem ad relationem domini An- 
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dree de Florentia. Barr... d Le viditnus donné par le roi 
Philippe^ daté du mois d'octobre i328j se termine ainsi : 
Nos aulem omnia et singula in siiprascriptis lilteris con- 
tenta rata habentes et grata ea volumus, laudamus, appro- 
bamus, et auctoritate nostra regia présentes confirmamus. 
Quod ut firmum et stabile permaneat in futurum, nostris 
praesenlibus litteris fecinius apponi sigillum. Actunn Parisiis, 
anno Domini M» CCCo vicesimo ottavo, raense octobris. 

Per dominum regem, ad relationem decani Turonensis et 
domini Ayraerici Guenant. — Remigius. — Archives na- 
tionales, JJ. 64y no 206. Sommaire dans le manuscrit latin 
5.419, fol. 45, de la bibliothèque nationale, 

CXLVII 

iS2S^ i5 novembre. 7- Commission au s^n^chal de Saintonge de pronon- 
cer sa sentence déOnilive sur le droit de justice à Malaigre. — Original en 
parchemin aux archives de Loir-et-Cher, 

Radulphus Basseli, miles, dominus de Dreyton, ducatus 
Aquilanie senescallus, nobili viro senescallo Xantonensi qui 
nunc est vel qui pro tempore fuerit pro domino nostro rege 
et duce, vel ejus locum tenenti, salutem. Ncgolium alte et 
basse justicie loci de Malaygre aliorumque locorum perins- 
peclionem in processu ejusdem negocii declaratorum inter 
priorem Monasterii Novi ex parle una, et procuratorem dicti 
domini nostri Régis et ducis in dicta senescalia Xnntonensi 
conslitutum ex altéra, coram nobis aliisque commissariis vir« 
orum nobilium et potentium domiîiorum Amalrici de Cre- 
done et Fulconis Lestrange, olim senescalli Vasconie, prede- 
cessorum noslrorum,diucius venlilalam, inquestamque super 
hujusmodi negociis factam et complelam, cui inqueste que- 
dam liltere commissionis dicli domini Fulconis Lestrange, 
que dirigebantur discrète viro Renaido Calculi, tune sene- 
scallo Xantonensi, sunt annexe, vobis habita deliberalione 
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et avisamento consiliariorum régis illarum partium corn- 
miclimus judicandum et fine debito celeriter terminandum, 
in premissis talitervos habentes quod dicte partes ob vestri 
deffectum ad nos super hoc nuUam habeant materiam rever- 
tendi, dantes omnibus vobis subdictis lenore presentium in 
mandatum quod in hiis et ea tangentibus vobis etficaciler 
pareant et intendant. Datum Burdegali, sub sigillo curie Vas- 
conie, XV die mensis novembris, anno Domini Mo CCCo 
XXo tercio. Reddite litteras latori earumdera. 

CXLVIII 

i324 (v. s. i323), mercredi i^^ février, — Seotence du sénéchal de 
Saintonge, qui reconnaît au prieur de iMontierneuf le droit de haute et basse 
justice à Malaigre. — Archives de Loir-et-Cher, original en parchemin, 
les deux sceaux perdus, manuscrit oAl9, f, 42. 

Qualiter justicia alla et bassa loci de Malaygre nobis 
pertinet seu priori nostro. — Universis présentes litteras 
inspecturis Geraldus de Taslis, miles, senescallus in Xanto- 
nensi pro serenissimo principe domino nostro rege Anglie 
ac duce Aquitanie, commissariorumque in hac parte viri 
magnifici el potentis domini Radulfi Basseli, militis, sene- 
scalli terre ducatus pro dicto domino rege et duce, salutem et 
fidem perpetuam presentibus adhibere. Universitati veslre 
pateatper présentes nos récépissé ab eodem senescallo ultimo 
dicto litteras formara que sequitur continenles: Radulphus, 
etc. {Voir la charte précédente). Quumque olim frater Jaco- 
bus, tune prior Monasterii Novi prope Sanctum Anianura, in 
terra dicti ducatus ad monasterium de Vindocino nuUo me- 
dio pertinentis, predecessorque immediatus fratris Michaelis, 
nunc prions prioratus predicti, conqueslus fuerit nobili et 
potenti viro domino Amalrico de Credonio milite, tune se- 
nescallo Vasconie, pro dicto domino rege ac duce, ac in 
dicto ducatu presidenti pro ipso, super eo quod dicebat quod 
omnimoda alta et bassa justicia loci de Marisagro aliorumque 
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lûcorum in processu infrascripto, per inspectionem declara- 
iorum, tam in terra quam in mari perlinebal ad prioratum 
predictum, et pertinuerat ab antiquo; quodque diclus prior 
erat nomine monasterii et prioratus sui predictorum, et tam 
ipse quam predecessores sui ab antiquo fuerint in posses- 
sione justicie supra dicte, et exercendi eandem per se vel per 
alium in locis supradictis, nichlominus gentes dicti domini 
régis et ducis impediverant seu inquietaverant, impediebant 
seu inquietabant dictum priorem in premissis indebite et de 
novo, quûcirca supplicavit dicto domino Amalrico ut supra 
praemissisdignareturapponere remedium oportunum. Verum 
cum pluribus commissionibus factis, tam per dictum domi- 
num Amalricum, quam per ceteros successive senescallos 
Yasconie ac praesidentes in dicto ducatu pro dicto domino 
rege ac duce diversis commissariis, qui, vocato procuratore 
dicti domini régis et ducis in terra Xantonica ac ceteris evo- 
candis super praemissis et ea tangentibus inquirerent cum 
diligenlia veritatem, vocatoque discreto viro magistro Poncio 
de Boladeria clerico, procuratore in teri'ae Xanctoniae pro 
dicto domino rege ac duce necnon priore primodicto, ins- 
pectioneque facta locorum praedictorum, lateque super prae- 
missis inter eumdem priorem et procuratorem légitime 
conlestata, auditis racionibus et deffensionibus hinc et inde 
super premissis et premissa tangentibus, secundum mandata 
ac commissiones factas super premissis per senescallum et 
proisidenlem praedictos, fuerit per comraissarium super hoc 
deputatum,observatis solempnilatibus debitis, inquisilum, ac 
atestationibus lestium praedictorum super praedicto negocio 
publicatis ; demum nobis senescallo praedicto commissum 
extitit et mandatum, ex parte viri magnifici et potentis do- 
mini Radulphi Basseti, militis, domini de Dreyton, senescalli 
ducatus Aquitanie, quod habita deHberacione et avisamento 
consiliariorum dicti domini régis et ducis islarum parcium 
predictam judicaremus inquestam, et fine debito celeriter 
terminaremus eandem. Nos memoratus senescallus, recepla 
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commissione predicta, ipsaque et contentis in ea, nec non 
inquesta predicta et cause processibus diligenter inspectis, 
deliberacione et avisamento cum consiliariis et peritis ista- 
çum parcium domini régis et ducis, vocatis ad hoc et pre- 
senlibus dicto fratre Michaele priore modcrno prioratus 
ejusdem ac procuratore predicto, auditisque racionibus hinc 
et inde et omnibus que predicto negocio incumbebant so- 
lempniter et rite peraclis, aucloritate nobis in hac parte com- 
raissa, pronunciamus per nostram diffinilivam sentenciarn, 
intencionem dicti prioris super premissis sufficienter esse 
probatam, omnibus et singulis super premissis silencium 
imponentes, omneque irapedimentum si quod in hiis appo- 
situm fuerit per gentes dicti domini régis et ducis amoventes, 
et tenore presencium inhibenles ne dictum priorem super 
premissis successoresque suos perturbent, impediant aut 
molestent. In quorum testimonium eidem priori concedimus 
bas présentes litteras, sigillo dicti domini régis et ducis in 
dicta senescallia Xantonensi consliluto et per Guillelmum 
Friquardi clericum custodito, una cum sigillo nostro proprio 
sigillatas. Datum in... castri Xantonensis, die mercurii ante 
festum purificalionis béate Marie, anno Domini Mo CCCo vi- 
cesimo tercio. 

CXLIX 

i324 (». 8. i323)^ lundi 6 février. — La saisie posée par ordre du roi 
sur la mairie de Saint-Aignaii ne sera pas préjudiciable aux droits de Tab- 
baye de Vendôme. — Archives de Loir-et-Cher^ original en parchemin 
avec les attaches du sceau, 

Universis présentes litteras inspecturis et audituris, Petrus 
de Montibus, tune custos sigilli senescallie Xantonensis con- 
stituti super pontem Xantonensem pro illuslrissimo domino 
nostro Francorum rege, salutem in Domino. Noverint uni- 
versi quod presens in presentia Guillelmi Giraudi, clerici ju- 
rati et notarii curie dicti sigilli, vice et auctoritate predictis 
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et testium subscriptorum, nobilis vir dominus Geraldus de 
Tastis, miles, tune senescallus Xantonensis pro rege Ânglie, 
duee Âquitanie, dédit et concessit aul se daturum et conces- 
surum promisit et convenit discreto el religioso viro domino 
Johanni, permissione divina venerabili abbati monasterii de 
Vindocino, presenti in prioratu suo Monasterii Novi prope 
Sanctum Saturninum cum Sancto Âniano, Xantonensis dio- 
cesis, tam nomine sui primodicti monasterii quam nomine 
dicti prioralus, quasdam litteras suo sigillo proprio sigillatas 
formam seu materiam que sequitur continentes, scilicet quod, 
cum idem senescallus, mortuo fratre Jacobo, quondam priore 
seu adminislratore predicti prioratus subjecti immédiate, ut 
dicitur, pleno jure, predicto abbati et ejus monasterio supra- 
dicto, bona dicti prioratus sazivisset et ad manum dicti do- 
mini régis et ducis posuisset, seu saziri et poni ad manum 
predictam fecisset, diclus senescallus hoc solummodo fecit 
seu fieri fecit aut mandavit ad tuicionem dicti prioratus et 
ejus deiïensionem et bonorum ejusdem, ut bona dicti prio- 
ratus valerent securius et tucius conservari, tam propter 
guerram tune eminentem inter Baiocenses ex una parte 
et Normannos ex altéra, quam alia; et quod non erat nec 
fuerat intentionis sue dicti senescalli quod per dictam sazi- 
nam, nec per dicte manus apposicionem, dictis abbati et 
ejus monasterio, necnon prioratui predicto, aliquod preju- 
dicium generaretur, nec dicto domino régi et duci per hu- 
jusmodi sazinam adquireretur jus aliquod in premissis. 
De quibus omnibus et singulis supradictis peciit dictus 
dominus abbas, vice et nominibus quibus supra, sibi dari ac 
fieri a dicto Guillelmo notario infrascripto litteras testimo- 
niales sigillo predicte senescallie Xantonensis, supra predic- 
tum pontem constituto, sigillatas, vice et loco publici instru- 
menti. Nos vero prefatus Petrus de Montibus, ad supplica- 
tionem dicti domini abbalis, et ad relationem predicti Guil- 
lelmi Giraudi,clerici jurati el notarii, utpredicitur, curie dicti 
sigilli senescallie suprascripte, qui présentes litteras testi- 
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moniales propria manu scripsit et eas nobis presentavit, lit- 
ieris presenlibus sigillum predictum duximus apponendum. 
Âctum testibus presentibus : domino Guillelmo de Sairinghe, 
rectore ecclesie Sancti Forlunati de Ângulis, et Philippo Pey- 
neau clerico, et pluribus aliis fidedignis, et datum die lune 
post festum purificationis béate Marie, anno Domini Mo 
CGG^o vicesimo tercio. Guillelmus Giraudi clericus bec audi- 
vit et scripsit. 

On lit au dos : Lictera qualiter saisina posita auctoritate 
régis super rectoria Sancti Âniani non prejudicat monasterio 
Yindocinensi, nec jus acquirit régi. 



CL 



i324, mardi i4 août, — Vente de trois boissetuz de froment de renie à 
Montiemeuf . — Original en parchemin^ sceau sur double queue de par^ 
chemin f perdu; archÎDes de Loir-et-Cher. 

Universis, etc. Ademarus Henrici et Johanna de Ponte 
ejus uxor de Pontelabio, salutem. Noverint universi quod 
nos... vendidimus perpétue Philippoto Paganelli clerico 
ementi... très boyssellos frumenti rendales ad mensuram de 
Pontelabio furnitos, precio sexaginta et duodecim solidorum 
assignâtes, percipiendos in festo nativilatis béate Marie super 
maresio meo vocato la grant Baronera, continenti quinqua- 
ginta et quinque areas maresii, cum victibus suis, quod ma- 
resium est silum juxta la petite Baronera, et l'Echange et 
juxta Ardoyne. Promillenles, etc.; renuncianles, etc. Nos vero 
Arnaldus, Dei gratia Xantonensis archidiaconus, nostrum si- 
gillum magnum lilteris presentibus apposuimus. Datum tes- 
tibus presentibus Johanne Cognomandi clerico et Helya de 
Morto de Pontelabio, die martis ante feslum assumptionis 
béate Marie, anno Domini M^ CCCo vicesimo quarto. Guil- 
lelmus Gunelli clericus audivi confessionem. 



14 
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i324^ vendredi 28 êeptembre. — Don d'une vigne dans le domaine de 
Soubize. — Original en pare?iemin^ $ceau sur double queue de parehemm, 
perdu ; archivée de Loir^eUCher. 

Universis, etc. Stephanus Teobaldi, presbyter de Sancto 
Âniano, salutem. Noverint universi quod ego, considerans 
grala et quamplurima servicia mihi a Petronilla Gurtaude 
de Monasteriû Novo impensa, volens eidem grata vicissitu- 
dine compensare... dedi et concessi perpétua donatione pre- 
fate Petronillc novem randellos vinee quos habeo sitos in 
dominio de Subizia^in magno feundo, in parrochia de Boiays, 
juxta vineam Ârnaldi Gorteis, ex una parte, et vineam Ar- 
naldi Âlart, ex parte altéra. Promittens, etc.; renuncians, etc. 
Nos Ârnaldus, archidiaconus Xantonensis, nostrum sigillum 
presentibus litteris apposuimus... Datum, testibus Roberto 
Guiomart presbytère, Petro Luche et Johanne Teobaldi de 
Sancto Aniano, die veneris ante festum beati Michaelis, anno 
Domini Mo GGGo vicesimo quarto. 

au 

iS24y samedi 6 octobre, — Éehange de plusieurs pièces de vignes dans 
le fief de Montierneuf. — Original en parchemin^ sceau sur double queue 
de parchemin^ perdu; archives de Loir-et-Cher. 

Universis... Philippus Paynelli, clericus de Monasterio 
Novo prope Sanctum Anianum, et Johannes Gumbaudi de 
Boiay, salutem. Noverint universi quod ego dictus Philip- 
pus permute cum dicto Johanne novem randellos et dimi- 
dium vinee, sitos in feondo Guillelmi Santonis et Pétri San- 
lonis et alias vocatos Lassantonere, juxta vineam heredum 
Aymerici Aligne... pro quadam pecia vinee sua sita in feon- 
do aus Durans, inter vineam mei dicti Philippi, ex una parte, 
et terram aus Durans, ex parte altéra... Promittens, etc.; re- 
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nuncians, etc. Nos vero Ârnaldus, Dei gratia Xantonensis 
archidiacoQus, sigillum nostrum apposuimus. Dalum die 
sabbati ante festum beati Dyonisii, anno Domini Mo GGGo 
vicesimo quarto. 

iS24, lundi 8 octobre. — Achat d*ane TÎgne dans la paroisse de Bean- 
geay, seigneurie de Soabise. — Original en parchemin, sceau eur double 
queue de parchemin^ perdu; archives de Loir-et-Cher, 

Universis, etc. Katerina Bloelle de Bogayo, salutem. Nove- 
rint univers! quod ego... vendo perpétue Philippo Payanelli, 
clerico commoranti in parochia Monasterii Novi ementi.. sex 
randellos vinee site in dominio domini de Subisia, in parro- 
chia predicta de Bogayo, in feodo domini de Tasserai, juxta 
vineam Johannis Monerii ex una parte, et vineam Helye Bon- 
drici ex altéra, precio sexaginta solidorum. Promittens, 
etc.; renuncians, etc.. Do has litteras sigillo Pétri venera- 
bilis archipresbiteri de Gorma Regali sigillatas... Datum die 
lune ante festum beati Dionisii, anno Domini Mo GGGo XXTV. 
Ego Stephanus Arnaldi presbiter hoc audivi. 



GLIV 



i324, mardi 21 novembre, — Achat par frère MieheJ, prieur de Mon- 
tierneof, de cinq sous de rente sur une maison à Saint-Sornin. — Origi- 
nal en parchemin, sceau sur doubU queue en parchemin^ perdu; archi- 
ves de Loir-et-Cher. 

Universis... Aymericus Assalhit, parrochianus Sancti Sa- 
tumini cum Sancto Aniano, salutem. Noverint universi quod 
ego... vendo religioso viro fralri Michaeli, venerabili priori 
Monasterii Novi, Xantonensis diocesis, quinque solides mo- 
nete currentis sumentes communiter ad panem et ad vinum 
precio sexaginta solidorum monete ; quos quinque solides 
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assigno super domum meam sitam in parrochia SancU Sa* 
turnini apud Sanclum Anianuin, una cum viridario eidem 
domni pertinent!^ juxta domum Johannis Prunier, ex una 
parle^ et domum que quondam fuit Johannis Assalhil ex al- 
téra. Promitto... renuncio... do has présentes litleras sigillo 
domini Pétri, venerabilis archipresbyleri de Corma-Re- 
gali, sigillatas... testibus Guillelmo, rectore ecclesie Sancti 
Fortunati, Seguino de Salis clerico, die martis anle festum 
beati Andrée aposloli, anno Domini M» CGGo vicesimo 
quarto... Ego Stephanus Amaldi, presbyter, bec audivi. 



av 



i524f lundi S décembre. — Gaillaume Gardiat et Marie, sa femmcy don- 
nent tous leurs biens an prieur de Montiemeuf. — Archives de Loir-et- 
Cher, original en parchemin avec le$ attachée du sceau ; sommaire ma* 
nuscrU 273 de Vendôme, f' XXXIII, NN. 

Universis... Guillelmus Gardiat et Maria ejus uxor, paro- 
chiani Sancti Georgii de Olerone, salutem. Ne fallax oblivio 
possit auferre mémorise quae sequuntur, ex tenore presen- 
cium nos dicti conjuges, cogitantes de supernis, pro salute 
animarum nostrarum et parentum nostrorum deffunctomm, 
damus Deo et fratri Michaeli, venerabili priori Monasterii 
Novi, cum Sancto Aniano, omnia bona mobilia et immobi- 
lia, presencia et futura, in puram et perpeluam helemosi- 
nam... [ita tamen] ut diclus prior teneatur secundum exigen- 
tiam persone sue et nostrarum conditionem personarum, in 
rébus necessariis providere... nihil retinentes nisi victui nos- 
tit) et vestitui necessaria. Renuntiantes, etc.. Damus has 
présentes litteras sigillo domini Pétri archipresbyteri de 
Gorma Regali sigillatas... Testibus presentibus fratre Hodo 
priore de Boronie, fratre Simone Chardonell, solacerio Mo- 
nasterii Novi, die lune ante festum beati Nicolai, anno Do- 
mini M CGG XXIV. 
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iS25, êamedi 4 mai, ^ Vente par Pétronille Ghaynelle, dite Boquète, à 
Garin de Queysse, prévôt de Saint-Aignan, d'une motte avec ses arbres 
dans le domaine du prieur de Montieraenf. — Original en parchemin; 
sceau sur double queuCy perdu ; archives de Loir-et-Cher. 

Universis... Petronilla Ghaynelle dicta Boqueta, paro- 
chiana Monasterii Novi, Xantonensis diocesis, salutem. Nove- 
rint univers! quod ego... vendo... Garino de Queysse prepo- 
siio Sancti Aniani ementi... unam motam^ una cum arbori- 
bus et pertinenciis ejusdem mote, sitam in dominio religiosi 
viri domini prioris Monasterii Novi, juxta motam Johannis 
Boqueti, ex parte una, et motam Robini Anglici, ex altéra, et 
motam Johannis et Stephani Juliani, ex alia, precio decem et 
novem solidorum et sex denariorum... Promittens... renun- 
cians, etc.. In cujus rei testimonium do has présentes lilte- 
ras sigillo Pétri, venerabilis archipresbiteri de Gorma Re- 
gali... die sabbati post inventionem sancte Grucis, anno Do- 
mini MoGGGmo vicesimo quinto. Ego Stephanus Arnaldi pres- 
biter hoc audivi. 

GLVII 

1825^ mardi iO octobre, — Le prieur de Nontieraeuf est remis en pos- 
session du droit de justice à Malaigre. — Original en parchemin^ semueur 
queue simple^ perdu ; archives de Loir-et^Çher. 

Sachent tuiz quar cum religious home frère Hichiel, pro- 
cureur d'abbé et de couvent de Vendoume, et priour de 
Moustiemeuf, nous ait requis en droit pour non que desus, 
nous Helye Vassau, valet notre sire le ï^oy de France et de 
Navarre, lieutenant en Xanctonge de noble home et sage 
monsieur B[erlrand] de Roqueneigre (?), chevalier du roys 
notre seignour, et son sénéchal en Xaintonge, en Périgort, 
en Ghaortin et Limozin, disant... (effacé) que comme il fust 
en possession ou comme possession de droit et en saisine 
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d'avoir... et exercer toute manière de juridiction haute et 
basse, ou leu de Malaygre et es appartenances, et de celuy 

leu quand li cas aviendroit 

Gest assavoir frère Geoffroy Borroil avoit fait par soy prinse 
ou dit leu... archier avoit prins dedans ledit leu et arresté 
deux hommes en préjudice deulx et de leurs droits, et li bail- 
lif de Ghampaigne, et les genz dou roy notre seignour eus- 
sent feist et mis en la main le roy le leu devant dit, a nais... 
par dedans en empeschant, et eussent prins et fait prendre 
gages ou dit leu, en empeschant eulx ou leui^ dites juris- 
dictions par telle mains qu'ils ne ousoient ou ne pouvoient... 
ne exercer jurisdicion contre lesdits maufaiteurs, pour quoy 
nous fûmes pour non que dessus que nous ousteson notre 
main et la main notre sire le roi, et les empeschions meins 
mis par les gens doudit notre sire le roi, faisson tourner... 
et les choses prinses et portées et gagées pour eulx les gens 
le roy faissons restituer, et que deffendissions à nos subiez 
que ils ne leurs empechissions en leur juridicions ne en 
leurs droiz ou temps avenir. Nous, appelle le procureur le 
roy et le trésorier doudit roy notre sire, et les autres qui 
faissoient à appeler, présent frère Johan Anchier, procureur 
de l'abbé et dou couvent de Sablonceaux, qui de rien ne se 
fit partie, ne ne vousit en forme soufisaument par lettres et 
par instrumens autentiques et par genz dignes de iay, ledit 
roy notre sire non avoir drait de faire les chouses desus 
dites, ne de les empeschier es dites jurisdiclions et la main 
et la seisine, et les empeschemens et prinses faites pour 
nous ou pour les gens doudit roy notre sire faites à tort, et 
les diz religions avoir droit es chouses desus dites et à eulx 
apartenant par drait, avons ousté et oustons notre main et 
la main dou roy notre sire et les empeschemens desus diz, 
tournons et areitons, mandanz et commandanz par nom dou- 
dit ray notre sire à tous noz subgez, que il en leurs dites ju- 
risdicions et en leur draiz ne les empeschent pour le temps 
avenir, et audit baillif que il leur rende et restitue les gages 
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et les chouses prinses par luy et par ses serjans et par au- 
tres. Donné en notre asise à Nencras, le mardi avant la faste 
de saint Luc, auquel jour protesta ledit frère Joban Ânchier 
dou drait qu'il se disait avoir en la basse voyerie, ledit 
priour ou non que pour dessus protestant dou contraire, 
comme il peut de drait et de coustume. Doné souz notre 
seau ensemblement o le seau de la sénécbaucé de Xain- 
tonge, le jour que dessus, Tan de grâce mil CGC et XXY. 

CLvm 

i325^ lundi 9 décembre. — Achat par Michel, prieur de Montierneuf, de 
quatre sols de cens. — Original en parchemin^ êceau 9ur double çneue en 
parchemin^ perdu ; archives de Loir-et-Cher, 

Universis Johannes Oubertini clericus, parrochianus 

Sancti Salurnini cum Sancto Âniano, salutem... Noverint 
universi quod ego vendo religioso viro fratri Michael, priori 
Monasterii Novi, Xantonensis diocesis, quatuor solidos cen- 
suales precio viginti et octo solidorum... quos quatuor soli- 
dos assigno super magnam domum meam sitam in dominio 
dicti prions in podio Sancti Âniani, juxta domum Johannis 
Golini, percipiendos in festo ascensionis Domini... Promit - 
tens... renuncians... In cujus rei testimonium do présentes 
litteras sigillo Pelri, venerabilis archipresbiteri de Gorma 
Regali, sigillatas. Datam die lune post festum beati Nicholai 
mayi (?), anno Domini Mo GGGmo vicesimo quinto. Ego Se- 
guinus, clericus Monasterii Novi, audivi 4^. 

GLIX 

i325^ décembre. — c Charte de Charles IV, roy de France, qui prend 
soabs sa protection le prieuré d*01eron. » — Original en parchemin aux 
archives de Loir-et-Cher ^ rongé vers le milieu. Archives nationales JJ^ 
65, n^ 3Sf f. il. Sommaire dans le manuscrit 273 de Vendôme^ 
f.XXVIIvo,M. 

Salva gardia concessa religiosis Yindocinensibus. 
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Karolus, Dei gratia Francie et Navarre rex. Notum facimiis 
universis tam presentibus quam iuturîs^quodnoSyaudita sup- 
plicatione dileclorum nostrorum religiosorum virorum abbatis 
monasterii Yindocinensis, capellani nostri, et tocius conveo- 
tus monasterii ejusdem, ad finem quod iidem religiosi sub 
nostre protectionis auxilio tucius et devotius in pacis tran- 
quillitate divinis, quibus dedicati sunt, vacare possint, futuris 
temporibus, obsequiis, volumus ac eisdem religiosis ex certa 
sciencia, auctoritate nostra regia, habita eciam super hoc 
nostri deliberatione consilii, tenore presentium concedimus, 
de gratia speciali, quod ipsi necnon prioratus, solaceria, 
territorium Monasterii Novi, villa et territorium Sancti Ania- 
niy et territorium marisagri ; in insula Oleronis prioratus, 
solaceria, territorium Sancti Georgii prioratus, territorium 
Sancti Nicolai et ecclesia Sancte Marie de Castro in eadem 
insula, cum villis, burgis, casalibus, domibus, terris cultis 
et incultis, vineis, nemoribus, boscis, molendinis, pratis, 
pascuis, pasturagiiSy maresiis, salinis cultis et incultis, salte- 
riis, aquis saisis et insaisis, aquarum decursibus, canalibus, 
rivagiiS) piscationibus, aucupationibus, porlubus, coustumis, 
aventuris, decimis, terragiis, complantis^censibus, reddilibus, 
proventibus, redibenciis, jurisdictionibus et libertatibus, nec- 
non omnibus utililatibus, consuetudinibus, ac rébus et perti- 
nentiis aliis quibuscumque, cujuscumque condilionis exis- 
tant aut quocumque nomine, tam de jure quam de consue- 
tudine censeantur, in mari et extra mare, cum omni dominio, 
libertate et justicia quacumque,ad dictos religiosos eorumque 
prédecessores, tam conjunctim quam divisim, in capite et 
in membris, in omnibus et singulis locis predictis, quomo- 
dolibet spectanlibus, in diocesi Xantonensi et infra metas 
ducatus Acquitanie quondam existentibus, sint et perpétue 
remaneant in et sub speciali gardia et immediata superiori- 
tate nostris et eciam successorum nostrorum Francie regum, 
ipsosque religiosos... priores, solacerios, prioratus, ecclesias, 
villas, territoria, necnon omnia et singula predicta, gentes, 
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homioes, mansionarios locoruro predictorum et cujuslibet 
eorumdem, cum omnibus bonis ipsorum religiosorum» ab- 
batis et conventus, prioratuum, solaceriorum, hominum et 
mansionariorum predictorum et cujusiibet ipsorum, in et 
sub speciali gardia et immediata superioritate nostris et suc- 
cessorum nostrorum regum Francie, ex nunc suscepimus, 
ponimus et certa scientia, tenore presencium retinemus in 
eisdem gardia speciali et immediata superioritate, et sine 
quocumque alio medio, in et de nostro ressorto, successorum 
nostrorum regum Francie, ac nostri proprii cenescalli cenes- 
callie Xantonensis, aut baillivi baillive nostre propinquiori- 
bus locis predictis in casu quo contingeret dictam senescal- 
liam extra domanium corone Francie poni, sine quacumque 
et cujuscumque alterius subjectione perpetuo remansuros, 
et absque eo quod futuris temporibus ex quacumque causa 
a gardia speciali et superioritate immediata corone Francie 
possint de cetero separari, extra poni vel ad aliquam subjec- 
tionem alterius cujuscumque conditionis aut status existât 
quomodolibet transferri, eciam si aliquo tempore partes, 
fines, terras seu domanium aliquod in toto vel in parte, in 
quibus dicta loca aut aliquod premissorum sunt, vicina vel 
propinqua, seu in quibus existunt vel continentur, per nos 
aut successores nostros Francie reges, in quamcumque aliam 
personam seu quomodolibet aliter a corona Francie alienari 
contingeret vel transferri. Ceterum eciam si quid in futurum 
per quemcumque in contrarium premissorum aut alicujus 
eorumdem attemptatum seu quomodolibet explectatum fue- 
rit, ex nunc prout ex nunc, decernimus non valere, quodque 
per attemptata seu explectamenta cujuscumque contra pre- 
missa vel aliquod premissorum nobis aut aut successoribus 
nostris Francie regibus ipsisve religiosis hominibus et man- 
sionariis ipsorum aut alicui eorum, nullum prejudicium ge- 
neretur, nec exinde cuiquam alteri in premissis seu aliquo 
premissorum jus aliquod acquiratur. Quod ut firmum et 
stabile permaneat in futurum, présentes litteras sigilli nosiri 
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fecimus impressione muniri. Datum apud Poissiacum, anno 
Domini millesimo trecentesimo vicesimo quinto, mense de- 
cembris... 

Per dominum regem, ad relationem domini Âlfonsi de 
Yspania. P. Gaisnot. Registrata est. 



CLX 



iS26 (o. 8. iS25)^ jeudi 9 janvier, — Vente par André Bourguerin 
Dorider, bourgeois de La Rochelle, et Jeanne, sa femme, fille de feu Ar- 
naud Girard, de Bourg*Neuf, à l'abbaye de Vendôme d'une maison à La 
Rochelle. — Àtxhiveê de Loir^UCher^ original en parchemin^ en mau' 
voie état, sceau perdu, 

GBj André Bourguerin Dorider, bourgeis de La Rochelle, 
et ge, Jehanne, sa femme, fille de fahu Âmaut Girard, de 
Bore-Neuf, faisons assavoir à tous ceaus qui cestes présentes 
lettres veiront et oiront, que, comme nous avons vendu et 
octroie à perpétuante à religions hommes et honesles l'abbé 
et le convent de Vendôme, en la dyocesse de Chartres, une 
maison et le fonds de la terre, sus quey elle siet, préséant 
en La Rochelle, en la rue appellée la rue de darrères le 
temple, et se tient d'une part à la maison qui fut fahu Pierre 
Peletier, et d'autre part à la maison qui fut fahu Guy Da- 
guyndau, et par de trois fiert, à la rue appellée la rue fahu 
maistre Pieire de Baillac, et les ayant vèstuz et saizis et mis 
en plenne et corporau possession et en paizible et perpé- 
tuau saizine, à tenir et explecter et possider perpétuau- 
ment deaus et de lors successors et de céans qui deaus au- 
ront cause et afaire, et toute los plenne et délivre volunté à 
vie et à mort, sans contredit, pour le prix de treis cent 
livres de moneie corant, que ils nous en donnèrent et paië- 
rent entérinement, en deniers comptez, dont nous nous 
teinmes et tenons pour bien paiez, si comme il est plus 
plennement contenu et escript en une lettre, que nous lor 
douâmes de la dite vente, scellées du sayau royau establi 
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en La Rochelle; et il soit ainsi que par avant ladite vente 
nous eussions baillé ladite maison, par nom de loyer, à Pas- 
cal Pierres, bourgeis de La Rochelle, et ait encoies à tems 
de ses années jusques à la feste de la nativité de saint 
Johan-Rapliste, qui sera l'an de grâce M. CGC. et vint et sept; 
non contractant ceu que nous avons desjà baillée la posses- 
sion audit religions de ladite maison de fait et de dreit ; 
nous faisoin assaveir à touz que nous permettons aus dicz 
religions de les faire arberger et hosteleir de ceste année 
présente en La Rochelle, de la dite maison vint toneaus de 
vin sans en rien paier, et si plus ye voleint mectre y sseroient 
tenuz de accorder et pacifier d'yceluy plus au dit Paschal... 
Promectons... Nous, Pierras de La Faye dessus nommez, à la 
supplication et requeste des davant dit André Boui^uérin 
et Johanne sa femme, à la relation de Philippe de Moyssi 
clerc... bavons apposé à cestas lettres ledit sayau royau. 
Ceu fut fait présents comparens à ceu priez et appelles 
Guillaume Durentoin, Guillaume Lemercier, Guillaume de 
Wast et Pierre Laconste, le jeudy avant la saint Hylaire, 
l'an de grâce M GCG et vint et cinq. 

Ph. DE MOYSSY... 

CLXI 

1325. — Vendicio Gaufridi Ayraudi facta Guarine de 
Quyusse de una psalina vindemie albe. M CGC XXVo. — 
Manuscrit 273 de Vendôme, /. xxxn vo, bb. 

1327. — Délivrance d'ung base * prins in canali de Pe- 
tra, pro priore Menas terii Novi, quia ibi habet omnem 
justiciam. M CGC XXVIIo. — Manuscrit 273 de Vendôme, 

/. XXXII vo, ce. 

i328. — Acquisitio quinque solidorum redditus super 



i. Bcw, instrament de pêche prohibé. * Dictionnaire de Godefroy. 
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qaamdam domum et viridarium sitam in parrochia Saneli- 
Saturnini, apud Sanctum Ânianum, anno If o CGC* XXYIII*. 
— Ibid., f. xxxn. 

CLXII 

iStS^ octobre. *- Confirmation par le roi Philippe VI du privilège de 
sauvegarde. — Archives de Loir-et Cher^ original en parchemin^ scellé 
en dre verte sur lacs de soie rouge et verte^ sceau mutilé ; .archives de 
la Charente-Inférieure, copie. G» 253 ; archives natùnuile», JJ. M, 
ftfi 201 (registres du parlement). 

Philippus, Dei gratia Francorum rex. Nolum facimus uni- 
versis presentibus et futuris nos infrascriptas vidisse litteras 
formam que sequitur continentes : Karolus Dei gratia {Voir 
plus haut la charte de 1325, no glix, page 215). Nos autem 
premissa omnia et singula in suprascriptis litteris contenta, 
rata habentes et grata, ea volumus, laudamus, approbamus, 
auctoritate nostra regia et certa scienlia tenore presencium 
confirmamus. Quod ut fîrmum et stabile sit, perpetuo per- 
severet, noslrum presentibus litteris fecimus apponi sîgil- 
lum. Âclum apud Sanctum Clodoaldum, anno Domini mil 
lesimo trecentesimo vicesimo octavo, mense octobris. 

Signé sur le repli : Par le roy, à la relacion de messires 
Maurice Ghamaillard et Guillaume de Yillers. M. Boesset, 
avec paraphe. 

GLXin 

iSSO^ i*rjuin, — Vente à Guillaume de Prelle de 18 sous de cens à Mon- 
tiemeuf, par Pierre Bernard, Philippe et Guillaume Piboles et Agnès Bru- 
nette, femme de Gervais Masson. — Original en parchemin^ sceau sur 
double qîteuCj perdu: archives de Loir-et-Cher. 

Universis... frater Michael, prior Monasterii Novi cum 
Sancto Aniano, salutem. Noveritis quod cum Petrus Ber- 
nardi, Philippus et Guillelmus Pibales, et Agnes Brunete, 
cum auctoritate Gervasii Masson mariti sui^ tradissent Guil- 
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lelmo de Praellis clerico, partem suam quamdam quam ha- 
bebant in quadam domo, videlicet medietatem dicte domus, 
que domus sita erat juxtae domum confratrie sancli Spiritus 
Monasterii Novi ex una parte, et juxta appendicium Johan- 
Dis Renerii ex altéra, pro perpétue censu decem et octo so- 
lidorum solvendorum in festo beati Luce ; dicti Petrus, Phi- 
lippus Guillelmus et Agnes vendunt et conceduut dictos de- 
cem et octo solidos precio decem librarum dicto clerico. 
Promittentes... renunciantes, etc.. Nos dictus prior presen* 
tibus litteris sigillum nostrum apposuimus. Datum die 
prima junii anno Domini Mo CGGo XXXo. 

CLXIV 

iSSO, — c Girard de Surgères donna tout son bien au prieuré de Sorgères 
en 1330. » — Manuscrit de l'abbé Simon à la bibliothèque de Vendôme. 

1 — Instrumentum per quod Huguetus Girardi de Surge- 
riis dat se et sua quecumque monasterio Vindocinensi, et d. 
abbati et conventui illius. M CGC XXX. — Manuscrit TIS 
de Vendôme^ f. xcvra. 

2 — Universis présentes litteras inspecturis, Guillelmus 
permissione divina humilis minister Sancte Trinitatis de Vin- 
docino. Noveritis, etc. — Archives de Loir-et-Cher ^ original 
en parchemin^ indéchiffrable à cause de son mauvais état. 

S — Litlera in qua continetur quod Johannes Girardi de- 
dit sû et sua bona quecumque et ubicumque exîstencîa ^ mo- 
nasterio Sanctissime Trinitatis de Yindocîno et Jotnni ab«* 
bali îpsius monasterii. M© GGCo XXX«. — Manuscrit 273 
de Vendômej /. xxxix, KKK. 



1. Le seigneur de Marans donna amortissement de tous ces biens moyen- 
nant la somme de 12 livres, 1338. 
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CLXV 

iSSO. — PotsessioDs de la Trinité de Vendôme dans la Tille de La Ro* 
chelle. — ManmerU fUS dé Vméémê, f. XL et XL v». 

Lectre comment André Bourguerin, de La Rochelle, qui 
paravant avoit vendu à l'abbé de Yendosme une maison à 
La Rochelle, sise en la rue appellée la rue de darrière le 
temple, et tient d'une part à la maison feu Guy d'Aguyn- 
deau, et par de troys siet à la rue appellée rue feu maistre 
Pierre de Ballac ; et pour ce qu'il avoit loué auparavant il 
promect pour ceste année tère loger audict abbé vingt-cinq 
tonneaulx de vin, et s'il ne faisoit dedans la nativité saint 
Jehan, il promet payer pour ung an xxv livres. Fait l'an mil 
CGC XXX. 

Lectre comment par justice por huyt livres que devoit 
Jehan Girard, filz feu Estienne Girard à Raymond de Friat, 
et à la requeste dudict Raymond, fut vendu à Guillaume 
Troussellier vingt solz de rente, partie de cinquante solz que 
avoit droit ledict Jehan Girard, de prandre chascun an sur 
la maison de Jehan de Gisors, assize au carrefour des for- 
ges ; fait en l'an mil CGC XXX. 

Lectre à la précédente annexée comment ledict Jehan Gi- 
rard confesse devoir lesdictes huyt livres audict Raymond. 

Lectre aussi du mémorial, dont la sentence dessus dicte 
est émanée, que aussi est insérée en la première lectre. 

Lectre de mandement au sergent pour faire payer et sai- 
sir les biens dudict Girard, datée M CGC XXX. 

Lectre comme par justice pour douze livres que devoit 
Jehan Girard, filz de feu Estienne Girard, à Pierre Bertran, 
à la requeste dudit Bertran, fut vendu à Guillaume Trousse- 
lier trente solz, partie de cinquante qu'avoit de rente ledict 
Girard sur la maison de Jehan Gisors; fait l'an M CGC 
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Lectre de vendicion de trante solz de rente apartenant par 
la devant dicte exécution audict Guillaume Troussellier icelle 
vendicion audict Pierre Bertran, l'an mil IIIc XXXI. 

GLXVI 

iS54, mercredi iS novembre, — Achat d'ane Tigne par Micliel, prieur 
de MooUemeiif. — Archives de Loir-et-Cher^ original en pcirehemm; 
êommaire dans le mantucrii 273 de Vendôme^ f. XXXIII tf^, 

Universis... Raymundus, archipresbiter de Corma-Regali... 
Noveritis quod in presentia Johannis de Castro-Yeteri, cle- 
rici jurati et notarii curie nostre... ÂndreasPiliani et Âynardis 
filia ejus... vendiderunt domno Michaeli, priori Monasterii 
Novi et Sancti Aniani... quamdam vineam sitam juxta nemus 
de Chastelleiro et vineas dicli prioris... pro precio duodecim 
solidorum... die mercurii in festo sancti Bricii ^ anno Do- 
mini M CGC XXXI. 

CLXVII 

iSSSf 6 décembre. — Accord arec le seignear de Surgères. — ManU" 
écrit 5Ai9y f. 47; Vialarl^ Histoire de la maison de Surgères, page 62. 

Sachent tous... comme contens fust entre nous Guillaume 
Mango, seigneur de Surgières, chevalier, d'une partie, et 
nous frère Johan, humble abé dou moustier de Yendosme 
et le couvent dudit moustier de l'autre, sur plusieurs de- 
mandes, s'accordent... Sellé de leur sceaux ^, 6 décembre 
M CGC XXXIII. 



1. La fête de saint Brice, 13 norembre, tombait précisément un mercredi 
en 1331. 

2. Le sceau de Tabbé Jean est bien dessiné par Gaignières: eelui du che- 
valier est moins soigné ; celui de l'abbaye de Vendôme est à peine indiqué, 
il était rond et portait un agneau pascal. 
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CLxvm 

iSSS. — Privilèges aeeordés par le seigneur de Surgères. — Manu$crU 
27 S de Vendôme, f. XCVIII po, a. 

Accord OU transaction avecq le seigneur de Surgères, par 
lequel il amortit les choses acquises d'Huguet Girard, Re- 
nault Ghallou et Jehan son frère. 

Item, pour demourer participant aux bienffaiz, indampn^ 
toutes autres choses acquises ou données au moustier d^-- 
Vendosme. 

Item, rébergement de La Ghagne, les lignes et les fie&, .^ 
ainsi comme tient la clousure des foussez qui sont encîen — - 
nement tenuz dudit monastaire. 

Item, ung iBef qui fut feu Henry de Ghainbon, tenant à la -i 
clausure desdites vignes, et une pièce de pré audit fief, qui ^ 
furent feu maistre Pierre Foucault, sauf toute la justice au- - 
dit seigneur de Surgères. 

Item, donna la faculté d'acquérir soixante livres en son 
fief, et vingt en son refief. M GGG XXXIII. 

axix 

4334 {v, 8, i333) Janvier. -^ Achat k Guillaume Minet, par Xehan (HraHl, 
d'une maison à La Rochelle, rue Chef- de- Ville, pour les religieux de Ven- 
dôme. — Ibidem^ f. XLI. 

Lectre de vendicion comment Guillaume Mynet, bourgeois 
de La Rochelle, vend à maistre Jehan Girard, une maison, 
arpentilz, celliers, vergiers, places et autres appartenances, 
sises à La Rochelle, laquelle il avoit acquise de Marie du 
Poiz, femme de sire Jehan de Marteaux, et est près la porte 
de Ghief de ville, près de Laverdère, joingnanl lesdictes cho- 
ses, par devant à la rue par où on va de ladicle porte de 
Ghief de ville aux petits bancs, d'un cousté et d'un bout. 
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par derrière, aux murs de ladicte ville, devers Laverdère 
et devers les dohez de ladicte ville, et d'autre couslé aux 
maisons qui furent feu Jehan Pailhart, pour en payer les 
cens le roy et autres chaînes jucques à la somme de unze 
solz chascun an, pour le prix de six cens francs d'or. Fait 
en janvier M CGC XXXIII. 

I.^ctre comment Jehanne Gile, femme de Guillaume 
Mynetyraliffie la vendicion dessus escripte,ran M GGG XXXIII. 

Lectre comment maistre Jehan Girard déclaire que, sup- 
posé que la vendicion dessus escripte soit faicte en son nom, 
touteffoiz ce a esté des deniers de religieux abbé et couvent 
de Vendoshie, et pour ce leur délaisse-il, comme leur, la- 
dicte maison pour y prétendre aucune chose. Fait ledict an 
M CGC XXXIII. 

CLXX 

i334, lundi Si janvier. — Cession par Bernard, prieur du Jarry, ordre 
dé Grandmont, au prieur de Montierneuf, de quatre sols de rente. — Ori- 
ginal en parchemin; sceau sur double queue en parchemin, perdu. Ar- 
chives de Loir-et-Cher. 

Universis présentes litteras inspecturis, frater Bernardus, 
humilis prior prioratus de Jarrico ordinis Grandimontis, sa- 
lutem et plenam perpetuamque fidem presentibus adhibere. 
Cum Petrus Gabart, alias diclus Raoul, homo mansionarius 
in dominio religiosi et honesti viri prioris prioratus Monas- 
terii Novi ordinis Vindocinensis, nobis et prioratui nostro de 
Jarrico prediclo donavisset quatuor solidos monete currentis 
annui et perpetui redditus super omnibus et singulis bonis 
suis immobilibus presentibus et (uturis, que bona sunt in 
dominio supradiclo ; et dictus prior Monasterii Novi tan- 
quam dominus, ut est diclum, nobis praecepisset et ut do- 
minus injunxisset ponere extra manum nostram redditum 
antediclum, ut poterat cum placebat, noveritis quod nos, pro 
nobis et prioratu nostro predicto, maxime cum dictum red- 

15 
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dilum sine ipsius prions Monasterii Novi licencia spécial! 
tenere vel habere super dictis rébus et bonis in suo existen- 
tibus dominio non possimus, eidem priori et prioratui suo 
prediclo pro quadraginla et octo solidis monete currentis, 
quos ab ipso priore Monasterii Novi habuimus et recepimus 
in pecunia numerata, dimillimus, cedimus et quiltamus in 
perpeluum et sine spe qualibet revocandi, nichil nobis et 
nostro prioratui prediclo retinentes in eisdem quocumque 
usu titulo sive causa. In cujus rei lestimonium sigillum nos- 
trum et prioratus noslri predicti presenlibus litteris duximus 
apponendum. Datum die lune anle festum purificationis 
béate Marie Virginis, anno Domini millesimo trecentesimo 
tricesimo tercio ^ 

CLXXI 

iS34 (v. 8. 1333), vendredi 4 février. — Acquisition de U'ois sols de 
rente par Micliel, prieur de Montiemeuf et Saint-Aignan. — Original en 
parchemin aux archives de Loir-et-Cher ; sceau perdu. Manuscrit 273 
de Vendôme, f, 32, 

Universis... Raymundus archipresbyter de Corma-Regali, 
salulem. In presentia Johannis de Castro Veteri clerici 
notarii personaliter constituti Johannes Landrici Monasterii 
Novi vendidit domino Michaeli, priori Monasterii Novi et 
Sancti Âniani, très solidos annui redditus, quos ei debebat 
Johannes Margnard, super quadam mota sita ad Monaste- 
rium Novuin prope Ponlarellum... precio triginta sex soli- 
doruni, cedens, etc.. renunciavit, etc. Nos vero dictus archi- 
presbyter sigillum noslrum duximus apponendum. Datum 
die veneris post festum purificationis beale Marie, anno 
Domini Mo CGGo XXX lercio. 



1. Sous celte même date, le manuscrit 273 de Vendôme, fol, XXXII «o, 
D, mentionne V achat d'une terre : c Empcio cujusdam terre site versus 
Yillanorum, facta per priorem Monasterii Novi. M CGC XXXIII». > 
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GLXXn 

iS84, vendredi i8 février ou vendredi i4 janvier. » Achat à Pierre 
et Gaillaume de Gosme, par Michel, prieur de Montiemeuf, de deux sols de 
rente sur une vigne au fief de Tourailles. — Original en parchemin; sceau 
êur double queue, perdu. Archives de Loir-et-Cher; manuecrit 273 de 
Vendôme^ f, 33 vo, 

Universis... Raymundus, archipresbiter de Gorma Regali 
salutem... In presentia Johannis de Castro Yeteri, clerici 
notariî, personaliter conslituli Pelrus et Guillelmus Cor- 
meus Monasterii Novi vendiderunt domino Michaeli priori 
Monasterii Novi duos solidos annui redditus, sitos super 
quamdam vineam continentem nisi unum quarlerium vinee, 
sitam in feodo de Torallis juxta vineam Guillelmi et Pelri 
Germein ex una parle, et juxta vineam Andrée Pilale ex 
altéra, solvendos in festo beati Michaelis, precio viginti qua- 
tuor solidorum... Promiserunt, etc... Renunciantes; etc.. Nos 
vero dictus archipresbyter... sigillum noslrum presentibus 
litteris duximus apponendum... Datum die veneris ante fes- 
lum catedre sancti Pétri ^, anno Domini Mo CGC» XXX 
tercio, Johannes de Gastro Veteri clericus. 

GLXXIII 

iS34 {v. s. i3S3)f samedi 26 mars. — Achat par Michel, prieur de 
Montiemeuf, de deux sols de rente. — Original en parchemin; sceau sur 
double queue en parchemin, perdu. Archives de Loir-et-Cher ; manu- 
scrit 213 de Vendôme, f. 3i ©«. 

Universis... Raymundus, archipresbiter de Gorma Regali, 
salutem. Noveritis quod in presencia Johannis de Gastro 
Veteri, clerici jurati et notarii curie nostre, personaliter con- 



1. Plus probablement la fêle de la chaire de saint Pierre à Anlioche, qui 
arrive le 22 février ; la fête de la chaire de saint Pierre à Rome, 18 jan- 
vier, fut négligée au moyen âge : Paul IV la rétablit et commanda qu*on la 
célébrât dans toute l'église catholique. Tan 1557. 



stitulus Michael Pilale, parrochianus Monasterii Novii et 
Sancti Aniani, très solidos annui et perpetui redditus, sitos 
et assignâtes super domo Michaelis, sita ad Pilaleiram juxta 
domum Âodree Laguidon ex una parte, et domum Guillelmi 
Âssalhi ex altéra, solvendos in festo beati Michaelis predo 
trjginta sex solidorum... Promittens, etc.. et reounciavit, 
etc.. Die sabbati post festum annunciacionis dominice, 
anno Domini Mo CCC© XXX secundo. Nos vero dictas archi- 
presbiter sigillum nostrum presentibus iilteris posuimus... 
Johannes de Castro Yeteri, clericus. 

CLXXIV 

iS34 (o. 8. iSSS)^ mardi 29 mars. — Achat de deux boisseaux de firo- 
mcnt de rente par Michel, prieur de Monlierneuf. — Original en pareh^ 
min; sceau sur double queue, perdu. Archives de Loir-et-Cher ; manu* 
scrit ^213 de Vendôme^ f. 33 ««. 

Universis... Raymundus, archipresbyter de CormaRegali... 
In presentia Johannis de Castro Veteri, clerici notarii, Jo- 
hannes Renardi carnifex et Maria ejus uxor, parochiani 
Monasterii Novi, vendant domino Michaeli, prioii Monasterii 
Novi et Sancti Aniani, duos boissellos frumenti ad mensu- 
ram Sancti Aniani annui redditus, sitos super omnibus bonis 
suis, solvendos quolibet anno in festo nativilatis Virginis 
gloriose, precio quadragintaocto solidorum .. Promittentes... 
renunciantes... Actum die martis post festum annuncia- 
cionis dominice, anno Domini M» CGC» XXX tercio. Nos 
vero dictus archiepiscopus presentibus litteris, sigillum nos- 
trum duximus apponendum. 

CLXXV 

i334, vendredi 22 avril. — Achat par Michel, prieur de Montiemeuf, 
d'une terre située près Villeneuve. — Original en parchemin^ sceau sur 
double queue en parchemin. Archives de Loir-et-Cher. 

Universis... Raymundus archipresbyter de Corma Regaii... 



— 229 — 

In presencia Johaonis de Castro Yeteri, clerici notarii curie 
noslre, Petrus Ghavalerii, parochianus Monasterii Novi, ven- 
didil Michaeli, priori MonasleriiNovi,qudmdamterram silam 
versus Villam Novam, juxla vineam dicli prions ex una parte, 
et vineam Johannis Sornerii ex altéra, precio triginla sex 
solidorum... Proraittens, etc.. Renuncians, etc.. Nosdictus 
archipresbiter sigillum nostruin presentibus litteris apposui- 
mus. Datum die veneris ante testum beati Georgii, anno 
Domini M CGC XXX quarto. 

CLXXVI 

i334, samedi iO décembre. — Aebat à Jean Rioile de Villeneuve, d'une 
vigne par Michel, prieur de Montierneuf. — Archives de Loir-et-Cher : 
original en parchemin^ sceau en cire rouge. 

Universis... Raymundus, archipresbiter de Corma Regali, 
salulem. Noveritis quod in presentia Johannis de Castro 
Veleri clerici, conslituli Johannes RioUe de Villa Nova, ven- 
didit fratri Michaeli, priori Monasterii Novi et Sancti Âniani, 
quamdam vineam sitam piope Villam Novam, juxta vineas 
dicti prioris ex una parte, et vineam Johannis Juliani ex 
altéra, precio XL solidorum. Promitlens, etc.. Nos vero sigil- 
lum nostrum presentibus litteris duximus apponendum. 
Datum die sabatli post festum coneeptionis béate Marie, 
anno Domini M CCC XXX quarto, Johannes de Castro Veteri 
clericus. 

CLXXVII 

iSSSj iSSÔ. — Lettres d'amortissement données par le seigneur de Ma- 
rant. — Manueerit 273 de Vendôme. 

Lectre d'amortissement du seigneur de Marans des choses 
qui furent à Jehan Girard, filz de feu Estienne Girard, fait 
aux religieux abbé et convent de Vendosme, ausquelz ledit 
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Jehan Girard s'estoit donné. Et aussi d'une maison et qua- 
rente journaulx de vigne et autres choses, qui furent Guil- 
laume Manseau, fait l'an mil CGC XXXY. — Loco cUato, 
f. xxxYin, DDD. 

Lectre de prinze faicte par Pierre Charer, des religieux de 
Yendosme, de leur grand cellier et corlil et joingt la dicte 
maison à monsieur Eslienne Regnaudeau, et à la maison 
Jehan Néraut, et à la rue qui va du chasteau de Maraot à la 
veille croix, et le courtilh joingt au courtilh Jehan Neraut, 
pour quarente solz de rente. M CGC XXXV.— Ibid.y /• xxxvm 
t;o, GGG. 

Lectre d'amortissement du seigneur de Marans de vingt- 
deux livres de rente que tenoit pour lors en douaire la 
vefve feu Estienne Girard, père de Jehan Girard, donné aux 
religieux abbé et couvent de Vendosme, sises au port aux 
pescheurs. Fait l'an M GGG XXXVl. 

Yideatur la lectre sequente de Tamortissement du résidu, 
cottée DDD. — Ibid., f. xxxvm, DD. 

GLXXYIII 

iSSdy 20 mai. — < Une relacion en matière de nouvelleté, pour les reli- 
gieux de Sabinncelles contre le prieur de Monstierneuf, pour ce qu'il avoit 
fait tenir les assises en Tisle de Malaigre. M CGC XXXIX®. » (Manuscrit 
de Vendôme 273, /. XXX^ Af). — Original en parchemin^ les deux 
sceaux perdus, aux archives de Loir-et-Cher, 

A tous ceux qui ces lettres verront et oiront, Johan, sei- 
gneur Alone, de sage home Guillaume de La Nôle, sergent 
dou roy de France notre sire, gardiateur de par li député 
des religieus homes l'abbé et couvent dou moustier Notre 
Dame de Sanblonceaus, saluz. Sachent que ge ledit Johan, à 
la requeste de religieus home frère Pierre Hervait, chanoine 
doudit moustier et procureur desdiz religieus de Sanblon- 
ceaus, sofizamment fondé par la vertu d'un mandement de 
par ledit procureur à moy exhibé, adjornay religieus home 
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frère Michiel, prieur de Moustier neuf, à la querele desdiz 
religieus de Sanblonceaus en parlement à Paris, par devant 
les révérenz seigneurs nous seigneurs mestres de parlement 
en la manière qui s'ensuyt : Sire priour, ge suy ci venuz en- 
vers vous à la requeste dou procureur des religieux abbé et 
couvent Notre-Dame de Sanblonceaux, qui m'a mostré en 
conplagnent que comme eaux et leur fruits, leurs biens et 
drois, maisons, granges, possessions, jurisdiction et tous les 
autres biens doudit moustier, tant en chief que en membres 
et toutes leurs chouses, soyent et ayent esté d'ancien en la 
sauve et espécial garde notre sire le ray, dehuement peuppliée 
et à nous intimée, si, comme l'on dit, vous, non obstant la- 
dicte sauve et espécial garde royal, vous en estes venus en 
lisle de Malaigre, qui est membre doudit moustier de San- 
blonceaux et son propre domaine, avec mestre Constant 
Chauderier, votre juge et ob grant coadhunée de genz ob 
armes et sous armes et en ladicte isle, c'est assavoir en une 
saitière, qui est près un jas qui est apellé le jas Lévesque, 
avez tenu et fait tenir par ledit mestre Constant votre juge, 
assise en ladicte saitière, qui est propre domaine doudit 
moustier de Sanblonceaux, en grand vitupère et mespris de 
ladicte sauve garde, grief et domage doudit moustier, et par 
ce me ay et requis ledit procureur en nom que dessus, et en- 
core requieret ob grant instance que ge veulhe fère ce que 
le roy notre sire mande et que apartient à taire a bon et 
vray gardiant en tel cas, et ge soye à plain informez que le- 
dit lieu ou vous tenistes et feistes tenir ladicte assise est 
dou propre domaine doudit moustier, et que ileuc vous ne 
avez droit de la tenir par vous ne par autre. Ge vous com- 
mans de par nostre seigneur le roy, à paine de Vc marcs 
d'argent à ly à appliijuer, que vous tantoust prestement et 
sans délay toutes les chouses desus dictes que vous avez fait 
et fait faire en préjudice doudit moustier, et vitupère et mes- 
pris de ladicte sauve et espécial garde royal, vous metez et 
faites mètre au premier et dehu état. Lequel respondit à 
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moy et dist : Chers amis, nous avons bon drait, et nous pré* 
décessours ont en avant nous, de tenir et faire tenir notre 
assise à Malaigre, et ne avons fet toit au moustier de San- 
blonceaux ne à autre, pour ce que nous y avons tenu et fait 
tenir assise. Et lors ledit procureur de Sanblonceaux dist à 
moy que ledit prieur ne a droit ne unques neut, queque il 
die, tenir assise en leur domaine, en quoy il l'a tenue et fait 
tenir ; et de nouveau, lors ge dis : Sire prieur et procureur 
de Sanblonceaus, ge vous fois assavayr que pour le débat 
que ge tienne, ge met à la main le roy notre siœ comme 
soverayne les lieux contencieux entre vous, et vous deflende, 
sire le prieur, de par le ray notre sire, à paine de Vc marcs 
d'argent à li à appliquer, que pendant le débat vous ne tenez 
ne ne faites tenir assise en ladicte isle de Malaigre, et en 
oustre vous adjourne à Paris devant les révérends segneurs 
nos seigneurs mestres de parlement, pour procéder et aler 
avant es chouses desus dictes tant comme raison pourra 
donner sus sauve garde brisée, c'est assavair au jour ou 
jours dou prochain parlement de la sénéchaucée de Xain- 
tonge, lequel parlement est à comencer. Loi*s ledit prieur 
dist à moy : Nous avons bien oy et entendu que vous avez 
dit. Ge fut fait à Moustier neuf le xxe jour dou mais d'aoust, 
l'an de grâce mil CGC trente et neuf; présens tesmoyns : 
Pierre Lausprestre, et Guillaume Michel clerc. Et en tesmogn 
de ces chouses, ge ledit Âlone ay donné audit prieur ces 
lettres scylées dou seau establi sus le pont de Xainles pour 
notre sire le ray de France, ensemblement avec le seau dou 
dit Guillaume. Donné l'an et jour dessus diz. 

GLXXIX 

i339, août, — Confirmation et extension par le roi Philippe VI du pri- 
vilège de sauvegarde accordé à Tabbaye de la Trinité pour le prieuré d'Ole- 
ron. — Archives de Loir-et-Cher: original en parchemin ; sceau perdu. 

Ph... Dei gratia Francorum rex. Notum facimus tana 
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presentibus quam futuris quod cum certa privilégia per ca- 
rissimum dominum dominum et consanguineum nostrum 
Karolum, quondam regem Francie et Navarre, per ejus lit- 
teras in cera viridi et in laqueo sirico sigillatas, dilectis 
nobis in Xrislo religiosis abbati et conventui Monasterii Vin- 
docinensis, quantum ad ea que habent dicti religiosi in 
insula Oleronis et alibi, in senescallia Xantonensi, videlicet 
de quibus fit mentio in predictis litteris, fuerunt concessa ; 
quorum data talis est : Datum apud Poissiacum, anno Do- 
mini millesimo trecentesimo vicesimo quinto, mense decem- 
bris, et per nos fucrint data privilégia post modum confir- 
mata, sicut plenius cootinetur in nostris super hoc con- 
fectis litteris sigillo nostro in cera viridi et laqueo sirico 
sigillatis ; quarum ténor talis est : Pg... Dei gratia Franco- 
rum rex... {Voir la charte de 1328y n» CLXII). Dictique 
religiosi nobis graviter sint conquesti quod carissimus con- 
sanguineus et fidelis noster Ludovicus de Yspania, comes 
Talemontis, nititur per se vel gentes suas racione seu occa- 
sione concessionis per nos sibi facte de comitatu Talemon- 
tis, vel de terra insuie Oleronis religiosos predictos, priores, 
solacerios, prioratus, ecclesias, villas, terriloria, génies, 
homines, mansionarios, nec non omnia et singula bona dic- 
torum religiosorum hominum et mansionariorum ipsorum 
et cujuslibet eorumdem de dicta insula Oleronis sibi subji- 
cere, justiciare et aliter molestare, contra dictorum privile- 
giorum et continentiam et tenorem, nobis humiliter suppli- 
canles ut super hiis ex nostra gratia speciali ipsis religiosis 
providere de gracioso et competenti remedio dignaremur. 
Nos igitur, visis de mandate nostro per gentes nostras 
requestarum hospici nostri privilegiis predictis religiosorum 
ipsorum, visis eciam litteris de dicto comitatu cum dicta 
terra insuie Oleronis, eidem consanguineo nostro a nobis 
concessis, ac ipso consanguineo nostro comité predicto, nec 
non ipsius monasterii abbate audilis, super bis que in bac 
parte dicere et proponere oretenus eciam nobis et dictis 
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gentibus nostris voluerunt, nobisque facta super premissis 
relacione per easdem génies nostras, volumus et tenore pre- 
sôncium declaramus quod dicti religiosi, ipsorum subdicti, 
tam religiosi quam seculares et bona ipsorum vél cujuslibet 
eorumdem, mobilia vel immobilia, in dicta insula Oleronis, 
vel alibi in dictis privilegiis nominatis vel contentis, pre- 
dicto comili consanguineo nostro, aut ejus successoribiis in 
aliquo non subsunt nec suberunt, nec dictus cornes aut 
aliquis ejus successorum jurisdictionem aut dominationem 
aliquam in predictis vel aliquo premissorum habebit aut 
habere seu exercere poterit, racione dicte concessionis per 
nos sibi facte de dicto comitatu, et de terra dicte insuie 
Oleronis, et contra lenorem privilegiorum predictorum, que 
de puncto ad punclum servari et teneri inviolabiliter volu- 
mus et jubemus. Et sicut hiis presentibus inferuntur, auc- 
toritale noslra regia et ex certa scientia laudamus, appro- 
bamus, ratificainus, et eciam confirmamus, mandantes et 
per présentes eciam committentes presenti et qui pro tem- 
pore fuerit senescallo Xanctonensi aut baillivo baillive 
nostre propinquiori, locis predictis, in casu in quo contin- 
geret dictam senescalliam extra dominium corone Francie 
poni vel transferri, quatinus contra contenta, vel aliquid de 
contentis in dictis privilegiis, seu contra presentem decla- 
rationera nostrara a quocumque fieri aut attemptari non 
permittat ; quod si factum vel attemptatum fuerit ad statum 
pristinum immédiate reduci et nobis et dictis religiosis 
emendari competenter et ad bec compellendos compelli 
viriliter facial, absque alterius expeclalione mandati, quo- 
cienscumque ex parte dictorum religiosorum super hoc 
fuerit requisilus; non obslantibus quibuscumque litleris sub- 
repliciis a nobis seu curia noslra impelratis vel eciam impe- 
trandis, sub quacumque forma verborum existant. Quod ut in 
perpetuum robur oblineat firmilalis presentibus litleris nos- 
trum tecimus apponi sigillum. Datum apud Vincennam, anno 
Domini millesimo tricenlesimo lricesimonono,mense augusti. 
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Sur le repli : Par le roy... à la relacion de messires 
Morice Ghamaillart et Guillaume de Yillers. M. Boesseun. 



CLXXX 

i344^ 3 novembre.— Procuration donnée par Michel, abbé de la Trinité, 
à trois religieux pour veiller aux intérêts de Tabbaye et en particulier du 
prieuré d'Oionne. — Archives de Loir-et-Cher; transcrit dans Vaccord 
avec Vabbé de Talmont, 

Universis présentes litteras inspecturis frater Michael, 
Dei gratia abbas monasterii Sancte Trinitatis de Vindocino, 
ad Romanam ecclesiam nullo medio pertinentis, ordinis 
sancti Benedicli, dyocesis Carnolensis, et ejusdem loci con- 
ventus, salutem in Domino sempiternam. Notum facimus 
quod nos tam conjunctim quam divisim, nostro et prefati 
monasterii nostri ac nostri prioralus de Olona, Lucionensis 
diocesis, nominibus, dilectos nobis in Xrislo fratres Johan- 
nem Chesneau, priorem dicti prioratus nostri, Mathurinum 
Renardi, Petrum Ghauchelart, et Johannem Renardi, nostri 
monasterii monachos, facimus, constituimus et eciam ordi- 
namus, omnibus jure, modo et forma melioribus quibus 
possumus, et nobis licet, nostros procuratores générales et 
nuncios spéciales, et eorum quemlibet in solidum, ita quod 
non sit melior conditio occupantis, sed quod unus eorum 
inceperit aller prosequi valeat et finire, in omnibus et sin- 
gulis causis et negociis nostris et dicti prioratus nostri molis 
et movendis, tam a nobis vel a priore nostro predicto, con- 
tra quascumque personas ecclesiasticas vel seculares, quam 
a quibuscumque personis, contra nos vel priorem nostrum 
prediclum ratione et occasione dicti prioratus nostri, et ejus 
peiiinentiis dumtaxat, coram cunclis ordinariis, extraordi- 
nariis, conservatoribus, delegatis, subdelegalis, auditoribus, 
commissariis, senescallis, bailli vis, subbailli vis, prepositis, 
vicariis et omnibus aliis et singulis judicibus ecclesiasticis 
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et secularibus quibuscumque, et eorum vicariis seu eorum 
loca tenentibus, quacumque auctoritate fuogenlibus, et 
quocumque nomine censeantur, dantes et concedentes, tam 
conjunclim quam divisim, nominibus quibus suprae dictis, 
piocuratoribus nostris et eorum cuilibet in soliduni, plenam 
protestalern et mandalum spéciale agendi pro nobis et dicto 
prioratu nostro, nosque etprefatum prioratutn nostrum, lites, 
causas, res, bona, négocia et jura ejus quecumque ubicum- 
que deiïendendi, conveniendi, reconveniendi, libellum seu 
libelles et quascumque alias petitiones edendi et porrigendi, 
editos et porrectos recipiendi et respondendi, exipiendi, 
replicandi, duplicandi, triplicandi, litem seu lites contes- 
tandi, in animas eorum et nostram jurandi, tam de calump- 
nia quam de veritate dicenda et prestandi cujuslibet alterius 
generis juramentum, quod postulat ordo juris, ponendi et 
articulandi, positionibus et articulis respondendi, testes, lil- 
teras, instrumenta et quecumque alia ydonea documenta 
producenda contra nos, producta reprobandi, et testes et 
eorum dicta dicendi, crimina et deflectus opponendi, inter- 
loquutorias et deffinitivas sententias audiendi, provocandi, 
appellandi, provocationes et appellationes prosequendi et 
innovandi, apostolos petendi, transigendi, paciscendi, paciii- 
candi, compromittendi et corapromissum fide et pena val- 
landi,expensas petendi et recipiendi, ac jurandi super eisdem, 
beneficium absolutionis et restitucionis integrum, si opus . 
fuerit, impetrandi alienaliones et locationes rerum dicti prio- 
ratus, si que sint, indebite et inutiliter facte revocandi, 
et ad debitum statum reducendi et procurandi, revocari et 
reduci, et generaliter omnia alia et singula faciendi et exer- 
cendi. Que cuncta premissa et ea quomolibet tangencia et 
dependentia ab eisdem et singulis eorumdem necessaria fue- 
runt seu eciam opportuna, et que nos facere possemus pré- 
sentes, eciamsi mandatum exigeret spéciale, ratum et gralum 
habentes et habituri, tam conjunctim quam divisim, nomi- 
nibus quibus supra, quicquid predictos procuratores nostros 
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et eorum quemlibet in solidum, tam pro nobis vel prioratu 
nostro, quam contra nos sive prioratum predictum actum 
gestumve fuerii, super premissis et singulis, seu eciam pro- 
curatore, promittentes bona fide et sub ypoteca bonorum, 
et rerum dicti prioratus nostri dumtaxat, predictis procura- 
toribus nostris et eorum quolibet, si opus fuerit, judicatum 
solvi. In quorum predictorum testimonia sigilla nostra pre- 
sentibus sunt appensa. Datum et actum in nostro Vindoci- 
nensi capitulo, tercia die novembris, anno Domini millesimo 
tricentesimo XLo quarto. 



CLXXXI 



1345, dimanche i®' mai. — Vente àHichel, prieur de Hontierneuf, de 
deux sommes de vin blanc. — Original en parchemin ; sceau eur double 
queue de parchemin, perdu. Archives de Loir-et-Cher. 



Universis... Johannes Henrici clericus, custos sîgilli pro 
domino nostro rege Francie supra pontem Xantonensem 
constiluti, salutem... Noveritis quod injure coram nobis per- 
sonaliter constitutis religioso et honeslo viro fratre Michaele, 
priore prioratus Monasterii Novi, ex una parte, et Johanne 
Renardi, carnifice, parochiano Monaslerii Novi, ex altéra, dic- 
tus Johannes vendidit prefato priori duas salmas vindemie 
albe bone et naturalis annui redditus, precio quadraginta 
octo solidorum, quas assignavit habendas super quamdam 
peciam vinee site in feodo de Corallo, juxta vineam dicti 
prions de Loscle, ex una parte, et juxta vineam Lamberti 
Maonardi, ex altéra. Promiltens... renuncians... Nos vero 
dictus custos, ad relalionem Guillelmi Galhardi, clerici notarii 
curie dicti sigilli, sigillum predictum régis presentibus litte- 
ris apposuimus... Âctum die dominica ante (estum ascen- 
sionis Domini, anno ejusdem millesimo trecentesimo quadra* 
gesimo quinto. 
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iSA5, mercredi et jeudis i 8 et 19 mai. — L'abbé de Sainte-Croix de 
Talmont nomme tes procureurs. — Archives de Loir-et-Cher; ineéré dam 
V accord avec Vabbé de Vendôme, 

Universis présentes litteras inspecturis, frater Johannes, 
humilis abbas monaslerii de Thalemondo, Lucionensis dyo- 
cesis, totusque ejusdem loci conventus, eternain in Domi- 
no, salutem. Noveritis, quod nos... fratrem Guillelmum de 
Goderia monachum professum... nostrum facimus genera- 
lem et specialem procuratorem... (ut antea). Datum sub 
sigillis noslris, die mercurii post penlhecostem Domini, anno 
ejusdem millesimo tricentesimo xl© quinto. — Et ténor 
procurationis prioris prioralus de Calma Olone, talis est : 
Noverinl universi quod nos frater Johannes humilis abbas 
monaslerii Sancte Grucis de Thalemondo, Lucionensis dyo- 
cesis, totusque ejusdem loci conventus, etc.. {ut antea)... 
ratione prioratus de Calma prope Olonam... fratrem Johan- 
nem Lebraudi, priorem diclu prioratus nostri de Calma, et 
fratrem Guillelmum de Goderia... procuratores nostros con- 
stituimus... Datum testibus sigillis noslris.. die jovis post 
penlhecostem Domini, anno ejusdem millesimo tricentesimo 
XLO quinto. 

CLXXXIII 

i 345 ^samedi 2i mai. — Sentence arbitrale qui détermine les droits res- 
pectifs du prieur d'Olonne dépendant de Vendôme, et de Tabbaye de Talmont. 
— Archives de Loir-et-Cher, Original en parchemitiy les deux sceaux 
perdus, Vidimus aus.vt en parchemin, du iA octobre i378. Manuscrit 
5.419, f. 39^ dessin informe du sceau. 

In nomine Domini, amen. Pateat universis per hoc publi- 
cum inslrumentum quod anno incarnationis Domini mille- 
simo tricentesimo quadragesimo quinto, vicesima (prima) die 
mensis maii, videlicel die sabbali ante Trinitatem Domini, 



-ââ9- 

indictione xm, pontificatus sanctissimi in Xristo patris ac 
domini domini Glementis, Dei providentia pape sexli, anno 
tertio, apud Olonam, Lucionensis diocesis, in aula abbatis 
et convenlus monasterii Sancli Johannis de Orbesterio, que 
quondam fuit Johannis Martini clerici cura prima, in pre- 
senlia mei notarii publici infrascripti, testium subscriptorum 
ad hecvocatorum,personaliterconstitutus religiosus vir frater 
Johannes Ghesneau, monachus monasterii Sancte Trinitatis 
de Vindocino, prior de Vindocino in Olona, Lucionensis 
diocesis, et procurator religiosorum virorum abbatis et con- 
venlus monasterii Sancte Trinitatis de Vindocino per dictas 
litteras destinatus ex una parte, pro ut in quadam procu- 
ratione sigillata abbatis et conventus monasterii predicti 
sigillis prima facie apparebat, cujus procurationis Ténor talis 
est : Universis, etc. {Voir plus haut, ch. CLXXX). Et religiosus 
vir frater Guillelmus de Goderia, monachus professus mo- 
nasterii Sancte Grucis de Talemundo, Lucionensis diocesis, 
procurator religiosorum virorum abbatis et conventus mo- 
nasterii Sancte Grucis de Thalemondo, preditus litteris des- 
tinationis ex altéra parte, cum (ratre Johanne Lebraudi, 
priore prioratus de Galma Olone, dicte diocesis, et preditus 
licteris destinationis dictorum religiosorum abbatis et con- 
ventus de Thalemondo, prout in procuratoriis suis sigillorum 
dictorum abbatis et conventus de Thalemondo sigillatis pri- 
ma facie apparebat. Ténor vero procuralorii fratris Guillelmi 
de Goderia sequitur in hec verba : Universis, etc. {ut anteay 
no CLXXXII). Et quia contentio, lis seu controversia verteba- 
tur seu verli sperabatur inter partes predictas, tam supra deci- 
mis quam super pluribus aliis aclionibus, petitionibus et que- 
relis, prout per declarata inferius apparebit, tandem de dictis 
contestationibus et controversiis motis et movendis, et om- 
nibus actionibus, petitionibus, querelis, expensis et eorum 
sequelis, que vel quas partes predicte habebant, haberepo- 
terant et debebant, et eciam contendebant inter se ad invi- 
cem^ et una pars contra aliam, extiterat et fuerat a dictis 
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procuratoribus hinc et inde amicabiliter compromissum co- 
ram me notario infrascripto, videlicet in discretos et reli- 
giosos viros fratem Petrum, abbatem monaslerii Sancti 
Johannis de Orbeslerio, et fratrem Guillelinum Grosboys, 
prioi'em de Fontanis, Lucionensis dyocesis, penaque ducen- 
torum librarum monete currentis apposita hinc et inde 
solvendorum parti presenti a parle non présente dicto et 
ordinationi dictorum arbitrorum ; qui dicti arbitri in se 
susceperant hoc onus dicti compromissi cora me notaiîo 
infrascripto. Quibus sic actis et inquisitis, facta diligentia, a 
dictis arbitris super petitionibus hinc et inde per testes fide 
dignos examinatis diiigenter, dixerunt, pretulerunt et sen- 
tenciarunt dicti arbitri, et de communi assensu durante 
compromisse, videlicet idem prior de Fontanis, de precepto 
et mandate dicti abbatis de Orbeslerio, coram me notario 
infrascripto et testibus infrascriplis ad bec vocatis et pre- 
sentibus, dictam suam sententiam et ordinationem suam in 
modo qui sequilur et in forma : Videlicet quod dictus prior 
de Yindocino in Olona, ratione sui prioratus perpetuo perci- 
piel et habebil duas partes décime feodi Maquea et de la 
Rudelère, et abbas et convenlus de Thalemondo, lerciam 
parlera, salvo et excepte feodo Johannis, in quo dictus prior 
nichil percipiet nec habebit. Item in feodo de La Touchar- 
dère, dictus prior percipiet et habebit duas partes décime et 
abbas et convenlus de Thalemondo lerciam parlera. Item in 
feodo de la Sale, dictus prior perpetuo percipiet et habebit duas 
parles décime, et abbas et convenlus de Thalemondo terciam 
parlera. Item in feodo de La Rocherie dictus prior percipiet 
et habebil perpetuo duas parles decirae et abbas et convenlus 
de Thaleraondo lerciara parlera. El inforraaverunl dicti abbas 
el convonlus de Thaleraondo, quod in feodo de La Rocherie erat 
quidara feodus, qui vocabatur Johannis, in quo dictus prior ni- 
chil percipiet neclevabit. liera in area de insulaOlone, partem 
décime de la Berluyère percipiet et habebit perpetuo dictus 
prior duas partes décime, et abbas et convenlus de Thaïe- 
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mondo aliam mediam partem. Item in feodo Teiuplariorum, 
dictus prior percipiet et habebit perpetuo mediam partem de- 
cime et abbaset conventus de Thalemondo aliam mediam par- 
tem. Item in feodo Roemin^abbas et conventus de Thalemondo 
nichii percipiet nec habebit. In feodo defuncli Pelri de Boce- 
lou, dictus prior habebit et levabit mediam partem décime, et 
abbas et conventus de Thalemondo aliam mediam partem. 
Item in feodo vicecomitis de Thoarcio, sito apud Calmam 
Olone, dictus prior percipiet et habebit duas partes décime, 
et abbas et conventus de Thalemondo terciam partem. Item 
in feodo Baionensi (?) de Bornovea, dictus prior perpetuo 
percipiet et levabit mediam partem décime, et abbas et con- 
yentus de Thalemondo aliam mediam partem. Item in feodo 
Ayrea, dictus prior percipiet et levabit perpetuo duas partes 
décime, et abbas et conventus de Thalmondo, terciam par- 
tem. Item in feodo Rivaysse, dictus prior percipiet et habe- 
bit perpetuo duas partes décime, et abbas et conventus de 
Thalemondo terciam partem. Item in feodo Lablea, dictus 
prior percipiet et habebit mediam partem, et abbas et con- 
ventus de Thalemondo aliam mediam partem. Item in feodo 
des Granges, dictus prior percipiet et habebit perpetuo duas 
partes décime, et abbas et conventus de Thalemondo terciam 
partem. Item magnum feodum et primum feodum de La 
Lebaudière, que sunt in feodo et jurisdictione dictorum reli- 
giosorum abbatis et conventus de Thalemondo, eisdem reli- 
giosis perpetuo remanebunt. Item alii feodi des Lebaudères, 
inter dictos religiosos prediclos de Thalemondo et priorem 
predictum de Vindocino parciantur, prout est hactenus fieri 
consuetum. Item in feodo des Chataygners, sito apud Cal- 
mam Olone, dictus prior perpetuo percipiet et habebit duas 
parles décime, et abbas et conventus de Thalemondo terciam 
partem. Item in area dominica vel de Mayne, remolo et 
sublato feodo Johannis et Brunelère et Gortello, que est et 
pertinet ad abbatem et conventum de Thalemondo, in déci- 
ma dictus prior de Vindocino percipiet et habebit duas 

16 
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partes, et abbas et conventus de Thalemondo, terciam par^ 
tem. Item in area de La Raoulère, dictus prior perpétue 
percipiet et habebit duas parles, et abbas et conventus de 
Thalemondo terciam partem. Item in area de La Bardinière 
dictus prior percipiet et levabit duas partes, et abbas et 
conventus de Thalamondo terciam partem. Item in area de 
La Marlinère, dictus prior percipiet et habebit duas partes, et 
abbas et conventus de Thalamondo terciam partem. Item in 
feodo de La Bone, in terris dictus prior percipiet et levabit 
duas partes, et abbas et conventus de Thalamondo terciam 
partem. Item in area de La Bardinière, dictus prior perci- 
piet et levabit duas partes, et abbas et conventus de Thala- 
mondo terciam partem. Item in feodo Dougue, dictus prior 
percipiet et levabit perpétue duas partes, et abbas et conventus 
de Thalemondo terciam partem, salvo et excepte quod si sit 
ibi feodus Johannis, totus erit et remanebit dictis abbati et 
conventui de Thalemondo. Item in terri torio de Giler Hostu- 
rario, dictus prior percipiet et habebit perpétue duas partes 
décime et abbas et conventus de Talemondo terciam partem. 
Item et terre libère seu franchez, site in territoriis, pertinen- 
tes ad aream dominicam seu de Mayne, dividentur pro média 
parte inler priorem de Vindocino et abbatem et conventum 
de Thalemondo. Item in feodo dou Coux, dictus prior per- 
cipiet et levabit duas partes, et abbas et conventus de Tha- 
lemondo terciam partem. Item dictus prior nicliil accipiet 
nec habebit in décima agnorum in terra abbatis et conven- 
tus de Thalemondo, ymmo est tola dictis abbati et conven- 
tui de Thalemondo. Item in feodo dou Bouygnon, dictus 
prior percipiet et habebit mediam partem décime, et abbas 
et conventus de Thalemondo aliam mediam partem. Item 
feodus de Girardère totus remanet liber seu franc dictis ab- 
bati et conventui de Thalemondo. Item feodus de Castro 
Olone quod tenet Ludovicus Ipoliti, et feodus de Doiz, situs 
in parochia de Castro Olone, in quibus feodis dictus prior 
de Yindocino in Olona petebat duas partes, dicti feodi divi- 
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dentur pro média parte inler prioreni deVindocino etabba- 
lem et conventum de Thalemondo, et in recumpensatione 
petitioiiis dicli prions remanet eidem priori vinea sua Roere 
rosluniria (?) libéra et irnmunis de décima, et quedam ocha 
terre sila contra torculari suo, continens très boycellas terre 
vel circa. Item in motea de La Conyllerie, que quondam luit 
Roselli Venere, dicli abbas et conventus de Thalamondo 
lolam deciman percipient et levabunt. Item in feodis de 
Cropentay et de Mynsoire, dictus prior percipiet et levabit 
mediam partem décime bladorum crescentium in locis pre- 
dictis, et abbas et conventus de Thalemondo aliam mediam 
partem, et in décima salis crescentis in locis predictis, dic- 
tus prior percipiet et levabit duas partes, et abbas et con- 
ventus de Thalemondo terciam partem. Item terre libère 
site subter torcular de Martineria, et terre deffuncti Mar- 
thes, inler dictos abbatem et conventum et dictum priorem 
de Vindocino per médium dividentur. Item de prato salsato, 
alias sale dicti prions, solvel idem prior quoque anno dictis 
abbati et conventui sex denarios pro recognitione feodi. 
Item super deluto (?) quod erat inter priorem de Vindocino 
in Olona et priorem de Calma Olone, est concordatum et 
ordinatum quod in omnibus terris que solebant fore in vi- 
neis et fuerunt redacte ad agriculturam, a triginta sex annis 
citra, et erunt amodo reducte in parochiis de Olona et de 
Calma, dictus prior de Vindocino in Olona perpetuo perci- 
piet et habebit duas partes décime bladorum crescentium 
in locis predictis, et dictus prior de Calma et religiosi de 
Thalemondo terciam partem. Item modo et forma que con- 
tinetur in compositione antiqua de omnibus vineis in quibus 
dictus prior de Vindocino accipit decimam in parochiis de 
Olona de Castro Olone, si dicte vinee rédigèrent ur ad agri- 
culturam, dictus prior de Vindocino percipiet et habebit 
duas partes décime, et abbas et conventus de Thalemondo 
terciam partem, et si contigerit quod terre site in parochiis 
de Olona, de Calma et de Castro Olone essent plantate in 



vineis, décima dividetur pro média parle in ter dictum prio- 
rem de Vindocino, et abbatem et conventum de Thalemon- 
do. llem in oblationibus que erunt oblale per totum annum 
in ecclesia de Calma Olone, diclus prior de Vindocino per- 
cipiet et habebit mediam partem, et prior de Calma aliam 
mediam partem. Et si tempore futuro aliquem nobilem de- 
cedere contigerit in dicla parochia de Calma Olone, lectum 
seu grabatum dicti nobilis et ea que cum funere ad ecdesiam 
defferrentur,dividenlurpermediamparleminterdictospriores 
de Vindocino et priorem de Calma Olone, et tenetur diclus priori 
de Vindocino per se vel per alium celebrare vel facere cele- 
brari in ecclesia de Calma missam in uno feslo principali, 
el prior de Calma in alio festo principali sequenli, et sic per 
consequens in aliis fes(is principalibus seu annualibus. Item 
infestisannualibuset principalibus percipiet et habebit diclus 
prior de Vindocino, in ecclesia de Castro Olone, in quolibet 
festo principali, duodecim denarios supra oblationes ibidem 
factas in festis principalibus. El propter hoc quod erat lis seu 
debilum super decimo modio vini inler abbatem et conven- 
tum de Thalemondo et dictum priorem de Vindocino, est 
concordalum, ordinatum et sentenciatum per diclos arbilros, 
quod quolibet anno, tempore vindemie, diclus prior de Vin- 
docino perpetuo percipiet et habebit novem modios vini, 
videlicel de gula captes seu traclos ad cubam et congregalos 
de decimis dictorum abbatis el convenlus in parochia de 
Olone crescentibus, videlicel quantum potcril venire el ca- 
dcre per pilam et per repulsum, et nullam vindemiam post 
ponere in dicla cuba de vineis domini Johannis Gaudre 
presbiteri dicli religiosi de Thalemondo, el per islam sen- 
tenliam seu ordinalionem rémanent perpetuo dicli religiosi 
de Tlialemondo liberi el ininiunes versus dictum priorem 
de Vindocino in Olona et suos posteros, qui pro tempore 
erunt, de dicto decimo modio vini; et habebit diclus prior de 
Vindocino perpetuo custodiam suam ad cubam supradiclam 
a principio quod vindemia eritapposila in dicla cuba usque 
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ad finem, et quousque receperit novem modios ante diclos 
modo et forma quibus supra, absque conditione aliqua, que 
diclo priori possit fieri vel opponi per religiosos ante dictos, 
et de dampnis et expensis factis et habitis hinc et inde, 
reservarunl dicli arbilri ad dicendum seu sentenciendum 
loco et tempore. Quam sentenliam sic per diclos arbilros 
faclam, declaralam et promulgalara, dicti procuratores emo- 
]ogarunt et habuerunt ratam et firmam coram diclis arbitris 
et coram me nolario publico infrascripto, et teslibus infra- 
scriplis ad hec vocatis, et diclam sentenliam, composilionem 
et ordinationem promiserunt perpetuo tenere, altendere et 
inviolabiliter observare sub obligatione bonorum monaste- 
riorum et prioraluum suorum prediclorum, et pecierunt 
dicli arbitri et procuratores predicli a me nolario publico 
infrascripto de omnibus et singulis prediclis, sibi fieri publi- 
cum instrumentum utrique parti, et ulterius voluerunt dicti 
procuratores, quod dicta instrumenta sigillarenlur sigillis 
dictorum arbitratorum ad majorem roborem et ad perpeluam 
memoriam rei gesle. Acta fuerunt hec anno, die, loco, hora, 
mense, ponlificatu, et indiclione predictis, lestibus presen- 
tibus Guillelmo de Vendel, presbitero, Guillelmo Orri, Ni- 
cholao Milile, et Guillelmo Marlini, clericis ad premissa 
vocatis et rogatis. 

{Gaignières donne au bas de son extrait les linéaments 
d^un sceau ogival à deux personnages^ l'un à genoux devant 
Vautre ; au-dessous les armoiries du prieur de Fontaine et 
la légende + S. FRIS. GVILLI GROSBOYS PRIOR* DE 
FONTANIS ; Fécu semble chargé de trois pals). 

CLXXXIV 

iSAS^ mardi 98 juin. — Vente à Jean Chagnea, prieur d'Olorne, de deux 
sous de rente à Olonne. — Archives de Loir-et-Cher; original en parche- 
min, sceau perdu. 

A tous ceux, etc.. Martin Belhomme et Kalherine Elan- 
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chardière sa feme... salut en notre Seigneur perdurable. 
Sachent que nous, mariez dessusdiz, havons vendu, baillé... 
à frère Johan Chagnea, prieur du prieuré de Vendôme en 
Olone, deux sols monoye corent de annau et perpétuelle 
ferme ou rende à payer en ta fêle de saint Jehan-Baptiste, 
assise et assignée sur notre hébergement, et sus les appar- 
tenances assiz en la ville d'Olonne, en fé à Tabbé de Thale- 
mont, et sus une pèce de vigne assize en fé au priouré de 
Sainte-Croix d*01onne, appelé vulgairement Pousse dau 
Chagne... pour le prix de vint sols monoye corent, lesquaux 
nous havons heu et receheu en pécune bien nombrée... et 
promettons... Havons donné les présentes lettres scellées à 
notre requeste dou says à nouble monsieur Loys, viconte de 
Thoars, establi en sa chatelnie dou chatea d'Olonne... le 
mardy veyllc dans apostres saint Père et saint Pol, en Tan 
de grâce M CGC XLV. 

CLXXXV 

i545, 9 juillet. — Achat d*un bois par frère Michel, prieur de Montier- 
neuf. — Original en parchemin; sceau sur queue simple, perdu. Archives 
de Loir-et-Cher, 

Universis présentes litteras,etc. Johannes Henrici, clericus, 
custos sigilli pro domino noslro rege supra pontem Xanto- 
nenscm conslituti... Conslitulis coram nobis fralre Michaele, 
humili priore prioralus Monasterii Novi, Xanlonensis dioce- 
sis, ex una parte, et Helya Baudrici de Rétro Nemus ex 
altéra, dictus Helyas vendidit... dicto priori quoddam nemus 
suum cum fundo et pertinenliis, situm in terrilorio dicti 
prioris, juxta nemus Aleaydis Pichale ex una parte, et juxla 
nemus ipsius prioris vocatum Parvum Chastelerium ex altéra, 
precio duodecim librarum, cedens, etc.. Promiltens, etc.. 
Renuncians, etc.. Nos vero dictus custos ad relationem 
Guillelmi Galhardi clerici notarii, sigillum regium presenti- 
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bus litteris apposuimus. Datum nona die mensis julii, 
anno Domini millesirao CCC"io quadragesimo quinto. + Guil- 
lelmus Galhardi, clericus. 

CLXXXVI 

iS45. — Le seigneur de Charcoîgne amortit plusieurs acquisitious du 
prieur de Surgères. — Manuscrit 273 de Vendôme^ /o XCXVIIl, l. 

Dominus de Charcoigny cedit et dimittit priori de Sur- 
geriis decimam ab eodem priore petitam, videlicet in feodo 
domini Fulcaudi de Chabaneis, et in toto feodo domini 
Sancti Georgii de Nemore ; in feodo Pétri Gras, in terris 
Sancli Egidii sitis prope Ripariam de Surgeriis ; item in tri- 
bus jornalibus terrae quae tenent Guillelmo et Johanni Helyes 
in feodo de Coupelay au roys; item in vineis confratrie Sancti 
Maxencii in feodo domini Johannis. M CGC XLV. 

CLXXXVII 

i346 (v, 8, 1345)^ 22 mars, — Accord entre le prieur de Notre-Dame de 
Surgères et Jean de La Croix, seigneur de Chastenais. — Manuscrit 5,4i9, 
f^46. 

Universis... Bernardus Alinsius archidiaconus, notum sit... 
quod cum dissensio verteretur in ter priorem ecclesie beale 
Marie Surgeriarum, ex parte una, et Johannem de Cruce 
valletum, dominum de Chasteigny defensorem, ex altéra, 
prior petebat, quod cum ipse Johannes detineret indebite 
decimam in feodo domini Fulcaudi de Chabaneis militis, in 
parochia béate Marie Surgeriarum, et in toto feodo domini 
Sancti Georgii de Nemore, et alibi... tandem dictus Johannes 
concordavit : prior habeat decimam, et renunciavit; presen- 
tibus domino Helya Jouberti, priore Sancti Pétri Surgeria- 
rum, et aliis... XXII marcii M CGC XLV. 
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CLXXXVIII 

i346, dimanche 7 mai, — Vente au solacier de llontierneuf de cinq 
boisseaux de froment de rente. — Archives de Loir-et-Cher ; origi$ial m 
parchemin scellé d*un sceau en cire rouge représentant au milieu la 
Vierge tenant Venfant Jésus sur son bras gauche^ à gauche saint Pierre, 
à droite saint Paul. 

Universis présentes litteras inspecturis Bernardus, archi- 
diaconus Xantonensis, saiutem in Domino... Noverilis quod 
in presencia Johannis de Castro Veteri, clerici noiarii... con- 
stitutis Guillelmo Bricheti, parochiano Sancti Satumini cum 
Sanclo Aniano, ex una parte, et fratre Gaufrido Sorelli, priore 
de Broco Andegavensis diocesis et solacerio Monasterii Novi, 
ex altéra, dictus Guillelmus vendidit... dicto priori... precio 
sex iibrarum turonensium... quinque boysellos frumenti ad 
mensuram Sancti Aniani... annui etperpetui reddi tus, super 
omnibus suis bonis solvendos in festo nativitalis Virginis 
gloriosae. Promictens, etc.. renuncians, etc.. sigillum nos- 
trum presentibus apposuimus... die dominica post festum 
inventionis sancte Crucis, anno Domini M CGC XLVI. 

Signé : Johannes de Castro Veteri, clericus {avec paraphe). 

CLXXXIX 

i346y mardi 23 mai, — Vente de deux boisseaux de froment à Montier- 
neuf. — Original en parchemin en mauvais état ; sceau sur double queue, 
perdu. Archives de Loir-et-Cher. 

Universis... frater Michael, humilis prior Monasterii Novi, 
salulem... Noveritis quod Guillelmus Margnac, gêner def- 
functi Gervasii Moradi de Sancto Aniano, vendidit... Johanni 
Borderii clerico emenli duos boyssellos frumenti annui red- 
ditus, ad mensuram Sancti Aniani, precio quadraginta octo 
solidorum percipiendos in feslo nativitatis béate Marie, super 
omnia bona sua promictens renuncians sigillum 
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nostrum presentibus litteris apposuimus. Datum die martis 
ante festum ascensionis Domini, anno millesimo trecentesi* 
mo quadragesimo sexto. Guillelmus Galhardi, clericus. 
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/547 (v. 8. 4346)y dimanche 4i mar$. — Lettres de vi sols de rente sur 
une maison aui Sables d'Olonne acquis par Jean Chagnea, prieur d'Olonne. 
— Archives de Loir-et-Cher: original en parchemin, eceau perdu. 

A tous... Byonet Lebreton et Martine Bigornette sa 
femme, daus Sables d'Olonne, salut en notre Seigneur per- 
durable. Sachent que... bavons vendu, baillé, etc., à Jehan 
Chagnea, priour en celui temps du prioré de Vendôme en 
Olone, sex sols monoye corent de annuelle et perpétuelle 
rente, à rendre chasqu'un an au jour de la feste saint Mi- 
chea archange, assis et assignez sur tous nous biens im- 
meubles, et nommément sus notre maison dou rivages daus 
Sables d'Olonne, le prix de 60 sols, les quex nous bavons 
heus et receheu en bone pécune numbrée... Scellée à nostre 
requeste dou seya à nouble home mons.Loys, viconte de 
Thoars, establi en sa chatelnie dou chatea d'Olonne, le di- 
manche emprës Letare Iherusatemy en Tan de grâce M CGC 
XLVI. 

CXCI 

i547, lundi M décembre. — Lettre de xi sols de rente acquis par Jehan 
Chagnea, prieur d*01onne. — Archives de Loir-et-Cher: original en par- 
chemin, Bceau perdu. 

A tous... Guillot Yayronea et Anort sa feme... sachent 
que... bavons vendu, baillé, etc , à frère Jehan Ghagnea, 
priour en celui temps dou prioré de Vendôme en donne, 
unze sols monoye corent de annuau et perpétuau rente, assis 
et assignés sur tous nos biens hérilaiges, pour le prix de ex 
sols petits lornoys, chasqu'un pour un dener, les quaux ha- 
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vons heu et receheu doudil priour, laquelle rente payable au 
jour de la fesle de Tous-Sains... Gestes présentes lettres 
sellées à nostre requeste dou seya à nouble home monsieur 
Loys, viconle de Thouars, establi en sa chatellenie dou cha- 
tea d'Olone... le lundi veylle de la nativité de Notre-Seigneur, 
en l'an M CGC XLVII. 

CXCII 



i348. — « Charte du roy Philippe donnant congié à l'abbé de Yendosme 
de fortifler Saint-Georges d'OIéron. Donné Tan M CGC XLVUI. t — Manu- 
$crit 213 de Vendômey f, XXX r°, R. 



CXCIII 

iS48f jeudi il avril. — Don à Jean Ghagnea, prieur d*01onne, de cinq 
sols de rente à l.a Lebaudére. — Original en parchemin avec les attachée 
du sceau aux Archives de Loir-et-Cher. Man%i8crit 273 de Vendôme, 
f. CIL 

Â tous ceux... Guillaume Ânterea et Jehanne de Mêliez 
sa femme, salut. Sachent que nous mariez ci-dessus diz, non 
decehuz, ne por forces ne pour auquunes machinations à 
ceu amenez, mais de notre bonne et pure volonté bavons 
donné, livré et perpétuellement octroyé, et enquores douons, 
livrons et perpétuellement octroyons à frère Johan Chagnea, 
priour en celuy temps dou prioré de Vendôme, et à céaux 
qui pour le temps avenir en dit prioré seront, pour estre en 
prières en biens tays et comémoracions dou dit prioré, pour 
le saluz de nous et de nous parentez, cint solz monoye 
corentdeannau et perpétuau rente, assis et assignés sur toutes 
et chasqu'unes nous chouses,que nous bavons en village de La 
petite Lebaudére, maisons, cortils, terres, prés, ou autres 
chouses quocumques, et sur tous nous autres bienz... ladite 
rente payable à la feste de la Toussaint etc. Scellées dou 
seya à nouble home monsieur Loys, vicomte de Thoars, esta- 
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bli en sa chatellnie dou chatea d'Olonne... le joudy avent la 
Saint-Georges en Tan de grâce mil treis cent quarente et oyl, 

CXCIV 

i349y lundi 7 décembre, — Abandon à Jean Chagnea, prieur d'Olonne, 
d'une allée et de deux sols de rente. — Archives de Loir-et-Cher: original 
en parchemin avec les attaches du sceau. 

A tous... Marguerite Mainissone, déguerpie de feu Peiret 
dau Raife, clerc, et Estène et Letisse dau Raife ses enfants, 
salus... Saichent... que moi, ladite Maguerite, tant en mon 
nom que comme tuteresse de Martine ma fille, et nous Es- 
tenne et Letisse dessusdils, d'une part, et frère Jehan Cha- 
gnea,priour du prioré de Vendôme en Olonne, d'autre part, sur 
ceu que ledit priour disoit que il havoit et devoit havoir une 
aléeencortilsde notre hébergement à aller une beste chargée 
de frument ou de vendange de sa vigne, roer à son truyl 
ou à sa maison, ou de son truyl et de sa maison retourner 
par ladite allée à sa dicte vigne, et quantes foiz besoing li 
seroit, ou que il li plairoit... Nous dessusdits havons baillé, 
livré et perpertuaument octroyé, etc.. ladicte allée, et deux 
solz de rente à payer chacun an, en la feste de Tous saints... 
Ledit priour havoit prins le conseil de frère Massé Regnart, 
priour de Surgères, ei dou priour de Puyravea, et de Jehan 
Monet, religieux de l'abbaye de Vendôme...; scellé dou seya 
à nouble home monsieur Loys, vicomte de Thoârs, establi 
en sa chatellenie dou chatea d'Olonne, le lundy avant la 
conception Notre-Dame. 

CXCV 

iS50{v. s. i349)y dimanche i5 février. — Don à Jean Chagnea, prieur 
d'Olonne, de 3 sols de renie sur une maison à Olonne. — Archives de 
Loir-et-Cher: original en parchemin^ sceau perdu, 

A tous ceux... Johan Gualent et Collette Roguerone sa 
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femme... salut. Sachent tous présens et futurs que nous 
mariez desusdiz, non décehus, ne porforcés, neu pour au- 
qu'unes machinations à ceu amenez, mes de notre bone, pure 
et absolue volunlé, bavons doné, livré et perpétuellement 
octroyé, et enquores douons, livrons et perpétuellement oc- 
troyons à frère Johan Chagnea, priour en celuy temps dou 
prioré de Vendôme en Olonne... pour le salus de nous âmes, 
treiz sols monoye corent de annau et perpétuau ferme, assis 
et assignée sus notre maison d'Olone, à rendre en la fêle de 
saint Michea archange... Scellées dou seya à nouble home 
monsieur Loys, vicomte de Thoars, establi en sa chatellenie 
dou chatea d'Olonne, le dimanche avant la chaire de saint 
Père, M CGC XLIX. 

CXCVI 

1352. — Ung mandement du séneschal de Sainctonge au 
prouvost de La Rochelle pour taire adjourner Foulques de 
Mathas, chevalier, à la requête d abbé et couvent de Ven- 
dosme, par vertu de lettres royaux du roy Jehan. Donné à 
Paris, Tan M CGC LU, ledict mandement faict en ce mesme 
an. — Manuscrit 273 de Vendôme, f. XLIII, P. 



CXGVII 

«. 

i354, 4 ^r juin, — c Charte qui montre qu'ÀTabbé de Vendôme appartient 
la collation de la prévôté et l'institution du prévôt de Saint-Georges d*01e- 
ron. 7> — Archives de Loir-et-Cher: original en parchemin, sceau perdu, 

Universis présentes lilteras inspecturis, capitulum géné- 
rale monasterii bcatissime Trinilatis Vindocinensis, ad Ro- 
manam ecclesiam nullo medio pertinentis, ordinis sancti 
Benedicti, dyocesis Garnotensis, salutem in Domino sempi- 



ternam. Cum reverendus in Ghristo pater et pastor noster 
dominus Guillelnius, Dei gratia abbas raonasterii supradicU 
pro se et suis successoribus conquerendo proponeret coram 
nobis, présente ad hoc fratre Hugone Pegrini, procuralore 
religiosi viri fratris Viviani de Gava, prioris prioratus Sanc- 
ti Georgii de Olerone, Xantonensis diocesis, a dicto monas- 
terio dependentis, et eidem immédiate subjecli, litleratorie 
destinato, quod ab anliquo, et potissime a tanto tempore 
cujus in contrarium memoria hominum non existit, fuit et 
est consuetum quod quocienscumque via justicie fiant in 
terra dicti prioratus Sancti Georgii alique proclamaciones 
seu banna aliqua proclamanlur et fiunt ex parte abbatis Vin- 
docinensis et dicti prioris Sancli Georgii, nominando primo 
dictum abbatem. Item eo quod ad abbalem Vindocinensem 
pro tempore pertinuit et perlinet pleno jure collatio prepo- 
siture, et institutio preposili dicti loci, per quem vel ejus 
allocatum dumtaxat cum émoluments consuetis in talibus 
jurisdictio dicti loci et territorii ejusdem in omnibus exer- 
cetur, exceptis que per dicti prioris judicem exercentur, et 
ad judicis officium spectare noscuntur. Item quod prior pro 
tempore dicti loci tenetur solacerio loci ejusdem, qui ibidem 
est, pro abbate suisque clerico et famulo a dicto proposito 
vel ejus allocato semper victui necessaria decenter minis- 
trare, et dicto preposito anno quolibet unam robam hones- 
tam pro ipso. Item quod abbas Vindocincnsis pro tempore, 
quociens conûngit, cum in dicto loco personaliler intéresse 
potest, in loco ipso et in toto territorio ejusdem, quoscum- 
que casus justicie, si velit, libère exercere et ex parte sua 
facere exerceri, absque contradictione prioris ejusdem, et si 
quod emolumentum inde proveniat, pertinet ad priorem, 
qui jurisdictionem illius loci, sub abbate predicto, habet, 
et tenetur custodire atque deffendere, suis pericalis et ex- 
pensis, acin dicli abbatis absentia eam regere et gubernare, 
et propter hoc omnia ejusdem percipitemolumenta. Nicho- 
lorainus dictus prior modernus premissa de novo in insuffuit 
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et nititur denegare. Quare prefactus dictus abbas nos requi- 
sivit instanter, ut super premissis et eorum singulis diligen- 
ter verilalem inquirere curaremus, et exinde decernere quid 
foret racionis, ne in dubium (uturo tempore valeant revocari, 
nec per dictum priorem aut ejus successores aliqualiter de- 
negari, protestans de quihuscumque aliis eum tangenlibus, 
si que sunl ultra premissa, de quibus non recolal de presenti, 
que dictus prior deneget aut eum in futuro denegare con- 
tingat, alias quoliens voluerit loco, et tempore ad fmem supra- 
dictum proponendis. Notum facimus quod nos, supra omni- 
bus et singulis premissis, inter nos eum pluribus antiquis 
et aliis probis viris, monasterii nostri prioribus et fratribus, 
ad capilulum générale in prefato monasterio celebrandum 
specialiter congregatis, super hanc noticiam habentibus, in- 
quisivimus diligenter ; per quam inquestam nobis légitime 
constilit atque constat omnia et singula supradicta, per 
dictum dominum abbatem proposita, secundum quod supe- 
rius continelur, vera esse, salvo quod famuli dictorum do- 
mini abbalis et prions, qui sunt depulati ad terram dicti 
loci custodiendam et bona ejusdem, ne ab animalibus aut 
aliter dampnificentur, ut pote foreslarii, pratarii et consimi- 
les,possint malefactores capere in casu presenli,eleciamdare 
adjornamenta, solum quando eis jubelur et sunt super hoc 
requisiti. Et ideo premissa omnia et singula, prout hic supe- 
rius annotantur et eciam exprimunlur, sic semper permanere 
et teneri ac observari debere, perpétue de communi con- 
sensu omnium noslrum et assensu unanimi et concordi, 
omnibus jure et forma quibus potuimus et possumus, de- 
claravimus et decrevimus, et adhuc declaramus et decerni- 
mus, per présentes... In quorum teslimonium sigillum nos- 
trum quo in faclis capituli generalis utimur, et uti in mo- 
nasterio nostro consuetum est ab antique, presenlibus lilteris 
duximus apponendum. Datum et actum in prefato capitulo 
generali, die prima mensis junii... anno Domini millésime 
trecentesimo quinquagesimo quarto. 
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i355, lundi 18 mai. — Don au prieuré de Notre-Dame d^Olonne, par 
l'abbaye de Notre-Dame de Tile ou de Noirmoulier, de quatre journaux de 
prés en reconnaissance de plusieurs services. — Archives de Loir-et-Cher: 
original en parchemin, avec les attachée du sceau. 

Universis présentes litteras inspecturis, frater Manecerius, 
humiiis abbas abbacie et monasterii béate Marie de Insula 
dictiin Nigro Monasterio, Gisterciensis ordinis et Lucicnensis 
dyocesis, totusque ioci ejus conventus, salutem in oranium 
Creatore. Noverint universi, quod nos abbas et conventus 
predicli unanimes et concordes confitemur nos dédisse et 
concessisse, et adhuc damus et perpetuo concedimus, reli- 
gioso viro et honesto fratri Johanni Fornerii, priori priora- 
tus Yindocinensis béate Marie de Olona, ab ipso et a prioribus 
qui pro tempore futuro erunt predicti prioratus priores 
perpetuo possidenda, quatuor diurnaiia seu jornaus prato- 
rum, cum suis circumstantiis universis, sita in monlibus, 
videlicet inter pratum relicte deffuncti Pétri Nullet ex una 
parte et sammam seu satrigateram (?) doraini nostri régis 
Francie ex altéra parte, in recompensalione seu renumera- 
tione plurimorum magnorum bonorum nobis et monasterio 
nostro a predicto priore pluries collatorum, de quo nos te- 
nemus et tenere debemus plenarie pro côntemptis, et pro- 
mictimus bona fide in contrarium nec per nos nec per 
alios, futuro tempore, non venire. In cujus rei lestimonium, 
nos abbas et conventus predicti sigillos nostros pi*edictis 
litteris munimine duximus apponendos ad perpetuam robo- 
ris firmitatem. Datum die lune in feslum beale Potenciane 
vii^inis, anno Domini millesimo CGCo quinquagesjmo quinto. 

CXCIX 

iS56, mardi 26 avri^— Achat par le prieur d'OIonne de quatre journaux 
de prés. — Archives de Loir-et-Cher: original en parchemin, sceau perdu. 

Sachent tous que, ge, PeiTot Seygnorèt, prestre prior de la 



paroisse de Nostre-Dame de Manz... vend par vendition au- 
dit Johan Fornier, priour en celui temps dou priouré de 
Vendôme en Olone... quatre jornanx de loyre (sic), vulgaire- 
ment appelés la Cloesons, et situés dans le fief du prieur de 
Salartonne, pour le prix de deux florins et demi à Técu du 
coin du roi Jean... Ces présentes lettres scellées à ma 
requeste dou seyau establi en la ville de céans submez pour 
monseigneur le roy de France, etc.. Présent, Johan de 
Clermont, de Tordre de Cîteaux... le mardi emprès la saint 
March évangéliste, Tan deu grâce M CGC LYI. 



ce 



1368, 1370. — Guillelmus abbas Vindocinensis anno 
i368, dat litteras procuratorias, ut prior de Olona permu- 
lacionem faciat quandam cum Isabella d'Avaugour, vice- 
comitissa Toarcensi, domina de Mariehne, quam exequitur 
1370. — Manuscrit i3£20, f. 336 vo. 



CCI 



iSlO-iSli, — Contestations et sentences sur plusieurs possessions en 
donne. — Archivée de Loir-eUCher : original en parchemin, non êcellé. 

Contestation pardevant Jehan Bouchart, chastelain de 
Marans, entre frère André de Léonard, prieur de Vendôme 
en Olonne, et Eslienne Oliviera, fermier des dixmes, que lui 
prieur et ses prédécesseurs ont coutume d'avoir en fyé ap- 
pelle la Rotherie, et le fyé de Taire de Mayne de la Raoulère, 
affermé « la somme de vm septiers et x boisseaux de fro- 
ment à la mesure d'Olonne, qu'il disoit en son clam valoir 
Lxxi livre et demie, payable à la saint Michea )>, et pour 
deux francs d'or qu'il lui devait, que ledit Oliverea refusait 
de payer. 

Plusieurs sentences favorables au prieur rendues par 
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Jehan Bouchart, chaslelain de Marans agissant pour nobles 
et puissante personnes Monsieur et Madame de Graon, 
viconte et vicontesse de Thouars, seigneur et dame de Ma- 
rans... le jour de la ieste saint Grégoire M CGC LXX, XllI 
avril M CGC LXXl, V» jour de septembre M GCG LXXI, Vie 
jour d'octobre M CGC LXXI et le Ville jour d'octobre 
M CGC LXXI. 

GGII 

1574, S8 novembre, — André de Léonard, prieur d*01onne, reçoit 3 sex- 
tiers de froment de l'abbaye de Talmont. — Archives de Loir-et-Cher y ori- 
ginal en parchemin avec traces du sceau en cire verte. 

Noverint univers! quod religiosus et honestus vir Malu- 
rinusMililis,aquariusmonasteniSancteGrucisdeTalemondo, 
confessus fuit... se tradidisse... religioso et honesto viro fratri 
Andrée de Leonardo, priori prioralus Vindocinensis in Olo- 
nam, xiu sextarios frumenli ad mensuram veterem, que dicto 
aquario débet magister Johannes Bucaudi jurisperitus et 
Petrus Biaochardun de Isio, in recompensatione et solutione 
novem modiorum vini, quae dictus aquarius débet supradicto 
priori Vindocinensi... In cujus rei testimonium dedimus et 
concessimus predictis aquario et priori bas présentes litte- 
ras duplicatas et sigillatas sigillo dicti domini decani de 
Thaleinondo... Datum et dupiicatum... xxviii die mensis no- 
vembris, anno Domini miilesimo CGG^no septuagesimo quarto. 
J. Guynard. 

CCIII 

1578, 3 juillet. — Rente de six sommes de vendange sur le flef de Pierre 
de Lacroix, seigneur de Charcoigne. — Manuscrit 213 de Vendômcy f. XCIX^ 
D, et Manuscrit 5.4i9^ f. 41. Gaignières indique les linéaments du sceau 
de Varchidiacref et donne les pièces de ses armes: écu au lion rampant 
au lambel de trois pendants» 

1. Petrus de Gruce, dominus de Charcoigne, obligat se 

17 
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solvere priori de Surgeriis, pro jure decennali, quod in feodo 
dicli domini integrum requirebat, sex sommas competentis 
vindemye, quas prior accipiet, in feodo dicU domini de 
Charcoigne, Mo CCCo LXXVIIIo. 

2. Universis... Petrus, Alnisiensis archidiaconus in ecclesia 
Xantonensi. Gum inter fratrem Micliaelem Dangers, priorem 
béate Marie de Surgeriis, Xantonensis diocesis, a monaslerio 
Sancte Trinilatis Vindocinensis dependenlis, ex parte una 
et Petrum de Cruce, dominum de Charcoigne, prope Sur- 
gerias, ex parte altéra, esset discensio super décima quam 
prior percipere consueverat in feodo dicti domini de Char- 
coigne, conveniunt, Petrus promisit annuatim sex sommas 
vinderaie, in suo feodo... Sigillo nostro ardiidiaconi, 3 julii 
M CCC LXXVIII K 



CCIV 



i379, iô octobre. — c liCctre d'accord par lequel pour les demandes que 
faisoit le prieur d'Olone à Guillaume Marchant, il luy objige faire chacun 
an XX boisseaux froment, six sommes vendanges, et deux aulnes linges, 
jusques qu'il luy ayt autant acquiz. M CCC LXXIX. » (Mantuentfi73 de Yen- 
dômey f. CCIIy N). — Archives de Loir-et-Cher^ original en parchemin, 
scellé en cire verte ; vidimus ausêi en parchemin. 

Sachent tous que establiz en droit pour devant Jehan 
de Moslaing, juré passeur et notaire de la court du scel 
establi es contraiz en la chastellanie dou chastea d'Olonne, 
par très noble et puissante dame madame Ysabeau d'Avau- 
gour, vicontesse de Thouars, dame de Maenne, religieux 
homme frère André de Léonard, priour du priouré de Ven- 
dosme en Olonne, à cause de sondit priouré, tant en celi 
nom que comme procureur, et en nom de procureur de 



1. La même année 1378, le 14 octobre, Jean Chesneau, prieur d*Olonne 
et procureur de Tabbé de Vendôme, fit un accord avec les religieux de 
Sainte-Croix pour les décimes et offrandes et neuf muids de vin. {Inventaire 
manuscrit des titres d' Olonne, § 2), 
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Tabbé et du couvent du moustier de Vendosme, d'uue part, 
et Guillaume Marchent corne havens droit et général trans- 
port de fehu Loys Prévost dau chastea d'Olonne, et de tous 
ses biens d'autre part, corne contention et débalz fust es- 
mehu ou en espérance d'esmouvoir, entre les parties sus- 
dictes, en ce sur ce que disoit ledit prieur que il havoit droit 
de dismes en la moitié, assavoir en un fé appelle le fé dau 
chastea, que souleit tenir ledit fehu Loys Prévost, et aussi en 
ses aynneries, et des dois la moytié. Item en fez des nohes 
de Peloterie et de Puyguaydon, la moylé. Item et en fez des 
Vos en veils et en... enserablement o le fé de Ribelot et le 
ié dessus la petite moytoirie, les deux parties en la desme. 
Item en fé des Plantes, dessus La Gislerce, la moyté en la 
desme. Item en fé de Chieloup, les deuez parties en la des- 
me. Item en fé des Plantes dessus le chastea d'Olonne qui 
a esté esserté et mis en terre gaingnable les deux parties en 
la dexme. Item en toutes les terres franches des La Borgète, 
en venent à La Bardine, et en venent à La Giborge, et en 
aient à la petite moytayrie, et au moulin à l'abbé d'Orbestier, 
jusques à la fermets d'Orbestier, la moitié en la dexme ; 
ensemblement et alliours en la paroiche dou chastea d'O- 
lonne, des La Sinète, en allant à La Garine es Sablez, en 
comprenent la terre à l'abbé et la forest d'Orbestier, es leux 
et en la manière que ledit Loys avoit acostumé à lever, et 
que il havoit droit en dicte dexmes, et que H et se prédé- 
cesseurs en avoyent joy et en saisine et pocession. Et ledit 
Guillaume Marchent propousait à ses defTences, qu'il avoit 
droit d'amasser lesdites dixmes et en estoit en saisine et 
pocession, à cause que dessus et avoient esté ses prédéces- 
seurs, et aussi ledit fehu Loys, par tant de temps qu'il n'es- 
toit mémoire au contraire, li et ses prédécesseurs en avoient 
heu saisine et pocession, de porter lesdites dixmes en leur 
houstel, au chastea d'Olonne, et lesdites dixmes amassées en 
temps de vendenges, ledit Loys Prévost avoit acostumé de 
faire assavoir aus prieurs dudit prieuré quant le vin estoit 
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prest à traire, qu'il venisse querre leu r droit de desmes à l'ous^ 
tel dudit Loys Prévost et de ses prédécesseurs, et lors se 
départoit en telle porcion et quotité entre ledit priour et 
Tanguer de l'abbaye de Talemond, et ledit Loys Prévost que 
lesditz religieux prenoyent la moitié et ledit Loys l'autre 
moytié, jusque la pile fléchisseit, lors ledit priour et ledit 
anguer ne prennent plus rien ; et aussi en mesme forme et 
manière se amassoit et se déparloit la desme des blez. Pour 
la parfin, apreis plusieurs altercations et débatz heuz sur ce 
d'une partie et d'autre, par le conseil de plusieurs prodes- 
homez sagez, ont transigé, pacifié et acordé lesdites parties 
pour la forme et manière qui s'ensuivent, c'est assavoir que 
ledit priour, à cause de sondit prieuré, et come havens le 
povheir de procureur, si come plus à plein est apparu par 
lettre de procuration scellée des scels desditz abbés et cou- 
vent de Vendosme, de la quelle procuration la teneur du 
commencement et de la fin d'icelle s'ensuit: Universis pré- 
sentes litteras inspecturis, frater Guillemus Dei et sancte 
sedis apostolice gratia abbas monasterii Sancte Trinitatis, 
etc.. Notum (àcimus quod nos... ordinamus facimus et 
constituimus dilectos nobis in Ghristo fratres Andream Ho- 
vard, dicti prioratus priorem, Johannem Vulpis, Johannera 
de Croe, Michaelem de Andegavis, Andream Frarier, Gerva- 
sium de Perieria et Johannem Pichot, nostri monasterii mo- 
nachos, Petrum de Taillepie, clericum, noslros procuratores 
générales... In quorum testimonium sigilla noslra presentibus 
litteris duximus apponenda. Datum et actum in nostro 
Vindocinensi capitulo... die quindecima mensis januarii, 
anno Domini millesimo CCCino sexagesimo oclavo ; a baillé 
et affermé audit Guillaume Marchent et es fieux, et à ceulx 
qui cause auront de ladite partie tous les profiz et émolu- 
mens qu'il havoit à cause desdiles desmes, à cause de sondit 
prieuré, en chouses dessusdites, comme dit est, ensemble et 
tôt le droit qu'il havoit en fé de La Baidine, soient blez, 
vendenge, lins, et autres chouses quelconques, sauve et 
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excepté desme de bestes, pour le prix et pour la somme de 
vingt et deux boisseaux de froment de rente, à la mesure 
d'Olonne, et de six sommes de vendenges, et de deux aines 
de bon drap linge de rente ; lesquelles chouses ledit Guil- 
laume Marchent promet et est tenuz rendre et paer, bailler 
et livrer et conduire à ses propres coûts et despens audit 
priour et à ses successeurs chacun an perpétuellement en 
sondit priouré en Olonne, c'est assavoir ledit (roment et 
ledit linge en chacune feste de Notre-Dame meaougst, et 
ladite vendenge desditz fez en le temps de vendenge ; et 
parfin ce est acordé entre les parties susdites que tolef- 
foiz et quantefïoiz que ledit Guillaume Marchent ou ses 
siens bailleront ou afTeront audit priouré ou aus priours, 
qui pour le temps avenir seront esdilz priourés, lesditz 
vingt et deux boiceas de froment et ladite vendenge, et le- 
dit linge de rente en bon leu et suffisant et convenable, ou 
autres chouses à la valeur auci bonne et auci nobles au 
dedens des fins et mëtez de la chastellanie dau chastea 
d'Olonne, etc., etc. 

Et en témoin de ce ont donné et octroyé les parties sus- 
dites Tune partie à l'autre, ces présentes lettres doubléez et 
scelléez à leur requesle du scel de la cour susdite, et en fu- 
rent jugées et. condampnées de leur bon gré et de leur 
assentement et volunlé par le jugement de la court dudit 
scel. Ce fut fait et donné présens garens ad ce appeliez et 
requis Matheu Gueignardea, Vincent Papremea et Jehan 
Forestier, cler, le seizième jour du moys d'octobre, l'an mil 
trois cens soxante-diz et neuf. 

Jehan de Mostaing. 

Sachent tous que, ge, Estienne Sayvet, prestre juré, notaire 
de la court du scel establi es contracz en la chastellnie 
d'Olonne, pour très noble et puissante dame madame la 
vicomtesse de Thouars, contesse de Benaon, et dame de 
Thaliemond, ay vehu, regardé et diligemment examiné et 
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lehu de mot à mot unes lettres non abollées, non viciées^ne 
en aucunes parties d'icelles corrompues, desquelles la teneur 
s'ensuit : Sachent tous, etc. 



ccv 



1S85, 4 juillet, — < Ârrest rendu entre le seigneur de Pons, et mon- 
seigneur Tabhé de Vendosme et le prieur d'Oleron, qui maintient l'abbé de 
Vendosme et le prieur d'OlerQn dans la juridiction, droit de naufrage, etc., 
sur la côle de la mer. » (Sommaire inscrit au dos), — Archives de Loir-et- 
Cher, original en parchemin^ avec les attaches du sceau en soie rouge 
et verte. Copie aux archives de la Charente-Inférieure, G, 254, 

Karolus, Dei gratia Francorum rex, notum facimus uni- 
versis presentibus pariter et futuris, quod de et super certis 
litibus et debatis in nostra parlamenli curia inter dilectos 
nostros religiosos abbatem et conventum monasterii Sancte 
Trinilatis Vindocinensis et fralrem Petrum Prepositi, priorem 
prioratus Beati Georgii de Olerone, membri dicti monaste- 
rii actores ex una parte ; et dileclum et fidelem nostrum 
Reginaldum, dominum de Pontibus et de Olerone, et quos- 
dam alios inferius nominalos defensores ex altéra, molis et 
pendentibus de licencia et auctoritate dicte nostre curie inter 
easdem partes seu ipsarum procuratores,tractatum, concor- 
datum, et paciticatum extitit, prout in quadam cedula a 
dictis partibus seu earum procuratoribus dicte nostre curie 
unanimiter et concorditer tradita continetur, cujus cedule 
ténor sequitur sub his verbis : Comme plait et procès fut 
meu et pendent en la court de parlement, en cas de saisine, 
de nouvelleté et d'excès, entre les religieux abbé et couvent 
du moustier de la Sainte-Trinité de Vendôme et frère Pierre 
Prévost, prieur du prieuré de Saint-Georges d'Oleron, mem- 
bre dudit moustier, demandeurs d'une part; et monseigneur 
Régnant, seigneur de Pons et d'Oleron, maistre Gaubert 
Faure, Mériot, Ilardillon, Macé de Saint- Ylaire, ung appelle 
Cheussé, ung autre appelle Gautier, et Jacques Langlois, pour 
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tant comme à chascun touche et peut touschier, delïendeurs 
d'autre part ; pour raison ou occasion que lesdis deman- 
deurs disoient que, à cause dudit prieuré, ils avoienl esté et 
estoient en bonne saisine et possession seuls et pour le tout 
d'avoir, tenir et recevoir toute justice et jurisdiction haulte, 
moyenne et basse, avec tout le droit de ce deppendant, sur 
la coste de la mer de Tisle d'Oleron, dès le lieu appelé la 
Gueule de la grant chenal, jusques à la justice de la prio- 
resse de Saint-Denis d'Oleron, et aussi en un village appelé 
FoUerot, et de prendre et appHquer aux usages dudit prieur 
les proffîz et émolumens de ladicte justice et jurisdiction, 
et en possession et saisine seuls et pour le tout, de prendre 
et lever toutes manières de nauffrages venus et arrivés en 
ladicte coste de mer, dedens les dittes fins et mettes, et de 
les mettre et tenir en saulvelie en leur main par eulx et 
leurs officiers à cause dudit prieuré jusques à certains 
temps, et de les bailler et délivrer à ceux à qui ils appar- 
tiennent, si dedans ledit temps ils les viennent demander et 
requérir audit prieur ou à ses gens et officiers, en paiant ce 
que lesdis nauffrages auront cousté à lever et arrester, et 
d'appliquer et convertir aux usages et profits dudit prieur 
iceulx nauffrages et autrement en faire à sa voulonté après 
ledit temps passé, quant ilz n'ont esté requis et demandez 
dedens ledit temps, sans ce que ledit sire de Pons comme 
sire d'Oleron ne autrement ses gens et officiers ne autres 
quelconques puissent ne doient faire aucuns exploiz de jus- 
tice et juridicion ne autres quelconques en ladicte coste 
ne oudit village de Foullcrot, ne prendre ne emporter les- 
dis nauffrages, ne empeschier lesdis demandeurs es dictes 
choses ne en aucune manière, et que desdittes possessions 
et saisines avoient usé et joy paisiblement lesdis deman- 
deurs à la cause que dessus, tant pour eulx comme pour 
leui-s prédécesseurs, par tel et si long temps qu'il n'éloit 
mémoire du contraire, et qu'il souffisoit et devoit souffire à 
bonnes possessions et saisines avoir acquis et garder et 
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tenir, et néantmoings lesdiz maistre Gauberl Faure, Hériot, 
Hardillon, Macé de Saint-Ylaire, Chaussé, Gautier et Jac- 
ques Langlois, eulx portans pour officiers dudit sire de Pons 
et d'OIeron, en ladicte isle d'Oleron, et plusieurs autres 
s'estoient transportez au lieu appelé Les Saumoniers, assiz en 
ladicte coste, dedens les fins et mettes dessus dictes, et au- 
dit lieu de Saumonniers, en justiciant ou autrement, auiH)ient 
rompu en pièces ung bateau qui estoit arrivé de nauffrage à 
ladicte coste, et avoit été mis et estoit en saulvetie en la 
main desdits demandeurs à la cause que dessus par leurs 
gens et officiers. Et ce fait lesdils officiers dudit sire de 
Pons avoient chargié les pièces dudit bateau en certaines 
charettes, et les avoient fait mener îà où y leur avoit pieu, 
en les appliquant aux usages et proffils dudict sire de Pons 
et d'Oleron, ou en faisant d'iceulx autrement à leur voulenté; 
et s'estoient transportez oudit village de Foullerot et illec- 
ques ledit Faure avoit pris Pierre Bureau et Morin de 
Gormeilles, sergens desdits demandeurs, à la cause que 
dessus, et les avoit fait trousser sur deux chevalx pour me- 
ner ou chastel d'Oleron, et illeques les avoit détenus priso- 
niers por aucuns temps, et avoient fait autres exploits en 
grant grief, préjudice et dommage desdits demandeurs, en 
les troublant et empescliant en leurs autres possessions et 
saisines, à tort et sans cause, indeuement et de nouvel ; et 
avecques ce fut aussi plait et procès meu et pendant en 
ladicte court de parlement en cas d'appel et d'attemplas 
entre lesdiz abbé et couvent et le prieur appelans et deman- 
deurs d'une part, et lesdiz sire de Pons, maistre Gaubert 
Faure, Mériot, Hardillon, Macé de Saint-Ylaire, Cheussé, 
Gautier et Jacques Langlois defïendeurs d'autre part, pour 
raison de certaine sentence et ordonance, responses, ex- 
ploiz et griefs faiz pour iceulx officiers dudit sire de Pons 
et d'Oleron, en procédant d'office ou autrement contre lesdis 
demandeurs à la cause que dessus et en leur préjudice, et 
de ce que lesdiz demandeurs disoient que depuis ledit appel 
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et en attemptant contre iceluy lesdiz officiers avoient donné 
plusieurs menaces audit prieur et fait plusieurs attemptas en 
cette partie, conclusoient lesdis demandeurs que ilz fussent 
maintenus et gardés en leurs possessions et saisines dessus 
dictes, et que le trouble et empeschement, qui mis leur 
avoit esté, fust oslé, et que ledit sire de Pons et d'Oleron et 
autres deffendeurs fussent contrains à cesser doresnavant 
desdis troubles et empeschemens, et que la main du roy 
nostre sire assise sur les choses contencieuses pour le débat 
des parties fust levé au proffit desdiz demandeurs, et que les- 
dis deffendeurs fussent contrains ou au moins condempnés 
et contrains à rendre et restituer auxdis demandeurs à la 
cause que dessus, ledit bateau ou la valeur d'icelui, et à leur 
païer la somme de mil livres pour lesdiz excès, et que il 
fust dit par ladite court de parlement lesdis officiers dudit 
sire de Pons et d'Oleron mal avoir sentencié ou ordonné, 
respondu et exploitlé, et les dis demandeurs bien avoir ap* 
pelé, et lesdiz attemptaz fussent réparés, et en les réparant 
que lesdis officiers fussent condempnez et contrains à faire 
amende honorable auxdiz demandeurs et proffitable de 
mil livres ou autrement selon l'ordonnance de la court, et 
que ledit de Pons et d'Oleron et les autres deffendeurs des- 
sus diz fussent condempnez es domaiges et intérez et despens 
desdis demandeurs... Ledit sire de Pons et d'Oleron et les 
autres deffendeurs dessus dits, pour tant comme à chacun 
touche et peut toucher, disans plusieurs choses au contraire. 
Et finablement pour bien de paix accordé est et plaist à 
ladite court de parlement entre lesdites parties, pour tant 
comme à chacun touche et peut touchier sur lesdictes cho- 
ses en la manière qui s'enssuit. C'est assavoir que ledit sire 
de Pons et d'Oleron et les autres deffendeurs dessus diz, pour 
tant comme à chacun touche et peut touchier, veulent et 
consentent que lesdis demandeurs à la cause que dessus 
soient maintenuz et gardés en leurs dittes possessions et 
saisines contempcieuses, et es quelles empeschement avoit 
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esté mis par lesdiz deflfendeurs, et que les troubles et em- 
peschemens dessus diz qui mis y ont esté par lesdiz deffen- 
deurs soient ostez, et que la main du roy notre sire, assise 
sur les choses contencieuses, soit levée au proffit desdiz de- 
mandeurs à la cause que dessus. Et ont promis et promet- 
tent lesdiz deffendeurs en signe de restitution dudit bateau et 
desdiz Bureau et de Cormeilles pris, bailler auxdis deman- 
deurs ou à leur certain commandement une table de boys 
sur les lieux où les exploiz dessus diz, dont lesdis deman- 
deurs se sont doluz, ont esté faiz, en présence de ceux qui 
virent faire lesdis exploiz ou autrement, si comme bon 
semblera auxdis demandeurs, et avecque ce lesdis deffen- 
deurs, rendront et paieront auxdis demandeurs à la cause 
que dessus la somme de cinquante frans pour satisfacion 
et paiement dudit bateau, et veulent et consentent lesdites 
parties que ladicte appellacion avecques tout ce dont il a 
esté appelle en ceste partie par lesdiz demandeurs et lesdiz 
attemptaz soient mis au néant sans amende et sans des- 
pens ; et parmy ce lesdiz demandeurs veulent et consentent 
que lesdis deffendeurs et chascun d'eulx demeurent quittes 
envers eulx de tout ce en que ilz leur pevent estre tenuz 
pour cause et occasion des choses dessus dictes, et se dépar- 
tent lesdictes parties de ladite court de parlement sans des- 
pens, et veulent estre condempnez à leur garder et acomplir 
ledit accort pour tant comme à chascun peut toucher par 
arrest de ladite cour de parlement. Quaquidem cedula, sicut 
predicitur, dicte curie nostre tradita, ipsa curia partes pre- 
dictas et earum quamlibet, quatenus unamquamque ipsarum 
tangit seu tangere potest, ad omnia et singula in supra scripla 
cedula contenta tenenda, complenda ac firmiter et inviola- 
biliter observanda, ad requestam et de consensu magistri 
Johannis Rabatea, procuratoris dictorum religiosorum abba- 
tis et conventus Vindocinensis et dicti fratris Pétri Prepositi, 
prioris beati Georgii, propter hoc in dicta curia personaliter 
présentes, ex una parte, et magistri Guillermi de Villaminari, 
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Reginaldi doraini de Ponlibus et ceterorum defensorum 
praBdictorura procuraloris, ex altéra, per arrestum condemp- 
navit et condempnal, et ea ut arrestum ejusdem curie 
teneri, compleri, observari et exsolvi, et exécution! demandari 
voluit et precepit, manumque meam in rébus contenciosis 
praediclis propler diclarum partium debatum appositam ipsa 
curia levavit alque levât, per présentes ad dictorum religio- 
sorum utilitatem. Quod ut firmum et stabile permaneat in 
futurum présentes lilteras sigilli nostri munimine jussimus 
roborari. Datum et actum Parisiis in parlamento nostro, 
anno Domini millesimo trecentesimo octogesimo quinto. Et 
regni nostri quinto, die quarta mensis julii. 

Et sur le pli : Concordatum in curia. Jouvence. 

Çollalio facta est. — Visa. — Registrata. 

CCVI 

i385. — « Lectre de prinse faicle par Jehan Meraut de Tabbé de Ven- 
dosme d'une maison à Marant et corlil joingnant au rhemin qui va du chaste! 
de Marans à la veilhe croix, à quarente solz de rente, fait M CGC niUx V. » 
— Manuscrit 273 de Vendôme, /<* XXXVIII, EEE. 

CCVII 

1388 (v. s. i387), dimanche 22 mars. ~ André de Léonard, prieur 
d'Olonne, donne à bail tout ce que son prieuré possédait à Mons. — Copie 
vidimée en i390 sur parchemin scellé d'un sceau en cire jaune. 

Sachent touz que, ge, Estienne Saynet, prestre juré passeur 
et notaire en la court du scel establi auz contraiz en la cha- 
tellenie du chastea d'Olonne, pour très noble et puissant 
seigneur monseigneur le viconte de Thouars, conte de 
Bénaon et seigneur de Tallemond, ay veheu et regarde et 
lehu de mot à mot unes lettres non viciées, non maumyssez, 
non concellez, ne en aucune partie d'icellez corrumpues, 
desquelles la teneur s'ensuit : A tous ceux qui ces présentes 
lettres verront et orront, frère André de Léonart, prieur et 
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en nom des prieurs du prieuré de Vendosme d'Olonne, salut 
en Dieu Notre Seigneur. Sachent touz, présens et avenir, 
que ledit prieur, tant pour moy que pour mes successeurs 
audit prieuré, avenl toute euvre, regardens et considerenz le 
grand profïit dudit prieuré, etc. . . . cognoit et confesse 
avoir baillé et afermé. ... à Katherine Audoarde de Guer- 
pin, femme feu Perrot Gabin et Nicholas Gabin, fils dudit 
deffunt, une maison rousechin ob son fons cayreux, cortil, 
jart, ruage et appartenances quelconques, assise ladite mai- 
son pardevant ledit cayreur. Ilem et tous et chacuns les 
héritages et domaines appartenant à ladite maison et cayrue, 

soient prés, terres arables et non arables sise dans le 

fief du prieur de Salarteyne, en la paroisse de Saint-Jehan 

et de Notre-Dame de Mont, pour le prix de quatre livres 

payés à moi prieur ou à qui cause aura, en chacune foire 
de saint Michel, archange, en cymentère de l'église de Notre- 
Dame de Rié, à heure de tierce 

Ces présentes lettres scellées à ma requeste, du scel establi 
auz conlraiz à La Garnabhe, pour très-noble et puissant sei- 
gneur monseigneur de Clisson (?) el de Belleville. Ce fut fait 
et donné, jugé, passé soubz le juge de la court dudit Heu. 
Furent présens à ce appeliez : monsieur Nicolas Grillon, 
prestre, frère Jeanvier Grillon, Estienne Arnaud, clert, et 
Jehan Grondin, le dimanche avant feste de Fannonciation 
Notre-Dame vierge, Tan mil trois cent quatre-vingt et sept, 
ainsi signé: G. Proust. Donné pour copie ou vidisse soubz 
ledit scel estabh en ladite chasLellenie, le premier jour de 
juing. Tan mil trois cent quatre-vingt et dix. Est. Saynet. 

CCVIII 

i388^ lundi 20 avril. — Pierre, abbé de Vendôme, et son chapitre don- 
nent à bail emphitéolique la maison de La Roche en Olonne. — Archives de 
Loir-et'Chery original en parchemin^ était scellé de deux sceauXj le pre- 
mier perdu], sur le second bHsé on distingue encore un agneau pascal, 
— Manuscrit 273 de Vendôme, f. Cil, Q, 
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Universis présentes litteras inspeoluris, frater Petrus, Dei 
et sancte sedis apostolice gratia bumilis abbas monasterii 
beatissime Trinitatis de Vindocino, Carnotensis diocesis, or- 
dinis sancti Benedicti, ad Romanam ecclesiam nullo medio 
perlinentis, totusque ejusdem loci conventus, in Domino 
salutem. Notum facimusquod nos... in noslro Yindocinensi 
capitulo... de consensu unanimi etconcordi, necnon de as- 
sensu et voluntale dilecti nobis in Chiisto fratris Andrée de 

Lyonart, prions prioratus de Olona tradidimus et con- 

cessimus...per présentes... in emphiteosim perpetuam Kathe- 
rine Audoarde, quondam uxoris deffuncti Pétri Gabin, et 
Nicholao Gabin, fiiio defuncti dicti Gabin eorumque hère- 
dibus... quaradam domum de Rocha, gallice Roche, cooper- 
tam, cum omnibus terris cultis et incultis, pratis^ pasturis, 
maresiis et aliis pertinenciis et adjacenciis... in parochia 
beati Joannis Baptiste et béate Marie de Mons... sitam in 

feodo proprio predicti nostri prioratus pro precioetsum- 

ma quatuor librarum monete, pro tempore cursum habentis, 
annui et perpetui redditus, priori nostri prioratus antedicti 
et ejus successoribus... ad festum beati Michaelis archan- 
geli, fideliter reddendi... In quorum premissorum omnium et 
singulorum testimonium sigiila nostra hiis presentibus lit- 
teris duximus apponenda. Datum et nctnm in dicto nostro 
Yindocinensi monasterio, die lune post dominicam qua can- 
tatum fuit in sancta Dei ecclesia Jubilate Deo, anno Domini 
miilesimo CGG^o ocluagesimo octavo. 



CCIX 



1S92, iô octobre. — Maintien des religieux de Vendôme dans leur droit 
de dinaes en Oionne. — Archives de Loir-et'Cher : copie vidimée en par^ 
chemin, scellée du sceau de la châtelîenie d^Olonne {i399)y et autre tndi- 
mu8 de i4i2. 

Sachent tous que, ge, Michea Yallet, garde du seel establi 
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aus contraiz en la chalelnie d'OIonne, pour très excellent 
prince monseigneur le duc de Bry et d'Auvergne, comte de 
Poiclo et d'Auvergne, à cause de rachat à li avenu par la 
mort de messire Tristan Rouaul, vicomte de Thouars, na- 
guères aie de vie à trépassement, j'ay vehu, regardé, et di- 
ligemenl lehu, etc.. certaines lettres de mandement non 
viciéez, etc.. scellées de cire roge, desquelles la teneur s'en- 
suit : Denis Gilier et Jacques Gourau, conseillers de notre 
très redoubté seigneur monseigneur le duc de Bry et d'Auver- 
gne, comte de Poictou et d'Auvergne, et commissaires gé- 
néraux au gouvernement de rachapt de la viconté de 
Thouars, et des baronnies de Thallemond et Mauléon et 
autres lieux... appartenant ledit rachapt audit seigneur par 
la mort de feu monsieur Tristan Rouaut, naguaire vicomte 
dudit lieu, etc.. salut. Comme les deux parts de la moitié 
de bleds de l'ayre de Mayne d'Olonne, apartenens par droit 
de disme au prieuré d'Olonne, mouvant de l'abbaye de Ven- 
dosme, sauve et excepté 14 sextiers de blez à la vieille 
mesure, et le neufvain boissea conble, et le soustié dudit 
blé, eussent été prinses et mises à la main de notre dit sei- 
gneur...; pour ce que on disoit icelles chouses apartenir au- 
dit seigneur... est venu pardevant nous, à Thouars, frère Ja- 
met Veillon, gouverneur dudit prieuré, et nous a monstre 
et exhibé plusieurs lettres de fondation et privilège de la- 
dite abbaye et dudit prieuré, etc 

vous mandons et à tous autres officiers et subjez, les faciez 
bailler et délivrer sans y mettre ou faire mettre aucun em- 
peschement. Donné à Thouars sous nos scelz, le XXIXe jour 
d'aougsl, l'an M CGC XGII. Ainsi signé: Macé. Donné pour 
copie seu vidisse soubz les scels establis en ladite chatelnie 
d'Olonne, le XVIe jour d'octobre M GGG XGII. 

Le XXVIIIe jour de novembre, l'an mil IIIIc et XII, je, 
Michel Musses, tabeUion impérial, ai veu et diligeamment 
examiné les originaux des lettres dessus dites en mon hos- 
tel... 
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1392. — Biens des religieux de Vendôme à Marans et à La Rochelle. — 
Manuscrit 273 de Vendôme. 

1. — Leclre de prinze faite par Estienne Nycolas des re- 
ligieux abbé et convent de Vendosme, c'est assavoir d'une 
petite maison gaste sise près les vignes desdiz religieux, em- 
près le pressoir de Brenay, et une pièce de terre sise au 
fief l'évesque de Xaintes, tenant au chemin qui va de Ma- 
rant à Merderye et au champ du curé de Marant. Item, 
toutes les terres que ont lesdiz religieux en l'isle de Marant, 
depuis le chemin qui va de Marant à La Rochelle jucques 
au lieu appelle Merdery, excepté deux pièces de terre que 
tiennent Guillaume Beneau et Jehan Bourinant. Item, ung 
pré siz près le lieu appelle la Brune, contenant trois jour- 
naux ou environ, joingnant le chemin qui va de Verant à 
Marant. Item, ung petit boiz gait près Marant, tenant au 
boiz de Guillaume Brelhoniers, pour quarente solz de rente. 
M CCCo nonagesimo secundo. Fol. XXXVIII vo, FFF. 

2. — Leclre de prinze faicte par Ylerot d'Archiac du pe- 
tit Fétilhe, appertenant aux religieux abbé et couvent de 
Vendosme, siz en la paroisse Saint-Morice, près La Ro- 
chelle, avecq le troil et vergiers qui en appartiennent, te- 
nant au chemin qui va de La Rochelle à Nyeul, et au che- 
min qui va du Trueilh des Noyers au Trépit, pour en payer 
chascun an cent solz, en condicion de troiller à ses dépens 
tous les vins desdiz religieux venens de leurs vignes, à 
douze sommes pour tonneau, et les oiller à la coustume 
d'Aulniz, et les garder sans coustz si lesdiz religieux ne les 
vendoient. Fait l'an M CGC IIII" et XII. Fo XLIvo. 

CCXI 

i395f 25 mai. — Abandon du titre de chapelain par Pierre Sureteau 
d'Olonne. — Archives de Loir-et-Cher, original en parchemin avec les at- 
tache9 du sceau. 
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Sachent tous que^ comme révérend père en Dieu, frère 
Pierre, par la divine grâce abbé du mouslier de la Saincte- 
Trinilé de Vendosme, et le couvent d'icelli lieu, de la dio- 
cèse de Chartres, heussent jà piéça donné, octroyé en pitié 
et aumosne à Pierre Sureteau d'Olonne, clerc, fils de Jehan 
Sureteau, le titre de chappelain en la provision dudit mous- 
tier, si comme plus à plain puet apparoir par lettres dudit 
titre scellées des seels des dessus dits abbé et couvent du 
jour d'huy, ledit Pierre Sureteau o l'autorité dudit Jehan 
Sureteau, son père, pardevant moi, Jehan de Montaigu, juré 
et notaire de la court du sel establi es contraiz en la chas- 
tellenie d'Olonne, pour très-noble et très-puissante dame 
madame la vicomtesse de Thouars, comtesse de Benaon, 
dame de Thallemond et d'icelli lieu d'Olonne, establi per- 
sonnellement en droit de son bon gré... quitta et délaissa 
le dessus dit abbé et couvent et leurs successeurs de ladite 
provision contenue es dites lettres, et leur en a donné ces 
présentes lettres de quictance scellées du seel susdit. Ce fut 
fait et donné le XXVe jour du moys de may, l'an M CCC XCV. 

CCXII 

i395, 26 mai. — Bail par Jean Dujon, prieur d'Olonne, d'une maison et 
plusieurs terres à Saint-Jean de Mens. — Archives de Loir-et-Cher : ori- 
ginal en parchemin, avec restes du sceau en cire verte sur double queue 
de parchemin ; manuscrit 213 de Vendôme, f, CIII ; manuscrit ô,4i9, 
f, 36, avec le dessin rudimentaire du sceau. 

Sachent tous que, en la court du seel establi en la ville et 
chastellenie d'Olonne, pour très-noble et puissante dame 
madame Payronnelle, vicomtesse de Thouars, comtesse de 
Benaon, dame de Tallemond et de ladite ville d'Olonne, par- 
devant moy, Jehan de Monstaigu, notaire, personnellement 
establi, religieux homme et honeste frère Jehan Dujon, 
prieur en iceluy temps du prieuré de Vendosme en Olonne, 
d'une part, et Katherine Audouarde, jadis femme de fehu 
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Pierre Gabin, et Nicholas Gabin son fils, d'autre part... le- 
dit prieur bailla et confesse avoir baillé... une maison bour- 
i7ne sise paroisse Saint-Jehan de Mons, et ses appartenances 
de ruage, cayrouage, vergers et cortillayes, et le jart tenant 
audit cayroage, trois jornaux de prés, appelez La Loyre à la 
Regnaude, deux jornaux appelés Le Trechange, tenans d'une 
part aux Branchiz et d'autre à La Bochère, deux jornaux 
de prés à La Grifaygnelle, quatre jornaux de pré tenant à 
Tabbé blanc de Noirmoutier... toutes ces choses sont en fié 
au prieur de La Salarteine... pour le prix et somme de cent 
solz en deniers et d'un jallon de beurre et de six fremages 
d'annau et perpétuau rente ou ferme... payable en la feste 
de toussaint... Les présentes lettres doubles et sellées à leur 
requête... le 26e jour du moys de may M CGC XCV. 

CCXIII 

iS99, — Marais en Olonne : bail d'une maison et terres au même lieu. 
— Manuserii 21S de Vendôme, i (f. CC, 0, et 2), f. S8 vo, HHH. 

i. — Lectre par laquelle appert le prieur d'OIonne avoit 
droit de prandre sur les marais de Chaseignes (?) et de Go- 
binière, ung septier a salis ratione décime, et si quando non 
fuerit sal, percipiet annuatim VU solidos. M CGC monage- 
simo IX. s>. 

2. — Lectre de prinze faicte par Jehan Bellot, des reli- 
gieux de Vendosme : primo, d'une maison et troil appelle le 
grand Vendosme, une place joignant laJicte maison, deux 
arpentilz et une maison gaste, une cave en roche par dedans 
ladicte maison, ung vergier joingnant audict troilh, et ung 
arpentilz contenant quarente-deux patz de long, ladicte mai- 
son et troil joingnant à la rue du Puy, et d'un chief au ver- 
gier des enffens feu Pierre Gharrier; et lesdiz arpentilz, 
maison, gaste et roche joingnant à ladicte grant maison et 
troil à une autre maison, que soulloit tenir desdiz religieux 

18 
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(eu Guillaume de Gicion, et le vergier joingl au vergier de 
Jehan Garde, et à ung autre que souUoit tenir desdiz reli- 
gieux la vefve dudict Gicion, pour soixante-cinq solz de 
rente. M GGG IIII" XIX. 

GGXIV 

iS99, 26 juillet. — Philippe du Haloy, prieur de Sainte-Croix d*01onne, 
et les habitants des Sables reconnaissent les droits des religieux de Ven- 
dôme sur le service divin aux Sables d'Olonne. — Archives de Loir-et- 
Cher^ original en parchemin. 

In nomine Domini. Âinen. Ânno a nativitate ejusdem 
M CGC XCIX, indictione VU», secundum usum et stilum 
curie Romane, et die vicesima octava mensis julii, ab elec- 
tione domini Benedicti ultimo in papam electi anno quinto. 
Cum lis seu controversia verteretur aut verti et esse spera- 
retur sercius in futurum inter fratrem Johannem Dufou [ai 
Dujou], priorem prioratus béate Marie de Olona, et Philip- 
pum du Haloy, priorem prioratus Sancte Crucis ejusdem 
loci, ex una, et habilatores de Sabulis Olone, ex alia parti- 
tione, de et super eo videlicet quod a parte dictorum prio- 
rum contra eosdem habilatores dicebatur quod ipsi habita- 
tores fecerant celebrari divina officia in capella dicti loci de 
Sabulis in ultimo festo nativitatis Domini, et offerloria ibidem 
oblata et ad ipsos priores spectancia receperant, et secum 
deportaverant vel aHas in suos usus converterant, praeter et 
cilra ipsorum priorum licenciam et consensum, in eorumdem 
priorum jurium et liberlatum prioratum predictorum non 
modicum prejudiciumetgravamen, dictis vero habilatoribus 
conlrarium asserentibus, et super hoc dicti priores casum 
novitatis a curia domini nostri Francorum régis impetrarunt. 
Hinc fmaliter fuit et est quod anno, die et mense superius 
annotatis, in mei noltarii publici et teslium infrascriptorum 
ad hec speciahter vocatorum et rogatorum presencia fuit 
inter dictas parles amicabihler concordatum in huncmodum, 
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videlicet quod dicti priores recesserunl a dicto casu novi- 
tatis eideraque et exécution! ejusdem renunciaverunt et 
affidaverunt dictos habilatores de adjornamento virtute dicti 
casus illis dato, ad instanciam predictorum priorum ; cum 
hoc tamen quod explectamenta per dictos habitatores in 
dicta capella, ut dicitur, facla, prejudicium dictis prioribus 
nec juribus prioratuurn ipsorum, (uturis temporibus, aiiqua- 
liter non parabunt ; ymmo dicti priores rémanent in suis 
juribus, franchisiis et libertatibus, prout erant ante dictum 
festum nativitatis Domini ultimo praeteritura, et dicta offer- 
toria reddentur dictis prioribus et aliis quibus debebantur 
in ecclesia de Olona per dominum Johannem Mannertea 
presbylerum, qui eadem recepit, et de quantilate et summa 
ipsorum offertoriuin reddelur eidem capellano per suum 
proprium juramentum. De quibus omnibus et singulis dicte 
parles voluerunt et requisierunt sibi fieri unum et plura 
instrumenta publica per me notarium publicum infrascrip- 
tum. Âcta fuerunt hec in dicta ecclesia de Olona, presentibus 
ibidem venerabilibus et religiosis viris Eslya Martinelli ar- 

chidiacono Lucionensi, Petro Gauter priore prioratus 

et domno Johanne Aymé, rectore parochialis ecclesie sancte 
Radegondis in Jardo, Lucionensis diocesis, testibus ad pre- 
missa vocatis specialiter convocatis. 

At ego, Johannes Davidis, clericus Lucionensis diocesis, 
publicus apostolica et imperiali auctoritate nottarius, pre- 
missis omnibus et singulis, dum sic ut praemittitur agerenlur 
et fièrent, una cum prenominatis testibus presens fui, eaque 
omnia et singula sic fîeri, vidi et audivi, et exinde hoc pre- 
sens publicum instrumentum manu mea propria scriptum 
in hanc presentem formam redegi, signoque meo consueto 
signavi requisitus in testimonium premissorum. ^ 

1. Signe du notaire, composé d'une étoile à huit rayons, montée sur une 
sorte de colonne appuyée sur un soubassement dont les angles supérieurs 
se relèvent et se terminent en fleurs de lis, et sur le devant la signature 
Davidis. 



— 276 — 



ccxv 

1400,27 Janvier,— Le prieur de Notre-Dame d'Olonne est maintenu dans tons 
sef droits pour la célébration et les offrandes du service divin dans la cha- 
pelle des Sables. — Archives de Loir-et-Cher : copte insérée dans le procès 
verbal du sergent de l'exécution des présentes^ dont Voriginal en parche- 
min est daté du 30 mars iAOi . 

Charles, par la grâce de Dieu roy de France... complaint 
s'est noire amé frère Jehan Dujou, prieur du prieuré Notre- 
Dame d'Olonne ou diocèse de Luçon, membre de l'abbaye 
de Vendôme... et escolier estudiant en l'université de Paris*, 
disant que, à cause de sondit prieuré, lui et ses devanciers 
aient accoustumé de faire faire le service divin en partie es 
testes de l'an et par espécial es festes annuelles et solen- 
nelles en l'église parochiale de Notre-Dame d'Olonne, et luy 
compelte la moytié des offrandes qui sont failtes en ladite 
église et aussi en toutes les chapelles de ladite paroisse... et 
en la chapelle du bourc des Sables d'Olonne... les habitans 
dudit bourc des Sables ne pevent ou doivent faire chanter 
ou célébrer vespres, malines, messes ne aucun autre divin 
service à aucune feste annuelle et solennelle sans le congié et 
licence dudit prieur... jusqu'à ce que la grant messe et tout 
le service divin de ladite paroisse de Notre-Dame d'Olonne 
soit fait et célébré... ne prendre et disposer d'aucunes obla- 

cions faites en ladite chapelle et de chacune 

d'icelles choses a joy paisiblement ledit prieur... par tel et 
si long temps qu'il n'est mémoire du contraire. Néanmoins... 
lesdits habitans dudit bourc des Sables, sans congié ni 



1. Un autre titre du 9 février 1405 (n. s. 1406) sur lo môme sujet est dé- 
livré au même prieur (oujours esludiant, par Guillaume, seigneur de Tignon- 
ville, chevalier, conseiller ckambellan du roy, garde de laprévosté de Paris, 
conservateur général, donné par le roy aux maistres, escoliers et estudians 
en Funiversilé de Paris. 
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licence, ont fait chanter en ladille chapelle des Sabhîs, à 
preistres et clercs depuis an et jour en çà, vespres, compiles, 
matines, messes à note et service divin solempnel... et ont 
reçu les offrandes... et n'en ont voulu répondre audit prieur... 
Mandons à notre sergent qu'il garde ledit complaignant en 
sesdites possessions, etc... Donné à Paris le xxviie jour de 
janvier, l'an de grâce mil quatre cens et de notre règne le 

XXie. 

CCXVI 



i40i, 9 janvier. — Accord conclu entre Jehan Dujou, prieur de Notre- 
Dame d'Olonne, et les habitants des Sables pour le service divin dans la cha- 
pelle des Sables. — Original en parchemin aux archives de Loir-et- 
Cher, 

Sachent tous... comme discort et débat fut mû entre frère 
Jehan Dujou, prieur de Notre-Dame d'Ollonne, membre de 
la Sainte-Trinité de Vendôme, estudiant en l'université de 
Paris en la faculté de décret, et les liabitans des Sables 
d'Ollonne... sont venus à bonne paix et accort... C'est assa- 
voir que lesdiz habitans pourront champter en ladite cha- 
pelle des Sables d'Ollonne tout divin service à leurs propres 
coustz, mises et despens, à chacune leste sollempnelle, do- 
resnavant en tout temps avenir touteffois qu'il leur plaira, 
mais ne pourront pourforcer ledit prieur de Notre-Dame 
d'Ollonne ne ledit prieur de Sainte-Croix au service dessus 
dit... et seront tenuz lesdits habitants garder toutes et cha- 
cunes les offrandes et oblacions qui en ladite chapelle seront 
faites audit prieur et au prieur de Sainte-Croix, moitié par 
moitié... excepté touteffoiz les oblacions faictes en ycelle 
chapelle aux messes des femmes à messer quant ycelles 
après leur enfantement vont à messe, et aussi qui sont faites 
es deux premières messes d'aucun service pour les deffuns, 
lesquelles appartiennent au curé... Le 9 janvier 1401 • 



278 — 



CCXVII 



d40i. — Lectre de prinze faicte par Pierre Bigot et Guil- 
lemele, sa femme, des religieux abbé et couvent de Ven- 
dosme, d*une maison avecques une cave et roche par dedans, 
appellée le Petit- Vendosme, joingt d'un chief à la maison 
Jehan Guynement et d'autre à la rue du Puy, par laquelle 
on va du château de Marant à l'église, et d'un couslé au 
vergier Jehan Guy et d'autre au vergier de la chastellenie 
de Marant, ung mur entre deux, pour soixante-six solz de 
rente et cens, M CCCC I. — Manuscrit 273 de Vendôme, f. 
XXXIXy avec la note « Veu ». 

i405, iô avril. — Lectre de prinse faicte par Jehan Pré- 
vost et Guillaume Basche, son gendre, d'un quartier et demj 
de vigne blanche size à Fétille, tenant au chemin qui va de 
La Rochelle à Nyeulh et aux vignes monseigneur Jacques 
Possart, et d'autre aux vignes de ladicte abbaye de Ven- 
dosme, pour en payer le quint de la vendange rendue au 
troilh desdiz religieux, à Fétille, à leurs coustz, et xv solz 
chascun an, à my oust, en leur maison à La Rochelle, près 
la porte de Chiedeville, à la peine du double. Fait l'an 
M CCCC et V. — Ibid.y f, XLl vo ; original aux archives de 
Loir-et-Cher y scellé comme ci-dessous. 

i405y 9 février. — Sentence rendue au chastelet de 
Paris, au profit de frère Jean Dujou, prieur de Notre-Dame 
d'Olonne, contre les religieux, abbé et couvent d'Orbestier, 
pour passer titre nouvel d'un quartier de froment. — Ori- 
ginal en parchemin aux archives de Loir-et-Cher, scellé du 
sceau de la prévôté de Paris. 

1405y 28 septembre et i5 octobre. — Titre et accord 
entre Nicolas, abbé d'Orbestier, et frère Jean Dujou, prieur 
d'Olonne, d'un quartier de froment dû audit prieur, passés 
devant Michelet, notaire. — Original en parchemin aux ar- 
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chivcs de Loir-et-Cher : manuscrit 13.820, /. 336 vo ; ma- 
nuscrit 273 de Vendôme, f. CI, H ; mamiscrit 5.419, /. 60. 

i407, 28 septembre. — L'accord ci-dessus est renouvelé 
par l'acte dont suit l'extrait. — Manmcrit 5.419, /. 60, 
scelle du sceau de l'abbé de Vendôme, en cire verte : 

Petrus, miseratione divina humilis abbas monasterii sanc- 
tissimœ Trinitalis Vindocinensis, ordinis sancti Benedicti, ad 
Romanum ecclesiam nullo medio pertinentis, Carnotensis 
diocesis... A tous, frère Jean du Jou, prieur de Notre-Dame 
d'Aulone, et Mgr Nicolas, abé d'Orbestier, diocèse de Luçon. 
28 septembre 1407. 

CCXVIII 

i407, i^r juillet. — f Privilège ou permission accordé par l'abbé et reli- 
gieux de Vendôme aux habitants du prieuré de Saint-Aignan« de chasser 
les bêtes fauves et autres animaux qui endomrnageoient les bleds, vignes et 
autres productions dans le terroir dudit prieuré. • — Original en parchemin 
aux archives de Loir-et-Cher ; manuscrit 273 de Vendôme, f. XXXIII, 
H, sommaire ; Inventaire manuscrit des titres de Montiemeuf, § 2. 

Universis présentes litteras inspecturis, frater Petrus, 
miseratione divina humilis abbas monastei^ii beatissime 
Trinitatis de Vindocino, Carnotensis diocesis, ordinis sancti 
Benedicti, ad Romanam ecclesiam nullo medio pertinentis, 
et ejusdem loci conventus, in illo salutem qui est omnium 
vera salus sanctissima. Occasione guerarum ac plurimorum 
infortuniorum, (juœ in regno Francie, maxime in patria 
Sanctonensi, a longevis temporibus incessanter viguerunt, 
quod dolentes referimus, tota nostra terra et prioratus nostri 
Monasterii Novi, Sanctique Aniani, dicte Xanctonensis dio- 
cesis, per terminos ejusdem regni Francie, jamdiu est, lo- 
taliter fuit destructa, taliter quod per multa temporum 
spatia eadem terra inhabilabilis fuit et remansit déserta, et 
per consequens per dictum tempus nobis, et diclo rao- 
nasterio nostro nullius fuit utilitatis et ulterius fuisset, 
nisi per nos abbatem aliqualiter super hoc provisum fuisset, 
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Ob quam causam a sexdecim annis citra nos abbas memo- 
ratus sub intencione et bona spc relevandi et augmentandi, 
cum Dei auxilio, pro posse nostro, prefalum prioi^atum nos- 
trum Monasierii Novi tolamque lerram ejusdem loci, dilec- 
tum nobis in Christo fratrera Petrum Nevoire conslituimus 
ejusdem prioratus priorem, ac etiam a domino nostro rege 
Francie cunctas impetravimus litteras remissionis et gratie 
pro habitatoribus ejusdem terre, et postea ad intencionem 
ut eadem terra de cetero in futurum de habitatoribus nurae- 
rus plus valeat ac magis ampliari, prefatus prior ejusdem 
nostri prioratus, de nostra tamen licencia, et vero statu 
nostro ac mera voluntate, omnibus et singulis habitatoribus 
et manentibus tocius terre nostre predicte et dicti nostri 
prioratus tam presenlibus quam futuris quibuscumque, pro 
se et successoribus suis in perpetuum, fecit, concessit, per- 
misit et accordavit pactiones, franchizias et libertates subsé- 
quentes in modum qui sequitur et in formam : 

Primo, quod omnes et singuli habitatores et manantes in 
predicta terra Monasierii Novi et Sancti Aniani, de cetero 
in perpetuum poterunt facere suum, habebunt usagium ad 
pasturandum per totam terram predictam, pro omnibus et 
singulis besliis seu animalibus quibuscumque, custodiendo 
tamen per ipsos habitatores suas bestias seu animalia ab 
omnibus damnis et gravaminibus, que dicte bestie seu ani- 
malia de cetero in perpetuum poterunt facere in bladis, in 
vineis, in pratis, in virgultis et in maseriis, seu in aliis qui- 
buscumque locis et eorum dependentiis, que cuslodiri po- 
terunt de jure et debebunt. 

Item, suum habebunt usagium in omnibus nemoribus 
tocius terre predicte, sine tamen aliqua vendicione de eis- 
dem nemoribus quomodocumque facienda, exceptis tamen 
nemoribus Sancti Aniani, du Chastelli,de Luzee, et de Langle 
et de Ripperia, veniente de passu d'Arvaize ad Vuylla, et de 
Vuylla usque ad pontem Sancti Saturnini, scilicet in nemo- 
ribus, que continentur ab ilinere de Cruce passus d'Arvaize, 
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usque ad locum vocatum vulgo du peire Duchay, et usque 
ad ripperiaiii predictam, omnibus istis locis exceptis, salvo 
tamen quod predicti habitatores percipere poterunt in dicta 
ripperia de Rocha, vulgo de La Kouche, ad suas domos seu 
mansiones cooperiendas, protestacione lamen ex parle dicti 
prioris facta, quod prœfati habitatores in prefalo suo ne- 
more, usagio sibi concesso,nullalenus poterunt nec debebunt 
scindere seu afferre vel alienare aliquas arbores fructificantes 
quocumque modo, sub pena emende in talibus consuete. 

Item, prefati habitatores poterunt aufferre alienareque atque 
venare ad omnes et singulas bestias seu animalia quecum- 
que sibi dampna et gravamina in suis bladis et vineis fa- 
cientes ; et si contigerit ipsos habitatores capere aHquem 
aprura aut cervum in dictis laboribus suis, ipsi tenebuntur 
priori predicto jus suum secundum consuetudinem sibi 
debitura occasione aprorum aut cervorum captorum, et de 
quibuscumque bestiis aliis per ipsos capiendis in dictis 
suis laboribus et eorum deppendentiis prefato priori tene- 
buntur reddere talem partem qualem habebit unus de vena- 
toribus seu captoribus dictarum bestiarum caplarum. 

Item, prefati habitatores accipient a dicto priore et habebunt 
omnes et singulas terras arabiles in eadem terra ad laboran- 
dum prout cuique opus erit, pro sexta parte fructuum in 
eisdem terris sibi traditis vel tradendis prefato priori in 
grangia sua singuHs annis modo et forma ac tempore con- 
sueto solvenda, per ipsos fideliter et complète reddenda, 
excepto quod de fruclibus seu proventibus in terris cen- 
sualibus provenientibus, ipsi habitatores non solvent nisi 
decimam dumtaxat per dictum priorem seu ejus certum 
mandatum perquirendam et tenendam. 

Item, ipsi habitatores accipient et habebunt quascumque 
terras ad complantandum suas vineas ad Hbitum voluntalis 
cujuslibet accipientis pro septima parte seu septima salma 
vindemie in domo seu torculari dicti prioris, consueto tem- 
pore, annuatim fideliter et complecte per ipsos habitatores 
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persolvenda, modo et forma prout ibidem fieri est consuetura. 
Venu m cum hoc reservato priori predicto et suis successo- 
ribus, quod prior modernus vel qui erit pro terapore percipiet 
et habebit medietatem fructuum quarumcumque vinearum 
de novo complanctarum, una vice seu per unicum anpum 
dumtaxat, in quocumque anno prout eidem priori melius 
placuerit ipsam medietatem accipere, lamen si ipsi habita- 
tores planctaverint vineas suas in terris censualibus non te- 
nebuntur solvere pro ipsis vineis nisi decimam dumtaxat 
prout fieri est consuetum persolvendam. 

Item, ipsi habitatores habebunt usagium suum ad falcan- 
dum de fevo pro cujuslibet uctililate exeuntibus et duran- 
tibus de tonnella Sancti Fortis usque ad canale Sancti 
Aniani, vulgo le chenal Sainl-Aignan, et usque ad terram 
dulcem, protestatiône tamen ex parte dicti prions facla 
quod nulli porci seu quecumque alia animalia ad gentes 
extra dictam terram commorantes pertinentia non habebunt 
pasnagium quodcumque in dicta terra, propter damna et 
gravamina que per eadem animalia possent fieri in bladis et 
vineis seu mareziis ad habilatores ejusdem terre spectan- 
tibus ; et si conligerit quod aliqui habitatores ejusdem terre 
voluerint accipere seu lenere porcos vel aliquas bestias quas- 
cumque, ipsi tenebuntur dictos porcos vel alias bestias a 
dicto priore accipere in casu, quod sibi placuerit seu poterit 
eisdem Iradere. Et si voluerit seu non poterit, ipsi habitato- 
res tenebuntur dictos porcos seu alias bestias ab hominibus 
dicte terre accipere et non ab aliis extra dictam terram com- 
morantibus. 

Item, supradicti habitatores omnes suas bestias seu ani- 
malia adaquare poterunt in ripparia aque dulcis, et eciam 
ponere poterunt in eadem ripparia ad rolandum, vulgo royr 
leurs cherves et leurs lins, sine ahqua piseacione et explet- 
tamento alio in eadem ripparia quomodocumque per ipsos 
laciendo, excepte quod ipsi habitatores accipere poterunt et 
habere de nemore ejusdem ripparie pro carrutagio suo sus- 
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tinendo et reficiendo dumtaxat, et non pro alia causa qua- 
cumque, reservato tamen per présentes predicto priori et 
suis successoribus quod ipse prior poterit quoeienscumque 
sibi placuerit, afforare seu affirmare omnia animalia seu 
bestias quascumque omnium gentium externarum seu extra 
dictara terram commorantium ad pasturandum in mareziis 
de Vaulay, in quibus dominus de Soubize petebat seu vole- 
bat indebile jus habere. 

Quibus premissis sic ut promictitur peractis et ordinatis, 
jam dicti habitatores pro se et suis successoribus et aliis 
quibuscumque de cetero in perpetuum in eadem terra 
commemoraturis nobis humiliter supplicarunt qualenus pre- 
missa prout superius sunt insita et declarata, de noslra 
humili gracia eisdem confirmare vellemus, nostrumque in 
hoc ponere vellemus decretum. 

Nos igitur abbas et convenlus... cognoscentes predictas 
ordinaciones... vel accordium prœdictum... ad perpetuam 
dicti nostri monaslerii et maxime dicti nostri prioratus Mo- 
nasterii Novi et locius terre nostre predicte cedere utilitatem, 
quapropler notum facimus quod nos, consideratis consideran- 
dis... praemissa omnia et singula rata el gratahabentes... nos- 
tris tamen justicia, jurisdictione et superioritate in premissis 
consuétis nobis et monasterio nostro et priori nostro predicto 
et successoribus nostris salvis semper et integris remanen- 
tibus... promiltimus firmiter tenere et fideliter observare... 
In cujus rei testimonium sigilla nostra his presentibus lit- 
teris sunt apposita cum sigillo prions. Datum et aclum in 
dicto nostro Vindocinensi monasterio, prima die mensis 
julii, anno Domini millésime quadraginlesimo septimo. 

CCXVIII his 

i454, i8 juin, — Confirmation et innovation du privilège ci-dessus. — 
Archives de Loir-et-Cher, original en parchemin. 

Universis... frater Y. miseratione divina... abbas monas- 
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terii sanctissime Trinitatis Vindocinensis et conventus ejus- 
dem loci... in capilulo nostro gcnerali... xviii mensis junii, 
anno Domini millesimo CCCCi"o XXXIIIIo.. Oblate sunt nobis 
carte habitatoribus Sancti-Aniani... date et concesse a bone 
memorie R. in Chrislo pâtre et domino P. illo tune tempore 
abbate sanctissime Trinitatis Vindocinensis, cujus anima par 
Dei gratiam paradisum possideat... date anno M CCCC VU, 
que lictere, occasione guerrarum et infortuniorum ubique 
vigentium, et maxime in partibus illis propter obsedia coi^am 
Castro Subizie et coram abbatia de Sabulone ab inimicis 
antiquis posita, de uno loco ad aliud translate fuerunt, et ob 
defTectum custodie militura dampnificate, et sigilla ipsorum 
in parte disrupfa sunt, quas licteras ob favorem prediclorum 
prions et habitantium dicti loci fecimus rescribi, et nostris 
sigillis sigillari... j> ^ 

CCXIX 

i405y 1406, 1407. — Plusieurs baux donnés par Pierre 
abbé de la Trinité, et les religieux de Vendôme, d'un quar- 
tier de vigne près du troil appelé le petit Fétille, à Robin 
de rOsmeau, à La Rochelle, 9 décembre 4405 ; d'un autre 
quartier de vigne au petit Fétille, à Jean Audebert, bour- 
geois de La Rochelle, pour le cinquième des fruits 2, et dix 
sols de cens, 2 janvier 4406 (v. s. 4405) ; d'un quartier et 
demi de vigne, à Jean de Vignolles, de La Rochelle, pour le 
cinquième des fruits et quinze sols de cens, 40 janvier 4407 
(v. s. 4406). — Originaux en parchemin aux archivesde Loir- 
et-Cher. 



1. Celte charte fat encore vidimée en 1456, le 10 juin, par Thomas Dulcion, 
« legum doclor et archidiaconus Xantonensis. v 

2. Le 10 mars 1491, Jean Texier dit de Beaugé prenait à bail, au même 
lieu dil le petit Félille, un quartier et den)i de vigne pour 15 sols de cens 
et le dixième des fruits seulement. (Original en parchemin aux archives 
de Loir-et-Cher). 
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i407. — Une lectre d'appointement entre le prieur d'O- 
lonne et les habitants des Sables, touchant le divin service à 
faire en la chapelle des Sables, et oblacions là faictes. MGGGG 
et VIL — Manuscrit 273 de Vendôme, f. Cly /, et Cil, t. 

1410. — Acquest par le prieur d'OIeron d'un pressouer 
et trois quartiers de vignes siz en Tisle d'Oleron, au fié de 
La Rigaudière, chargés envers Tabbé de Vendosme de une 
pipe de vin avecq le fust et de troys boesseaulx de froment. 
Donné l'an mil Illlc et dix. — Manuscrit 273 de Vendôme, /. 
XXXVIllvo,x. 

1410, 17 avril. — Tiltre de neuf livres de rente donné 
audit frère Jean Dujou, prieur, par Guillaume Gabin ; passé 
devant Sayet, notaire. — Original en parchemin aux archives 
de Loir-et-Cher. Inventaire manuscrit des titres du prieuré 
dVlonne, § 20y ibid. 

1412 {v. s. 1411)j 29 mars. — Tiltre pour la dîme du 
clos Micheau, portant accord avec le nommé Pierrot Nya, 
détenteur dudit clos. — Ibid. original en parchemin, et in- 
ventaire manuscrit, %21. 



GGXX 

i4i4, 9 octobre. — Le pape Jean XXIIl nomme Jean, prieur de Saint- 
Georges d'Oleron, abbé de Vendôme. — Manuscrit Phillipps, n* 4.?C4, 
f. i05 ; manuscrit ôAi9, f, 53. 

Johannes, episcopus, servus servorum Dei, dilectis filiis 
conventui monasterii de Vindocino, ad Romanam ecclesiam 
nullo medio pertinentis, Gariiotensis diocesis, salutem et 
apostolicam benedictionem. Inler sollicitudines varias quibus 
assidue premimur, illa potissimum puisât et excitât mentem 
nostram, ut status ecclesiaruni et monasteriorum omnium 
nostrae curae divina providentia commissorum spirilualiler 
et temporaliter augeatur... praesertim de monasterio Sancte 
Trinitatis de Vindocino, Romane ecclesie immédiate subjecto. 



— 286 — 

ordinis sancti Benedicti, Garnotensis diocesis, pastoris regi- 
mine deslituto, ex eo quod dilectus filius Petrus de Perusia, 
clericus Andegavensis diocesis, licenciatus in legibus, per 
procuralorem suum ad hoc ab eo s[)eciale maDdatum haben- 
tem, in manibus dilecti Olii noslri titulo Sancti Laurentii in 
Lucina presbiteri cardinalis, apud sedem predictam hodie 
sponle et libère cessit... Nos ad provisionem ipsius monas- 
terii celerem et felicem, de qua nullus praeter nos ea vice 
se intermittere potuerat, neque polerat, reservalione et de- 
creto obsislentibus supradictis, ne monasterium ipsum longs 
vacationis expôneretur incommodis, palernis et soUicilis 
studiis intendentes, post deliberationem quam de preficiendo 
eidem vestro monasterio personam utilem acî etiam fruc- 
tuosam habuimus cum nostris fratribus diligentem, ad 
dilectum filium Johannem, priorem tune prioratus Sancti 
Georgii in insula Oieronis dicii ordinis, Sanctonensis dioce- 
sis, ordinem ipsum expresse professum, et in sacerdotio 
constitutum, cui apud nos de religionis zelo, litterarum 
scientia, vitae inunditia, honestale morura, spiritualium pro- 
videntia et temporalium circumspeclione, aliisque multipli- 
cum virtutum merilis apud nos fide digna perhibentur 
testimonia... duximus oculos nostros..., de persona ejusdem 
Johannis prioris nobis et eisdem fratribus ob dictorura suo- 
rum exigentiam meritorum accepti, eidem monasterio ves- 
tro, de dicLorum fralrum consilio, authoritate apostolica, 
providemus, et praeficimus in abbatem, curam et adminis- 
tralionem ipsius, sibi in spiritualibus et temporalibus ple- 
narie committendo, in illo qui dat gratias et largitur prae- 
mia confidentes quod, dirigenie Domino actus suos, pi'aefa- 
tum monasterium per ipsius Johannis industriam et circum- 
spectionis studium fructuosum regetur utiliter et prospère 
dirigetur ac grata in eisdem temporalibus et spiritualibus 
suscipiet incrementa. Quo circa per apostolica scripla man- 
damus quatenus eumdem Johannem abbatem débita hono- 
rificentia prosequentes ei débita servitia exhibere studeatis... 
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Datum apud Sanclum Antonium extra muros Florenliae, 
vu ydus oclobris, ponlilicatus noslri anno IV. 

CCXXI 

i490y il août, — Le cardinal évéque de Poitiers se désiste des droits 
qu*il prétendait avoir sur le prieuré de Saint-Georges d*01eron, moyennant 
une pension de 250 livres tournois. — Original en parctiemin aux archi- 
ves de Loir-et-Cher, ^ 

Comme certain plait et procez soit meu et pendant en la 
cour de parlement, entre révérend père en Dieu monsei- 
gneur Tabbé de Vendosme et le couvent dudit lieu, deman- 
deurs et complaignans en cas de saisine et de nouvellelé, 
d'une pari, et révérend père en Dieu monseigneur le cardi- 
nal de Reims, évesque de Poictiers, deffendeur et opposant, 
d'autre part, pour réson du prieuré de Saint-Georges d'Ole- 
ron, au diocèse de Xaintes, dépendant de ladite abbaye de 
Vendosme, lequel prieuré chaqu'une desdites parties prétend 
à luy appartenir... Finallement pour esviter plait et norir 
paix et concorde entre eux..., icelles parties ont esté et 
sont d'accord, au bon plaisir de ladite court de parlement, 
en la manière que s'ensuit : C'est assavoir que ledit monsei- 
gneur le cardinal consentira, ou cas qu'il sera le plaisir de 
notre saint père, que l'union autrefTois faicte dudit prieuré 
à la table de l'abbé dudit lieu de Vendosme, soit conservée 
par notre saint père ou soit uny de nouvel, se mestier est; 
...pourveu que notre dit saint père constituera sur ledit 
prieuré audit monseigneur !e cardinal, sa vie durant, seule- 
ment, de pension deux cent cinquante livres tournois, à payer 
par ledit abbé et ses successeurs, par chascun an, en chas- 
cuiie fête de noël audit monseigneur le cardinal en ceste 
ville de Poictiers... les fruits du temps passé estant en la 
main du roy, pour raison de ladite complaigne, demeureront 
audit monseigneur l'abbé. Iceluy monseigneur l'abbé paiera 
et sera tenu de paier présentement audit monseigneur le 
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cardinal en ceste ville de Poictiers, quatre cens livres tour- 
nois, monnoie courante, et en faisant iceluy paiement, ledit 
monseigneur le cardinal baillera lettres convenables pour 
passer en court de Romme ce que dit est, et constituera 
procureur pour le consentir et renoncer au droit qu'il pré- 
tend avoir audit prieuré, et oultre la main-mise es fruis et 
revenus dudit prieuré sera levée à plain au profit dudit 
monseigneur l'abbé. Passé du consentement de maistre 
Jacques Hamelin, procureur dudit monseigneur l'abbé, et 
aussi du couvent de ladicte église, en présence de maistre 
Bernard Dacumont, sous-doyen de l'église de Saint-Hylaire 
de Poictiers, et aussi du consentement de Jehan Moreau, 
procureur dudit monseigneur le cardinal... le XYII© jour 
d'aoust M CCCC vint *. 

CCXXII 

1435—1458 

1435. — Johan Coisnon, prieur de Notre-Dame d'Ollonne, 
est maintenu, par arrêt du parlement, contre Jehan Boucher, 
dans son droit de percevoir 22 boisseaux de froment au 
terme et feste de Tassomption. — Original en parchemin^ 
sceau perduy aux archives de Loir-et-Cher. 

1446. — Acte capitulaire de l'abbé et du couvent de 
l'abbaye de Vendôme, qui permet de convertir le sixain des 
fruits au septain de certaines terres situées à Puyravau, 
appartenant au chambrier. — Inventaire manuscrit des 
titres de Puyravau aux archives de Loir-et-Cher^ % Hy ^^^^ 
cette note: « Copie collationnée à Angers, 11 octobre 1579. » 

1446. — Jean, abbé de Vendôme, donne procuration au 



1. Le même jour Taccord fut approuvé par le comte de Poitou : « Karo- 
luR, régis Francorum lilius, regnum regens, Delphinus Viennensis, dux 
Bilurie et Turonie, comesque Pictavie, univer^is, etc. 
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prieur d'Olonne pour transiger de quelques droits du prieur 
avec Jean des Hayes, seigneur de Chevillé, Passavant et 
Mortagne. — Manuscrit iSMO, f. 336 vo. 

i447j i9 mars. — Accord entre frère Jean de Lubersac, 
prieur du prieuré d'Olonne, et noble et puissant Jean de La 
Haye, seigneur de Chemillé, Passavant et Mortagne, repré- 
senté par Jacques Dugast, son procureur, pour les deux 
parts des dixmes des blés, vins et foins croissants en la 
chastellenie d'Olonne, portant titre de deux sepliers dix 
boesseaux de froment, trois boesseaux de seigle, ung boes- 
seau de febve, ung boesseau d'orge, et ung boesseau d'avoine, 
passé à Olonne, devant Taboyau et Bloy, notaires. — Ori- 
ginal en parchemin aux archives de Loir-et-Cher ; inven- 
taire manuscrit des titres d'Olonne^ § ^2. 

i441, 28 juillet. — Accord sur complainte entre frère 
Jean de Lubersac, prieur du prieuré d'Olonne, et Jean Blan- 
chardin, pour les deux parts des blés et autres fruits crois- 
sans en la châlellenie d'Olonne, portant titre de cinq septiers 
de froment, cinq boesseaux de seigle, trois boesseaux d'orge 
et ung boesseau d'avoine, passé à Olonne devant Michel 
Baudry et Jacques Taboyau, notaires. — Original en par- 
chemin aux archives de Loir-et-Cher ; ibid., inventaire ma- 
nuso'it des titres d'Olonne, § 23. 

i454, juin. — Johannes abbas Vindocinensis et procu- 
rator Henrici abbatis Sancti Gildasii tune agentis in remotis, 
prior d'Ambon, danl licentiam priori Sanctae Mariae de 
Olona, et priori... de La Barre, abbatiae Sancti Gildasii depen- 
dentis, diocesis Lucionensis, quamdam commutationem 
faciendi. — Manuscrit 13.820, f. 336 vo. 

i455y 8 février. — Lectre d'eschange par lequel Guil- 
laume Payen, prieur de La Barre, deppendant de Saint-Gil- 
dais, baille à Jean de Lubersac, prieur d'Olonne, entre autres 
choses la moitié des dîmes de Saulx d'Olonne, passé devant 
Jacques Taboyeau, notaire. — Original en parchemin aux 
archives de Loir-et-Cher; manuscrit 273 de VendâmCy f. CIIL 

19 
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i458, 28 décembre. — Leclre de prinse faicte par Guil- 
laume Richart, de l'ostel et iroilh du petit Pétille, avecquez 
demy quartier de vigne blanche, en laquelle y a ung puys, 
pour en payer quatre livres chascun an, le jour de tous 
saints, rendues et portables à l'hostel desdit abbé et religieux, 
assis à La Rochelle en la rue appelée Ghief-de-Yille, et y 
employer dedans troys ans soixante escus en réparacion, et 
fere les vins des religieux, pour douze sommes et demye le 
tonneau, en fournissant de tous vesseaulx nécessères, et tenir 
lesdiz vins doullez le temps de vendanges ; item, ung quar- 
tier de vigne joingnant le chemin qui va de La Rochelle à 
Nyoil et au troilh et vignes dessus dictes, pour en payer dix 
solz de cens le jour de la my-aoust et le sexte de la vendange 
audit troil. Fait en Tan M IIIIc L VIIL — Original en par^ 
chemin aux archives de Loir-et-Cher ; manuscrit S73 de 
Vendôtiiey f. 42 vo^ o, avec la note suivante : Il y a une lectre 
d'acquest fait par monseigneur l'abbé de Yendosme, ou fié 
de Puyraveau; ladicte lectre est en Tescrin de Puyraveau, 
signé E. 

CCXXIII 

i46i, Si mars, — c Prieuré de Saint-Georges d'Oleron donné à Jean, 
abbé de Vendôme, par le pape Pie second, en 1461, ou plutost une confir- 
mation, attendu que les Anglais qui ravageoient la France empescboient les 
abbez de jouir. » (Sommaire inscrit au dos). — Origincd en parchemin 
aux archives de Loir-et-Cher; manuscrit i 3^820, f. 290 ©<>. 

Pius, episcopus, servus servorum Dei, venerabili fratri 
episcopo Adurensi, et dilectis filiis archidiacono Transhgc- 
rensi in ecclesia Turonensi, ac officiali Turonensi, salutem 
et apostolicam benedictionem. Personam dilecti filii Johan- 
nis abbatis monasterii de Vindocino, ordinis sancti Bene- 
dicti, Carnotensis diocesis, nobis et apostolicae sedis devo- 
tam, suis exigentibus meritis, palerna benevolentia prose- 
quenles, illa sibi libenter concedimus que suis commodita- 
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tibus fore conspicknus oporluna. Exhibila siquidem nobis 
nuper praedicli Johannis abbatis peticio continebat quod 
olim, videlicet postquam dilectus filius noster Alanus, tituli 
Sanctae Praxedis presbiter cardinalis, tune in partibus illis 
diclae sedis legalus, diversis facullatibus aposlolicis sufultus, 
illorum vigore cum eodem Johanne abbate ul quodcumque 
beneficium ecclesiasticum, cum cura vel sine cura, per mo- 
nachos dicti ordinis oblineri consuetum, etiamsi prioratus 
dignitas etiam conventualis, personalus, administratio vel of- 
ficium et claustrale foret et ad illum, illam vel illud consue- 
visset quis per electionem assumi eique cura immineret 
animarum, ad abbatis pro tempore existentis nec non dilec- 
torum filiorum conventus dicti monasterii collationem, pro- 
visionein, presentationem, electionem seu quamvis aliam 
dispositionem communiter vel divisim pertinens, vacans 
tune vel vacaturum, si sibi alias canonice conterretur, com- 
mendaretur, assumeretur vel eligerelur, ad illud recipere et 
una cum prefato monasterio in commendam, quoad viveret, 
retinere valeret, per suas litteras dispensaverat, prioratu 
Sancli Georgii Oleronis dicti ordinis Xantonensis diocesis, 
quem quondam Petrus de Lubersac ipsius prioratus prior 
dum viveret obtinebat, per obitum ejusdem Pétri, qui extra 
Romanam curiam diem clausit extremura, vacante, prefatus 
Johannes abbas eumdem prioralum, sicut premittitur, vacan- 
tem, ac sibi litterarum ac dispensationis predictarum ob- 
tentu commendatum in hujusmodi commendam assecutus, 
illum ex tune tenuit, possedit, prout tenet et possidet de 
presenti. Cum autem sicut eadem petitio subjungebat, dic- 
tus Johannes abbas dubitet commendam sibi factam hujus- 
modi ex certis causis juribus non subsistere, et sicut acee- 
pimus ipse prioratus adhue vacare noscatur, nos eidem Jo- 
hanni abbati, ut decentius sustentari ac onera sibi ineum- 
bentia commodius supportare possit... predictum prioratum 
qui conventualis est, eujus redditus et provenlus centum 
et sexaginta librarum turonensium parvorum, seeundum 
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communem existimacionem^ valorem annuum, ut ipse Johan- 
nes abbas asseril, non excedunl... diclo Johanni abbali, per 
eum quoad vixerit una cura dicto monasterio tenendum, re- 
gendum et gubernandum... ita quod sibi lieeat de fructibus, 
redditibus, proventibus dicti prioratus... disponere... non 
obstantibus... quibuscumque. 

Dalum Roraae, apud Sanctum Petrum, anno incarnationis 
dominicas millesimo quadringentesimo sexagesimo primo, 
pridie kalendas aprilis, pontificatus nostri anno tercio. 

{Scel perdu). 

CCXXIV 

i463. — Ludovicus, Xantonensis episcopus, confert eccle- 
siam Sancti Fortunati, prope Sanctum Johannem d'Angeli, 
ad presenlationem prioris couvent us Monasterii Novi, dioce- 
sis Xantonensis. — Manuscrit 13,820, /. 29; manuscrit 
273 de Vendôme^ f. 33, jj. Une autre collation datée I48i 
reconnaissait encore à l'abbé de Vendôme le droit efe pré- 
sent at ion ; manuscrit 273, ibid., kk. 

1465. — Testament de Jehan Desnier, paroissien de 
Sâint-Sornin de Montierneuf... « Je eslis ma sépulture en la 
paroisse et cymetière de Saint-Sornin de Montierneuf... 
Item, je, sachant les beaux pardons que povent acquérir 
ceulx et celles qui donnent de leurs biens à la réparation 
de l'égHse Saint-Pierre de Xainles, je, ledit testateur, a 
donné et donne à ladite réparation 40 sols tornois une tbiz 
payés... Je donne au curé de Saint-Sornin demy boisseau de 
froment pour estre en ses bonnes prières... » Original aux 
archives de Loir-et-Cher. 

1467. — Contrat de vente de certain héritage, appelé 
La Boytarderie, par Pierre Picquet, cousturier, et Guille- 
mette Engerande, sa femme, demeurant au bourg de Saint- 
Aignan, en la paroisse de Montierneuf. — Original aux ar- 
chives de Loir-et-Cher. 
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i468, 5 août. — « Charte d'Edouard, roy d'Angleterre, 
au sujet des moulins du prieuré de Saint-Georges d'Oleron, 
qu'il accorde à Jean, prieur, à la charge de lui paier par an 
ou à ses commis un marbotin d'or,et s'il ne conservoit pas le 
moulin en état de lui rendre proGt, soit en le détruisant ou 

en le faisant pas valoir, le roy s'en empareroit. Donné 

prope Villam de Ruibe in Pontivo, le 5 d'août et le 7© de 
son règne. » — Inventaire manuscrit des titres de Saint- 
Georges d'Olerony c'est sans doute un vidimw de la charte 
de i299y p. i65. 

ccxxv 

4472^ ii mai. — Sixte IV permet à Emeric de Coudun, récemment élu 
abbé de Vendôme, de tenir en commande le prieuré de Taunay-Boutonne. 
— Manuscrit Phillipps^ no 4,264, f. i20 vo ; manuscrit i3y820, f. 3i5. 

Sixtus, episcopus, servus servorum Dei, dilecto filio Eme- 
rico, abbati monasterii Sancte Trinitatis Vindocinensis, ordi- 
nis sancti Benedicti, Carnotensis diocesis, salutem et apos- 
tolicam benedictionem. Dum nos pridem monasterio Sancte 
Trinitatis Vindocinensis, 0. S. B., Carnotensis diocesis, tune 
certo modo, quem pro expresse haberi volumus, abbatis re- 
gimine destituto, de persona dilecti filii Ëmerici, ipsius mo- 
nasterii abbatis, nobis et fratribus nostris, ob tuorum exigen- 
tiam meritorum, accepte de dictorum fratrum consilio, apos- 
tolica auctoritate providimus, teque illi prefecimus in 
abbatem, curam, regimen et administrationem dicti mo- 
nasterii tibi in spiritualibus et temporalibus plenarie com- 
mittendo, prout in nostris inde confectis litteris plenius 
continetur, nos tibi, qui, ut asseris, prioratum Sancti Pétri 
Talneaci, dicti ordinis, Xantonensis diocesis, qui conventua- 
lis aut dignitas non est, et monasterio Sancti Gildasii, dicti 
ordinis, Bituricensis diocesis, dependet..., cujus redditus et 
proventus LX librarum turonensium non excedunt, obtine- 
bas, ut statum tuum, juxta abbatialis dignitatis exigentiam, 
decencius tenere valeas... te, gratioso favore prosequi volen- 
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tes, tibi ut, etiam postquam possessionem monasterii Sancte 
Trinitatis pacificam assecutus fueris, prioratum praedictum 
una cum dicto monasterio Sancte Trinitatis, quamdiu illi 
praefueris, in commendain retinere, et de illius (ructibus, 
sicuti veri priores disponere... alienatione tamen quorum- 
cumque bonorum interdicta... auctoritate apostolica indul- 
gemus... Datum Romae, apud Sanctum Petrum, anno incar- 
nation is dominicae M GGGG LXXII, V ydus mayi, pontifi- 
catus nostri anno I. ^ 

CGXXVI 

i48iy i5 mai. — Déclaration rendue devant Bourry, no- 
taire à Saintes, par laquelle messire André Mathas, prêtre. 



1 . Emeric de Goudun n'eat pas la paisible possession de ce prieuré, ainsi 
que le constate la note suivante du manuscrit 13,820, f. 315 : c Anno 1475, 
diem dixit abbas coram prœposito Parisiensi, in castello Parisiensi, velut 
scholaris Universitatis, episcopo Xantonensi, objiciens ipsi ponenti in frue- 
tuum dicti prioratus collecta, quœ tum ab anno 1445 per resignationem ejus 
Emericus obtinebat, prœtendens episcopus per asseculionem abbatiœ vacare. 
Porro ibidem dicitur quod hic Emericus, cum est electus, esset etiam prior 
prioratus Monasterii Novi Xantonensis diocesis, membri VindocineDsis, el 
quod abbas Sancti Gildasii dictum prioratum de Taunays-Boutonne dicto epis- 
copo Xantonensi contulisset etsi incompatibilem cum abbatiœ dignitate. 
Jam a XIV mensibus hsec isle abbas Sancti Gildasii et episcopus Xantonensis 
evigilaverant ; 1475 in junio senatus parlamenti abbatem declaravit légitime 
possidere .» 

Malgré tout, il s'en démit et le pape le lui conféra de nouveau en 1489, 
par une bulle dont le même manuscrit nous donne le sommaire ; le bon 
moine y joint son appréciation sur les commendataires. Manuêcrit i3^820^ 
f. 323 v^ : ff Sixtus papa anno Incarnationis 1489, 5 kalendas maii, scribit 
Emerico, abbati Vindocinensi, et confert ei prioratum Saneti Pétri de Talniaco, 
Xantonensis diocesis, a Sancto-Gildasio Bituricensi dependentem. Porro cum 
primum resignavit Vindocinensem abbaliam Ludovico, id causa permutatio- 
nis cum abbate Sanctae Fidis fecisse legitur, et non invenio instituisse in 
ejus effectum procuratores, anno 1487, 2 decembris. Unde fonan orts tôt 
difficultates, quas deprehendimus fartas Ludovico ab helluonibus abbatiarum, 
quos melius voragines dixerimus val gurgites, quasi coUusio vel fraus aliqua 
interceisisset. » 
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deraourant à présent en la terre et seigneurie de Notre- 
Dame de Eschilley, reconnaît devoir au prieur de Montier- 
neuf 7 sols 6 deniers tournois, pour deux maisons à Saint- 
Aignan, seigneurie de Montierneuf, et un verger. — Origi- 
nal aux archives de Loir-et-Cher ; inventaire manuscrit des 
titres de Montierneuf, § 3 ; ibid., manuscrit 273 de Vendôme, 
/. 55, 00. 

i482. — Deny TApostolle, demeurant à Puyraveau, se 
constitue redevable envers le chambrier de l'abbave de Yen- 
dôme de 22 sols 6 deniers de rente, de laquelle il pourra 
se racheter dans trois ans, faute de quoy elle sera perpé- 
tuelle. — Inventaire manuscrit des titres de Puyraveau^ 

%i2. 

1483. — Bail par les confrères de la frairie de Tas- 
somption Notre-Dame établie en Téglise Saint-Sornin de 
Montierneuf, d'une maison et plusieurs héritages * à Mon- 
tierneuf, pour 40 sols par an. — Titre des archives de 
Loir-et-Cher. 

ccxxvn 

i483, 2 décembre. — Droit de Tabbé de Vendôme de percevoir sur la 
solacerie de Montierneuf la somme de cinquante réaux d'or. — Original 
sur parchemin aux archives de Loir-et-Cher. 

Charles, par la grâce de Dieu, roy de France, au sénéchal 
de Xaintonge ^ ou à son lieutenant, salut. De la partie de 

1. Cette confrairie est déjà mentionnée dans un titre de 1467. Cette maison 
et ces héritages avaient été légués à ladite frairie de Tassomption de Mon- 
tierneuf, à charge de messes et prière par Agnès Sercleronne, femme de 
Guillaume Penthecote. {Ibid., testament non daté), — En 1482, le prieur 
de Montierneuf est Robert Guyot. En 1483^ Btrtran Gaulteron, prestre, re- 
connaissait lui devoir 5 sols de cens pour sa maison située près Sernyn. 
(Maniucrit 213 de Vendôme, f, 32 vo, HH). — En li96, le cardinal de 
Luxembourg reçoit en commande ce même prieuré vacant par la mort de 
Jean le Trancher, prieur. 

2. c Ardouyn, seigneur de Maillé, de Rochecorbon et de Bostan, cheval- 
lier, conseiller et chambellan du roy notre sire et sénéchal de Xaintonge. » 



— 296 — 

notre amé et féal conseiller Aymery de Gousdun, abbé de 
Tabbaye de la Sainte-Trinité de Vendosme, nous a esté 
exposé que, à cause de ladite abbaye, qui est de fondacion 
royal, luy compecte et appartient certaine solacerie qui se 
prand et lève sur le prieuré, terre et seigneurie de Mons- 
tierneuf, en notre cour de Xaintonge, lequel prieuré est 
membre deppendant de ladite abbaye, pour raison de la- 
quelle solacerie il a droit et a acoustumé d'avoir et prendre 
cinquante royaulx d'or sur les fruicts et revenus dudit 
prieuré, et de ce est en bonne possession et saisine, et en a 
joy tant par luy que par ces prédécesseurs de tout temps et 
ancienneté, et jusqu'à ce que, au moyen de certain procez 
en matière de nouvelleté pendant en la cour des requêtes 
de notre palais à Paris, entre notre amé'et féal conseiller 
l'évesque du Mans et frère Robert Guigot, religieux de la- 
dite abbaye, pour raison dudit prieuré de Monstierneuf, ice- 
luy prieuré a esté séquestré par arrest de notre dite cour 
de Parlement, lequel arrest a esté à exécution par notre 
amé et féal conseiller en notre dite cour, maistre Marin Ruze, 
par lequel Ruze a esté expressément ordonné et appointé 
du consentement des parties, que ladite somme de cin- 
quante réaulx soit baillée et payée audit exposant, pour son 
droit de solacerie, par les comissaires par luy ordonnez au 
régime et gouvernement dudit prieuré pendant ledit procès, 
et combien que lesdits commissaires eussent deu avoir paie 
et baillé audit exposant ladite somme de cinquante réaulx, 
et qu'ils en aient esté sommez et requis, ce nonobstant ils 
en ont esté reffusans, contredisans et delayans, au très grant 
grief, préjudice et dommaige dudit exposant, et pourroit 
plus estre, se par nous ne luy estoit sur ce pourveu de re- 
mède convenable, humblement requérant iceluy. Pourquoy 
nous, ces choses considérées, voulant pourvoir à nos sub- 
gects selon l'exigance du cas, vous mandons, et, pour ce que 
ledit prieuré est situé et assis en votre sénéchaucié et juri- 
diction, commectons que s'il vous appert de ce que dict est, 
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mesmement que par ledit Ruze ait esté ordonné et ap- 
poincté, que ledit exposant auroit et seroit paie de ladite 
somme de cinquante réaulx par les mains desdits commis- 
saires pendant ledit procès, dont ledit évesque du Mans et 
Guigot n'ayent appelle ne réclamé, et que ledit prieuré soit 
encores saisy et mis en notre main et régy par lesdits com- 
missaires, vous audit cas faictes payer et bailler audict ex- 
posant, incontinant et sans délay, ladite somme de cinquante 
réaulx par lesdits commissaires, et à ce taire les contraingnez 
réaument et de fait par toutes voyes et manières deues et 
raisonnables, nonobstant appellacions quelconques. Car 
ainsi nous plaist il estre faict, nonobstant quezconques let- 
tres surreptices impétrées ou à impétrer à ce contraires. 
Donné à Paris, le deuxième jour de décembre, l'an de 
grâce mil CCCC quatre-vingt et trois ^ et de notre règne 
le premier. 
Par le conseil : Hurberteau. 



CCXXVIII 

1483 (». 8. i484)y i5 janvier. — Enquête sur le droit de propriété de la 
soulacerie de Saint-Georges d'Oleron. — Original en parchemin aux 
archives de Loir-et-Cher. 

Enqueste à fin de perpétuel mémoire commancée à faire 
au lieu de Saint-Georges d'Oleron le jeudi xve jour de jan- 
vier. Tan mil IIIIc Ilil" et trois, par nous Anthoine Cotart 



1. Le 12 janvier suivant, 1483 (n. s. 1484), Aymery de Coudun donnait à 
bail la solacerie de Saint-Georges d*Oieron avec tous ses fruits, revenus, 
pronffits et émolumens, tant en deniers, blés, grains, salines, fours, pesche- 
ries, forestage que autres choses quelconques dépendant de la solacerie 
Saint-Georges unie à la table abbatiale, à Seguin Groux, marchant, demeu- 
rant en la paroisse Saint-André de Tislc d*01oron, pour le çifix de 225 livres 
tournois. (Archive» de Loir-et-Cher). 
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licencié es loix, garde et juge ou scel establi aux contraictz 
en la ville et cité de Xainles pour le roy notre sire... à la 
requeste de Ayraery de Cousdun, abbé de Tabbaye de Saincte- 
Trinité de Vendosme, à rencontre de l'evesque du Mans, 
Philippes de Luxembourg, et frère Pierre Bouchetel, eux 
disans prieurs du prieuré de Sainct-George d'Olleron pour 
raison des droicts de certaine soulacerie, assise en la terre 
dud. lieu de Sainct-Georges d'Olleron... 

S'ensuit la teneur desd. articles. 

Ce sont les faiz et articles que entend monstrer et prou- 
ver R. père en Dieu monseigneur Aimery de Gousdun abbé, 
etc., et premièrement ledit révérend père dit que à cause de 
sadite abbaye de Vendosme, qui est de fondation royal, il a 
plusieurs beaux droits, terres, seigneuries, proufBz et reve- 
nus, et entre autres choses luy compette et appartient ung 
beau droit appelé la Sollacerie, situé en la terre du prieuré 
dudit lieu d'Oléron. 

II. ...ledit droit, si est de grant valeur et revenu tant en 
blez, selz, cens, rentes que autres choses et devoirs. 

IV. Item... que en lad. terre et seigneurie de Saint- 
Georges y a certain prieuré deppendant de lad. abbaye, 
lequel est en la collation dud. abbé de Vendosme, et ou 
quel led. abbé a droit de y mectre et envoier quatre reli- 
gieux, c'est assavoir trois et le sollace pour faire le service 
divin, lesquels doivent estre nourris et entretenus aux des- 
pens du prieur dud. lieu de Saint-Georges. 

V. Item, a droit de nommer et présenter curé à la cure de 
Saint-Georges d'Oleron. 

VI. ... Mettre et instituer provost en lad. terre , auquel le 
prieur dud. lieu est tenu donner une robbe chacun an à 
l'usage dud. provost. 

X. Que le revenu desd. sollacerie et prieuré jadis estoit 
séparé et distinct l'un de l'autre, et estoit le revenu de ladite 
sollacerie de trop plus grant revenu que le revenu dudit 
prieuré, et étoit de sept à huit cent livres. 
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XI. Entre autres territoires, fiefs, domaines, etc., de lad. 
soUacerie estoient et sont les trouères de La Rigaudière, avec 
les vignes et vins nobles venants et croissants en icelluy. 

XIII. ... les troucelles des bouUaciers de Saint-Georges et 
vignes. 

XV. Les maisons et granges de la sollacerie situées près 
Téglise de Saint-Georges. 

XVI. Le marays de La Neufve, contenant dix livres de 
marays. 

XVII. Les marays des Gachetes, valant 14 livres. 

XVIII. Item, a coustume ledit révérend père d'avoir et 
prendre tout le naufrage, lequel peut venir en la terre et sei- 
gneurie dudit prieuré. 

XIX. Item, le petit anguillage et pescherie des anguilles 
appelée la pescherie de Toitche Mansceau. 

XX. Item, un droit appelé le muhellage des oueilles de 
Saint-Michel qui est de vingt oueilles, une audit révérend 
père à cause de la sollacerie. 

XXI. Item, la dixme des aigneaux. 

XXII. Dime des laynes. 

XXV. La métairie de La Guilletière. 

XXiX. Item, et desquelles choses et aultres plusieurs 
incognues pour les guerres et hostilités qui ont longue- 
ment eu cours ou pays de Xantonge et mesmement en ladite 
isle... 

XXX. Et après lesd. guerres il y avoit eu debas entre 
Jehan de Villeray, lors abbé de Vendôme, et frère Pierre de 
Libersac, lors prieur, pour raison du revenu. 

XXI. Il y eut transaction , savoir que les revenus furent 
partagés à égales portion entre l'abbé et le prieur. ^ 



1. Les témoignages furent favorables à l'abbé; parmi les témoins se 
trouve ff vénérable et discrète personne messire Guillaume Gastineau, prebtre, 
demeurant au chaateau d'Oleron, aagé de 73 ani. » 
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CCXXIX 

1484'i495.'-- c S'ensuit par déclaration du domaync et temporel du prieuré 
de la Sainte-Trinité de Montierncuf en Xaintongc, membre deppendant de la 
Sainte-Trinité de Vendofme, en diocèse de Chartres, que lient et possède 
frère Antoine de Crevant, religieux de ladite abbaye et prieur dudit prieuré 
de Montierneuf, » etc. — Oi*iginal aux archivés de Loir^i-Cher, 

Premièrement dit ledit prieur que, dès Tan mil quarante, 
fut fondée ladite abbaye de Yendosme en l'honneur de la 
saincte Trinité, donnée au sainct siège appostolicque par 
Geoffroy, conte d'Anjou, et Âignez,contesse, et Guillaume, duc 
d'Acquitaine, et d'icelly moment subjecte. Et entre les autres 
chouses estans de ladite fondacion, fut donné et légué la 
terre et seigneurie de Montierneuf, en laquelle est ledit 
prieuré scitué et assis; duquel prieuré a ledit prieur toute 
justice haulte, moyenne et basse avec l'exercice d'icelle par 
ses officiers; aussi séaulx a contractz; ventes et autres prouf- 
fitz de fief tel que a ung seigneur ayant haulte justice com- 
pette et appartient, joignant icelle terre par ung endroict au 
lieu appelé La Caffourche, qui est le grand cours de l'eau de 
la rivière de Arnoul; lequel cours deppart les seigneuries 
d'Eschillays, Thaulnay-Charente et ladite seigneurie de Mon- 
tierneuf, montant tout le long dudit grand cours de ladite 
rivière, départant la terre de Montherault-Rizay, la chastel- 
lenie dudit Taulnay-Charente et ladite seigneurie de Montier- 
neuf, jusqu'à l'endi^oit de l'église de Saint-Jehan de Trizay, 
montant le long d'un bras de rivière, qui est entre le bail- 
lage de Champaigne et Montierneuf, ainsi que se porte ung 
fillet d'eau et une borne estant en ladite rivière, despartant 
ledit bailliage et ladite terre de Montierneuf, montant le long 
de ladite rivière jusques au peyre de Chiloup, et d'icelluy sui- 
vant le long du cours de l'eaue jusques au peyre du Pas 
d'Arnaige, despartant toujours ledit baillage et ladite terre 
de Montierneuf, ainsi que porte le grand arceau dudit peyre 



— 301 — 

rendant tout le long dudit cours jusques à la terre et sei- 
gneurie de Saint-Fort, ainsi que porte un vieil chemin ren- 
dant tout près, et joignant la maison où à présent demeure 
Heliot Maquere, descendant tout ce droict le long d'un foussé 
qui est entre ladite seigneurie de Saint-Fort et la seigneurie 
de Montiemeuf jusques au port de La Tonnelle, lequel port 
est au dedans de ladite terre de Montiemeuf rendant tout le 
long de ladite terre doulce de Saint-Fort, jusqu'au chemin 
par lequel on va et vient de Saint-Fort à Mallaigre, et d'icel- 
luy chemin passant entre les maroys sallans de ladite sei- 
gneurie de Mallaigre et les maroys de ladite seigneurie de 
Montiemeuf, descendant en ladite chenal de La Tonnelle, 
laquelle chenal descend en la grand chenal de Goullias, dep- 
partant tousiours ladite seigneurie de Mallaigre et dudit 
Montiemeuf, et d'icelle descendant en la grand chenal de 
Saint-Aigues, et d'icelle montant jusques auprès de la fon- 
tayne Charles, laquelle chenal despart la terre de Soubise et 
ladite terre de Moustierneuf, rendant d'icelluy chenal contre 
certains foussez, qui sont au bout des terres que à présent 
possède Simon Mousnier, rendant tout le long d'une combe 
et vieil foussé qui est dedans les terres que possède Helyot 
Durand et les Volletz, rendant le long de ladite combe 
départant tousiours ladite terre de Soubise et de Moutier- 
nenf, jusques à un petit foussé qui est près le village de La 
Boutaudière, descendant au grand foussé appelé le foussé de 
Saint-Sornin montant tout le long dudit foussé, départant 
tousiours ladite seigneurie de Soubise de ladite terre de 
Moutierneul jusques à la seigneurie d'EschilIaye; et d'icelle 
montant sellon le cours et fillet de l'eau dudit grand foussé 
jusques au peyre du Cheay ainsi que porte l'arceau, rendant 
d'icelluy arceau tout le long dudit cours et fillet de l'eau du 
dit foussé jusques au lieu de La Caffourche dessus mention- 
née, départant les terres dudit Montiemeuf et d'Eschallay. 

Item, a icelluy prieur le droit de censif, rentes, etc le 

moulin de Pain-Perdu, de Voullay... deux fours à ban, un 
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moulin à vent, le bois de Montierneuf, avec droit de paisson, 
glandée et pasture à pourceaux, une pièce de pré en la prai- 
rie de Rosne, dessus la rivière de Charente en droit du chas- 
teau de Rochefort. 

Charges : à l'abbé de Vendôme 100 livres tournois € pour 
ayder à nourrir et entretenir les relligieux » ; aux officiers 
de l'abbaye, 13 livres, 13 sols, 4 deniers; à l'evesque de 
Xaintes, pour son droit de Visitation de l'église parrochialle 
de Saint-Sornin de Montierneuf, 10 livres; 

Â l'archidiacre de Xaintonge, pour sa Visitation, 53 sols 
3 deniers; 

Au secrétin du prieuré et aux trois prêtres, pour le ser- 
vice de l'église, 200 livres; 

Au curé de Saint-Sornin, pour son gros, 58 boisseaux de 
froment, etc., etc.* 

CCXXX 

1490y i4 avril. — Accord et transaction sur complainte 
entre frère Geoffroy de Lubersac, prieur du prieuré de Ven- 
dôme en Olonne, et frère François Aymes, aiguier « acqua- 
rius » du monastère et abbaye de Sainte-Croix de Thalle- 
mond pour les dixmes de vin, portant tiltre de neuf muids 
de vin qu'a droit de prendre le prieur de Notre-Dame 
d'Olonne, passé devant Nicolas Sanson, notaire. 

Ratification par Louis de Crevant, abbé de Vendôme, et 
par « Guillermus, abbas monasterii vivificae crucis de Thale- 



1. Une autre déclaration fut rendue par Bertraad Daugerand, prieur de 
Montierneuf^ 49 janvier 1547 ; le même était déjà prieur en 1545. Remar- 
quois encore qu'une déclaration de 1692 ajoute qu'il y a à Montierneuf un 
« nouveau canal qui a été commencé de creuser par l'entrepreneur des Ira- 
vaux ordonnés par Sa Majesté pour le lettoyement du havre de Brouage, 
lequel dit canal mestoyen audit seigneur prieur et audit seigneur de Soubise 
va jusqu'au liea appelé la pointe de Goulias ». Cette déclaration fut donnée 
par René Blandin, prêtre, docteur en théologie, prieur de Montierneuf. 
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mundo », 3 mai M CCCC XC. — Original en parchemin aux 
archives de Loir-et-Cher; manuscrit 273 de Vendôme^ f. 
Cni; manuscrit i3.820, f. 336 vo; manuscrit 5.4i9, f. 36, 
avec Vindication du sceau de Guillaume. Gaignières indique 
un sceau ogival en cire verte portant à Vangle inférieur 
un écusson chargé d'une croix. 

i404. — Transaction entre le chambrier de Vendôme et 
le prieur de Puyraveau au sujet de 30 livres de rente que le- 
dit chambrier prétend luy appartenir audit prieuré, et confir- 
mation des religieux par acte capitulaire. — Archives de 
Loir-et-Cher, inventaire des titres de Puyraveau. 

i496y 29 septembre. — Reconnaissance passée devant 
Bourry notaire à Saintes, par Bertrand Gaulteron, de 5 livres 
tournois de cens envers le cardinal de Luxembourg, prieur 
commendataire, assis sur certains masureaux, près l'église 
Saint-Aignan. — Archives de Loir-et-Cher , inventaire ma- 
nuscrit des titres de Montiemeuf, § 5. 

CCXXXl 

i499, i 3 juin, — Obligation pour une rente de 15 sols sur une maison 
en Oleron. «- Original aux archives de Loir-et-Cher. 

Aujourduy, trezième jour du moys de juing 1499, 

Guillaume Alachin, marchand, demourant en la paroisse de 
Saint-Georges de Tisle d'Oleron, a cogneu et confessé devoir 
bien et léaument à messieurs Tabbé et couvent et Tabaye 
de la sainte Trinité de Vendôme, pour raison du prieuré 
dudit Saint-Georges... la somme de quinze sols tournois de 
rente... à cause et pour raison de certaines maisons, masu- 
raulx et vergiers, avecques leurs appartenances... sis au bourg 
de Saint-Georges... tenant d'une part à la maison vulgaire- 
ment appelée la Maison blanche, tenant d'autre au grant 
chemin par lequel on va au pilory... et en oultre a congneu 
devoir au prieur de Saint-Nicolas, aussy membre despen- 
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dant de ladite abbaye, certains autres debvoirs Fait et 

passé au chasteau de ladite isle... présents François de Mal- 
estroit, seigneur de Machan audit OUeron, Lion de Vivon, 
seigneur de La Prade en ladite isie, Arnaud Rolant et Jehan 
Rousseau, presbtres 

CCXXXII 

i500j a avril, — Union du prieuré de Saint-Georges d'Oleron à laroeose 
abbatiale pour les réparations de l'abbaye. — Archipes de Loir-et-Cher, 
Original en parchemin, la huile en plomb perdue, — Extrait fnanuierit 
iSMO, f, 290 tfo, 

Alexander, episcopus, servus servorum Dei, ad futuram rei 
memoriaai. Injunctum nobis desuper, meritis quanquam 
insufficientibus, apostolice servitutis otficium mentem nos- 
tram continua puisât instancia, ut ad illa débita solicitudine 
intendamus, per que ecclesiarum et monasteriorum omnium 
reparationi ac personarum in illis sub suavi religionis jugo 
divinis obsequiis insistentium necessitatibus per nostre pro- 
visionis auxilium favorabililer succurratur. Cum itaque prio- 
ratus Sancti Georgii insuie Oleronis, sedi apostolicae immé- 
diate subjectus, ordinis sancti Benedicti, Xanctonensis dio- 
cesis, quem dilectus filius noster Philippus, tituli sanctorum 
Marcellini et Pétri presbiter cardinalis, ex concessione et 
dispensacione apostolica nuper in commendam obtinebat, 
commenda hujusmodi, ex eo quod ipse Philippus cardinalis 
ita hodie per dilectum filium Johannem Chemraart, clericum 
Andegavensis diocesis, procuratorem suum ad hoc ab eo spe- 
cialiter constitutum, in manibus noslris sponte et libère 
cessit, nosque cessionem ipsam duximus admittendam, ces- 
sante, adhuc eo quo' ante commendam eamdem vacal modo 
vacare noscatur. Et sicut exhibita nobis nuper pro parte 
dilectorum filiorumLudovici abbatis et conventus Sanctissime 
Trinitatis de Vindocino, etiam dicte sedi immédiate subjecti, 
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dicli ordiAis sancti Benedicti, Carnotensis diocesis, petitio 
conlinebal, quod ipsi opus sumptuosum in ecclesia dicli 
monasterii inchoatum ex fnictibus fabrice ejusdem infra 
paucos aonos perficere non potenint, et si diclus prioralus 
mense àbbaciaJi dicti monasterii usque ad quindecim annos 
postquam pensio annua quingenlonim et quinquaginta libi^a- 
rum monete in partibus Francie cursum habentis, ducentos 
et septuaginta quinque ducatos auri de caméra vel circa 
constituentium, super fnictibus dicti monasterii, per eosdem 
abbatem et conventum eidem Philippo cardinali quoadvixerit 
persolvenda, per nos etiam hodie reservata, constituta et as- 
signata, extincta fuerit, uniretur, annecteretur et incorpora- 
retur; ex hoc profecto abbas et conventus prefati onera 
eidem monasterio, quod multis ruinis afficitur, incumbentia, 
facilius perferre valerent, ac fructus dicti prioratus, pensione 
hujusmodi cessante, in opus predictum exponerent. Quare 
pro parte Ludovici abbatis et conventus predictorum asse- 
rentium prioratura predictum ab eodem monasterio depen- 
dere, ac fructus, redditus et proventus dicti prioratus ducen- 
torum quinquaginta ducatorum similium, secundum com- 
munem existimacionem, valorem annuum non excedere, 
nobis fuit humiliter supplicatum, ut prioratum predictum 
eidem mense abbaciali usque ad quindecim annos postquam 
pensio hujusmodi cessaverit, unire, anneclere, et incorpo- 
rare, aliasque in premissis oportune providere de benigni- 
tate apostolica dignaremus. Nos igitur, qui dudum inter alia 
voluimus quod petentes bénéficia ecclesiastica aliis uniri, 
tenerentur exprimere verum annuum valorem, secundum 
existimationem predictam, etiam beneficii cui aliud uniri 
peteretur, alioquin unio non valeret, et semper in unionibus 
commissio fieret ad partes vocatu quorum interesset, Ludo- 
vicum abbatem et singulas personas conventus hujusmodi 
a quibusvis excommunicationis, suspensionis et interdicti, 
aliisque ecclesiasticis sentenciis, censuris et pénis, ajure vel 
àb homine, quavis occasionne vel tausa, latis, si quibus quo- 

30 
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modolibet innodalus existis, ad effectum presentium dum- 
taxât consequendum harum série absolventes, et absolutum 
fore censentes, nec non fructum reddiluum dicte meose, ac 
verum et ultime dicti prioratus vacalionis modum, etiamsi 
ex eo quevis generalis reservatio, etiam in corpore juris 
clausa, resultet, presentibus pro expressis, habentes, hujus- 
modi supplicationibus inclinati, prioralum predictum, qoi 
conventualis non est^ quovis modo et ex cujuscumque per- 
sona semper liberam resignalionem cujusvis de illo extra 
Romanam curiam, etiam coram notario publico et testibus 
sponte factam, aut constitutionem felicis recordationis Jo- 
hannis pape XXII, predecessoris noslri, que incipit : Exécra- 
bilis, vel assecutionem allerius beneficii ecclesiaslici ordi- 
naria auctoritale collati vacet, etiamsi tanto tempore vaca- 
verit, quod ejus collatio, juxla Lateranensis statu la concilii, 
ad sedem apostolicam légitime devolula, ipseque prioratus 
dispositioni apostolice specialiler reservatus existât, et ad 
eum consueverit quis per electionem assumi, eisque cura 
immineat animarum, super eo quoque inter aliquos lis, cujus 
statum presentibus haberi volumus, pro expresse pendeat 
indecisa, dummodo tempore date presentium non sit in eo 
alicui spécial! ter jus quesitum, cum omnibus juribus et per- 
linenliis suis eidem mense, usque ad quindecim annos, post- 
quam pensio predicta cessaverit, auctoritale aposlolica tenore 
presentium unimus, annectimus et incorporamus ; ita quod 
liceal prefato Ludovico, et pro tempore existent! abbati dicti 
monasterii, corporalem prioratus juriumque et pertinentia- 
rum prediclorum possessionem, propria auctoritate, libère 
apprehendere, et usque ad quindecim annos, postquam dicta 
pensio cessaverit, dumtaxat retinere, illiusque fruclus, red- 
ditus et proventus in suos ac dicte mense utilitatem, nec 
non pensione extincta, quindecim annis hujusmodi, in opus 
predictum convertere, diocesani loci et cujusvis alterius 
licenlia super hoc minime requisita; non obstantibus volun- 
tate nostra predicta, ac pie memorie Bonaficii pape VIII^ 
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eUam predecessoris nostri, et aliis constitutionibus et ordi- 
nationibus apostolicis contrariis quibuscumque. Âut si aliqui 
super proYisionibus sibi faciendis de prioratibus hujusmodi, 
spéciales vel aliis beneficiis ecclesiasticis in illis partibus 
générales dicte sedis, vel legatorum ejus litteras iinpetrai*ent, 
etiamci per eas ad inhibiUonem, reservationem et decretum 
vel alias quomodolibet sit processum, quas quidem litteras 
et processus habitos per easdem, et inde secula quecumque, 
ad dictum prioratum volumus non extendi, sed nullum per 
hoc eis quoad assecutionem prioratuum aut beneficiorum 
aliorum prejudicium generari, et quibuslibet aliis privilegiis, 
indulgentiis et litteris apostolicis generalibus vel specialibus 
quorumcumque tenorum existunt, per que presentibus non 
expressa, vel totaliter non inserta, efTectus earum impediri 
valeat quomodolibet vel differri, et de qua cujusque toto 
tenore habenda sit in nostris litteris mentio specialis ; vo- 
lumus autem quod, propler unionem, annexionem et incor- 
porationem hujusmodi, predictus prioratus debitis non irau- 
detur obsequiis, et animarum cura in eo, si qua illi immineat, 
nuUatenus negligalur, sed ejus congrue supportentur onera 
consueta, quodque efiluxis quindecim annis post dicte pen- 
sionis cessationem, unio, annexio et incorporatio predicte 
dissolute sint et esse censeantur, ipseque prioratus in pristi- 
num statum revertatur, et per dissolutionem unionis hujus- 
modi vacare censeatur eo ipso. El insuper ex nunc irritum 
decernimus et inane, si secus super hiis a quoquam, quavis 
auctoritate,scienter vel ignoranter,contigeritaltemptari.Nulli 
ergo omnino hominum liceat banc paginam nostre absolu- 
tionis, unionis et annexionis, incorporationis, voluntatis et 
decreti infringere, vel ei ausu temerario contraire. Si quis 
autem hoc attemptare presumpserit, et indignationem omni- 
potentis Dei ac beatorum Pétri et Pauli apostolorum ejus se 
noverit incursurum. Datum Rome, apud Sanctum Petrum, 
anno incamationis dominice millésime quingentesimo, tertio 
idus aprilis, pontifieatus nostri anno octavo. 
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Et sous le pli: A. de Buccabellts. Jo. LAURE3ftius. A. 

VlNES. 

Sur le repli : F. de Gonkel. 

GCXXXIU 

i504. — Lettres royaux obtenues par les rriigieux de 
Vendôme pour faire assigner Philippes de Luxemboiiig, 
évêque du Mans, soy disant prieur de Saint-Georges d'Ole- 
ron. — Original en parchemin aux archives de Loir-et- 
Cher. 

i509j i8 mai. — Cession par Loys, cardinal abbé de la 
Saincte-Trinité de Vendosme, prieur du prieuré et bénéfice, 
terre et seigneurie de Saint-Georges en l'île d'Oleron, à 
Estienne Dorin, saulnier, demeurant à Saint-Georges, d'un 
quartier de landes près La Jousselinière, pour trois boisseaux 
de froment de rente ; et d'un landereau d'un demi-quartier, 
pour cinq sols de rente. — Archives de Loir-et-Cher ^ par- 
chemin^ sceau perdu. 

i509j 13 décembre. — Guillaume Tesquel, prêtre, soy- 
disant prieur de Saint-Georges d'Oleron, présente requesle 
au parlement de Bourdeaux pour la poursuite d'un procès 
mû entre lui et l'abbé et les religieux de Vendôme. — Ar- 
chives départementales de Loir-et-Cher ^ papier. 

i5iiy 3 juin. — Une lettre de baillée de chastel de Ven- 
dosme situé à Marans, à Pierre Pellol. — Manuscrit 273 
de Vendôme, f. 39. 

i514j ier mars. — Sentence rendue par le lieutenant de 
monsieur le séneschal d'Anjou à Angers, au proffît de frère 
Allain Coustin, estudiant en l'université d'Angiei^s, prieur 
du prieuré de Notre-Dame d'Olonne, contre Jean Hérault, 
signée Goussault. — Original en parchemin aux archives de 
Loir-et-Cher ;ibid., inventaire manuscrit des titres d'Olonne. 
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CCXXXIV 

iSiOf i2 novembre. — Bulle do pape Jules II, qui iccorde le prieuré de 
Saint-Georges d'Oleron à Antoine de Crevant. — Original en parchemin 
aux archivée de Loir-et-Cher. 

Julius, episcopus, servus servorum Dei, dilecto filio Anto- 
nio de Crevant minori, monacho monasterii Sanctissimae 
Trinitatis de Yindocino, ordinis sancti Benedicti, salutem et 
apostolicam benedictionem. Religionis zelus ac laudabilia 
tue puerilis elatis indicia, ex quibus prout fidedignorum tes- 
timoniis accepimus, veri simililer concipitur quod te in virum 
debeas producere virtuosum, nos inducunt, ut illa tibi favo- 
rabiliter concedamus que tuis commoditatibus fore conspi- 
cimus oportuna.... cum Jordanus Coustun, presbyter... prio- 
i*atum Sancti Georgii Oleronis... sibi concessum... libère 
cessit... tibi, qui ut asseris de nobili etiam militari génère 
proci^eatus, et in i3o tue aetatis anno constitutus existis, ac 
sacristanus monasterii Sanctissimae Trinitatis Yindocinensis, 
que inibi officium claustrale exislit... ut commodius susten- 
tari valeas... prioratum predictum, qui conventualis habitu, 
sed non actu existit, cujusque redditus... 24 ducatorum auri 
de caméra valorem annuum non excedunt... una cum dicta 
sacristia tenendum auctoritale apostolica commendamus... 
nos enim tecum ut diclum prioratum quando tibi placuerit 
dimittere et commende cedere, ac loco dimissi aliud simile 
vel dissimile beneficium ecclesiaslicum cum cura, quam pri- 
mum decimi octavi dicte etalis anni attigeris, vel ex tune 
sine cura... ordinis Gluniacensis vel Cislerciensis beneficium 
regulare... etiam claustrale, etc.. dono gratie dispensamus... 
Datum Bononie, anno incarnationis M CGGCC X, pridie idus 
novembris, pontificatus noslri anno septimo. ^ 



1. Une note du manuscrit 13.820, f. 291, nous apprend que, le 19 août 
1514, Léon X conféra à Antoine de Crevant, le jeune, nlors ftgé de 17 ans, 
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i5i5y4 (Mût, — Bulle de Léon X, confirmatire des accords, conTentions 
et divisions, partages faits entre l'abbé et couvent du monastère de la Très 
Sainte-Trinité de Vendôme et le prieur dudit prieuré d'Oleron. -=- Arehwt 
de Loir-et-Cher, copie en papier ; autre copie en papier aux arckùm 
de la Charente-Inférieure, 

Léo, episcopus, servus servorum Dei, ad perpetuam m 
memoriam. Romanus pontifex illius qui pacis auctor est 
vices gerens in terris devotionem singulorum, preserlim 
jugo religionis astrictorum, justo libramine praeponderans, 
iilorum petitiones admittit ad pacis dulcedinem et his qua 
propterea proinde secula comperit, ut firma perpetuo per- 
sistant, libenter, cum ab eo petitur, apostolici muniminis ad- 
jicit firmitatem, ac aliqua decernit ac déclarât prout id in 
Domino conspicit salubriter expedire. Sane pro parte dilec- 
torum filiorum Ludovici abbalis et conventus monasterii 
Sanctissime Trinitatis de Vindocino, ad Romanam ecclesiam 
nuUo medio pertinentis, ordinis sancti Benedicti, Carnoten- 
sis diocesis, ac Antonii de Crevanto, prioris prioratus Sancti 
Georgii insulaB Oleronis, dicti ordinis, Sanclonensis diœcesis, 
a prefato monasterio immédiate dependentis, nobis nuper 
exhibita petitio conlinebat quod licet quaedam portio terrae 
dislrictus dictae insulae bifarcam divisa, una videlicet mensae 
abbatiali dicti monasterii, in principio suae fundationis, pro 
religiosis in eo alendis et aliis ejusdem monasterii oneribus 
supportandis, pro illius solaceria seu ofTicio solaceriae, unita 
sit et annexa, altéra vero pars ejusdem portionis prioratui 



Tabbaye de Bois-Aubry, vacante par résignation en sa faveur d'Antoine de 
Crevant l'alné, docteur en droit, qui l'avait en commende avec l'abbaye de 
Saint-Léonard de Ferrières. Antoine le jeune conservait toutefois les deux 
précédents bénéfices : la sacristie de Vendôme et le prieuré de Saint-Georges 
d'Oleron, et le pape lui donnait encore la faculté « ut quodcumque aliud 
etiam sœculare ac curatuoi beneficium possit insimul obtinere. » 
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praedicio ex ea erecto, ad hoc ut illius prior pro lempore 
exislens inler alia sibi incumbentia onera certum numerum 
religiosorum in ecclesia dicli prioratus secum nutriret, qui- 
que inibi simul servitium Dei peragerent, ac ibidem solace- 
riam predictam oblinens pro abbate dicti monasterii pro 
tempore exislente, ad levanda ipsius solaceriae jura, sub curia 
ipsius prions, una cum aliis religiosis degeret, et in DomiDO 
deserfiret, respective concessa sit et assiguata, ab indeque 
usque ad Francorum et Anglorum crueuta bella que multis 
annis, proh dolor, partibus in illis viguerint, praenlissa ob- 
servata seu administrata fuerint, ac partem suam seorsim prior, 
seorsim vero abbas solaceriam, per religiosum ad hoc depu- 
tatum, tam in bladorum,vini,saHs in aliis decimis, quam ahis 
predictis reddilibus, proventibus aliisque juribus et perlinen- 
tiis ad solaceriam et mensam abbatialem et prioratum prae- 
dictos spectantibus respective levaverint: quia tamenÂnglis 
per totum Aquilaniae ducatum, et maxime per loca maritima 
in quibus dicta insula consistit, se applicantibus,nedum prior 
et religiosi in dicta insula commorantes, sed fere omnes 
ejusdem incolae illam incultam relinquere et inde ab ea 
aufugere coacti fuerint. Cum post hujus modi sopita bella, 
quid ad abbatem, quid ad priorem praedictos spectarel peni- 
tus ignoraretur, orta inter eosdem abbatem, conventum et 
priorem et forsan nonnullos alios super praemissis et aliis 
ea concernentibus materia quaestionis, ac lite desuper et ea 
in prima seu ulteriore instantia indecisa pendente, dicti 
abbas et conventus et prior cupientes litium anfractus evi- 
tare, parcereque laboribus et expensis, postquam très probi 
viri dicti monasterii religiosi tune expressi ad se de praemis- 
sis informandum ab eisdem abbate, conventu ac priore de- 
putati, visis Ulteris,computatis testiumdepositionibus,actis et 
instrumentis necessariis, seu alias diligenti facta inquisitione 
per eos, quod omnes fructus, redditus et proventus dicli 
prioratus per abbatem monasterii et priorem prioralus prae- 
dictorum lune existentes, aequis portionibus et mediatim 
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dividi, et ex dicta solaceria eidem priori pro supporUndis 
illi incumbentibus oneribus, duae mensura;, tonelli seu modia 
nuncupatae, vini et duodecim aurei persolvi consueverant, 
quodque coUalio dicti prioratus ac praepositurae mooasterii, 
necnon presentatio personae idoneœ ad perpetuam vica- 
riam prioratus hujus modi dum pro tempore vacabaDt, cum 
facultate exerceri faciendi jurisdictionera in praddicta insula, 
nomine ipsius abbatis, quolies ibidem personaliter interes- 
set, dicto abbati competebat, in capilulo generali seu eisdem 
abbate et conventu ac priore couventualiter, ut moris est^ 
congregatis relulerat , ad infra scriptam, salvo apostolicae 
sedis beneplacilo, deveneruut concordiam seu perpétue sta- 
tueruDt et ordinarunt : Yidelicet quod deioceps perpetuis 
futuris temporibus prioratus et prepositurae ad collationem, 
vicariaB vero predictae ad praesentationem dicti et pro tempera 
existentis monasterii hujusmedi, nec non jus exerceri fa- 
ciendi jurisdictiônem in eadem insula nomine ipsius abbatis, 
eo présente et non alias, per officiaros a dicte et pro tem- 
pore existente dicti prioratus priore constitutos, ad abba- 
tem ; proventus vero et utilitates ratione exercitii juslitiae 
hujusmodi provenientes ad priorem pro tempore existentem 
pertinerent, excepte quod abbas poteslatem remittendi 
emendas quas taxari contigerit, quoties et quibus sibi visum 
fuerit expedire, in reliquis vero jurisdictio hujusmodi sem- 
per nomine prioris et per senescallum, assessorem seu prse- 
positum, procuratorem, grefTariumetaliosjustitiaBofficiaros, 
ad nutum ejusdem prioris ponendos et amovendos, et suis 
sumptibus propriis et expensis salariandes et renumerandos 
exerceri deberent. 

Quodque omnia et singula naufragia, censuetudines con- 
stantes nuncupataB, confiscationes bonorum mobilium et 
eblationes ecclesiae ad ipsum priorem in solidum pertine- 
rent. 

Maresii vero et salinae existentes modo messae, in ter ab- 
batem et priorem praBdictos et pro tempère existentes, hu- 
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jusmodi wpn$ portionibus diTidi et eonim quilibet portio- 
nera suam manutenere suis propriis suraptibus etiam debe- 
reoL 

Quaecunupie aulem alia boaa, proventus et emolumenta 
pnedicWd l#rr», videlicet praedia, vina, grana, denarii, deveria, 
census, redditus, finnae, vendas, relevamenta et qu^^umqvie 
alia jura, censiva et feudalia, maresii dulces, pi^c^ae, 
prata, nemor^, decimae quartanae et quintenae granorum, 
¥ini, sflis, lanarum, ovium, agnorum, et alioram quorum- 
que bonoruin immobilium, aubenalia vel confiscationes 
provenientes, in très partes, quarum uDam quittam et libe- 
ram altbas, reliquas vero duas partes bujusmodi pnor pejp- 
ciperet, similiter dividereutur, ea conditione ut si ipsi abbas 
et prior $upra dictas parles per se ipsos levare et percipere 
seu lençrç vellçnt, ipse prior expensas toi quoi ad inte- 
gram et effectualem perceptionem parlium earumdenq re- 
quisitae fuerinf, pei^solvere, terras et viles seu viueas coli et 
cultivare^ fructus colligi, décimas et terragia, quartam seu 
quiDlam congregari, graua qudBcumque ad arcam asportari, 
teri et pu^^ari, racemos ad torcularia in praedictis locis vel 
alibi ordinata déferre, vina fieri curare, et alia utensilia ex- 
cepti^ doliis, tonellis nuncupalis, pro reponendis portiooibus 
vini abbaûâ bujusmodi providere ac omnes ac singulas ex- 
pensas et misias (mises) generaliter suppor^are. 

Si vero ipsi abbas et prior partes bujusmodi in firmam 
seu pensiopem aut localionem dare vellent, tune de con- 
sensu utriusque et publice et plus offerenti traderentur aut 
alias ne quis defraudaretur per commissos utriusque p^^rtis 
levarentur ; et in eo casu prior ipse abbati pro eo quod 
partes tangeqtes eumdem abbatem traditae ad firmam minus 
valerent in parte eo quod affirmarius illas minoris valons, 
ex^timaret, ralione misiarum et expensarum faciendarunii, 
et in colligendis fructibus et deveriis praBdictis, satisfs^cere 
teneretur. 

Quodque de maresiis saisis seu salinis fîet, ut praefertur. 
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Et de quibuscumque nemoribus sive essent silvae cœduae 
(taillis), prout sunt tali» sive non, furnis, ut est moris, et 
pro usu prions seu solacerii et cum eis manentium religio- 
sorum necessaria ministrarentur, illaque alias communia 
abbati et priori et ad eorum usus licitos et utilitatem re- 
manerent. 

Quodcumque vero aliud emolumenlum in très partes, 
modo et forma praemissis si militer divideretur. 

Et ultra praemissa ac praeter onera hujusmodi prier duos 
religiosos quotiens sibi ab eodem abbate missi forent, et so- 
lacerium saecularem vel regularem ad pi^missa commissum 
pro celebrandis et recilandis in dicto prioratu divinis offi- 
ciis, eumdem solacerium pro recipiendis fructibus dicte 
solaceriae secum nutrire, eis denique de victu et vestitu ac 
aliis suis necessariis tam in eorum infirmitate quam incolu- 
mitate providere teneretur, et divinum servitium hujusmodi 
ad onus ejusdem prioris remaneret. 

Et cum nihil aliud œdificiorum et domorum ad inhabi- 
tandum in dicto loco Sancti Georgii praeter quam una domus 
satis ampla, a dicto abbate jam pridèm conslructa, in loco 
solaceriae, ampliorem quidem quam diclo solacerio deceat, 
coopertum reperiatur, quod ipsa domus cum horreis et cel- 
lariis in dicto loco existentibus ex lune perpétue ab ipso 
priore possiderelur et ad eum pertinerel, tamen ea condi- 
tione adjecla, quod prior ipse in loco qui aplior invenlus 
foret, infra très annos proxime venluros, unam domum bo- 
nam et competentem, duas caméras, et ibidem seu alibi, si 
opus foret, sufficientia horrea et cellaria, pro reponendis et 
custodiendis granis et vinis et aliis bonis dictas solaceriae, 
construere et conslructa abbas in tectis et suppellectitiis et 
aliis utensilibus dicto solacerio necessariis, absque aliqua 
prioris impensa, salvis praemissis, providere et manu tenere. 

Prior vero annis singulis cellerario novem librarum etde- 
cem solidorum turonensium, camerario sex librarum et qua- 
tuor decim solidorum, et armario dicti monasterii pro lem- 



— 315 — 

pore existentibus sex solidonim similium summas et alia 
debita^qu» persolvi consueverunt, persolvere et alia onera or- 
dinaria supporlare, nec non manu tenere, ac dirupta aedificia 
quaecumque, exceptis domo, horreis, penariis et cellariis 
solaceriae praedictae, sciiicel excipiendo domum prioratus 
{les offices)^ grangias, horrea, penaria, torcularia, furnos et 
molendina, quorum omnium provenlus et redditus in très 
partes modo ac forma praediclis dividerentur, aut in firmam 
pensionem concederentur, reparare suis sumptibus et ex- 
pensis respective tenerenlur. 

Et si contigeret aliquas imposiliones etiam apostolica auc- 
toritate parlibus in illis pro tempore imponi, sub quibus 
(ruclus, redditus et proventus diclae solaceriae comprehende- 
rentur, illaB ad instar perceptionis fructuum eorumdem, vide- 
licet una per abbatem et reliquae duae parles per priorem 
persolverentur ; et sit super hujusmodi solutione lis inter 
recipientes impositionem ac prefatos abbatem et priorem 
oriretur, lis ipsa eorumdem abbatis et prioris expensis tri- 
partite prosequeretur. 

Praeterea si super praemissis rébus tripartite dividendis 
etiam lis in posterum oriretur, litem ipsam prior prosequi, 
abbas vero partem maresiorum et salinarum eum contin- 
gentem ac aedificia soleceriae absque alio sumptu prioris 
hujusmodi defendere, et alia ipsi abbas et prior respective 
facere tenerentur, prout in quibusdam publicis instrumentis 
desuper confectis dicitur plenius contineri. 

Quare pro parte abbatis et conventus nobis fuit humiliter 
supplicatum ut concordiae, statuto et ordinationi praemissis, 
pro iliorum substantia firmiori, robur apostolicae conJQrma- 
tionis adjicerc, et alias in praemissis opportune providere 
de benignitate apostolica dignaremur; nos igitur praefatos 
abbatem, priorem et conventus hujusmodi singulares perso- 
nas a quibuscumque excommunicationis, suspensionis et 
interdicti, aliisque ecclesiasticis sententiis, censuris et pœhis 
a jure vel ab homine quavis occasione latis, si quibus quo- 
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modolibe^ innodati existunt, ad effçctum praesentium dum- 
taxat consequendum harum série absoIveDtes et absolûtes 
iore censenles, nec dod statum litis seu molestiae et causa- 
rum hujusmodi, praesentibus pro expressis, habentes, hujus- 
modi supplicationibus inclinali, concordiam, statuta, ordi- 
oationes hijgusmodi ac quatenus sint licita et honesla prout 
illas concemunt, omnia el singula alia in dictis instrua^en- 
tis contenta, autoritate apostolica praefata, tenore praBsentium 
perpétue approbamus et confirmamus ; supplemusque qm- 
nes et singulos tam juris quam faeti defeclus, si qui forsan 
iqtervenerint in eisdem, et nihilominus eosdem conyentum 
et priorem et eorum successores ad prasmissorum observa- 
tionem teneri et obligalos esse, quodque si contingat litem 
seu controversiam super praBmissis inter aliquos oriri, illam 
per aliquos de capitule generali dicti monasterii et non alios 
summarie, simpliciter et de piano, sine strepitu et figura 
judicii, decidi et terminari debeat, auctoritate et tenore 
pnedictis decernimus et declaramus; quodque dilectis fîliis 
Parisiens!, Carnotensi et Sanlonensi ofGcialibus per aposto- 
lica scripta mandamus, quatenus ipsi vel duo aut unus eo- 
rum per se vel alium seu alios praesentes litteras, ac omnia 
in eis contenta, ubi etquando et quotiens expedierit, ac pro 
parte conventus et prioris praedictorum fuerint requisiti, 
solemniter publicantes, ac in eis in praemissis eificacis def- 
fensionis praesidio assistentes, faciant autoritate nostra litte- 
ras et in eis contenta praedicta inviolabiliter observari, non 
permiltentes illos seu illorum aliquem contra illorum teno- 
rem per quoscumque indebite molestari, contradictores per 
censuram ecclesiasticam, appellatione post posita, compes- 
cendo, non obstantibus praemissis ac constitutionibus mo- 
nasterii et ordinis praedictorum, juramento, confirmatione 
apostolica vel quavis firmitate alia roboratis, ceterisque con- 
trariis quibuscumque, aut si aliquibus communiter vel divi- 
sim ab apostolica sil sede indultum, quo interdici, suspendi 
vel excommunicari non possint per litteras apostolicas non 
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fàcientes plenam et expressam àc ée Vetbô kà verbam de 
indulto hujusmodi mentionem. 

Nalli ergo hominum iiceat hanc paginam nostrà absolu- 
tionis, approbationiSy confirmationis, suppletionis, decreli, 
declarationis et mandati infringere, Tel ei ausu temerario 
contraire. Si quis autem hoc attentare praesumpserit, indi- 
gnalionem omnipotentis Dei et beatoram apostolorum Pétri 
et Pauli se noverit incursururo. 

Datum Romae, apud Sanctum Pélnim, anno iiicaraationis 
dominicae MDXY, pridie noDas aogusti, pontifîc&tus noetri 
anno III. 

Et scellé en lacs de plomb, collatwnné à Feriginél en 
parcheminy rendu par les conseillers du roy, notaires à Paris, 
le 27 juin il 05. Signé : Boisseau, avec paraphe ; Auger, avec 
paraphe. 

Collationné la présente coppie à une autre eoppie collation- 
née par les notaires du Chastellet de Paris le 27 juin 1705, 
représentée et rendue par nous, notaires et tabellions à Ven- 
dôme soussigneZyCeiÔ^ jour de janvier i7 H. Signé: Moulnier. 
J. Barré. 

CCXXXVI 

1591, 5 jênvidr, — Precét Terbal qai censtàtto lêt yrivilègèt de l'abbije 
àe Vendôme et de ses prieurés de Saintonge, pour l'eiemption du droit 
d'amortissement. — Archives de Loir-et-Cher ^ origimU en pareheminy 
ieeau perdu. 

Aujourd'hui, cinquiesme de janvier 1521, messire Hathu- 
rin Jousseaulme, procureur de révérend frère Ànthoine de 
Cravans, abbé de Boys-Aubry et prieur de Saint-Georges 
d*01eron et de la Sainte-Trinité de Monliemeuf... lequel pour 
faire la déclaration des domaines et temporel du prieuré de 
Saint-Geoi^es d'Oleron, et pour plus amplement veriffier te 
contenu en icelle estre véritable, nous a exhibé cinq vidimus 
ou coppies extraits des trésors de Tabbaye, Fung descpiels 
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contient que, dès l'an mil quarante, feuz de bonne mémoire 
Geoffroy, conte d'Anjou, et Aignès contesse, sa femme, fon« 
dèrent l'abbaye de Vendôme... où appert entre autres posses- 
sions donnèrent l'église de Saint-Georges d'Olleron avec la 
quarte partie de ladite ysle, et les boys de Saint-Aignen et 
Colombier, avec tous et chacun les prouffitz des salins, caves, 
moulins et pescheries. 

Lesquels feu de bonne mémoyre Guillaume, duc d'Acqui- 
taine, fils de ladite Aignès, confirma en donnant de rechef, 
comme clairement appert par autre vidimus subséquent. 

Et despuys comme nous est par autre vidimus, datte de 
Tan mil cent quarante et six, apparu feu de saincte et bonne 
mémoyre Loys, roy de France et duc d'Aquitaine, dès ledit 
temps, confirma lesdites donna tions... en faisant oultre inhi- 
bition et deffence à ses prévôts et officiers de non avoir ou 
demander sur lesd. domaines aulcunes tailles, guectz ou pro- 
curacion, et de ne leur faire esd. choses violences aucune 
ou exaction, en réservant à luy seullement d'avoyr, si présent 
estoit, et à son escuyer procuracion, exercisse ou chevau- 
chée. 

Pour plus grande asseurance desquelles libertés et limites 
par autre vidimus de certain cartulaire, en datte du moys de 
juin 4347, feu de sainte et bonne mémoyre Philippes, roy de 
France, en confirmant aultres privilèges par feu de bonne 
et sainte mémoyre Philippe, son père, aussy roy de France, 
qui fil déclaration qu'il vouloyt tous les domaines à eux dé- 
laissés et perpétuellement être tenuz soubz le ressort suze- 
raineté du dommayne de la couronne de France. 

Et aussy appert par la charte de feu de saincte et bonne 
mémoyre Charles, roy de France et de Navarre, pour les ter- 
ritoire de Montierneuf et Oleron, mys en la spécialle sauve- 
garde de la couronne de France, se réservant à luy le res- 
sort de suzeraineté... comme appert par autre vidimus deue- 
ment collationé à l'original, datte du moys de décembre 
1325. 
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Signé :K. Blanchard, lieutenant particulier au siège de 
Xaintonge; Lebreton, advocat du roy en Xaintonge; Moyre, 
substitut du roy. 

CCXXXVU 

i592'i523. — Formule du serment de Louis de Grevant pour le 
prieuré de Saint-Georges d'Oleron. — Archivée de Loir-et-Cher^ ort- 
giguU en parchemin. 

Forma juramenti. 

Ego LudoYicus de Crevanto, electus Sebastiensis, perpetuus 
commendatarius prioratuuin Sancli Salvatoris de Monasterio 
NoYO et Sancti (jeorgii insuie Oleronis, ordinis sancti Béné- 
dictin Xantonensis diocesis; ab bac hora in antea fidelis et obe- 
diens ero beato Petro sancteque apostolice Romane ecclesie 
ac domino noslro domino Âdriano papa YI suisque succes- 
soribuscanonice intrantibus; non ero in consilio aut consensu 
vel facto ut vitam perdant aut membrum, seu capiantur, aut 
in eos manus violenter quomodolibet ingerantur, vel injurie 
alique inferantur, quovis quesito colore; consilium vero quod 
michi creditum fuit per se aut per nuncios seu litteras ad 
eorum damnum me sciente nemini pandam; Papatum, Ro- 
mam et regalia sancti Pétri adjutor eis ero ad retinendum et 
defendendum contra omnem hominem; legatum apostolice 
sedis in eundo et redeundo honorifice tractabo et in suis 
necessitatibus adjuvabo; in ea honores, privilégia et auctori- 
tatem Romane ecclesie, domini nostri pape et successorum 
predicloinim conservare et defendere, augere et promoveri 
curabo, nec ero in consilio, facto vel tractalu, in quibus con- 
tra ipsum dominum noslrum vel eandem Roman;un eccle- 
siam aliqua sinistra vel prejudicia personarum, juris, honoris, 
status et potestatis eorum machinenlur, et si lalia a quibus- 
cumque procurari novero vel tractari, impediam hoc pro 
posse et quanlocius polero commode significabo eidem do- 
mino nostro vel alteri per quem ad ipsius noticiam perve- 
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nire possit; régulas (sanctorum patrum^ décréta^ ordinaticMles, 
sententias, dispositiones, reservationes, provisiokies, et man- 
data apostolica totis viribus observabo; hereticos, scismaticos 
et rebelles domino nostro et successoribus predictis pro 
posse persequar et impugnabo ; vocatus ad sinodutn veniam, 
nisi prepeditus fuero canonica prepeditione ; possessiones 
vero ad prioratus meos pertinentes non vendam, neque do- 
nabo, nec impignorabo, neque de novo infeudabo, vel aliquo- 
modo alienabo, nisi cum consensu conventus et fratrum 
dictorum meorum prioratuuin, inconsulto Rotiiaiio ponti- 
fice. Sic me Deus adjuvet et bec sancta Dei evangelîa. ^ 

CCXXXVUI 

i528y 23 mai. — Présentation par Louis, évêque de Sé- 
baste, abbé de Vendôme, de Pierre Loriot à la cure^ de 
Saint-Sornin {alias Saint-Saturnin) de Montiemeuf, vacante 
par la mort de Pierre Verdon. — Original aux archives de 
Loir-et-Cher. 

i529. — Reconnaissance d'une rente de 22 boisse? ax de 
froment par messire Jacques Marchand, seigneur de La Goi- 
ronne. — Ibid. 

i537, il avril. — Bail par Bertrand Daugerand, prebtre 
prieur et seigneur du prieuré de Monstierneuf, procureur 
d' Antoine de Crevant, docteur en théologie, abbô de Ven- 
dosme, pour cinq ans, des fruicts, profitz, revenus et émolu- 
ments du prieuré de Saint-Georges, ensemble de la solacerie, 



1. Antoine de Grevant avait prêté un serment semblable entre les mains 
de Léon X, quand il fut nommé prieur commendataire du méine prieuré de 
Saint-Georges d*01eron. De môme Emery de Coudun. Les originaui de ces 
serments sont tous aux archives de Loir-et-Cher. 

2. Une discussion s^était élevée sur ce titre de cure ; une pièce du 28 mai 
de la même année 1528 reconnaît qu'elle doit être ainsi qualifiée et non de 
tficàiXe ferpèiuéUê. 
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à Hector Rossignol, prestre curé de Noire-Dame du chasteau 
d'OleroD, à charge du service divin deub pour raison dudit 
prieuré et pour la somme de i .500 livres, savoir 900 livres 
pour le prieuré et 600 livres pour la sollacerie, et outré 
devra payer les charges ordinaires: à Févesque Saintes 10 livres 
et 57 boisseaux de froment, à l'archidiacre 50 sols, à l'ar- 
chiprètre 13 sols 4 deniers, au cellerier de Vendôme 9 livres 
10 sols, au chambrier 6 livres 14 sols, à Farmairier 5 sols, 
au sénéchal 10 livres, au juge 100 sols, au prévôt 10 sols, 
au curé ou vicaire perpétuel 72 boisseaux de froment, etc. 
— Archives de Loir-et-Cher, deux copies en papier. 

i538. — Echange entre le prieur d'Olonne, messire An- 
toine Janvier, prieur commendataire, et Vincent et Jacques 
Les Bouchards des Sables d'Ollonne, de plusieurs marais. — 
Ibidem. 

i542. — Bail à titre de cens et rente, passé devant Avril, 
notaire royal à Saintes, le 31 mars 1542, fait par frère Ber- 
trand Daugerand, prieur et seigneur de Montierneuf, à 
Michel Champel, prêtre, d'une maison et ses apartenances 
située à la prinse des Doucins, pour 12 sols 6 deniers tour- 
nois et un chapon, et la 13^ partie des fruits pour rente et 
dîmes. — Archives de Loir-et-Cher, inventaire manuscrit des 
titres de Montierneuf. 

CCXXXIX 

i547, i2 décembre. — Déclaration et dénombrement du temporel du 
prieuré 4e Saint-Georges donné au roi. — Archives de Loir-et-Cher, 
copie en papier. Archives de la Charente-Inférieure, G. 253, 

S'ensuit par la déclaration le domaine et temporel des 
prieurés et soulacerie de Saint-Georges en l'isle d'Olleron en 
Saintonge, que haut et puissant et révérend père Charles de 
Bourbon, évesque de Saintes el abbé de Vandosme, et noble 
personne M« Philippes Gheminard, escolier étudiant en 

21 
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l'université d'Angiers en la faculté de théologie, prieur com- 
mendataire du prieuré de Saint-Georges d'OlIeron. 

Premièrement, disent lesdits abbé et prieur, que, dès Tan 
mil quarante, fut fondée leur dite abbaye de la Très-Sainte- 
Trinité, donnée au Saint-Siège apostolique, par GeofiFroy, 
comte d'Anjou, et Agnès, comtesse, et Guillaume, duc d'Aqui- 
taine, et à iceluy nuement sujette, et entre les autres choses 
estant de ladite fondation fut léguée et donnée la teri^ et 
seigneurie de Saint-Geoi^es en Oleron, en laquelle sont situés 
lesdits prieuré et soulacerie ; duquel prieuré a ledit prieur 
toute justice haute, moyenne et basse et exercice d'icelle, et 
laquelle terre et seigneurie sont confrontées joint d'un costé 
à la seigneurie de Saint-Pierre et de ladite isle, d'autre 
costé par un endroit à la grande mer et au chemin par 
lequel on va de Saint-Pierre à Saint-Denis, en ladite isle 
d'Olleron, et d'autre bout à la coste de la mer, tirant vers la 
ville de La Rochelle. 

Item, ont lesdits abbé et prieur les maisons, granges, 
treuil et garenne estant des appartenances et deppendances 
desdits prieuré et soulacerie, dix journauls de terre ou 
environ. 

Item, déclarent tenir en ladite terre et seigneurie trois 
fours à banc vallants par commune estimation chaquun an 
soixante livres de ferme. 

Ilem, deux moulins à vent, avec la contrainte de leurs 
hommes et sujets, vallants chaquun an de ferme l'un por- 
tant l'autre six vingt boisseaux de grains, les deux parts 
froment et le tiers méteil. 

Item, une pièce de bois de haute fulaye, ensemble quel- 
ques petites pièces de bois taillis avec les landes prises sous 
lesdiles limitations, contenant cent journaux de terre ou 
environ, lesquelles choses servent pour le chaufage dudil 
prieur et ses religieux, pareillement pour le chaufage des 
trois fours à banc. 

Item, trois pièces de pré à cueillir par chaquun an, l'un 
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portant l'autre, vint charretées de foin ou environ qui est 
pour la provision des chevaux et bœufs dudit prieur. 

Item, quarante livres de marais sallans... vallant commune 
année, les réparations et charges desduiles, quarante livres de 
rente. 

Item, en deniers du censif, rente ou devoirs deus au jour 
et feste de saint Jean-Bapliste, Notre-Dame my-aoust, Notre- 
Dame septembre, saint Michel, la Toussaint, Noël et Pasques, 
cent dix livres dix sols tournois, en Froment soixante et 
onze boysseaux, en chappons trente-huit, en poules ou ge- 
lines neuf. 

Item, 62 boisseaux de bled de rente que les sujets dudit 
prieuré luy sont tenus payer par chaquun an pour l'exemp- 
tion qu'ils ont de ne fournyer auxdils trois fours à banc dudit 
prieuré de Saint-Georges. 

Item, cinq boisseaux de froment de rente sur une terre 
en la paroisse Saint-Pierre d'OUeron. 

Item, le droit du terrage des bleds de la plus grande 
partie des terres de la seigneurie de Saint-Georges, estimé 
800 boisseaux de bled tiercé à la mesure de Saint-Georges. 
Item, le terrage des vins provenans en ladite seigneurie 
estimé valoir communes années, les tonnaux payés et les 
mises déduites, cinq tonneaux de vin. 

Toutes lesquelles choses spécifiées et déclarées sont de 
l'ancienne fondation do ladite abbaye de Vendosme, tenues et 
possédées par ledit sieur abbé et prieur dès l'an 1040 sous 
la garde, ressort et souveraineté du roy notre sire... les- 
quelles choses sont tenues nuement du roy à cause de sa 
couronne, comme il appert par les patentes en forme de 
Chartres données aux religieux et couvent de ladite abbaye 
de la Sainte-Trinité de Vandosme par de sainte mémoire 
Philippes de Vallois, passées et entérinées en la chambre des 
comtes, à Paris. 

Pour raison duquel prieuré de Saint-Georges, le prieur est 
chargé de payer et faire les charges ordinaires qui s'ensuivent: 
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C'est assavoir ledit prieur est tenu envers monsieur Véw&' 
que de Saintes pour son droit de Visitation en la somme de 
dix livres tournois par chaquun an et 57 boisseaux de frcnnenL 

Item, à rarchidiacre d'Aulnis en l'église de Saintes en la 
somme de 50 sols tournois. 

Item, à Tarchiprestre d'Olleron pour son droit de visita- 
tion, 13 sols 4 deniers tournois. 

Item, aux religieux et officiers de ladite abbaye, comme 
au scellerier, chambrier et armarier, la somme dé 16 livres 
9 sols tournois. 

Item, au curé dudit Saint-Georges, 72 boisseaux de fro- 
ment pour son gros ou pension. 

Item, au juge prévost dudit lieu, pour ses gages 48 bois- 
seaux de froment. 

Item, pour les gages ou pensions des officiers de ladite 
seigneurie, comme sénéchal, prévost et greffier, qui exercent 
la juridiction, la somme de 30 livres tournois. 

Item, outre lesdites charges, est tenu ledit prieur, conti- 
nuellement nourir ou entretenir deux religieux de ladite 
abbaye de Yandosme et deux gens d'église qui vacqueront 
par chaquun à dire le divin service deu par la fondation 
d'iceluy prieuré, laquelle charge se peut monter par chaquun 
an à la somme de sept vingt dix livres tournois. 

Ainsi signé : Bourigaud, procureur dudit prieuré. 

Suit la procuration audit Bourigaud pour faire ladite dé- 
claration, donnée à Angers, le 12 décembre 1547. 

CCXL 

1558, 2 décembre. — f Transaction entre le prieur d'Oleron et plusieurs 
habitants du village d'Oleron, par laquelle il leur accorde un journau de bois 
taillis dans la forêt dudit lieu, moyennant 5 sols de cens. » (Sommaire 
idscrit au doà). — Archives de Loir-et-Cher, original en parchemin, 
sceau perdu. 

A tous, etc., comme Fan 1505, feu révérend père en Dieu 
frère Louys de Crevant, abbé de Tabbaye de Vendosme et 
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prieur de Saint-Georges d'Oleron, se feusl transporté audit 
lieu de Saint-Georges pour voir et visiter ledit prieuré, gérer 
et négocier les aflaires d'iceluy... entre autres choses auroit 
trouvé les habitans des villages de Sauzelles, de La Giber- 
lière et de La Marteluère prenant le bois dudict Sauzelle, et 
menant leurs bestes pasturer, et maintenoient estre en pos- 
session de prendre dudit boys pour leur usaige et en yceux 
faire paistre et pascager leur dit bestail ; lequel de Grevant 
leur en faisoit dénégation... pour éviter procès... ont accordé... 
que moyennant une charretée de gros boys qu'ils prendroient 
par chascun an èsdits boys et fourest de Sauzelles, ils paye- 
roient chascun sept solz de cens et rente à ladite seigneurie... 
et en fut fait transaction... et puys lequel temps lesdits habi- 
tants auroyent jouys de une charretée de boys, appelé lou- 
restage en pays, et payé lesdits sept sols, jusques à neuf ou 
dix ans que maistre Philippes Cheminart, prieur et seigneur 
dudit Saint-Georges ^ les en auroient empesché... parce que 
ledit accord... n'avoit esté homologué par le chapitre de 

l'abbaye de Vendosme et par nostre saint père le pape 

Procès... Mais pour éviter procès... ont transigé... ledit Che- 
minart, prieur, demeurant en la ville d'Angiers, baille pour 
ledit fourestage à chascun ung journau de bois ou chaigne- 
raie par chascun droict dudit fourestage... chascun desquels 
sera tenu payer cinq sols tournois de cens ou rente par chacun 
an... lesquels jornaux seront renfermés de faussez chascun 
en son endroit dedant deux ans... et sera tenu ledit Chemi- 
nart faire homologuer le présent conlract par messieurs les 

i. Dans an bail de la même année, matlre Philippe-François Cheraioart 
est prévost d'Anjou en Téglise de Saint-Martin de Tours et prieur de Saint- 
Georges. U est encore prieur en 1563. Il conclut alors un échange de landes 
près Bois-Fleory, contre un journal et demi de terre aux Guignoliers, appar- 
tenant à Etienne Blanchard, laboureur : par acte daté du 26 août 1563, signé 
par religieuse personne Pierre -Jean Lebourcier, religieux de la Trinité de 
Vendôme, priear de Saint-Nicolas et soulacier du prieuré de Saint-Georges, 
niunî de sa procuration et de celle de M. le cardinal de Bourbon, abbé de 
Vendôme. 
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abbés et chapitre de ladicte abbaye de Vendôme Fait et 

passé au bourg de Cherray, en la maison de sire Toussaint 
Babiault, seigneur de Rabayne ; présents frère Jehan Le- 
boursier, religieux de Vendôme, soulacier du prieuré de 
Saint-Georges; Jacques Boysramé, barbier, etc., le second 
jour de décembre. Tan mil cinq cent cinquante et huit. 

CCXLI 

i554. — Procédure et sentence en faveur de Nicolas 
Chevryé, religieux de Vendôme, qui oblige messire François de 
Gascongnelle, prieur de Vendôme en Notre-Dame d'Olonne, 
à recevoir ledit Chevryé audit prieuré pour son compagnon, 
et luy bailler pension pour son vivre et vestir. — Original 
en parchemin aux archives de Loir-et-Cher. 

i56i'i562. — Baux par frère Hillaire Danglards, prieur 
et seigneur de Montierneuf ^, de deux pièces de marais à 
Vouillay et d'une terre appellée le Gros-Chêne, à la charge 
de bâtir un moulin à vent et 40 boisseaux de blé. — Ar- 
chives de Loir-et-Cher, inventaire manuscrit des titres de 
Montierneuf. 

i565, 2 juillet. — Bail d'une maison à Montierneuf à 
maistre Jehan Sublet, naguères greffier du baillage de Blois 
et à présent notaire de ce même scel, père de révérend père 
en Dieu messire Claude Sublet, abbé commendataire de l'ab- 
baye Notre-Dame du palais d'Allonne, diocèse de Poictiers. ^ 
— Original aux archives de Loir-et-Cher. 

i578. — Quittance par messire Loys de La Chambre, abbé 
de Vendôme, de la somme de 666 escus, moitié du bail de la 
sollacerie de Saint-Georges. — Original aux archives de 
Loir-et-Cher. 

i578. — Acte capitulaire des religieux de l'abbaye de 



1. l\ avait été pourvu du prieuré en 1549; il le conserva jusqu'à sa mort 
arrivée en 1586. 

2. l\ fut plus tard abbé de Vendôme. 
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YeDdôme, qui autorise et maintient le cellerier d'icelle dans 
la perception de trois livres quatre sols de rente sur le prieur 
de Puyi'aveau. — Archives de Loir-et-Cher, inventaire des 
titres de Puyraveau. 

30 avril i579. — Transaction entre raessire Louis de La 
Chambre, grand prieur d'Auvergne, abbé de Vendôme, et 
noble Christophe de Rabiaut, sieur de Rabayne, par laquelle 
ce dernier s'est obligé de payer 400 écus par forme de sup- 
plément du prix des adjudications à lui faites : \ode l'agrière 
de cinq journaux de terre ; 2o de la féodalité et directe du 
village de Chancre le Neuf ; 3o de l'agrière du sixième de 
quarante journaux près ledit village; 4o des rentes dues par 
les fermiers du village de Chérée, et d'un clos de trois jour- 
naux près ledit village ; 5o des rentes dues par les fermiers 
du village de Chérée et d'un petit village appelé Le Gerger ; 
6o de trois livres de rente sur la métairie du Trut et plu- 
sieurs autres domaines et agrières : lesquelles adjudications 
avaient été faites à la requête du procureur du roi de Saintes, 
faute par les abbés de Vendôme et prieur de Saint-Georges 
d'avoir payé les sommes auxquelles ils avaient été imposés 
pour leur part de deux millions accordés au roi par notre 
saint père le pape. — Archives de la Charente-Inférieure, 
G. 254. 

1599. — Sentence rendue par le sénéchal de Puyraveau 
contre les habitans dudit lieu au sujet de la coi^ée, 29 no- 
vembre 1599. — Ibidem. 

CCXLII 

Vers i579. — Estimation des propriétés de M. de Rabayne. — Archives 
de Loir^ei-CheTy copie non signée en papier. 

S'ensuit les acquisitions que possède et tient monsieur de 
Rabayne en la seigneurie de Saint-Georges et se qu'elles 
peuvent valloir de revenu par chacun an au vray: 

Premièrement, le princippal bourg appelle Cheray, en toute 
haulle justice, moyene et basse, di*oits de biens et courvées 
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et s'intituUent baron dudit Cheray, peust valloir tant en 
sens que dixme de brebis, lotz et rantes et biens et courvées 
pour ledit bourg seuliement, soixante-quinze à quatre-vingts 
livres par chacun an. 

Item, une acquisition appelle Le Cormier, près et joignant 
ledit bourg, soixante à soixante-dix jornaulx. 

Autre acquisition où est le moullin dudit sieur deRabayne, 
près ledit bourg, appelle Le Fief Fortin, Contenant dix à douze 
joumaulx. 

Item, la grand pièce de Chancre avecque le fief dit de 
Chaupoullin, y joignant, peult y tenir six vints dix joumauk 
tant en terre que vigne. 

Plus, partye du village de Chancre, le village de La Pous- 
sière, avecque l'acquisition d'une pièce de terre appellée 
Paillolle, avecque six à sept journaulx de pré apartenant au 
juge Séguin, contenant ladicte pièce de terre environ vingt 
journaulx. 

Autre acquisition près le village de La Brée, contenant 
soixante à soixante-dix journaulx, tant en terre que vigne. 

Toutes les susdites chosses sont tenues au debvoir du 
sixte sur chacun journaulx de terre, et les vignes au cart des 
fruits qui se queullent en icelles, avecques droits de lotz et 
rantes, de telle sorte que les biens sus-mentionnés peuvent 
valloir par chacun an et en fief noble sept à huit centz livres, 
et crois que lesdittes acquisitions et droit de baronie n'a 
jamais cousté deulx mille livres, toutefois recours aux con- 
tractz. 

CCLXIII 

i6H'1655. — Sentence qui condamne messire Jacques 
de Gourgues, conseiller et aumosnier ordinaire du roy, prieur 
de Saint-Georges d'Oleron, à payer aux religieux de Ven- 
dôme une rente de 9 livres dix sols, au chambrier 6 livres 
14 sols, à l'armarier 5 sols (1611). — Quittances desdites 
rentes à Pierre de Gourgues, prieur (1637-1640). — Autres 
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à messire Marc-Antoine de Gourgues, docteur de la Sor- 
bonne, prieur (1645) ^ — Assignation donnée i maitre de 
Marans, prieur de Saint-Georges d'Oleron ^, de payer ladite 
rente (1655). — Originaux aux archives de Loir-^et-Cher. 

i6i4. — Bail du moulin à vent de Puyraveau, à charge 
de le réparer et de taire à ueuf le chapeau dudit moulin, par 
Gilles Martineau, relligieux au prieuré de Saint-Pierre de 
Mortaigne, prieur de Puyraveau K — Original aux archives 
de Loir-et-Cher. 

i6i4-i6S7. — Rente de 7 livres 40 sols au cellerier de 
Vendôme et de 5 livres 14 sols au chambrier, payée par 
Octavieu de Masparault, prieur de Monstiemeuf^ Gis de 
Pierre de Masparault, escuyer, sieur de Buy, Granval, Lus- 
trac et FerassoD, demeurant à Paris (1614), par Euslache 
Le Boulanger, prieur (1620-1627). — Titres aux archives de 
Lair^t'Cher. 

i6i6-i6i8. — Baux par messire Léonard de La Yallade, 
prêtre-curé de Saint-Saturnin de Montiemeuf, du revenu de 
la cure, fruits, dîmes, etc., pour douze vingt livres tournois 
(1616), et pour neuf vingt douze livres (1618). — Titres 
aux archives de Loir-et-Cher. 

iôiS. — Testament de Pépin de Bonnouvrier, chevalier 
de l'ordre du roy, conseiller en son conseil d'état et privé, 
sieur du Vivier, Cressé, d'Ievre le Ghastel, du gi^nd Chate- 
lier, époux de Charlotte de Guargy, ayant la charge d'une 
compagnie au régiment des gardes du roy, et commandant 
pour le service de sa majesté en la ville et citadelle de Metz, 
pays Meserin, en l'absence de monseigneur le duc d'Ëper- 



1. Marc-Antoine de Goorgues, conseiller et aumônier du roi. On letroure 
prieur en 1637 et mort avant 1645. 

2. Jean-Joseph de Marans. Il était encore prieur en 1697. En 1654, Pierre 
Gabarret, sieur de La Gombandière, paroisse de Saint-Georges, est dit t fer- 
mier de la sonlacerie de Saint-Georges. > 

3. Le prieuré de Puyrareau était donné à ferme en 1625 pour 350 livres ; 
en 1653 pov 1.000 UTres à Brion. 
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non, qui lègue à la cure de Saint-Sornin de Montiemeuf, au 
bourg de Saint-Aignan, 200 livres de rente, assignée sur M. 
le baron de La Chafeigneraye, rachetable par 3.200 livres- 
item, 200 livres à l'église de Gressé, sur le même baron de 
La Chateigneraye, et eslit sa sépulture en Téglise Saint-Jean 
de Metz, où il demeure à présent. — Copie aux archives 
de Loir-et-Cher. 

i620 à i630. — Sentences qui condamnent Anthoine 
Maufrais (4620) et autres, fermiers du prieuré de Montier- 
neuf, à payer à Jehan Lecointre, curé de Montierneuf, 58 
boisseaux de blé pour sa portion congrue et 3 pipes de vin, 
et qui lui reconnaissent le titre de curé et non pas seulement 
de vicaire perpétuel. — Titres aux archives de Loir-et-Cher. 

iôSO-iéSO. — Rapport imprimé, signé Dufour, en faveur 
de Joachin de Cerizay, preslre prieur du prieuré conventuel 
de Montierneuf, contre messire Eustache Le Boulanger, qui 
avait été pourvu dudit prieuré par bulle datée de 4619, 
après la résignation de Pierre Masparault, sieur de Buy. — 
Archives de Loir-et-Cher. 

i627. — Dom Malhurin Gaultier, sacristain du prieuré 
conventuel de Montierneuf, présente une requête au roi pour 
être autorisé par le parlement de Bourdeaux à rentrer en 
possession des biens alliénés par dom Biliaire Danglars. — 
Titre aux archives de Loir-et-Cher. 

i627. — Transaction entre messire Bertrand 'Daugrand, 
seigneur et prieur de Montierneuf et Saint-Aignan (par 
ferme), et François Mottu, pour la dîme des laines. — 
Titre aux archives de Loir-et-Cher. 

GGXLIV 

i628^ 14 mars. — Enquête sur l'état actuel et ancien des chapelles et 
églises de Montierneuf et Saint-Aignan. — Titre aux archives de Loir-et- 
Cher, 

Aujourd'huy, quatorze mars 4628, pardevanl le notère 
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juré, soubz le scel estably aux contratz en la terre et seigneu- 
rye de Montierneuf et garde dudil seel pour monsieur dudit 
lieu, est comparu en sa personne mcssire Jean Le Cointe, 
prestre, bachellier en théologie et curé de la paroisse de 
Saint-Saturnien de Montierneuf, demeurant au bourg de 
Saint-Aignan, lequel parlant aux personnes de Néry Pente- 
coste, aagé de 80 ans ou environ, Estienne et Jean Gestins, 
ledit Estienne aagé de 70 ou 12 ans et ledit Jean de 66, 
et Nicollas Bouteiller, aagé de 47 ans ou environ, tous habi- 
tants de ladite paroisse de Montierneuf, les a requis de lui 
dire et déclarer s'ils ne savent pas qu'il y ait heu entienne- 
ment ung cloché et cloche à l'église parochiale dudit Mon- 
tierneuf, et s'il ont veu les chapelles de Notre-Dame de la 
Puissate, et celle de Saint-Aignan en leur entier, et s'il y 
avoit aussi des cloches, et plus s'ils ne savent pas qui a ruiné 
lesdites église parroichiale, chapelles et emporté les cloches, 
et par qui ledit ruinement a esté fait. Ledit Pentecosle a dit 
bien savoir de certaine siance pour avoir veu à l'église dudit 
Montierneuf ung clocher, et en lequel y avoit quatre cloches, 
et ladite église en son entier, comme aussy une belle maison 
presbiléralle, proche ladite église, où faisoit le curé sa de- 
meure, et lesdites chapelles, savoir celle de Notre-Dame de 
La Puissate, où se sélébroit tous les jours, à 4 ou 5 h. du 
matin, selon les saisons, une messe pour les matineux et 
journailliers, à laquelle y avoit ung clocher garny d'une clo- 
che, et pour celle dudit Saint-Aignan, qui estoit au meilleu 
du bourg, garnye aussy d'un clocher et cloche, et dans la- 
quelle se desoit tous les jours la messe pour la commodité 
des habitants, que pour ceux qui avoient esté mordus de 
bestes enragées, lesquels, ayant esté bégnésau port franc dudit 
Saint-Aignan, alloyent faire leurs prières en ladite chapelle; 
et lesdits Gestins disent aussy estre mémoratifs d'avoir veu 
ledit clocher et cloches, l'églize et ladite maison du curé en 
leur entier, et avoir veu mesme qu'on sonnoit les cloches, 
mais celles desdites chapelles avoir aucune souvenance les 
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avoir veues, mais bien les murailles en leur entier, et mesme 
partye couverte de theuille ; et quand audit Bouteiller dit 
n'avoir veu ny les clochers ne cloches, mais bien avoir tous- 
jours ouy dire à feu NicoUas Bouteiller, son père, qu'il avoit 
veu le tout en bon estât, et qu'il n'y avoit rien de démolly; 
lesquelles église et chapelles et maison presbitéralle sont à 
présent entièrement ruinées jusques aux fondements, fors et 
excepté ladite églize parroischialle, laquelle a esté en partie 
remise par les habitants chatoliques de ladite paroisse au 
mieux qu'il leur a esté possible, et y ont employé jusques à 
la somme de huit à neuf cents escuz, sans avoir peu en faire 
davantage, laquelle est encore destituée de clocher, cloche, 
et nécessaire que le secretain les dimanches et festes aille 
lesdits jours par la paroisse, qui est grand, sonner une petite 
clochette qu'il porte en sa main ; et lesquelles dites ruines, 
savoir bien pour l'avoir veu lesdits Pentecoste et Gestins en 
partye desmoller par la vioUance et outrage de ceux de la 
religion prétendue réformée ^ qui se seroient eslevés, lesquels 
après s'être vangés contre les gens d'églize, qui estoient pour 
faire le divin service en ses pays, se mirent à mettre les 
églizes par terre et emporter les cloches et autres ornements 
qu'on se sert au divin service, iceux conduitz par le nommé 
Forteau, lequel ils avoient pour leur chef, et que Jean Jal- 
leau, Pierre Pantecoste, Jean Chaintrier, Estienne Glaute et 
autres habitans de ladite paroisse, emprès avoir prins lesdits 
ornements, auroient prins les livres et tiltres consernant les 
droits qui appartenoient ausdites églises, les auroient portez 
devant ladite chapelle de Saint-Âignan et mis le feu dans 
lesdits livres et pappiers, lesquels voyant iceux bruUer di- 
soient entreux: <r La messe ne vault rien, elle put >; ce que ledit 
Pentecoste se resouvient (orl bien, pour l'avoir veu, et ledit 
dit Bouteiller et Gestins l'avoir ouy dire et veu une partye. Ce 



1. Il y avait alors prés de 1.200 communiants et plus de 600 personnes de 
la religion prétendue réformée. 
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qu'ils certifient estre véritable. De quoy ledit Le Gointe m'a 

requis, etc. (les Gestins ne savent signer). Signé en la minutte: 

M. Pentecoste, J. Lecointe, Boutillier, et J. Frelin et R. 

Bascher. 

Reparon, nolaire de Mantiemeuf. 

CCXLV 

ibSO. — Transaction entre Euttache Le Bonllang er, prieur et aeigneur de 
Montiemeuf, et les habitants dudit lieu, au si^t du pacage de la forêt.— 
Afxhivea de Loir-et-Cher. 

Gomme ainsy soit que sy devant et par longues années les 
habitans, tenanciers et justiciables du prieuré, terre et sei- 
gneurie de Monstierneuf, prenant l'occasion des troubles, 
guerres civilles, mouvement et oppressions advenues au pré- 
sent royaume, nottament en cette province de Xaintonge, 
et principallement à l'endroit de l'ecclésiastique, se seroient 
pendant telle corruption, contre tout droit et équité, attribué 
par usurpation un prétendu droit de pascager leur aumails 
et bestail de telle espèce qu'il soit par toutte la forest du 
domaine de ladite seigneurie, laquelle est contenue et située 
depuis le lieu apellé vulgairement Les Yieîlles«^ages, joi- 
gnant les bois du Ghatelier, continuant le long du marais 
Rouchis en sa longueur, jusqu'au Heu appelle du Rouillay... 
Non contans, iceux dits habitans auroient prins, coupé et 
emporté le bois taillis de ladite forest, icelluy estirpé en 
telle sorte qu'ils l'auroient rendu la majeure paît désert et 
inulille, sinon depuis neu( ou dix ans en ça que messire 
Eustache Le Boullanger, prieur et seigneur dudit Hontier- 
neuf... fit faire diverses inhibitions de non pour l'avenir pas- 
cager... Âins persévérèrent dans leur opiniâtreté... [d'où 
procès et condamnations, enfin lesdits habitants] ont reco- 
gnu n'avoir ny ne pouvoir prétendre aucun droit de pascage 
pour leur gros que menu bestail dans la forest sus-désignée*. 
mais ont renrésanté audit seicneur et nrieur... que domQU- 
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rant ainsy privés dudit droil de pascage dans ladite forest, 
avec peine et difficulté poun^ont-ils nourrir et avoir que 
bien peu de bestail et aumails, qui causera que la majeure 
part de leurs terres peuvent demeurer inutilles, et encore 
que celles qui seront cultivées... ne produiront que bien peu 
de grains, par fautte qu'elles ne seront engressés coriime à 
la coustume. Les susdittes raisons considérées par ledit sei- 
gneur, son désir n'estant d'appauvrir sesdits tenanciers, 
ains de procurer l'avancement de leurs biens autant qu'il 
luy sera possible... ledit seigneur de sa bonne, pure et libé- 
ralle vollonté, par ces présentes leur a baillé, concédé et 
octroyé perpétuellement pouvoir, puissance et permission 
de mener pestre et pacager leur bestail et aumail, de quel- 
que genre et espèce qu'il soit, au-dedans de l'estandue de 
laditeforest... sauf certaines réserves... Chascun d'eux ont pro- 
mis et seront tenus bailler et fournir audit seigneur par 
chascun an, à tel jour que bon luy semblera et qu'il les en 
fera requérir, un biain et courvée avecq leurs bœufs et cha- 
rettes, outre et par-dessus les quatres byains et courvées 
qu'il a droict et est en possession immémorialle de recepvoir 
de chascun de sesdits tenanciers... Fait et passé au logis 
noble dudit prieuré^ le i 3e jour du mois d'octobre, l'an 1630. 

CCXLVI 

1635. — Arrêt du parlement de Bourdeaux portant que 
les habitants de Saint-Aignan et Montierneuf * ne sortiront 
pas les gerbes des champs que préalablement la dîme n'ait 
esté payée. — Archives de Loir-et-Cher. 



1. Les dîmes de Monlierneuf furent données à ferme en 1630 po«r 90 li- 
vres, par Jean Gorribon, receveur du prieuré, à M. Gilles Chasseriau, du 
greffe de Saint-Aignan, et en 1635 pour 81 livres, au profit du curé, à matlre 
Antoine Reparon ; en 1628, les dîmes de la cure avaient été affermées 300 
livres par messire Jean Lecointe, prêtre et vicaire perpétuel de la paroisse 
Saint-Saturnin de Montierneuf. 
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iÔSl. — Eustache Le Boulanger, prêtre, docteur en théo- 
logie, prieur du prieuré de Montierneuf, ayant été plusieurs 
fois condamné par arrêts du parlement de Bordeaux et du 
palais des requêtes à Paris, à la un de se pourvoir à nou- 
veau du prieuré de Montierneuf comme d'un bénéfice con- 
ventuel, où il devait installer le nombre de religieux porté 
dans les titres de fondation, sur le témoignage de Le Breton, 
curé, proteste contre lesdites sentences, disant l'allégation 
estre à luy injurieuse et fausse, et de fait il n'entretient 
qu'un seul religieux. — Titres aux archives de Loir-et-Cher. 

1654. — Arrêt du parlement de Bourdeaux condamnant 
le sieur Le Boulanger, prieur commandalaire et seigneur 
spirituel et temporel du prieuré de Montierneuf, à payer à 
feu Le Breton, curé dudit Montierneuf, mort depuis deux 
ans en ça, 50 boisseaux de blé, trois pipes de vin et les 
dîmes, ou à son choix 600 livres. Le sieur René Blanchet, 
curé de Montierneuf depuis deux ans, déclare choisir les 
600 livres. — Archives de Loir-et-Cher. 



CCXLVII 

i656. — Reqaéte à monseigneur l'illustrissime et réTérendissime évesque 
de Saintes pour obtenir l'autorisation de construire la chapelle de Notre- 
Dame de Bon-Secours à Saint-Aignan. — Copie en papier aux archives de 
Loir-et-Cher. 

Supplye humblement messire Eustache Le BouUanger, 
prebtre prieur de Montierneuf, René Blanchet, prebtre 
curé '... Eslie Chasseriau, juge, Pierre Reparon, procureur, 
Anloine-Guillaurae Reparon, François et Pierre Doussinet, 
Nicolas Ghaillot et autres habitans catholiques de ladite pa- 
roisse de Montierneuf, disans que Téglise parochiale est 
beaucoup esloignée du bourg dudit Saint-Agnan, et que 



1. Nous le trouvons encore en 1659. 
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auparavant les hérésies il y avoit deux chapelles dans ledit 
bourg, que le peuple a grande incommodité d'aller à Féglise 
pour entendre le divin service, et qu'à cet effet ledit sieur 
prieur a achepté quelques maisons pour la construction 
d'une chapelle et pour donner aux paroissiens, pour le loge- 
ment de leur curé, comme du tout apert par le contract 
sur ce fait, cy attaché, le tout soubz votre bon plaisir, mon- 
seigneur. Supplyans,lesdils requérans, permettre la construc- 
tion de ladite chapelle audit sieur prieur de Montierneuf, et 
qu'en icelle il puisse célébrer la sainte messe les jours ou- 
vriers, et la première messe les dimanches et festes, le tout 
pour la commodité des infirmes, serviteurs et servantes, avee 
les vespres les festes et dimanches, à la réserve des festes 
solennelles, attendu la grande distance qu'il y a de l'église 
paroissialle dudit bourg de Saint-Aignan, qui cause que 
personne ne se rend aux vespres les dimanches et (estes, et 
comme ledit sieur prieur a dévotion de la fonder et bastir 
soubz l'invocation de la Sainte-Vierge, soubz le titre de 
Notre-Dame de Bon-Secours, qu'il vous plaise permettre que 
son vicaire fasse le service le jour de la nativité de Notre- 
Dame, pour la commodité du peuple, et que la maison que 
ledit sieur prieur donne pour le logement du curé demeu- 
rera néanmoins à la paroisse, suyvant l'inlention dudit sieur 
prieur, qui l'a acquise pour cet effet, lequel se réserve en 
ladite chapelle tous les droits honorifiques et prérogatives 
qui luy peuvent appartenir et à ses successeurs, et ils se- 
ront obligés tous à prier Dieu pour vous, monseigneur. Ainsi 
signé : Boullanger, etc. 

CCXLVIII 

i656, 4 décembre, — L'évéque de Saintes autorise la construction de la 
chapelle de Notre-Dame de Bon-Secours et la célébration à certaios jeurs du 
service divin. — Copie en papier aux archives de Loir-et-Cher, 

Veu les présentes requestes, avec le dessin de la chapelle 
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que le sieur prieur et s'oblige de faire construire dans le 
bourg de Saint-Âgnan, proche la halle du lieu, nous luy 
permettons ladite édification à la charge d'une fondation 
capable de l'entretenir, ainsy que ledit sieur prieur dans la 
présente requeste dit avoir dessein, dévotion de faire, à con- 
dition... prérogatives qu'il a et qui luy appartiennent en 
l'église parochiale de Saint-Agnan, dont ladite chapelle sera 
un secours pour la commodité des habilans seulement, sans 
qu'elle puisse être employée à autre usage qu'à celuy du 
service de la paroisse pour la première messe, les festes et 
dimanches, et les vespres aussy lesdits jours, à la réserve 
des quatre festes principales de l'année et celle du patron, 
toultes les festes des mystères de la vie de nostre Seigneur 
et de la sainte Vierge, sa mère, celles de saint Jean-Baptiste 
et des apostres, que nous voulons que les messes et les 
vespres soient dittes dans l'église parrochiale et mesmes les 
dimanches et festes, autant qu'il se pourra, durant l'esté et 
les beaux jours de l'automne, ce que nous laissons au juge- 
ment et prudence charitables des curez du lieu. Licsquels 
ou en leur absence leurs vicaires feront dans ladite chapelle, 
qui sera érigée soubz le titre de Nostre-Dame de Bon-Se- 
cours, le service solennel le jour de la nativité de Noslre- 
Dame, que nous exceptons des autres festes de la sainte 
Vierge, auquel jour seulement la grande messe et vespres 
seront dittes en ladite chapelle et la première messe aussy; 
et parce que nous ne voulons, par cette condescendance au 
désir du peuple, empescher qu'il ne rende assiduement son 
devoir en assistant les dimanches à la messe en l'église paro- 
chiale, laquelle pourroit estre désertée et abandonnée, si les 
chefs de famille alloient à la première messe qui se dira en 
ladite chapelle, nous ordonnons au curé présent et à ses 
successeurs de nous advertir si lesdits chefs de famille, 
leurs femmes et enfans ne se rangent pas à la grande messe 
de paroisse, parce que nous deffendrons de célébrer la pre- 
mière messe en ladite chapelle, s'il y a quelque abus de leur 

22 
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pari, n'enlendaol point que ladite première messe soit pour 
autre sujet transférée en ladite chapelle que pour soulager 
les infirmes et gens fort aagés, comme aussy pour les servi- 
teurs et servantes qui feront le service des maisons et les 
garderont durant que leurs maistres et maistresses iront au 
service dans leur église paroissiale... prieur... presbytérale 
et servir aux curez soit selon son... à ladite paroisse pour 
Tusage desdils curez et soulagement desdits habitants obli- 
gés à en bastir une sans la libéralité quil leur fait, e( 
acceptons au nom de l'église cette donation, à la charge que 
l'acte d'icelle avec une copie en forme du contract de 
Tachapt des maisons et emplacement destinez à ce que des- 
sus, seront mis en nostre secrétanat. Fait à Saintes, le 4« 
jour de décembre 1656. 

CCXLIX 

i664j 24 mai. — Lettres royaux eiî faveur du sieur 
Joyade, curé de Montierneuf, pour être relevé d'une préten- 
due transaction passée entre lui et le sieur de Recurson, le 
28 juillet 4662, par laquelle il auroit renoncé à la qualité 
de curé dudit Montierneuf, et s'estoit contenté de la somme 
de 600 livres pour luy et son vicaire, au lieu des dîmes à 
luy attribuées par l'arrêt de 1630 ; pour faire voir que le 
sieur demandeur n'en peut tirer aucun avantage. — Archi- 
ves de Loir-et-Cher. 

i665j 19 octobre. — Messire Claude de Bretagne, comte 
de Goello, baron d'Avaugour, premier baron de Bretaigne, 
chapellain de la sainte Chapelle de fondation royale à Paris, 
seigneur spirituel et temporel et prieur de Monstierneuf, 
ordre de Saint-Benoist \ convertit au profit de François 



1. 11 était encore prieur en 1668. 
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Moreau, sauloier au village de Villeneuve, le dixain de sel à 
lui dû sur les marais, en 8 sols tournois de rente. — Archi- 
ves de Lûir^t-Cher. 

i668'i669. — Rentes et hommages dus à la seigneurie 
de Benon par le prieur de Pu}Taveau, à cause du droit 
d'usage et de pacage que les habitants du village de Blas- 
méré ont dans les bois dudit comte de Benon, à savoir foi 
et hommage dus par le prieur, i livres 10 sols pour le droit 
de chauffage qu'avoient les habitants et le prieur dans les 
bois du comte. — Archives de Loir-et-Cher. 



CCL 



9% mon 1669. — Supplique à monseigneur rillustrissiine éféqoe de 
Saintes, pour racb^emeut de l'église de Saint-Aiguau. — Oriçinal en pa- 
Tpiâr aux architteê de Loir-et-Cher. 



Supplie humblement Julien Joade, presbtre curé de Té- 
glise et paroisse de Monstierneuf et Saint-Âignan, disant que 
messire Eustache Le Boullanger,cy-devant presbtre prieur du 
prieuré dudit Monstierneuf et Saint-Âignan, fit construire 
à ses frais et deppans une chapelle au milieu et près la haie 
dudit lieu de Saint-Aignan, sous la permission que vous luj 
avez accordée et aux charges et conditions portées au bas 
de sa requeste par votre ordonance du 4^ décembre 1656; 
mais le décès dudit sieur Le BouUanger ayant prévenu la 
fondation qu'il désiroit faire pour entretenir ladite chapelle 
et suivant qu'il en avoit esté chargé par vostre ordonnance, et 
ladite chapelle n'ayant pas esté entièremenlachevée, il setrou- 
veroit qu'un édifice de considération et dédié au service divin 
et à la sainte Vierge tomberoit en ruine à la suite du temps. 
Ce qui seroit une notable perte tant au suppliant que à ses 
paroissiens ; pour à quoy obvier le suppliant faisant tant 
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pour luy que pour Daniel Leauté, Jean el Jean Massé père 
et fils, patrons laiques et présentateurs de la chapellenie des 
Baubriers, deservie en l'église paroissiale de Saint-Âignan, et 
dont iceluy suppliant a esté bien el canoniquement pourveu 
depuis sept à huit ans, vous remonstre que ladite chapellenie 
est sans aucune chapelle, et qu'elle n'en a point eu, de sorte 
que le service d'icelle chapellenie pourroit estre transféré en 
ladite chapelle de la Sainte-Vierge ou de Notre-Dame du 
Bon-Secours, et par ce moyen il se trouveroit un revenu 
suffisant pour l'entretien de ladite chapelle, pour la perfec- 
tion et parachèvement de laquelle ledit suppliant ofifre de 
contribuer avec Jean Molhu et Marie Mauroux, habitants 
dudit lieu de Sainl-Âignan, et autres dudit lieu bien zélés el 
intentionnés, à quoy lesdits présentateurs ont donné les 
mains et leur consentement volontaire à l'efTect de ladite 
translation, à la charge du mesme service d'une messe par 
semaine. Ce considéré, monseigneur, qu'il vous apert de 
ladite requesle et ordonance et d'un ancien contrat du 3^ 
mars 1566 de ladite fondation de chapellenie pour estre 
desservie en ladite église de Saint-Saturnin de Monstierneuf, 
que mesme ledit suppliant ofïre de raporler en bonne forme 
le susdit consentement desdits présentateurs, il vous plaise 
de vos grâces permectre audit suppliant, ausdits Molhu et 
et Mauroux conjoints et autres z.Més de paradiever ou faire 
parachever ladite chapelle de Bon-Secours, pour Taccomplis- 
sement des services prescrits en voslre ordonance, et pour 
servir d'entretien à icelle chapelle, transférer le service de 
ladite chapellenie de ladite église de Saint-Saturnin en ladite 
chapelle, où le suppliant promet de le faire el en demeure 
chargé, si ferez bien. 

Avant faire droit sur les fins de la présente requeste, 
nous commettons messire Charles Pataud, prcsbtre curé de 
Saint-Fort [sur Brouage], et messire larchipresbtre curé de 
Soubise, pour dresser procès verbal de Testai de ladite cha- 
pelie et des choses qui y sont nécessaires pour son accom- 
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plissement, et pour que sur iceluy par-devant nous renvoyé, 
il soit ordonné ce qu'il appartiendra. 

Fait à Saintes, le vingt-deux mars 1669. 

Louis, évesque de Saintes. 
Par monseigneur : Rogeaux. 

CCLI 

i^ avril i669. — Ordonnance de Tévèque de Saintes permettant Tachè- 
Tement de l'église de Saint-Aignan. — Original en parchemin aux arcM^ 
vea de Loir-et-Cher, 

Louis de Bassompierre, par la grâce de Dieu et du saint- 
siège apostolique évesque de Saintes, sur la requeste à nous 
présentée par messire Jullien Jouade, prebtre curé de la pa- 
roisse de Saint-Sornin de Montierneuf, contenant, etc.. Tout 
veu et considéré, nous avons permis et permettons, par ces 
présentes, audit messire Jullien Jouade, et ausdits Jean 
Mothu et Marie Menou, de faire travailler selon leur dévotion 
au parachèvement et accomplissement de ladite chapelle de 
Nostre-Dame de Bon-Secours, jusques à la faire mectre en 
estât de service, en considération de quoy nous permettons 
aussy la translation du service de ladite chapelle de Bobrié 
demandée par ledit Jullien Jouade, du consentement oéanl- 
moins des présentateurs d'icelle, dont il sera obligé de nous 
fournir acte en bonne forme... voulant aussi qu'après... sera 
parachevée, la fournir d'ornements nécessaires au senrice 
par nous prescrit et les choses accordées pour la commo- 
dité des habilans dudit Saint-Âignan... 

Fait à Sainctes, le premier avril 1669. 

Louis, évesque de Saintes. 



» i 



<\ 
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GGUI 

9S août i669. — Autorisalion de bénir l'église de Saiot-Aignan. — 
Original en parchemin aux archives de Loir^t-Cher, 

Louis de Bassompierre, par la grâce de Dieu et du saint- 
siège apostolique évesque de Saintes, nous avons commis et 
commettons par ces présentes le curé de l'église parrochiale 
de Saint-Âignan de Montierneuf pour faire la bénédiction 
de la chapelle bastie sous le tistre de Notre-Dame de Bon- 
Secours dans le bourg dudit lieu, luy mandant de garder en 
cette cérémonie toutes les formes prescrites par le rituel. 

Fait à Saintes, le 23e aoust 1669. 

Louis, évesque de Saintes. 
Par monseigneur : Rogeaux. 

CCLIII 

1669, 8 avril. — Jean Mothus et Marie Mauroux, demeu- 
rant à Saint-Âignant, ayant eu advis que messire Jullien 
Jouade, prestre curé de Saint-Saturnin de Montierneul, veult, 
en conséquence de rordonnance de Mgr Tévêque de Saintes, 
faire travailler au parachèvement de la chapelle que avoit 
fait bastir messire Eustache Le Boullanger, vivant prieur 
de Montierneuf, au bourg de Saint-Aignan, et la mettre en 
estât d'y dire la sainte messe, voullant aussy contribuer de 

leur part audit parachèvement, ont ceddé audit sieur 

Jouade la somme de 416 hvres 10 sols, qui leur est due 
par les héritiers de feu Jean Doussin. — Titre aux archives 
de Loir-et-Cher. 

i674. — Requête de Jean Faur, curé de Saint-Saturnin 
de Montierneuf, au parlement de Bordeaux, pour conserver 
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son titre de curé de Montierneuf, contre René Blandin, aussi 
prêtre et chanoine de Clisson, prieur de Montierneuf. * — 
Archives de Loir-et-Cher. 



CCLIV 

1679^ i6 juillet, — Union de la chapelle de Notre-Dame de Bon-Secours 
à l*église paroissiale. — Original en papier aux archives de Loir-et-Cher . 

Ce jourd'huy, dimanche seziesme de juillet 4679, pardevant 
le notaire royal... estant au-devant de la porte de l'église pa- 
roissialle de Saint-Saturnin de Montierneuf, issue de messe 
paroissialle, a comparu en sa personne messire Guillaume 
Doublet, docteur en théologie, prestre et curé de ladite pa- 
roisse de Montierneuf et Saint-Âignan, lequel parlant aux 
personnes de maistre François Cherpantier, procureur fiscal 
de la présante seigneurie {suivent treize noms), et autres 
faisant la majeure part des principaux habitans de ladite 
paroisse, leur a dit que depuis longues années les pauvres 
du présent lieu souffrent beaucoup par la faute qu'il n'y a 
personne dans la charge de leur économe, pour recevoir les 
deniers et biens-fonds qui leur appartiennent, et leur faire 
valloir, comme aussy attendu l'esloignement de ladite église 
les peuples trouvent beaucoup de soulagement en le service 
qui se fait en ladite chapelle de Nostre-Dame de Bon-Se- 
cours, située au bourg dudit Saint-Âignant, qui, à raison de 
ce, ne doit faire qu'une mesme chose, avec la présente égli- 
se... Âpres en avoir conféré... ledit curé nomme Jean Jouade, 
marchand du bourg de Saint-Aignan, économe des pauvres, et 
est d'avis que ladite église paroissiale et ladite chapelle soient 



1. En 1567 (?), un arrêt de Charles IX, roi de France, avait été obfena par 
M. le cardinal de Bourbon, contre messire Danglard, prieur titulaire du 
prieuré de Montierneuf, condamné à payer audit sieur abbé la rente à lui 
due sur ledit prieuré. — Archives de Loir-et-Cher. 
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jointes et ne fassent qu'un mesme corps... Lesdits habitants 
ont dit unanimement et d'une mesme voix que conjointement 
avec ledit sieur Doublet, curé, ils nomment pour économe 
des pauvres ledit Jouade, auquel ils donnent pouvoir de re- 
chercher les deniers, biens et droits apartenans auxdits pau- 
vres, recevoir lesdils deniers, et en face Temploy en fonds 
ou autrement, ayant au préalable sur ce l'avis et consente- 
ment du sieur curé et habitants par acte capitulaire, se ré- 
servant le pouvoir de révocquer la présente nomination... con- 
sentent, lesdits habitants, que ladite église paroissialle et la- 
dite chapelle de Nostre-Dame de Bon-Secours soient et de 
meurent jointes, et ne fasse à Tadvenir qu'un mesme corps, 
en sorte que les fabriqueurs de la dite église paroissiale le 
seront aussy de la chapelle, à commanser dès aujourd'huy, 
sans qu'il puisse à Tadvenir y avoir aucun économe parti* 
culier de ladite chapelle... Présents : François Susineau, 
saunier, demeurant au lieu de Malaigre, paroisse de Saint- 
Fort sur Brouage, etc... témoins requis, et autres habitants 
qui ont signé... 

Ghasseriau, notaire royal. 

CCLV 

i688. — Accord entre René Blandin, docteur en Sor- 
bonne, prieur commendataire de Montierneuf, et Jean-Bap- 
tiste Bigeon, bourgeois de Paris, entrepreneur des travaux 
ordonnés par sa majesté pour le netoyement du havre de 
Brouage, par lequel le prieur lui chde lemouhn à eau du Pont, 
qu'il lui faut démollir, pour exécuter son entreprise, moulin 
d'ailleurs abandonné parce que les eaux ne pouvent s'écou- 
ler dans le havre de Brouage par la pente du chenal, le 
prieur d'autre part profilera des travaux qui se feront pour 
le chenal navigable que ledit Bigeon se propose de faire de- 
puis le havre jusqu'à la rivière de Charente. Ledit Bigeon 
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payera aa prieur 1 6 boisseaux de froment, mesure de Monr 
tiemeufy par chacun an. — Titre aux archipes de Loiret-* 
Cher. 

i6 mai i689. — Jugement pour le procureur fiscal de 
Puyravault condamnant le sieur Charles-François de Benac, 
escuier, sieur du Mas, à payer au seigneur prieur de Puyra- 
vault, les cens, rentes nobles, arrérages d'iceux, amande cou- 
tumière, etc... et pouvoir d'exécuter les présentes au sei^ent 
de la cour de céans. Donné et faict par Estienne Julliot, ad- 
vocat en parlement et siège présidial de la ville de La 
Rochelle, séneschal et juge ordinaire de la chastellenie, terre 
et seigneurie de Puyravault; la cour tenue audit lieu, le lundy 
seiziesme jour de may rail six cents quatre-vingt-neuf. — 
Copie en papier collationnée le 3V jour de may i690y aux 
archives de Loir-et-Cher. 

CCLVI 

1689, 8 novembre. — Supplique à monseigneur Fillustrissime et réfé- 
rendissime évéque de Saintes, le priant d'autoriser le culle dans Féglise de 
Saint- Aignan. — Original en papier aux archives de Lair^t-Cher. 

Supplient humblement les habitants de Saint-Aignan, di- 
sant qu'ils ont deux églises : l'ancienne éloignée d'un bon 
demi-cart de lieue des deux bourgs de Montierneuf et Saint- 
Aignan, située à deux cents pas au bord de la paroisse, qui 
a une lieue d'étendue, seuUe, incommode en tous temps, si 
peu sûre et si humide qu'on n'oze pas y laisser les ornements 
de crainte qu'ils ne soient corrompus par l'humidité ou en- 
levés par la main des voleurs; et la nouvelle située au cœur 
du bourg et quasi au centre de la paroisse, assez grande 
pour contenir tout le peuple, commode, propre, assortie de 
tout ce qu'il faut pour y faire solennellement le service, dans 
laquelle depuis trois ans, du consentementdevostregrandeur, 
leur curé avoit transféré le service actuel, à la réserve des 



— 346 — 

festes annuelles, et de 40 à 12 fois Tannée elle jour du pa- 
tron qu'on alloit en procession officier à l'ancienne église ; 
l'office s'y faisoit avec exactitude, avec ordre, avecq assi- 
duité, la parolle de Dieu y estoit preschée, les instructions 
faittes, les sacrements administrés, tout le monde en parois- 
soit fort contant, et que cependant depuis trois mois en ça, 
leur curé, pour des raisons qui leur sont inconnues, a ran- 
versé tout, en raportant de son propre mouvement le service 
dans l'ancienne églize, ce qui fait qu'au lieu d'un ordre admi- 
rable qui se lencontroit dans leur paroisse, il n'y avoit plus 
qu'une horrible confusion... la moitié du monde perd la 
messe; il n y a pas 4 personnes aux vespres qui ne se disent 
plus faute de chantres et d'assislans; les cabarets sont pleins, 
la polisse ne pouvant se faire à cause de l'esloignement des 
lieux; le zelle de leur curé est esteinl; on ne l'entend plus 
ni chanter, ny prescher, sans qu'on sache pourquoy. Il s'in- 
commode en incommodant les autres. Nos nouveaux conver- 
tis, qui estoient l'exemple de tous ceux du gouvernement, 
demeurent dans leurs maisons et semblent vouloir retomber 
dans leur assoupissement; tout le monde crie; en un mot 
tout ne sauroit estre en un plus pitoyable estât. 

Ce considéré, monseigneur, il vous plaize de vos grâces 
enjoindre à leur curé de raporter les choses en Testât où la 
sagesse de votre grandeur avoit mises, qu'il aye à faire le 
service dans la nouvelle églize, et remeltre les choses sur le 
pied où elles étoienl, il y a quatre mois; supphent vostre 
grandeur de vouloir bien Texhorter à se revestir de son pre- 
mier zelle, reprandre ses premiers soins, afin que luy et eux 
puissions plus commodément, plus solennellement honorer 
et servir leur Dieu, travailler à son honneur et à leur salut, 
faire fleurir la religion ; ce faisant, les suppliants feront des 
vœux pour la prospérité de votre grandeur. 

A Saint-Aignan, le 8^ novembre 4689. 

{Suivent une trentaine de signatures). 
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CCLVII 

2S f^vembre i689. — Ordonnance de l'éyêque de Saintes pour le culte 
dans Téflise de Saint-Aigcan. — Original en papier aua archives de Loir- 
et'Cker. 

Yeu la présente requête, et deuement informé de la vérité 
de Texposé d'icelle par la visite que nous avons cy-devant 
faite desdits lieux, nous ordonnons par ses présentes que le 
curé de ladite paroisse fera d'ors en avant son service paro- 
chial dans Téglise nouvelle et succursalle construite audit 
bourg de Saint-Aignan, es jours de dimanches et festcs de 
Tannée, à l'exception des premiers dimanches de chaque 
mois et des jours des quatre festes annuelles et du patron ; 
qu'à c'est effet il y célébrera la grand'messe, chantera vespres 
et fera le catéchisme et instructions nécessaires en ladite 
nouvelle église, comme aussi administrera les sacrements 
toutefois et quand il en sera requis... {déchiré)... 

Faict à Saintes, le 23 novembre 1689. 

G..., évesque de Saintes. 

CCLVIII 

1695. — Pièces de procédure entre M. le chevalier d'Ay- 
die et la dame du Plessis, veuve du sieur Géron, conseiller 
au parlement de Bourdeaulx, au sujet d'une rente de 16 
boisseaux de froment dus par elle pour le moulin à eau du 
Pont-Jardin relevant du censif du prieuré de Montierneuf. 
— Archives de Loir-et-Cher. 

CCLIX 

i699y 6 juin. — Maintenue du prieur de Puy-Ravault dans ses droits 
seigneuriaux. — Archives de Loir-et-Cher, original en parchemin. 

Louis, par la grâce de Dieu roy de France et de Navarre, à 



*!■ ■« 
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nostre lieutenant général de La Rochelle, messire Guy de 
Hillerin ^, archidiacre de Fontenay dans l'église cathédrale 
de nostre dite ville de La Rochelle, prieur du prieuré de la 
Sainle-Trinité de Puyravau, seigneur spirituel et temporel 
de la paroisse de Puyravau, nous a fait remontrer qu'à cause 
desdittes terres et seigneuries il a tout droit de justice haute, 
moyenneetbasse,etplusieursdomaines, fiefs, arrière-fiefs, cens 
et rentes, et autres droits et devoirs seigneuriaux, desquels 
ou de partie d'iceux il n'est point servy, ny recognest pas 
les sujets ci redevables dont les tiltres peuvent se perdre 
tant par prescription, mutation des détempteurs, tenans et 
aboutissans, qu'autrement, s'il ne luy est pourvu de nos let- 
tres en forme de terrier sur ce nécessaires, humblement i-e- 
quérant icelles. À ces causes, voulans favorablement traitter 
l'exposant, le maintenir et conserver en ses droits, nous vous 
mandons qu'à sa requeste vous fassiez sçavoir, tant par pu- 
blications es prosnes des grandes messes paroissiales, C17 et 
par affiches es lieux acoutumez desdites terres et seigneuries 
à tous vassaux, et détempteurs emphithéotes et propriétaires 
des héritages sujets auxdites redevances, que pardevant le 
notaireettabellionroyalquiserapar nous commiSjils les recon- 
naissent incontinent avec dénombrement et fidèle déclaration. 
Car tel est nostre plaisir. Donné à Paris, le 6^ jour de juin, 
l'an de grâce 1699, et de nostre règne le 57e. 



1. Nous connaissons plusieurs prieurs portant ce nom : Pierre de 
Hillerin, prieur de Puyraveau (il a élé prieur au moins pendant 29 ans), 
1643; Guy de Hillerin, prôlreprieurctseigneurchàtelain de Puyraveau, i654- 
1669, et chantre dans Téglise cathédrale de Saint-Louis de la ville de La 
Rochelle, y demeurant, 1672, archidiacre de Fontenay dans l'église cathédrale 
de La Rochelle, 1669-1699, archidiacre de Tévêché de La Rochelle, y de- 
meurant, 1700; Charles de Hillerin, prieur de Puyraveau, 1720; Guy de 
Hillerin, doyen de La Rochelle, prieur de Puyraveau, 1747, mort en 1759. 

En 1675 nous trouvons une dame Elizabeth Jumeau, veuve de Pierre de 
Hillerin, sieur de fieaumont, demeurant à Puyraveau. 
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CCLX 



i705y il août. — « Requête à nous présentée par le grand 
prieur de France, abbé cardinal de Vendôme, tendante à 
ce que, pour les causes et raisons y contenues, en pronon- 
çant sur l'instance d'entre le suppléant et le prieur com- 
mendataire d'Oleron, le sieur de Marans, et en le déboutant 
de la compensation par lui prétendue, il nous plût ordonner 
qu'à l'avenir le suppliant demeurera déchargé de contri- 
buer au paiement des décimes ordinaires et extraordinaires, 
dons gratuits, subventions et autres charges du clergé, qui 
pourroienl être imposées sur ledit prieuré d'Oleron, et au 
surplus adjuger au suppliant les autres fins et conclusions 
par lui prises, et condamner ledit sieur prieur d'Oleron aux 
dépens. ^ 



1. Jean-Joseph de Marrand, ou de Marans < seigneur prieur commanda- 
taire du prieuré et ehàtellenie de Saint-Georges en Oleron, conseiller du 
roi en sa cour du parlement de Bordeaux t, est parrain à Saint- Georges, le 
28 octobre 1663. 

Le 26 février 1714 et 23 mai 1727, est aussi parrain Jean-Joseph de Ma- 
rans, conseiller au parlement de Guyenne, sans doute neveu et filleul du 
précédent. (Voir, d^ns le t. vu du Bulletin^ p. 97-128, les notes extraites 
des registres paroissiaux de Saint-Georges d'Oleron). 

Le 8 mars 1706, dans un acte de Monvoisin, notaire à Saint-Georges, 
figure Jean de Marans, sous-diacre du diocèse de Bordeaux, chanoine de 
l'église collégiale de Sainl-Seurin en ladite ville, y demeurant, paroisse de 
Saint-Mexan, pourvu par notre saint-père en commende du prieuré de 
Saint-Georges, vacant par résignation de Jean de Marans^ son frère. 

L'abbé de Marans, prieur commendataire du prieuré de Saint-Georges, 
mourut à Bordeaux le 20 février 1706. Par un testament daté du 19 mai 
1704 et ouvert après sa mort, il établit les pauvres et l'église de Saint- 
Georges ses légataires universels : 1» 500 livres furent affectées à Tintention 
d'un prêtre qui, tous les jours, devait dire la messe à l'intention du défunt, 
dans la chapelle de Notre-Dame en l'Ile ; 2<> 100 livres devaient être em- 
ployées annuellement pour l'entretien, d'une lampe devant le mallre-autel 
de chacune desdites églises de Saint-Georges et de Notre-Dame en l'Ile ; 
3o 500 livres de<iraient être mises annnellement en réserve jusqu'à ce q«e 
l'on eût recueilli une somme suffisante pour la reoongiruclimi d^ voûlet de 
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Défenses et exceptions du prieur d^Oleron^ datées du id 
août 4705. 

21 août 1705, jugement souverain qui décharge les abbés 
de Vendôme: m Ordonnons que le sieur de Harans, prieur 
d'01eron,^ne pourra répéter contre ledit grand prieur, abbé 
de la très sainte Trinité de Vendôme, et, en cette qualité , 
jouissant des droits appartenans à ladite abbaye sur ledit 
prieuré, aucune part ni contribution aux décimes ordinai- 
res et extraordinaires, dons gratuits, subventions et autres 
charges du clergé, auxquelles ledit sieur de Harans a pu et 
pourra être ci-après imposé, à cause de sondit prieuré d'Ole- 
ron, et en conséquence sur la requête dudit sieur de Ma- 
rans, du 10 juin 1705, contre ledit sieur grand prieur, avons 
mis les parties hors de cour. » * — Archives de Loir-et-Cher, 
mémoire imprimé pour M. de Bourdeilles, évèque de Soissons, 
abbé de Vendôme, contre le chapitre de Tours, p. i8 et i9. 



ces deux églises. Il était stipulé en outre que le chapelain de Notre-Dame 

en rile serait à la nomination de son frère atné et des siens, et sur leur refus 

nommé d'office par Tévéque. Le chapelain était amovible. Sauf les legs 

particuliers faits à quelques membres de sa famille, le reste des biens de 

M. de Marans était donné aux pauvres de la paroisse de Saint- Georges. 

Dans une assemblée capitulaire du i2 mai 1737, à Saint-Georges, tenue 

< par autorisation et en présence de M. de Cotember (?), mareschal des 

camps et armées du roi, gouverneur de la ville et êitadelle d'Oleron », Pierre 

Lemit et Jean Fesseau, syndics, exposent que Tabbé de Marans, par son 

testament du 30 septembre i7i9, et maistre Samuel Golié^ par testament du 

22 mai 1704, ont fait divers legs en faveur de Téglise et des pauvres \ mais 

ils sont décédés, et les legs n'ont pas été délivrés. L'assemblée charge les 

syndics de poursuivre les héritiers. 

(Communiqué par M. L. Audiat), 

1 . Ce jugement fait mention de toutes les pièces produites par le prieur 
pour sa défense : 

c Extrait tiré des registres de la recette des décimes du diocèse de Xain- 
tes, du 2G mars 1697, contenant les taxes et impositions payées par le 
prieuré d'Oleron à ladite recette depuis Tannée 1680 jusqu'à l'année 1696, 
et autre extrait semblable du 7 août 1702 pour les années 1696 à 1702, et 
autre du 3 mars 1703 pour l'année 1703. 

Certificat du sieur Geofiùroy, receveur des décimes dudit diocèse de Xain- 
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caxi 



•>/ 



i7i0, 4 décembre, — Visite du prieuré de Puyravtau. — Original en papier 
aua archives de Loir-et-Cher. 

In nomine Domini, amen. 

L'an rail sept cent dix, le qualriesme jour de décembre, 
nous, dora Louis Daligre, prestre religieux de l'abbaye de la 
Sainte-Trinité de Vendôme, ordre de Saint-Benoît, congré- 
gation de Saint-Maur, en vertu d'un arrest du grand conseil, 
en datte du 16 febvrier 1689, et d'une commission à nous 
donnée par le révérend père dom Michel Housset, prieur de 
l'abbaye cardinale de la Sainte-Trinité de Vendôme, en datte 
du 13 novembre dernier, signée Michel Housset, prieur, et 
plus bas Jacques Duverger, me suis transporté exprès de 



tes, du U^ août 1700, par lequel il atteste que tous les receveurs du prieuré 
de Saint-Georges en Tisle d'Oleron, sont taxés aux décimes ordinaire et extra- 
ordinaire, sans faire distinction si Tabbé de Vendôme y prend portion ou non. 

Paclum imprimé, servant de réplique à la requête dudit sieur grand 
prieur et serrant aussi de défense à ses demandes incidentes, signifié le 6 
août 1705, auxdits Bourré, Henri et Durand. 

Imprimé de la déclaration du roi, du 12 mars 1701, portant établissement 
de la capitatioD, par laquelle (art. S), conformément à telle de 1695, le clergé 
est excepté de la capitation, qui est une imposition personnelle. 

Imprimé d^une délibération de rassemblée générale du clergé de France, 
du 12 juin 1690 , au sujet du don gratuit de 12 million? , et les arrêts du 
conseil et déclarations donnés pour autoriser ladite déclaration ; ladite dé- 
claration portant confirmation de ladite délibération, et est ordonné que 
rimpression sera faite sur tous les posséda ns et jouissans des biens ecclésias- 
tique&% de quelque qualité qu'ils soient 

Contrat passé ie 17 juillet 1690, entre le roi et le clergé de France, por- 
tant en la page 13, que tous ceux qui ont des pensions sur les bénéfices 
contribueront à la décharge du titulaire, d*un quart de.sdites pensions. 

Autre contrat fait et passé entre le roi et le clergé de France, le 11 juillet 
1701, pour le paiement des sommes accordées à sa majesté pour le secours 
extraordinaire au lieu et place de la capitation. 

Copie en latin, tirée sur la grosse originale du concordai du 6 août 1515 
passé entre Tabbé de Vendôme et le prieur de Saint-Georges d'Oleron, ho- 
mologué en cour de Rome. 
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cheval, assisté de Laurent Moulnier, praticien, demeurant à 
Vendôme, qu'avons commis pour notre secrétaire, au prieuré 
de la Trinité de Puyravau, diocèse de La Rochelle, distant 
de nostre ditte abbaye de Vendôme de cinquante lieues, pour 
y faire la visite, comme estant membre dépendant de ladite 
abbaye de Vendôme, où, estant arrivés, nous aurions esté 
trouver le sieur Gabory, prestre curé de Puyraveau, auquel 
ayant dit le subjet de nostre transport, et après luy avoir 
communiqué ledit arrest et commission, nous auroit conduit 
dans l'églize dudil prieuré, où, après fait nostre prière ordi- 
naire, nous aurions commencé nostre visite par visiter le 
grand autel, et ensuitle la sacrislye, que nous avons trouvé 
en bon estât et garnye de plusieurs ornemens fort propres. 
Et de là estant venu avec ledit sieur curé àsB» le logis prio- 
ral, nous avons remarqué que tout estoit en bonne répara- 
tion, et que bien loing qu'yl ayt esté fait aucune dégradations 
et alliénations des biens, bois et autres revenus dudit prieuré, 
tout a esté au contraire augmenté depuis que messieurs de 
Guillerin (Hillerin) ont esté titulaires dudit prieuré. Enquis 
à quoy se pouvoit monter le revenu dudit prieuré, a esté 
répondu à seize cens livres.Veu ledit bon estât dudit prieuré, 
nous n'avons point jugé à propos d'y taire aucune ordon- 
nance, synon que monsieur le prieur continuera à payer par 
chacun an aux religieux de laditte abbaye de Vendôme la 
somme de trente-sept livres quatre sols, savoir trois livres 
quatre sols au cellerier, trente livres au chambrier et qua- 
tre livres au couvent, et qu'il donnera incessamment un titre 
nouveau desdites redevances. Pour droit à ladite visite, nous 
nous sommes taxés seulement la somme de quinze livres. 
Tout ce que dessus a esté fait en présence des susdits, dans 
ladite maison priorale, et avons signé le présent procès ver- 
bal et lait contre-signer par nostre dit secrétaire, lesdits jour 
et an que dessus. 

Fr. L. Daligre, commis. Moulnier, secrétaire. 
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GCLXII 



Vers i7i0'i7i6. — Requête à Tévêque de Saintes pour la translation da 
siège de la paroisse de Nontierneuf et Saint-Âignan dans Téglise du prieuré. 
— Oriçinal atu^ archives de Loir-et-Cher, papier. 

Â monseigneur rillustrissime et révérendissime évêque de 
Saintes. 

Suplient très respectueusement les seigneur, prieur et 
curé de la paroisse de Montierneuf et Saint-Aignan, disant 
que l'église principale de la paroisse dudit Montierneuf et 
Saint-Âignan, située près du bourg Saint-Âignan, fut ruinée 
au xye siècle par les prétendus réformés, qui, en détruisant 
cette église paroissiale érigée sous le titre de Saint-Saturnin 
de Montierneuf, ruinèrent aussi la maison presbitérale, mas* 
sacrèrent plusieurs prêlres, firent brûler les titres et les or- 
nements devant la porte de l'église, ce qui est constaté par 
l'information de M. Lecointe, remise à M. l'abbé Terre de 
Barnay, seigneur de ladite paroisse, par M. Le Morin, curé 
actuel... A la suite de tant de cruauté de la part des infidèles 
à la religion romaine... les catholiques s'épuisèrent pour réta- 
blir leur église paroissiale. M. Le Boulanger, prieur, y contri- 
bua pour beaucoup ; mais les réparations ne turent faites 
qu'en partie par les gros frais dont l'objet les rendoit sus- 
ceptibles... aucune des voûtes ne fut refaite; on fît seulement 
une couverture au cœur pour célébrer le service divin, avec 
un mur qui le séparoil de la nef, et une autre couverture au 
clocher, à l'endroit où les prétendus réformés avoient cessé 
leur démolition, pour y placer une cloche que ledit sieur Le 
Boulanger donna à la paroisse, et on ne rétablit pas la mai- 
son presbytérale... Alors l'église étoil entourée d'une grande 
quantité de maisons qui formoit un bourg considérable; il 
faisoit corps sur une ligne droite avec celuy actuel de Mon- 
tierneuf, en longeant le ruisseau qui descend des fontaines... 
Les maisons qui avoisinoient l'église se détruisirent insensi- 

23 
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blement, et les habitans se fixèrent les uns audit Mon tierneuf 
et dans les gros villages qui sont contigus, les autres au bourg 
de Saint-Aignan, qui estoit 1res considérable dans ce tems 
là, tant par la proximité des marais sallans, qui occupoient 
une grande quantité de maneuvres, que d'un commerce de 
sel, bleds, vins et autres denrées que cette paroisse fournis- 
soil à la ville de Brouage distante d'une lieue, par la facilité 
d'un canal navigable et flottable, qui rendoit la communica- 
tion facile d'un lieu à l'autre. M^ Le Boulanger, s'occupant des 
moyens de procurer les devoirs spirituels à ses tenanciers et 
habitans, voulut bien faire le sacrifice d'édiffier une chapelle 
(en 1656) au bourg de Saint-Âignan, où il se proposoil 
d'établir un chapellain pour la commodité des habitants du- 
dit bourg; mais M»* Le Boulanger mourut avant d'avoir accom- 
ply des desseins si dignes de ce seigneur religieux. Quelques 
habitants de Sainl-Aignant, de concert avec M. Jouade, curé 
de Saint-Saturnin de Montierneuf, se proposèrent d'achever 
cet ouvrage; en conséquence, ils présentèrent une requête à 
Mgf de Bassompierre, évoque de Saintes, et s'obligeoient à se 
conformer à l'ordonnance dudit seigneur évoque du 4 dé- 
cembre 4656... {Elle est transcrite plus haut, page 336). 

Cette chapelle ne fut pas plutôt construite qu'on oublia les 
intentions du prélat; tous les habitans du bourg de Saint- 
Aignan ^ donnèrent au sieur Doublet, successeur dudit Jouade, 



1 . Un mémoire dit que le bourg de Saint-Aignan était alors composé de 
six vingt leux. Voici comment ce mémoire raconte le fait précité : 

M. de La Treille, curé, « voyant cette ancienne église abandonnée pres- 
que sans couvertures, sans vitres aux fenêtres et servant d\izille aux chouans, 
dans laquelle pourtant il y a un grand tabernacle et un grand tableau devant 
Tautel, qui se ruinoienl, il donna sa requesle à M" les vii aires généraux de 
Saintes pour avoir permission de les faire transporter dans l'église de Saint- 
Ai<^nan. « Sur le procè'< verbal de M. Sire, archiprôlre curé de Saint-Na- 
zaire, qui avait été vingt ans curé de Saint-Aignan, M. de Vaux, vicaire 
général, permit ladite translation et interdit Téglise de Montierneuf, 9 août 
1715 ; mais lorsque le curé, le 5 avril 171C, « veut faire transporter ledit ta- 
bernacle, au milieu du cbemin il ce trouve plusieurs habitans attroupés 
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un logement lel qu'il se pouvoit désirer, dans ledit bourg de 
Saint-Âignant, pour l'engager à faire le service de la paroisse 
dans laditte chapelle, ce qui fut accepté de la part dudit sieur 
Doublet, qui abandonna entièrement son église paroissiale, 
fit transporter peu à peu à la chapelle de Saint-Âignant les 
ornemens de l'église, qui depuis est tombée en ruine, ne for- 
mant aujourd'hui qu'un las de décombres, et le cimetière 
sans murs ny fermeture d'aucune espèce; on ne le reconnaî- 
troit même pour cimetière, si ce n'estoit quelques anciens 
tombeaux qui subsistent encore. 

Les habitans du bourg de Montierneuf et les gros villages 
qui l'avoisinent s'opposèrent bien dans le temps au transport 
des ornemens de leurs églises dans ladite chapelle; ils com- 
mencèrent un procès à ce sujet; mais comme ceux de Saint- 
Âignan estoient du party du curé, et que lesdits habitans de 
Montierneuf, villages et métairies attenant, avoient la messe 
dans l'église du monastère dudit Montierneuf, desservie alors 
par deux ou trois prestres, le procès demeura sans poursuite 
de part et d'autres. Cependant, les habitans du bourg de 
Saint-Aignant comme de celuy de Montierneuf et villages 
n'ont jamais reconnu cette chapelle pour l'église paroissiale, 
seulement comme chapelle de Notre-Dame de Bon-Secours. 

Il en est résulté des événements funestes auxdits habitans : 
la perte du havre de Brouaige, qui s'étoit depuis comblé des 
vases de la mer; le canal qui favorisoit le commerce dudit 
Saint-Aignan avec la ville de Brouaige a eu le même sort, ne 
paraissant aujourd'hui en cet endroit qu'un petit ruisseau qui 
demeure à sec neuf mois de l'année, de même que tous les 
conduits qui abrevoient les marais sallans de l'eau de mer, 



avec leurs femmes , quy se jette sur ceux quy le portent, les renversent, et 
le tabernacle qu'ils brisèrent entièrement, se jette sur ledit curé et le mal- 
traitèrent; ce qui Tobligea de porter sa plainte devant le juge des lieux, qui 
fait une information et décrotte prise de corps contre deux hommes et une 
famme, et adjuge audit sieur curé une provision alimentaire sur un raport 
du chirurgien. » 
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de sorte que depuis plus de 60 ans il ne si est fait aucun sel, 
les marais détruits remplis d'une eau morle qui n'est ny 
douce ny sallée, et qui donne dans les challeurs de Télé, lors- 
qu'elle se putréfie dans les conches et les jats des anciens 
marais, surtout les années de sécheresse, des exhalaisons 
d'une puanteur insupportable, par la corruption de l'air de 
Saint-Aignan, et le rend si malsain que ce bourg est réduit 
aujourd'huy à une dixième partie des habitants qu'il conte- 
nait en 1650. Les maladies ëpidémiques, les fièvres putrides, 
malignes et scorbutiques, ont été si fréquentes dans cet en- 
droit, que de 3,000 communiants^ au moins que la paroisse 
contenoit, suivant la tradition populaire, il n'y en a aujour- 
d'hui que 500, dont le bourg de Saint-Âignan en fournit un 
cinquième, desquels il y en a un bien petit nombre nés dans 
l'endroit... ce sont des étrangers, la plupart mandians, gens 
sans aveu et désœuvrés, qui font leur occupation journalière 
à prendre des anguilles et des grenouilles dans les mai^s 
pourris, à piller les bois du seigneur comme des tenanciers, 
ou à mendier à Rochefort ou aux environs, qui se fixent dans 
cet endroit par la facilité du logement qu'ils ont à vil prix, 
surtout dans les maisons qui n'avoient pas de prix autrefois, 
qui sont celles qui subsistent encore près les marais et l'an- 
cien port dudit Saint-Aignan. 

Le bourg de Montierneuf contient toujours la même quan- 
tité d'habitants qu'il y avoit autrefois, sans aucune masure; 
au contraire, les maisons anciennes ont été bien entretenues; 
c'est le logement des colons de la paroisse, et il s'y en est 
bâty quatorze depuis soixante ans, au lieu que de cet époque 
seulement il s'en est détruit plus de cinquante à Saint- 
Aignan. 

L'assiette de Montierneuf est le centre de la paroisse, en- 



1. Un mémoire postérieur dit que Montierneuf el Saint-Aignan n'onl tou- 
jours formé qu'une môme paroisse, composée anciennement de quatre à 
cinq mille communiants, mais réduite alors à quatre ou cinq cents. 
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tourée d'une infinité de fontaines qui forment un ruisseau 
d'eau vive, situé sur le bord de la plaine, dans un très bon 
air et bon fonds, près des villages et métairies qui fournis- 
sent la majeure partie des habilans, et tous ceux qui des- 
sendent de la postérité des anciens paroissiens. C'est le cheFt 
lieu du manoir, où est le château, et où il y a une très belle 
église, bien voûtée, d'un ancien monastère, que les seigneurs 
prieurs ont toujours entretenue dans le meilleur état, ainsi 
que la maison et appartement du sacriste, quoiqu'il n'y ré- 
side plus de religieux, et qu'il ne si fasse aucun service de- 
puis bien des années. 

Le bourg de Saint-Âignan diminue visiblement, et se 
réduit à rien par le mauvais air que l'on y respire; les eaux 
y sont pernicieuses, puisque de tous les temps les personnes 
aisées qui l'ont habitté ont toujours pris leurs eaux aux fon- 
taines de Montierneuf qui en est éloigné d'un quart de lieue; 
Tartisant qui iait usage de l'eau des puits de Saint-Âignan 
devient obstrué et hydropique ; c'est une maladie qui a tou- 
jours fait périr les habitants de Saint-Aignan dans leur plus 
belle jeunesse : on regarde comme un phénomène de voir 
une personne natif de ce bourg venir à l'âge de soixante ans. 

La chapelle de Notre-Dame de Bon-Secours qui sert 
d'église paroissiale, est située, de même que le bourg de 
Saint-Âignan, à une extrémité de la paroisse, dans un lieu 
boueux, marécageux et sur le bord des anciens marais salans, 
qui sont devenus pourris par la perte du havre du Brouage, 
comme on l'a ci-devant dit. Cette chapelle a été bâtie en mois- 
Ion^ avec la plus grande économie; les fondements ne sont 
point solides ; il paroist qu'ils ont beaucoup consentis par 
plusieurs lisardes qui se sont formées aux 'murs et qui aug- 
mentent journellement. Elle est fort petite, couverte à la 
latte ; il n'y a de lambris qu'au sanctuaire, encore est-il pres- 
que pourry, ainsi que la majeure partie de la charpente en 
bois de frêne et ormeau, qui subsiste depuis plus de cent 
ans, et les paroissiens n'y veullent faire aucune réparation, 
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attendu qu'ils ne regardent point cette chapelle comme leur 
église paroissiale. Le curé n'a pour l'entretien de ladite cha- 
pelle que 60 livres annuellement, qui ne peut plus suffirez 
aujourd'huy; cette rente provient d'un fond légué à celte 
chapelle par Vincent Baubry, à la charge de célébrer une 
messe par semaine, ce qui se voit par les requêtes et ordon- 
nances de monseigneur de Bassompierre. Le clocher est un 
petit campagne {sic pour campanile) qui ne peut soutenir 
qu'une seule cloche du poids de deux cents, qui n'a été pla- 
cée dans le principe que pour avertir les habitans du boui^ 
de Saint-Aignant, lorsqu'on y célébroit la première messe de 
paroisse, les jours ordonnés par ledit seigneur évoque. 

Il en résulte aujourd'huy des inconvéniens bien désagré- 
ables auxdits habitants de laditte paroisse, qui sont tous ca- 
tholiques romains sans un seul de la religion prétendue ré- 
formée. Depuis que l'église de Saint-Saturnin de Monlierneuf 
a été abandonnée pour faire le service dans cette chapelle, 
et que celle de l'ancien monastère de Montierneuf n'est plus 
desservie par les sacristes qui se refusent à cette obligation, 
il y a ordinairement un tiers des paroissiens qui manquent 
la messe les jours de dimanches et fêtes, soit par l'éloigne- 
ment et les mauvais chemins pour se rendre à Saint-Aignan, 
soit faute d'entendre le son de la cloche qui ne peut s'en- 
tendre qu'aux approches de ladite chapelle. M. Morice, le 
curé actuel, qui veut donner à ses paroissiens la facilité 
d'entendre le service, est forcé de retarder sa messe souvent 
jusqu'à onze heures et demie pendant l'hiver, et ne peut en 
conséquence donner la grande messe et les instructions né- 
cessaires. D'où il s'ensuit que l'église de Saint-Saturnin, au- 
trement l'église paroissiale de Montierneuf, estant entièrement 
ruinée, et la chapelle de Saint-Aignant menaçant d'avoir le 
même sort, l'église de l'ancien monastère de Montierneuf 
située au centre de la paroisse estant bien sohde, bien voû- 
tée, bâtie en pierres de taille, très bien entretenue, dans le 
meilleur état et beaucoup plus grande que la chapelle de 
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Saint-Aignan, joint encore une maison avec toules ses 
issues et comniodités, qui seiToit de logement au sacriste ; 
cette église, qui n'est point dessei^vie depuis plus de dix ans 
seroit infiniment plus convenable pour servir d'église à la 
paroisse de Monlierneuf, et la maison du sacriste pour lo- 
gement du curé.^ 

Ce considéré, monseigneur, vu Texposé desdits suppliants, 
il vous plaise vouloir bien ordonner que le siège de la cure 
soit étably au principal bourg, qui est au centre de la pa- 
roisse, dans l'église de l'ancien monastère de Montierneuf, 
el éteindre le titre du bénéfice qui existe dans le prieuré de 
Mootierneuf, sous le nom de sacristie^, et réunir à ladite cure 
les maisons, jardins, dépendances et revenus du bénéfice, 
pour que ledit sieur curé puisse avoir un vicaire, affin de 
donner une première messe auxdits habitants et rétablir le 
premier ordre étably par nos seigneurs évêques du diocèse, 
pour faciliter les devoirs spirituels desdits habitans et le 
bien de la religion. C'est ce qu'ils espèrent de votre justice 
et ils continueront leurs prières pour la santé et prospérité 
de votre grandeur. ^ 

Terre de Barnay. 

Maurice, curé de Montierneuf ou Saint-Agnan. 



i. Un autre mémoire adressé à l'abbé Terre de Barnay ajoute : 
« Le tenl prêtre qui ait un titre est un religieux bénédictin, sorty du monas- 
tère de Saint-Eutrope de Saintes, ordre de Clunis, qui jouit non seulement 
de ce bénéûce, qui lui vaut 430 livres argent fixe, que lui fait compter an- 
nuellement le seigneur prieur dudit Alontierneuf, mais encore de trois autres 
bénéûces, savoir un de Tabbaye de Fontdouce, de 700 livres, une pension de 
200 livres sur le prieuré de Sainte-Gemme, et 300 livres de la cure de Saint- 
Micbel qu'il dessert, où il fait sa résidence. » 

2. Le revenu de ce bénéfice est de 430 livres ; le revenu du curé était de 
600 livres. 

3. Les habitants de Saint-Aignan rédigèrent une contre-supplique, signée 
par Pouleau de Guabeil, Oesbrosses, major de la capitainerie de Soubize, 
Cahin, sergent royal, et Bourgeois, avocat en parlement. 
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CCLXIII 

i7i6y 4 juin, — Devis des réparations à faire à l'église Saint-SatuniiD^ 
de Montiemeuf. — Archives de Loir-et-Cher, 

Devis dressé par Pierre Pascal et Pierre Dadviaud, entre— 
preneurs des ouvrages du royà Brouage...en présence du sieur 
de La Treille, prestre curé de Monlierneuf et Saint-Aignan, du 
sieur Ciré, archiprêtre et curé de Sain l-Nazaire, comme ayant 
été pendant 21 ans curé de Saint-Aignan, messire Louis de 
Raimond, écuyer, seigneur du Carlot, et dora Bussière (?), 
du sieur Barbier de Trouillay et autres habitants de Mon- 
tiemeuf et Saint-Aignant... Nous sommes entrés en l'é- 
glise ancienne de Monlierneuf et Saint-Aignan, dédiée à saint 
Saturnin, que nous avons fait toiser... est de douze thoises 
de longueur, l'autel tourné vers le levant, estant éloignée 
du bourg de Saint-Aignan d'environ mille pas, et de Mon- 
tiemeuf où est bastie l'abbaye d'environ deux milles pas. On 
tient que celte église fut fondée par l'empereur Gharlemagne 
et bastie environ l'an 800. Cette église est un fort beau 
vaisseau, basty à la gothique, dont partie est voustée de 
pierres de taille ^ Elle avoit esté détruite par les ennemys 
de la religion, et restablie il y a environ 60 ans par le sieur Le 
BouUanger, qui estoit pour lors abbé de Monlierneuf et Saint- 
Aignan ; elle a esté ensuite dégradée et négligée sucessive- 



1. Nous lisons ailleurs: c L'église Saint-Saturnin de Montierneuf est tout 
rornement de la paroisse, qui est cognue par celte église jusques dans les 
pays les plus estrangcrs ; le cimetière est soubz le grand nom du glorieux 
roy Gharlemagne ; l'église menace ruine, on ne peut sonner la clociie, et le 
curé n'ose dire la messe à Tintérieur, mais seulement à la porte ». (30 noyem- 
bre 1706). — Et ailleurs: c Celle église est un des plus précieux monuments 
de la religion. » On avait adressé une requôte au duc d'Orléans, régent, pour 
obtenir le rétablissement de cette église, a qui est une des plus anciennes 
du royaume et bastie du règne de Charlemagnc > ; enfin, les habitants récla- 
mèrent le secours de M. di Creil, intendant de la généralité de La Rochelle. 
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ment par les curés de la paroisse, qui ont toujours cherché 
à l'abandonner et à la rendre inutille, à cau^e qu'elle est un 
peu éloignée du bourg de Saint-Âignan, dans lequel il y a 
une petite chapelle dédiée à Nostre-Dame de Bon-Secours, 
bastie il y a environ 60 ans par la piété du sieur abbé Boul- 
langer... Nous avons trouvé l'ancienneéglise toute dégradée et 
les autels dégarnis, le tabernacle à terre à moitié rompu, avec 
le grand tableau du maistre autel hors de sa place or- 
dinaire ; il y a un beau clocher et une belle clocle pesante 
environ 4.700 livres, une sacristie, le maistre autel et deux 
chapelles... aucun ornement ny vases sacrez, et nous avons 
esté informés que les curés de la paroisse les ont enlevés 
et portez à la chapelle, de Nostre-Dame de Bon-Secours... 
malgré les oppositions des habitants... Tous unanimement à 
haute voix ont dit qu'ils désiroient le rétablissement de leur 
ancienne églize, et qu'ils requéroient qu'on y célébra le ser- 
vice divin... (Les réparetions à Téglise, aux murs du cimetière 
et au presbytère furent évaluées à 3.480 livres, et furent ad- 
jugées au rabais à 2.500 au sieur Girardin). ^ 

CCLXIV 

il 47, — Requête à M. de Creil à TeOet d'obtenir un second prêtre à Mon- 
tierneuf. — Archives de Loir-et-Cher, 

A monseigneur de Creil, chevalier, marquis de Creil, 
Boumezeau, baron de Brillac, conseiller du roy en tous ses 
conseils, maistre des requestes ordinaires de son hôtel, in- 
tendant de la généralité de La Rochelle. 

Supplient très humblement les sindics et habitans de 
Montierneuf et Saint Aignan, élection de Mareones, disant 



i. On lit ailleurs que cette somme était insuffisante et qu*il faudrait plus 
de 10.000 livres. Cette adjudication avait été faite sur une ordonnance du 
roi, datée da S juillet 1716. 
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que leur paroisse composée de mille à douze cens commu- 
nians, et qui contient plusieurs gros hameaux, dont quelques 
uns sont écartez de plus de demy-lieue du bourg, a toujours 
esté deservie . par un vicaire perpétuel et un vicaire amovi- 
ble, auquel ledit prieur de Montierneuf, comme gros déci- 
mateur, est tenu de payer annuellement la somme de six 
cents livres... qu'ils sont en possession immémoriale d'avoir 
ces deux ecclésiastiques... ayez la bonté qu'il y ait toujours 
deux prêtres, M. La Treille actuellement vicaire perpétuel 
étant seul... et daignez leur permettre de s'assembler pour 
délibérer à ce sujet. 

CCLXV 



43 juin ilil, — Lettre de M. de Creil. — Original en papier aux ar- 
chives de Loir-et-Cher; cachetée sur le pli d^un cachet rouge aux armes 
de Af. de Creil : D*aiur au chevron d*or accompagné de trois clous d*argeni. 

A La Rochelle, le 13 juin 1717. 

J'ay receu, monsieur, la lettre que vous avez pris la peine 
de m'écrire au sujet des discussions qui sont entre le curé 
et les habitans de votre paroisse. Je les croyois assoupies, 
selon ce que m'en avoit mandé M. Guesdon. Cependant les 
habitants me font demander la permission de s'assembler 
pour defïendre au procès que le sieur curé leur intente au 
parlement de Bordeaux. Je vous prie, monsieur, de leur dire 
que je ne puis leur accorder cette permission que sur une 
requête qui m'instruise de quoy il s'agit. 

Je suis, monsieur, très parfaitement votre très humble et 
très obéissant serviteur. 

De Creil. 

Au dos : A monsieur, monsieur l'abbé Raymond, prieur 

de Saint-Benoist et de Saint-Aignan. 

De Creil. 
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CCLXVI 



nu y i^^juin. — Bail par monseigneur Philippe de Ven- 
dosme, chevallier de l'ordre de Saint-Jean de Jérusalem, 
grand-prieur de France, général des armées de sa majesté, 
abbé cardinal de la tiès-sainle Trinité de Vendosme et des 
abbayes de Saint-Vigor, de Saint-Masuet de Toul, Notre- 
Dame de Jures et Saint-Honorat de Lérins, et par Guillaume 
Aufric de Chaulieu, seigneur prieur commendataire du prieuré 
de Saint-Georges de l'isle d'Oleron, de la seigneurie de Tisle 
d'Oleron, en cette qualité ayant droit de prendre le tiers, 
franc et quitte de toutes charges, de tous les revenus de la 
seigneurie d'Oleron \ au sieur Jacques Joly, l'un des vingt- 
quatre violons ordinaires de la chambre du roy pour le prix 
de 48.000 livres, dont 6,000 à Myr Philippe de Vendosme 
francs et quittes de tous droits, charges et impositions géné- 
ralement quelconques, etc.,et 1 2.000 à l'abbé de Chaulieu, plus 
3.000 livres de pot-de-vin, dont 1.200 au grand-prieur et 



i. Un arrêt du 27 août 1710, rendn par les commissaires du conseil 
d'état nommés par le roi, maintenait Tabbé de YendAme dans le droit 
d*nn tiers du revenu du prieuré, les deux autres tiers réservés au prieur. 
Ce partage s'étendait à la perception des droits féodaux sur les sels des ma- 
rais salants. M. de Chaulieu était prieur en 1705, et en cette qualité il si- 
gnait une c transaction au sujet du partage du marais salant, entre messire 
Pierre Riouffe, seigneur, prieur commandataire du prieuré de Boutigny, 
fondé de pouvoirs de très haut et puissant prince monseigneur Philippe 
de Vendôme, grand-prieur de France, lieutenant général des armées 
du roi, et haut Ht puissant seigneur messire Guillaume Aufric de Chau- 
lieu, seigneurs spirituels et temporels de la terre et ch&tellenie de Saint- 
Georges d'Oleron, membre dépendant de ladite abbaye, et mattre Pierre 
Vieuille, conseiller du roi, lieutenant civil en Télection de Saintes, au nom 
et comme procureor de très haute et très puissante dame Charlotte de t^au- 
mont de Lauzun, abbesse de Notre-Dame hors les murs de Saintes et en cette 
qualité dame de la châtellenie de Saint-Denis, i Archives de la Charente- 
Inférieure, G. 253. 

M. de Chaulieu signait un bail de la seigneurie d*01eroD,le 13 Juillet 1711 . 
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1.800 à l'abbé de Chaulieu. — Archives de Loir-et-Cher, 
copie en papier. 

CCLXVII 

i729. — Déclaration des revenus el charges du prieuré d*01eron. — 
Archives de Loir-et-Cher y copie en papier. 

Déclaration à rassemblée générale du clergé de France, 
qui sera tenue en 1 730, par messirc Antoine Dubois de La 
Rochette, chevalier de l'ordre de Saint-Jean de Jérusalem, 
prieur cornmendalaire et seigneur spirituel et temporel du 
prieuré de Saint-Georges Tisle en d'Oleron ^ des biens et 
revenus dudit prieuré. 

Ce prieuré a pour patron et collateur monsieur l'abbé de 
Vendôme et est une ancienne cbastellenie, ayant haute, 
moyenne et basse justice... tous les antiens titres du prieuré, 
ainsi que ceux des autres seigneuries limitrophes, suivant 
la tradition du pays, ayant estes cy-devant enlevés par les 
Anglais, lorsqu'ils étoient en possession de l'isle d'Olleron... 
La seigneurie de Saint-Georges s'eslend à environ une lieu 
de longueur sur près de trois quarts de lieu de largeur, 
d'une mer à l'autre, dans l'intérieur de laquelle circonfé- 
rence le territoire du prieuré de Saint-Nicolas se trouve en- 
clavé sans en rien payer. 

Cette seigneurie complètement en régie actuelle comprend 
dans cette étendue environ 400 journaux de prés, y compris 
ceux du Marais doux, 900 quartiers de vignes, 1,200 jour- 
naux de terres labourables, 700 livres de marais sallans su- 
jets à la dîme, 200 francs de dîme. 

Les marais doux produisent 300 livres; les vignes, 180 
tonneaux, à 18 livres le tonneau, 3.240 livres; 400 boisseaux 



1. Le chevalier de La Rochette avait été pourvu dudit prieuré à la fin de 
1720. II est, le 27 février 1747, témoin au mariage de Charles Papineau, 
officier de marine, et Marie-Anne de Bourdeille. (Voir Bulletin^ vii> 117). 
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de froment, à 50 sols le boisseau, 1.000 livres ; 200 bois- 
seaux d'avoine, à 20 sols le boisseau, 200 livres ; 3.000 
boisseaux de mélure, à 30 sols le boisseau, 3,600 livres ; 
les dîmes des sels, 150 muids de sel, à 4 livres le muid, 600 
livres; la rente noble des maisons, marais sallans francs, 
terres, vignes, prés, bois, y compris les chapons et poulies, à 
836 livres ; le terrage des lins, la dime des brebis, laines, le 
ban à vin, le droit d'ancrage, balizage, etc., 550 livres ; les 
fours bannaux, 1.000 livres ; le droit de lods et ventes, mu- 
tations, 300 livres ; le marais doux, 300 journaux édiffiés 
depuis peu en marais salans, 300 livres ; la rente des mou- 
lins à vent, 101 livres. — Total : 12.027 livres. 
La maison seigneuriale et ses dépendances... 
Au bourg de Saint-Georges, le parquet, la prison, cachot, 
logement des prévôts, etc.. plus, au village de Bouiassier, 
un corps de bâtiment, etc., etc. 

Le tiers dudit revenu est dû à M. l'abbé de Vendôme, 
restent 8.018 livres. 

Les charges s'élèvent à 6.001 livres 16 s. 6 d., dont 450 
au curé, 200 au vicaire, 100 aux pères récoUcts pour pré- 
dication, 21 à l'abbaye de Vendôme, 2.300 à Saintes pour 
décimes, subventions, etc., honoraires des officiers, entretien 
des bâtiments. Reste net un bénéfice de 2.016 livres 3 sols 
6 deniers. 

CCLXVIII 

1755, 7 mars, — Lettre du chevalier d'Aydie, relative à la visite du 
prieuré de Mootierneuf. — Original en papier aux archives de Loir-et- 
Cher ; cachetée au dos d'un cachet ovale en cire rouge : De gueules à qua- 
tre lapins d'argeut posés en pal, au chef de la religion. 

Je n'ai pas attendu votre réponse, mon révérend père, 
pour payer les 132 livres que je vous devois, et je les ay 
envoyées au père Ladier dès le lendemain que j'ay reçu la 
décision de M. l'archevesque de Tours. Il est vi-ai que je n'ai 
pas en même temps payé le droit de visite, parce qu'il me 
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paroit que M. l'archevesque de Tours ne le croit pas aussi 
incontestablement dû que la rente de 13 livrjss 4 sols. IL 
pense que l'arrêt du conseil n'a en vue que les bénéfices 
actuellement possédez par des religieux, sur lesquels il est;, 
naturel que vous ayez inspection. Mais, mon révérend père^ 
je ne suis pas le seul dans le cas. Si tous mes confrères ad- 
mettent ce droit de visite, je ne prétends pas vous le dispu- 
ter tout seul, et je veux bien vous en croire sur votre pa- 
role. Vous n'avez qu'à me mander que les chevaliers de La 
Rochelte, de Grieu et autres vous l'ont payé, et la somme 
précisément que vous voulez que je donne, je n'hésiterai pas 
un moment à l'envoyer au père Ladier, ou à qui il vous 
plaira. Quant à ce qui regarde le titre nouvel que vous dé- 
sirez, ayez la bonté de m'en envoyer un tout dressé, ou que 
quelq'un de vos pères me l'aporte, je le signerai : car en vé- 
rité j'ay tant d'affaires qu'il m'est impossible de vaquer à 
cela, à moins que vous ne jugiez absolument nécessaire que 
ce soit moi qui fasse tout ce qu'il y a à faire sur cela, à 
quoy je n'entends rien du tout, vous protestant, mon révé- 
rend père, que ce n'est point mauvaise volonté, et que je 
suis très disposé à vous doner toutes les satisfactions rai- 
sonables que vous pouvez exiger de moy, et que c'est très 
sincèrement que j'ai l'honneur d'être, mon révérend père, 
votre très humble et très obéissant serviteur. 

Le CHcr Daydie. * 
A Paris, ce 7 mars 4733. 

Au dos : Au révérend, très révérend père Picard, cellerier 
de l'abbaye de Vendôme, à Vendôme. 



1. Biaise-Marie Daydie ou d'Aydic, chevalier de l'ordre de Jérusalem, an- 
cien lieulenanl des gardes du roi, prieur de Montierneuf, paraît avec le 
litre de prieur en 1709 et encore en 1750. En 1745 il obtint de Barentin, 
intendant de La Rochelle, l'autorisation de planter 154 journaux de vignes. 
Son successeur dans le prieuré de Montierneuf fut Louis-Ignace Terre de 
iiuruay, au plus lard en 1752. Celui-ci agit en cette qualité en 1762. 
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CCLXIX 

i74i. ^ Lieitre relative à Tunion du prieuré d'Oleron à la cathédrale de 
Tours. — Archives de Loir-et-Cher, original en papier ; cachetée : SI- 
GILLVMSUPERIORIS GNLIS CONSILII NOSTRI. 

Au révérend père dom Charles Chapus, prieur de l'ab- 
baye de la Sainte-Trinité, à Vendôme. 

Je vous préviens, mon cher prieur, que je vis hier mon- 
sieur Tarchevesque de Tours, qui par parenthèse est charmé 
de vous ; ce prélat a un grand dessein qu'il m'a communi- 
qué, c'est d'unir à sa cathédrale de Tours le prieuré d'Ole- 
ron, membre dépendant de votre abbaye ; il a déjà le brevet 
du roy. J'ay dit à M. l'archevesque de Tours, que si sa ca- 
thédrale de Tours étoit son épouse, l'abbaye de Vendôme 
avoit aussi cet honneur, que je suppliois sa grandeur de 
doter sa seconde épouse. On vous demandera votre consen- 
tement pour cette union. Je suis bien aise de vous prévenir 
que votre consentement n'est qu'^rf melius esse, et que dans 
la plus grande partie des unions qui se font aujourd'huy, 
on ne fait pas l'honneur aux religieux de les y appeler, et 
que quand ils forment leur opposition, on les déboute et on 
passe outre. La jurisprudence d'aujourd'hui est que le seul 
consentement de l'abbé suffit. Ainsi je compte* que vous et 
votre communauté ne ferez point de difficultés, qui ne ser- 
viroient à rien du tout, au lieu qu'en ménageant M. l'arche- 
vêque de Tours, qui esl tout puissant en cour, on vous pro- 
curera quelque chose de très bon pour la manse conven- 
tuelle. Je verrai demain M. de Tours, et je verrai les propo- 
sitions qu'il voudroit vous faire; je l'ay vu bien disposé, il ne 
faut pas l'aigrir. Je vous en dirai davantage une autre fois. 
Je vous embrasse, mon cher prieur. 

Fr. B. Laneau, m. b. 
Ce dimanche. 



,-■ 7 
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GGLXX 

i 74i . — Autre lettre relative au projet d*UDion du prieuré de Saut- 
Georges à la cathédrale de Tours. — Archives de Loir-et-Cher, original 
en papier, cachet du supérieur du conseil général. 

Au révérend père dom Charles Chapus, prieur de Tab- 
baye de la Sainte-Trinité de Vendôme, à Vendôme. 

Mon révérend père, 

Je vous ay annoncé dimanche dernier Tévénemenl que 
Mgr l'archevêque de Tours médiloit. En conséquence, ce pré- 
lat m'est venu voir; je luy ay rendu visite, et je l'ay accom- 
pagné chez M. Le Maire, fameux avocat. Vous ne doutez pas, 
mon cher prieur, de mon zèle pour votre monastère, qui est 
le lieu de ma naissance à la sainte religion. Pour ce qui est 
de l'affaire en soy, tous nos RR. pères la trouvent très bonne, 
accompagnée d'une redevance pour votre maison. C'est le 
point où je me suis attaché. Les redevances ordinaires à 
raison des prieurés réunis sont ordinairement peu de choses; 
mais comme le prieuré est très bon, quoique déjà chargé 
envers M. l'abbé de Vendôme, j'ay demandé le plus que j'ay 
pu... M. l'archevêque m'avoit offert trois cens, puis six cens 
livres et enfin pour dernier mot cent pistoles ; j'ay si bien 
fait que j'ay tiré de luy deux mille livres. Deux messieurs, 
chanoines et députés du chapitre de Tours, qui estoient avec 
le prélat, y ont consenti. Celle somme est pour augmenter 
votre conventualité et pour dédomager de celle qui devoit 
être à Oleron... C'est une augmenlalion de revenu qui vous 
vient de la grâce de Dieu... Mu^ rarchevéque, à qui nous 
avons véritablement obligation, en a très bien agi, et nous 
luy devons un remercîment des plus marqués ; il ne doit 
donner son consentement qu'avec la réserve de deux mille 
livres pour les religieux de son abbaye de Vendôme, et vous. 
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mes révérends pères, dans le consentement que vous don- 
nerez, vous direz qu'ayant eu communication du brevet du 
roy et l'acte du consentement du seigneur de Vendôme, 
vous consentez à la réunion dudit prieuré... Je vous enver- 
rai un modèle du consentement qui sera dressé par un fa- 
meux notaire, qui est bien au fait de l'affaire, qui sera revu 
et approuvé par M. Le Maire... Je suis avec respect, mon ré- 
vérend père, votre très humble et très obéissant serviteur et 

confrère, 

Fr. René Lasneau. 

J'asseure tous nos RR. pères de mes civilités et amitiés. Je 
me recommande à leurs prières. 

CCLXXI 

474i, 24 juillet, — Consentement de Louis Chapt de Rastignac, arche- 
Têqae de Tours, abbé-cardioal de Vendôme. — Âfchives de Loir-et-Cher ^ 
papier. 

Tout VU et considéré, le prélat déclare : c Qu'il ne con- 
sent à ladite union qu'aux charges, clauses et conditions sui- 
vantes : 

lo Que lui et ses successeurs abbés de Vendôme, conti- 
nueront de jouir, ainsi qu'ont joui, depuis plusieurs siècles, 
les abbés de ladite abbaye, du tiers du revenu dudit prieuré, 
franc et quitte de toutes charges, décimes anciennes, dons 
gratuits et impositions du clergé, présentes et futures, sans 
laquelle clause et condition, qui ne tend qu'à lui assurer et 
à ses successeurs une exemption qui leur appartient de droit, 
il ne peut ni ne veut consentir à ladite union et incorpora- 
tion; 

2o Qu'après son décès, il sera célébré en sadite église mé- 
tropolitaine, par chacun an à perpétuité, une messe haute 
pour le repos de son âme, et une messe haute une seule fois 
à la mort de chaque abbé de ladite abbaye de Vendôme 
qui viendra à décéder; 

24 
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3o Que sur les biens, fruits et revenus qui appartiennent 
et peuvent appartenir au prieur de Saint-Georges d'OIéron, 
le chapiire de Tours sera tenu de payer annuellement, à 
compter du jour qu'il entrera en possession et jouissance 
desdits biens, fruits et revenus, la somme de 2,000 livres à 
la raanse conventuelle de l'abbaye de Vendôme ; 

40 Qu'il veut et entend que ni le collège de la ville de 
Tours, auquel est uni et incorporé un canonicat de sa mé- 
tropole ^ ni le chapitre de laBesoche ne jouissent du béné- 
fice de ladite union ; 

50 Enfin, qu'il veut et entend que l'hôtel-Dieu de la ville 
de Tours participe non seulement au bénéfice de ladite 
union, mais en outre qu'il jouisse des parts qui seroient re- 
venues dans ledit bénéfice de l'union, tant au collège de 
Tours qu'au chapiire de La Besoche... etc. 

CCLXXII 

i74i, 26 août, — Décret d'union du prieuré de Saint-George» d'Oleron 
à la mense capitulaire de Tours, par Tévéque de Saintes. — Archives de 
Loir-et-Cher, copie en papier 2. 

Léon de Beaumont, par la miséricorde de Dieu et la 
grâce du saint siège apostolique, évêque et seigneur de 
Saintes... Faisons à sçavoir que, veu le brevet de sa majesté 
... le consentement de l'archevêque de Tours, abbé com- 
mendataire cardinal de l'abbaye de la très-sainte Trinité 



1. L'archefèque avait donné un prenoier consentement le 30 avril, où il 
assurait aux religieux de Vendôme une pension annuelle de 2,000 livres sur 
les revenus du prieuré. 1^ réserve du présent § y est faite dans des termes 
différents : c ... Excepté toutefois le canonicat uni au collège, attendu que 
le collège vient d'être ducment dotté par l'union de la manse abbatiale de 
Saint-Julien de Tours. > 

2. Cette pièce a été publiée par l'abbé Briand, Histoire de Véglise san- 
tone. Voir aussi sur ce sujet Études historiques et religieuses sur l'Ile d'OU- 
ron, par M. l'abbé Valleau, aujourd'hui évoque de Quimper, et Petites notes 
à propos des études historiques et religieuses sur l'île d'Oleron, par M. Louis 
Audiat, dans le Bulletin religieux du diocèse de La Rochelle, 1867. 
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de Vendôme, du 30 avril dernier... la requête des députés du 
chapitre... les procédures faites par M. Tabbé de La Coré, 
notre officiai... les affiches à l'église Saint-Pierre et de Saint- 
Georges d'Oleron, consentement des bénédictins de Ven- 
dôme... ordonnances... significations... enquête... consente- 
ment prêté par le sieur Belly, supérieur de notre séminaire, 
de la congrégation de la mission de cette ville de Saintes, 
procureur de l'archevêque de Tours... tout vu et considéré, le 
saint nom de Dieu invoqué, de notre autorité épiscopale, en 
exécution des saints décrets et ordonnances de nos roys, et 
ayant une pleine connaissance et certitude de la nécessité et 
utilité de l'union requise, nous avons par ces présentes éteint 
et supprimé à perpétuité le titre dudit prieuré de Saint- 
Georges d'Oleron, tous les fruits, revenus, droits, honneurs, 
privilèges, prérogatives, circonstances et dépendances, pour 
la portion qui en appartient de droit et de fait aux titulaires 
dudit prieuré, être unis, pour toujours et à perpétuité, à la 
manse capitulaire de l'église métropolitaine de Saint-Gatien de 
Tours, pour la dédommager des pertes considérables qu'elle 
a souffert, causées par les débordements réitérés des rivières 
de la Loire et du Cher, attendu que la plus grande gloire de 
Dieu s'y trouve, en ce que le service divin pourra être main- 
tenu et augmenté, etc.. aux charges portées dans l'acte du 
consentement des pères bénédictins de Vendôme ^ et outre 
les charges ordinaires, une rente annuelle de quatre cents 
livres pour être distribuées chaque année aux pauvres de la 
paroisse Saint-Georges... Donné au château de La Salle de 
Gemosac, près Saintes... le 26 du mois d'août 4741. Signé: 
Léon, évêque de Saintes, et plus bas : Par monseigneur, 
signé Lahaye, secrétaire. 



i. Les bénédictins de Vendôme, 5 juillet 1741, et frère René Laneau, su- 
périeur général de la congrégation Saint-Maur, et son conseil, 24 juillet 1741, 
n'avaient mis pour toute condition à leur consentement que la rente annuelle 
de 3,000 livres en faveur de la mense conventuelle. 
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CCLXXIII 



i74ij novembre, — Lettres patentes du roi décrétant Funion du prieuré 
d'Oleron à la cathédrale de Tours. — Archives de Loir-et-Cher, copie en 
papier; archives de la Charente-Infèrieure, G. 255. 

Louis, par la grâce de Dieu, roy de France et de Navarre, 
à tous présents et avenir, salut. Notre amé et féal conseiller 
en nos conseils, le sieur Louis Chapt de Rastignac, arche- 
vêque de Tours, nous ayant très-humblement représenté que, 
depuis que nous l'avons nommé audit archevêché de Tours, 
et que nous avons uni à son siège archiépiscopal l'abbaye 
de Marmoutiers, |)our luy faciliter les moyens d'en soutenir 
avec distinction la dignité, il n'avoit rien de plus à cœur 
que de procurer à son église tous les secours dont elle a 
besoin pour mettre les chanoines d'icelle en état de soutenir 
le service divin avec la décence convenable à une église 
aussi ancienne et qui tient un rang très distingué parmi 
celles de France, ce qu'ils ne pouvoient faire, eu égard à la 
modicité de leur revenu, qui ne suffisoit pas pour leur pro- 
curer une subsistance honnête, les fonds de leur ancienne 
dotation, qui n'étoient pas bien considérables, ayant été 
dans la majeure partie ruinés par les fiéquentes inondations 
de la Loire et du Cher, et notamment par celles survenues 
en 1733, 1735 et 1740... il n avoit pu trouver d autre moyen 
pour y parvenir que de luy procurer l'union du prieuré de 
Saint-Georges d'Oleron, situé dans le diocèse de Saintes, 
dépendant de Tabbaye de la Trinité de Vendôme, dont la 
collation appartenoit audit sieur archevêque, comme titu- 
laire de ladite abbaye. Sur quoy, pour procurer à laditte 
église métropole de Tours tous les secours dont elle peut 
avoir besoin... nous avons bien voulu, par notre brevet du 
30 mars dernier*... Vu les requêtes du chapitre de Tours à 



1. Les motifs invoqués dans ce brevet sont les mômes que les précédents; 
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révoque de Saintes... le décret de Tévêque de Saintes, rendu 
le 26 août dernier, qui unit ledit prieuré à la manse capi- 
tulaire de l'église métropolitaine de Toui-s... sauf que le 
chevalier de La Rochette, titulaire actuel dudit prieuré, joui- 
roil pendant sa vie de tous les revenus ^.. les consentements 
de Tarchevêque de Tours et des religieux de Vendôme, sous 
réserve de 400 livres de rente pour être distribuées aux 
pauvres de Saint-Georges d'Oleron... A ces causes... nous 
avons, de notre grâce spéciale, pleine puissance, authorité 
royale, approuvé, confirmé, approuvons et confirmons par 
ces présentes signées de notre main ledit décret d'extinction 
et d'union, voulons et nous plait qu'il sorte son plein et en- 



ce sont d*ailleur8 les raisons invoquées par rarchcvéque de Tours dans sa 
requête et dans ]*acte de son consentement. 

1. Cette clause était déjà stipulée dans le décret d'union de Tévéque de 
Saintes. 

Le 2 juin 1763, < ledit sieur de La Rochette ne pouvant plus, à cause de 
son grand âge, se donner aucuns soins pour faire valoir le prieuré de Saint- 
Georges, et voulant vivre et mourir tranquille >, consentit à mettre le cha- 
pitre en jouissance moyennant une pension. Les religieux de Vendôme con- 
sealirent à n'exiger les deux mille livres stipulées en leur faveur qu'après la 
mort dudit Rochette, mais ordonnèrent c que les titres et papiers du prieuré 
seront transporté à notre thrésor. » La pension fat fixée à 10,000 livres, par 
coQCordat passé c entre haut et puissant seigneur messire Antoine-Louis 
Deschimps, baron de La Villeneuve, et messire Ambroise Riballier, prêtre^ 
docteur en Sorbonne, procureur de haut et puissant seigneur messire Antoine 
Dubois de La Rochette, chevalier de Tordre de Saint-Jean de Jérusalem, 
prieur de Saint- Georges d'Oleron, et messire Ântoine-Joseph-Louis Chauve- 
reau, chevalier, seigneur de Poillié, ancien chevalier d'honneur du bureau 
des finances cle la généralité de Tours, procureur du chapitre Saint-Gatien. » 
Le chevalier de La Rochette mourut eu 1764. Le chapitre, mis en possession 
des revenus du prieuré, se serait ausai emparé, d'après un mémoire imprimé, 
c des archives et de tous les litres... il prit la clef du trésor et des archives 
du prieuré, et elle lui a été remise par les héritiers du chevalier de La Ro- 
chette, sans avoir constaté aucun déficit dans ces mêmes archives. Devenu 
ainsi le maître de tous les titres, papiers et renseignemens, il en a toujours 
disposé à son gré comme de sa chose propre, sans appeller jamais ni M. de 
Soissons, ni les gens d*aflfaires. » Mémoire imprimé aux archives de Loir-et- 
Cher, p. 33. 
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lier effet, aux clauses et conditions y portées. Si donnons 
en mandement à nos amés et féaux conseillers les gens te- 
nans notre grand conseil, que, s'il leur appert que dans les- 
dits consentemens et décret d'union il n'y ait rien de con- 
traire aux constitutions canoniques, à nos droits, aux fran- 
chises et libertés de l'église gallicane, ils ayent à les faire 
enregistrer avec ces présentes, et le contenu en icelles gar- 
der et observer, et exécuter de point en point, selon leur 
forme et teneur, cessant et faisant cesser tout trouble, etc. 
car tel est notre plaisir, et afin que ce soit chose ferme, avons 
fait mettre notre scel à ces dittes présentes. Données à Ver- 
sailles, au mois de novembre de l'an de grâce mil sept cent 
quarante-un, et de noire règne le 27e. Signé: Louis; et sur le 
repli est écrit : Par le roy, signé: Phelippeaux. 

CCLXXIV 

1743, 5 mai. — Communiqué par M. L. Audiat. — An- 
toine Dubois de La Rochette, chevalier de Saint-Jean de 
Jérusalem, seigneur prieur commendataire du prieuré de 
Saint-Georges, demeurant ordinairement à Paris, et de pré- 
sent en sa maison prieurale de Saint-Georges, et Pierre- 
Hive Jaubert, prieur et curé de la paroisse de Saint-Georges; 
Jacques-Simon Rouillé et Jean Macquain, fabricquens, pré- 
sents ; expose qu'ayant ci-devant achepté dans le bourg de 
Saint-Georges un territoire assez étendu, contigu au lieu 
appelé Vandosme, et en iceluy fait construire plusieurs 
corps de logis, il désireroit pour les siens et ayant cause 
qui pourroient dans la suite devenir propriétaires desdits 
bâtiments et maisons, avoir un ban et le droit de sépulture 
pour l'avenir dans l'étendue de la chapelle de la sainte 
Vierge... Il offre de faire don à l'église de 300 livres qui se- 
ront employées à la construction d'une porte neuve, celle 
qui communique de la cour du prieuré dans ladite chapelle 
de la sainte Vierge, à mettre un tambour au-devant, un 
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bénitier en bronze, rétablir en entier tous les marche-pieds, 
bans et pupitres du chœur, le tout en bois de chaigne du 
nord. Accordé. 

A la mênie réunion, le chevalier de La Rochette expose 
« qu'il doit estre établi des sœurs audit boui^ de Saint- 
Georges et qu'il convient qu'il soit accordé pour leur usage 
un banc dans ladite église d ^ ; il s'en trouve un de vacant ; 
c pour qui ledit seigneur offre de donner la somme de 
60 livres qui sera employée incessamment à faire construire 
et poser des portes aux confessionnaux actuellement exis- 
tant, lesquels en sont dépourvus et ne s'en peuvent passer 
pour la décende et commodité des prêtres confesseurs... » 

Le chevalier de La R(»chette. Rousselin. Jauber, 
curé de Saint-Georges. Godeau. Morpain, fabrio- 
queur. Peponet, notaire. 

CCLXXV 

i749, 22 mai. — Testament de messire Charles d'Hille- 
rin, prieur de Puyravau, qui stipulait que l'argent provenant 
des eaux-de-vie trouvées à sa mort dans le prieuré serait em- 
ployé à fonder une rente de 100 livres pour la maîtresse 
d'école. Conformément au testament, maître Charles-Fran- 



1. 11 s'agit de trois sœurs de la Sagesse qui devaient, à ce moment^ rem- 
placer les trois filles de la Charité établies au bourg de Saint-Georges par 
contrat du 20 mars 1714 passé devant Guertier, notaire à Paris, t pour le 
soulagement des pauvres malades de ladite seigneurie du prieuré d^Oleron 
et pour l'instruction de la jeunesse i, et forcées alors de se retirer, c parce 
que les fonds qui avaient été destinés par ledit contrat pour l'entretien et la 
nourriture desdites trois filles et pour les besoins des pauvres, ont cessé 
d'être fournis. » 

Le 28 juin i754, eut lieu une assemblée générale des habitants qui auto- 
risa les filles de la Sagesse à s'installer au couvent des fiMes de la Charité 
et jouir des revenus, et décida que les répiirations seraient faites aux bâti- 
ments. 
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V'ois d'Hillerin, conseiller, avocat du roi en la maréchaussée et " 
siège royal de Fontenay-le-Comte, fut l'exécuteur dudit les- 
tament. En 1747, il avait constitué sur le clei^é de France 
une première rente de 100 livres; dans le mènie but, on y 
ajouta en 1765 une autre rente de 40 livres, toujours pour 
la maitresse d'école. Les classes se tenaient dans un logis 
appelé La Piloterie, qui appartenait en 1700 à feu Biron. En 
1755, les paroissiens de Puyraveau délibérèrent pour nom- 
mer une maitresse d'école. (Titres aux archives de Loir-et- 
Cher). 

CCLXXVI 

c Voyage de Tisle Doleron, faict en i756 par Dom Baudelot, pour la Tisiie 
des prieurés de Vendôme. > Archives de Loir-et-Cher ^ papier. 

De Vendôme on dine à Chàteau-Regnault, de Chàteau- 
Regnault à Tours, coucher. 

De Tours on va à Mont-Bazon, de Mont-Bazon à Sainte- 
Maure, dîner; de Sainte-Maure coucher à Noyers. 

De Noyers on passe au Port de Pille, et du Port de Pille fc 
Ghattelleraux. 

De Chatelleraux à Poitiers. 

De Poitiers on dine à Luzignan ; de Luzignan on va cou- 
cher à Saint-Mexant. 

De Saint-Mexent on va dîner à Niort ; de Niort on va à 
Saint-Eutrope d'Availle, et pour y aller vous passez à Saint- 
Maurice, de Saint-Maurice à Fort, de Fort à Chizay et de 
Chizay à Availle, et d'Availle on va coucher à La Ville-Dieu. 
— De La Ville-Dieu à Saint-Jean d'Angely, de Saint-Jean 
d'Angély à Xaintes, de Xaintes au prieuré de la très-sainte 
Trinité de Montierneu(, situé dans la paroisse de Saint- 
Agnan; de Saint-Agnan à Marenne, de Marenne à Tisle 
d'Oleron, de l'isle d'Oleron passer par le port de Marenne, 
par celui de Brouage et par celui de Soubise, et de Soubise 
à Rochefort, de Rochefort à La Rochelle, de La Rochelle à 
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Puy-Raveau, de Puy-Raveau à Su ingères, de Surgères à Niort, 
de Niort à Massiëres, Parthenay, Saint-Loup et Sainl-Jouin, 
de Tabbaye de Saint-Jouin à celle de Mon treuil-Bellay, de 
Montreuil à Saint-Florent de Saumur, de Saumur à Saint- 
Maur sur Loire, de Fabbaye de Saint-Maur sur Loire à Bris- 
sac où est le prieuré de La Colombe, de Brissac à Saint-Sa- 
turnin sur Loire, de Saint-Salurnin à Angers à Gheviré le 
Rouge il y a sept lieux; de Gheviré venir à Durelal il y a deux 
lieux, de Duretal à La Flèche 3 lieues, de La Flèche au Lude 
4 lieux; du Lude on peut aller aux prieurés de Villiers-Âu- 
bouin, Saint-Germain Darcé et gagner Craon; les mauvais 
temps m'en ont empêché. Du Lude je suis venu à Château 
du Loir, du Château du Loir à Saint-Calais et Vendôme. 



CCLXXVII 

il59. — Par acte de Henri-Claude de Bourdeilles, abbé de 
la Sainte-Trinité de Vendôme, vicaire général de M^' Tévêque 
de Périgueux, demeurant à Périgueux, daté du 48 octobre 
1759, et par décret du roi du 28 novembre suivant, Edme 
Baudelot est nommé prieur du prieuré simple et régulier de 
Puyravault, situé au pays d'Aunis, gouvernement de La 
Rochelle, après François d'Hillerin. Il prend possession le 
23 .janvier 4760, afferme le revenu de son prieuré pour 2,400 
livres, plus 300 livres au curé, etc. Le preneur jouira du 
prieuré avec sa clôture et préclôture, ledit prieuré consistant 
en grands appartements logeables, en cuisine, salle, chambres 
hautes et basses, brullerie, pressouer, grange, écurie, toits à 
vaches, à brebis, à volaille, petite vollière à pigeons, four, 
ballet, chais à vin rouge, buanderie,jardin, parterre, pré, droits 
seigneuriaux consistants en terrage, droit de cens, renies 
nobles, lods, ventes, honneurs, amendes, droit de bannalité 
sur tous les habitants à raison de la 14e partie des pâtis, droit 
de dîme verte, de laines, agneaux, aussi à la 1 4e partie, bois 
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taillis, droit de pêche, etc.. En 1767, il était aussi prieur de 
Tabbaye de Saint-Pierre de Chàlons-sur-Saône.. (Ti/res des 
archives de Loir-et-Cher). 

CCLXXVIII 

mi. — c Mémoire sur les diflférents seigneurs de l'isle d'OIeron. » ^ 
Archives de la Charente-Inférieure, G. 253. 

Mémoire pour les seigneurs du baillage de Marennes et 
de l'ancienne baronnie de Tîle d'Oleron, contre les préten- 
tions des traitants, qui, à la faveur de deux aiTêts du conseil 
d'élat, s'arrogent les droits de lods et vente aux mutations des 
domaines qui relèvent de ces seigneuries, qu'ils prétendent 
être de la directe du roi, ces seigneurs n'étant à tort considé- 
rés que comme engagistes. 11 a été renoncé à ces prétentions 
pour la seigneurie de Saint Georges, en présence des ter- 
mes de l'acte de fondation et dotation de l'abbaye de Ven- 
dôme, par acte daté de \11\. S'ensuit un extrait de ce 
mémoire : « La comté de Marennes et l'isle d'Oleron ont 
toujours (ait partie de la comté de Saintonge. Les ducs de 
Guyenne, comme les comtes de Poitou et de Saintonge, la 
possédoienL en 910... Le dernier duc de Guyenne, comte de 
Poitou et de Saintonge, mourant en 1137 dans son pèleri- 
nage de Compostelle, Éléonore sa fille fut mariée à Henri 
lie du nom, duc de Normandie et depuis roi d'Angleterre. 
Elle lui porta la duché de Guyenne, les comtés de Poitou 
et de Saintonge avec Fislc d'Oleron. La guerre s'alluma 
quelque temps après entre la France et l'Angleterre, pour 
la répudiation de cette princesse. L'isle d'Oleron fut donnée 
par Edouard III, fils d'Henri III, roi d'Angleterre, à Guy 
de Lusignan, qui la posséda jusqu'à la conquête que fit 
Louis VIII roi de France, du Poitou, Guyenne, Saintonge etde 
l'isle d'Oleron, et ce prince par reconnaissance de services 
importants que lui avait rendus Hugues de Lusignan, luy 
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en fit un nouveau don, au mois d'août 4224, veille de l'as- 
somption. La maison de Pons succéda ensuite à celle de 
Xusignan. Le traité de Brétigny donna de nouveaux maîtres 
à cette contrée du royaume. La Guyenne, la Saintonge et le 
Poitou passèrent au roi d'Angleterre, mais il n'en jouit pas 
longtemps. Charles V, dit le Sage, fit donner arrest par les 
pairs de France assemblés au parlement de Paris, le 44 
mai 4329, portant confiscation, pour crime de félonie, du 
duché de Guyenne et des autres provinces du royaume pos- 
sédés par Henri III et le prince de Galles son fils. Cet arrêt 
fut suivi d'une irruption de troupes dans les provinces con- 
fisquées. Renaud, sire de Pons, se mit à la tête de ses vas- 
saux. Sa valeur et ses exploits lui firent perdre ses biens 
pour conserver ceux de la couronne, et ce fut dans ces 
circonstances que Charles V, pour l'indemniser de partie des 
pertes qu'il avait souffertes, lui fit don pour lui, ses succes- 
seurs et ayant cause, par lettres patentes du 4er juin 4370, 
de 2,000 livres de rente, avec promesse de lui en faire l'as- 
siette en pays de Saintonge, Périgord, Limousin, Poitou et 
ailleurs, en la duché de Guyenne, en terres ayant haute jus- 
tice, moyenne et basse, fiefs, arrière-fiefs, honneurs, homma- 
ges, châteaux et châtellenies, pour les tenir lui et ses sujets à 
perpétuité, sans autres réserves que la foi et hommage, le 
ressort, la souveraineté et tous les autres droits royaux. La 
maison de Pons jouit tranquillement de l'efïet d'un don aussi 
légitime jusqu'à l'année 4444, que Jacques de Pons, ayant 
vengé l'assassinat commis sur la perspnne du sire de La Tri- 
mouille son oncle, par les seigneurs de Coetivy et de Ville- 
quier, fut obligé d'embrasser le parti du roi d'Angleterre, ce 
qui donna lieu à la confiscation de ses biens au profit du 
roi, par arrêt du parlement de Paris de l'année 4445. André 
de Villequier, dont la faveur était décidée sous Charles VII, 
obtint cette confiscation, notamment de l'isle d'Oleron, par 
lettres patentes du mois d'octobre 4450 ; mais Jacques de 
Pons, qui s'était retiré en Espagne, en fut rappelé par Louis 
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XL II résista aux vains efforts d'Arthus et de François de 
Villequier, enfans d'André, et il fut remis en possession de 
l'ancien patrimoine de ses pères, le 20 octobre 4547, en 
vertu de plusieurs arrêts tant du parlement de Paris que de 
celui de Bordeaux, et reçut les hommages de ses anciens 
vassaux. » 

CCLXXIX 

i78i, 4 mars. — Réunion du prieuré d^Olonne à la cure des Sables. — 
Archives de la cure des Sables d^Olonne, 

Aujourd'hui quatre mars mil sept cent quatre-vingt-un, en 
l'assemblée générale de MM. les habitants de cette paroisse, 
tenue en la sacristie de l'église paroissiale de Notre-Dame, 
après avoir été annoncée au prône de la messe paroissiale, 
dimanche dernier et ce jour, et encore au son de la cloche, 
en la manière accoutumée, à laquelle ont assisté les soussi- 
gnés, et notamment messire Charles-Joseph Boétel, curé de 
cette paroisse, et le sieur Gaudin de La Fousausse, marguillier, 
sur ce que illustrissime et révérendissime Mgr de Mercy, évo- 
que el baron de Luçon, lors de sa visite épiscopale dans cette 
paroisse, ayant vu et reconnu par lui-même la modicité du re- 
venu de la cure de cette paroisse, et combien il était peu pro- 
portionné à l'étendue et à Timportance de ce bénéfice à charge 
d'àmes, promet, d'après les très humbles représentations et 
les instances les plus vives de la part de plusieurs des principaux 
habitants de cette paroisse, de s'occuper sérieusement des 
moyens d'améliorer celte cure. En conséquence, sa grandeur 
vient demander audit sieur Boélel, curé des Sables, par 
sa lettre missive du 16 février dernier, dont lecture a été 
donnée à ladite assemblée, qu'après en avoir enfin obtenu 
le consentement de Mn^ l'évèque de Soissons, abbé de Ven- 
dôme, et en cette qualité collateur du prieuré de la Trinité 
de Vendôme, situé en la paroisse de Notre-Dame d'Olonne, 
en ce diocèse, et encore le consentement de monsieur l'abbé 



— 381 — 

de Saint-Âulaire, titulaire actuel dudit prieuré, elle est dans 
l'intention et la résolution de procéder sur-le-champ à la 
réunion dudit prieuré de la Trinité de Vendôme à la cure 
des Sables, pour par ledit sieur curé et ses successeurs jouir 
à perpétuité des fruits et revenus dudit prieuré, après le 
décès du titulaire seulement ; mais que la difficulté princi- 
pale qui arrête aujourd'hui sa grandeur sont les frais indis- 
pensables à faire pour procéder à ladite réunion. C'est 
pourquoi ledit sieur Boétel, lecture faite de ladite letlro, a 
proposé et propose, de la part de monseigneur Tévêque, audit 
sieur Gaudin de La Fousausse et à tous messieurs les habi- 
tants convoqués, de vouloir bien, par un acte de délibération 
pris dans la présente assemblée, consentir à payer ou faire 
payer des deniers de la fabrique, tous les frais nécessaires 
pour consommer ladite réunion du prieuré de Vendôme à 
la cure des Sables; ledit sieur curé priant messieurs les habi- 
tants assemblés de considérer que lesdits frais qui, suivant 
l'observation de Mgi* Tévêque de Luçon, pourraient monter 
de huit à neuf cents Hvres, n'ont aucune proportion avec les 
avantages considérables qui résulteront par la suite de la 
réunion à la cure des Sables dudit prieuré de Vendôme, 
dont le revenu est aujourd'hui de quinze cents livres. 

Sur quoi, l'assemblée ayant délibéré, pénétrée des senti- 
ments de la plus vive reconnaissance pour les nouveaux té- 
moignages de bienveillance que veut bien lui donner Mgr 
révoque de Luçon, et persuadée de tous les avantages sen- 
sibles qui résultent pour la paroisse et le bien public de la 
réunion dudit prieuré de Vendôme à la cure des Sables, 
elle a arrêté et s'engage volontiers à payer des deniers de 
la fabrique les frais nécessaires pour la procédure à faire 
pour l'entière homologation de ladite réunion, et à cet effet 
autorise monsieur de La Fousausse, marguiller, ou ses suc- 
cesseurs à payer lesdits frais sur les ordonnances de mon- 
seigneur l'évèque de Luçon. L'assemblée a au surplus prié 
monsieur Dupleix, conseiller du roi, lieutenant général de 
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l'amirauté de cette ville, de vouloir bien se charger d'écrire 
au nom de tous les habitants à monseigneur l'évêque et à 
monseigneur le duc de Luxembourg, pour leur marquer la 
vive et respectueuse reconnaissance de leurs protections et 
sollicitalions auprès de Mg«* Tévêque d'Autun, pour procurer 
à MM. les curés de cette ville un bien-être nécessaire et 
convenable, et les supplier de vouloir bien continuer leurs 
démarches pour mettre la dernière main à la réunion dont 
il s'agit, et cependant de vouloir bien solliciter une pension 
en faveur de M. Boétel, curé actuel, qui, selon le coui-s de la 
nature, ne peut pas profiter des avantages de ladite réunion. 
Clos et arrêté les jour, mois et an que dessus. Ainsi signé 
au registre: Boëtel, curé des Sables, Gandin de La Fousausse, 
Dupleix laine, prêtre, Achard, sénéchal, Boulineau, prêtre, 
Vaugirault de Rosnay, de La Cailletière, Miollon, Marin Lami, 
Cougnaud, cler tonsuré, Robert du Breuil, le chevalier de 
Miraillet, Herbert, diacre, Valentou, Brunetteau, Libaudière, 
J. Mercier le jeune. Riche Taîné et Delange, secrétaire. 
Controllé aux SaÈles le 6 mars 4781, reçu 44 sols, 

Allezart. Delange, secrétaire, 
CCLXXX 

il 82, mars. — Ordonnance royale autorisant le décret de réunion du 
prieuré d*Olonne à la cure des Sables. — Archives de la cure des Sabki 
d'Olonne. 

Louis, par la grâce de Dieu, roi de France et de Navarre, 
à tous présents et avenir, salut. Le sieur cui^é de Notre- 
Dame des Sables d'Olonne, diocèse de Luçon, nous a très 
humblement (ait représenter que les revenus de ladite cure 
étant évidemment insuffisants pour subvenir aux besoins 
d'une paroisse considérable, il aurait été par le sieur évéque 
de Luçon rendu un décret, en date du 29 août 4784, par 
lequel, après les formalités requises et accoutumées, il a 
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éteint et supprimé le prieuré de Notre-Dame de Vendôme, 
ancien ordre de Saint-Benoît, fondé et desservi dans l'église 
paroissiale de Notre-Dame d'Olonrie, et en a uni et incorporé 
à perpétuité tous les biens, droits, fruits et revenus en dé- 
pendants à la cure de Notre-Dame des Sables d'Olonne, pour, 
par ledit curé, en jouir au jour de la mort ou démission du 
titulaire actuel dudit prieuré, à la charge de payer par cha- 
cun an une somme de 300 livres, laquelle sera, en la ma- 
nière qui sera prescrite par ledit sieur évêque de Luçon, dis- 
tribuée par égales portions aux pauvres des paroisses de Notre- 
Dame d'Olonne et de Notre-Dame des Sables, et en outre de 
faire acquitter, dans l'église paroissiale de Notre-Dame 
d'Olonne, le service et aulres charges accoutumées, sans 
toutefois, de la part dudit curé des Sables, y pouvoir préten- 
dre les titres et honneurs du curé primitif. Et il aurait encore 
statué que les seigneurs comtes d'Olonne continueraient de 
jouir seuls de tous droits, prérogatives et honneurs de patron 
fondateur de ladite cure des Sables, dont la présentation leur 
appartiendra à l'avenir, alternativement avec les évoques de 
Luçon, et autres charges, clauses et conditions exprimées 
audit décret; et comme il ne peut avoir son exécution sans 
avoir été revêtu de notre autorisation, ledit exposant nous au- 
rait très humblement supplié de vouloir bien lui accorder 
nos lettres patentes sur ce nécessaires. A ces causes, de l'avis 
de notre conseil, qui a vu le décret du sieur évêque de Lu- 
çon en date du 29 août dernier, lequel est cy attaché, sous 
le contre-scel de notre chancellerie, et de notre grâce spé- 
ciale, certaine science, pleine jouissance et authorité royale, 
nous avons approuvé, confirmé et authorisé, et par ces pré- 
sentes signées de notre main, approuvons, confirmons et 
authorisons ledit décret, voulons et nous plaît qu'il soit exé- 
cuté selon sa forme et. teneur, aux charges, clauses, condi- 
tions et réserves y contenues; ordonnons en conséquence 
que la rétribution annuelle de 300 livres, réservée par ledit 
décret en faveur des pauvres des deux paroisses d'Olonne et 
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des Sables, sera et demeurera à perpétuité représentative de 
la quantité de 1 5 septiers de bled froment, mesure de Paris, 
conformément à l'évaluation des portions congrues déter- 
minées par redit du mois de mai 1768, et susceptible de 
l'accroissement prévu par icellui. Si donnons en mandement 
à nos amés et féaux conseillers les gens tenant notre cour 
de parlement de Paris, que ces présentes ils aient à faire 
registrer, et du contenu en icelles jouir et user l'exposant, 
ensemble les parties intéressées, cessant et faisant cesser tous 
troubles et empeschements, nonobstant toutes choses à ce 
contraires. Car tel est notre plaisir. Et afin que ce soit chose 
ferme et stable à toujours, nous y avons fait mettre notre 
scel. Donné à Versailles, au mois de mars, l'an de grâce 

1782, de notre règne le 8e. 

Louis. 
Par le roi : âmelot. 

Visa. Hue de Miroménil. 

Registrées, etc.. le 24 février 1783. Dufhang. 

CCLXXXI 

1183, iO décembre. — Demandes du chapitre de Tours pour obliger 
l'ahbé de Vendôme à contribuer pour un tiers aux charges du prieuré. — 
Archives de Loir-et-Cher^ imprimé in-IV^ de 72 pages *. 

Le chapitre fit assigner Ma»* de Bourdeilles, évêque de 



1. Monseigneur de Soissons n'accepta pas ces réclamations ; et pour sou- 
tenir sa cause, il fit rédiger une longue plaidoirie intitulée : Mémoire pour 
M. de Bourdeilles, évêque de Soissons, conseille)^ du roi, etc.. ahàé-car- 
dinal de Vendôme. . contre les doyen, chanoines et chapitre de Tours, 
signé de M. de Vaucresson, avocat général, M« Mille, avocat, Gelez, procu- 
reur, imprimé à Paris chez P.-(l. Simon et N.-H. Nyon, imprimeurs du Par- 
lement, rue Mignon, 1784; in-4<» de 72 pages. C*est la seule pièce du procès, 
dont nous ne connaissons pas Tissue. Le plaidoyer s'appuie sur le concordat 
de 1515 et les actes de Tunion pour prouver que Tabbé est exempt de toutes 
charges. 
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Soissons, pour voir, dire et ordonner, en sa qualilé d'abbé 
de Vendôme : 

i^ Que la transaction passée la veille des noues d août 
4515 entre Tabbé de Vendôme et le prieur de Saint-Geor- 
ges d'Oleron, ensennble l'arrêt du conseil d'état de 1705 et 
les loix concernant les impositions du clergé, seront exécu- 
tés selon leur forme et teneur; 

3o Qu'il sera condamné à payer et contribuer au prorata 
de ce qu'il prend dans les revenus de la seigneurie du prieuré 
de Saint-Georges, aux frais et dépens du renouvellement et 
de la confection du terrier de ladite seigneurie ^ ; en consé- 
quence, qu'il sera tenu de s'accorder et convenir avec les de- 
mandeurs pour le choix d'un commissaire à terrier, néces- 
saire pour lesdites opérations, et procéder incessamment à la 
confection dudit terrier, et ce dans tel délai qu'il plaira au 
conseil fixer, sinon et à faute de ce laire, qu'il en sera choisi 
et nommé un d'office par le plus prochain juge royal des 
lieux commis à cet effet; 

3» A remettre es mains du chapitre de Tours tous les 
titres et papiers concernant ledit prieuré de Saint-Geoi-ges, 
tant ceux qu'il prétend avoir été donnés à M. de Soissons 
que tous autres qui pourroient être en sa possession, sauf à 
M. de Soissons d'en prendre telle copie collationnée qu'il 
jugera à propos, et de se purger par serment, pardevant le 
commissaire du conseil, qu'il n'en retient aucun directe- 
ment ni indirectement pour, lesdits titres et papiers, être 
portés aux trésor et archives dudit prieuré^; 



i. c La confection d'un lerrier n'eniratne pas de grands frais, parce qu'en 
général on fait à celui qui est chargé de cette opération la remise de cer- 
tains droits qui lui tiennent Heu d'honoraires et qui Tindcmnisent de son 
traTail et de ses recherches. > Ibid.^ p. 44. 

S. Contre ces réclamations, le mémoire répond qu'il y avait encore en 1754 
à Oleron c des gardiens, archivistes et dépositaires des litres du prieuré ». 
Le premier, un sieur Lefebvre, c écrivain passionné contre M. de Soissons », 
qui lai aTait refusé la régie des revenus du prieuré d'OIeron, et c qui avoit sur- 

25 
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4o Â payer sa portion con tribu toire aux réparations et 
entretien des bâtimens nécessaires au service et à l'exploi- 
tation des biens dépendans de la seigneurie d'Oleron... ; 

5o Enfin, à rendre, payer et rembourser au chapitre de 
Tours le tiers des sommes qu'il a payées pour les imposi- 
tions et décimes établies sur la totalité des revenus de la 
seigneurie de Saint-Georges, et portées au rôle des décimes 
de révéché de Saintes, et ce depuis et compris Tannée 4764 
jusqu'au jour de la demande... comme aussi qu'en sadite 
qualité d'abbé de Vendôme, il sera tenu de contribuer à 
l'avenir pour un tiers dans le paiement desdites décimes et 
impositions du clergé, comme jouissant du tiers des revenus, 
le tout avec dépens. 

CCLXXXIl 

1783j 20 février. — Bail par Henry-Joseph-Claude de 
Bourdeille, conseiller du roi, évèque de Soissons, abbé- 
cardinal de l'abbaye de Vendosme, du tiers lui appartenant 
du revenu de la terre et seigneurie dudit Saint-Georges 
d'Olleron... au sieur de La Jaille, fermier soitant, pour 
13,000 livres, en présence de M. André-François Rivière, 
prestre curé de la paroisse de Saint-Pierre, archiprestre de 
cette isle. — Architrs de Loir-et-Cher, copie en papier. 

CCLXXXIII 

llS^i'IlSO. — Arrêt du conseil d'état ordonnant que les 
particuliers qui ont aplani les dunes de l'île dOleron, soient 



tout à cœur, suivant sa première lettre du 1*2 mars 1756, que les clefs des 
archives eussent été remises au juge et au procureur flscal plutôt qu'à lui », 
avait seul accusé Tabbê d'avoir enlevé les titres du chartrier; enfin, que le 
chapitre de Tours avait seul la clef dudit chartrier depuis 1764 et devait 
le premier prêter serment. 
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tenus de les rétablir à la même hauteur qu'elles étaient, d'y 
planter des arbrisseaux appelés durasmes, et défendant à 
toutes personnes, de quelque condition et qualité qu'elles 
soient, de défricher ou faire défricher à l'avenir aucune 
dune, ni d'arracher ou faire arracher lesdits arbrisseaux, à 
peine de 500 livres d'amende. — Archives de la Charente- 
Intérieure, G. 253. 

CCLXXXIV 

1785. — Dom François Busseret, prebtre religieux de 
Vendôme, célerier de l'abbaye, donne à ferme le revenu du 
prieuré de Montierneuf pour 9,000 livres, en augmentation 
de 2,200 livres, sur la ferme conclue en 1767 par Louis- 
Ignace de Terre de Bernay, seigneur prieur dudit Montier- 
neuf, conseiller en la cour de parlement, en faveur du sieur 
Busson de Pontreau. — Archives de Loir-^t-Cher. 
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1322. — Vente de la sixième partie d'un marais de Mon- 
tierneuf par Guillaume et Pierre Ménier 190 

— Don de quatre sous de rente par Jean Bitier, de la 

paroisse des Epaux, à Etienne Cornut 191 

— Vente par Pierre Sachan d'une maison près du bois 

de Montierneuf 192 

— Le pupe Jean XXII institue des conservateurs des 
biens et privilèges de Tabbaye de Vendôme .... 193 

1325. — Jean de Refuge délègue ses pouvoirs 193 

1322. — Don de 13 sous de cens assis sur des vignes dans 

le fief de Montierneuf 197 
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1322 Reconnaissance de 20 sols de cens sur des biens dans 

la censive du prieuré de Montierneuf 198 

1323 (v. s. 1322). — c Donation, par Jean Pépin et Jeanne 
Forôt, son épouse, de leurs propres personnes au 
prieur de Montierneuf, en Thonneur de la sainte 
Larme, i 199 

— Vente d'un bois, sous la réserve de payer au prieur de 
Montierneuf le cens et la rente accoutumés .... 201 

— Vidimusdu privilège du roi Charles IV pour le prieuré 

de Montierneuf 202 

— Commission au sénéchal de Saintonge de prononcer 

sa sentence définitive sur le droit de justice à Malaigre. 204 

1324 (v. s. 1323). — Sentence du sénéchal de Saintonge, 
qui reconnaît au prieur de Montierneuf le droit de 
haute et basse justice à Malaigre 205 

— La saisie posée par ordre du roi sur la mairie de Saint- 
Aignan ne sera pas préjudiciable aux droits de 
Tabbaye de Vendôme 207 

— Vente de trois boisseaux de froment de rente à Mon- 
tierneuf 209 

— Don d'une vigne dans le domaine de Soubize . . . 210 

— Echange de plusieurs pièces de vignes dans le fîcf de 
Montierneuf 210 

— Achats d'une vigne dans la paroisse de Beaugeay ; de 
cinq sous de rente sur une maison à Saint-Sornin. . 211 

— Guillaume Oardiat et Marie, sa femme, donnent tous 
leurs biens au prieur de Montierneuf 212 

1325. — Vente par Pétronille de Chagnelle à Garin de 
Queysse, prévôt de Saint-Aignan, d'une motte avec 
ses arbres 213 

— Le prieur de Montierneuf est remis en possession du 
droit de justice à Malaigre 213 

— Achat par le prieur de Montierneuf de quatre sols de 
cens 215 

— « Charte de Charles IV, roy de France, qui prend 
soubs sa protection le prieuré d'Oleron. » . . . . 215 

1326 (v. s. 1325). — Vente par André Bourguerin Dorider 

à l'abbaye de Vendôme d'une maison à La Rochelle . 218 
1325-1328. — Ventes de vignes et rentes à Montierneuf . 219 
1328. — Confirmation par le roi Philippe VI du privilège 

de sauvegarde 220 
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1330. — Vente à Guillaume de Prelle de 18 sous de cens 

à Montierncuf 220 

— « Girard de Surgères donne tout son bien au prieuré 

de Surgères. » 221 

— Possessions de La Trinité de Vendôme dans la ville de 

La Rochelle 222 

1331. — Achat d'une vigne par le prieur de Montierneuf . 223 
1333. — Accord avec le seigneur de Surgères et privilèges 

accordés par lui 223 

1334 (v. s. 1333). — Achat d'une maison à La Rochelle pour 

les religieux de Vendôme 224 

— Cession par Bernard, prieur du Jarry, au prieur de 
Montierneuf, de quatre sols de rente 225 

— Acquisitions de trois sols de rente par le prieur de 
Montierneuf; de deux sols de rente sur une vigne au 
fief de Tourailles ; de deux sols de rente ; de deux 
boisseaux de froment de rente ; d^une terre située 
près Villeneuve ; d'une vigne 229 

1335, 1336. — Lettres d'amortissement par le seigneur do 

Marans 229 

1339. — « Une relacion en matière de nouvelleté pour les 
religieux de Sabloncellos contre le prieur de Mons- 
tierneuf, pour ce qu'il avoit fait tenir les assises dans 
Tisle de Malaigre. » 230 

— Confirmation et extension pur le roi Philippe VI du 
privilège de sauvegarde accordé à l'abbaye de La 
Trinité pour le prieuré d'Oleron 232 

i;M'j. — Procuration donnée par rabl)é do La Trinité à 
trois religieux pour veiller aux intérêts de l'abbaye, 
et en particulier du prieuré d'Oionne 235 

13'i5. — Vente au prieur de Montierneuf de deux sommes 

de vin blanc 237 

— L'abbé de Sainte-Croix de Talmont nomme ses pro- 
cureurs 238 

— Sentence arbitrale qui détermine les droits respectifs 

du prieur d'Olonnc et de l'abbaye de Talmont . . . 238 

— Vente à Jean Chagnea, prieur d'Oionne, de deux sous 

de rente à Oionne 245 

— Achat d'un l)ois par le prieur de Montierneuf . . . 246 

— Le seigneur de Charcoigne amortit plusieurs acqui- 
sitions du prieur de Surgères 247 
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1346 (v. s. 1345). — Accord entre le prieur de Notre-Dame 
de Surgères et Jean de La Croix, seigneur de Chas- 
tenais 247 

— Ventes au solacier de Montierneuf de cinq boisseaux 
de froment de rente ; de deux boisseaux de froment à 
Montierneuf 248 

1347 (v. s. 134()). — Lettres de vi sols de rente sur une 
maison aux Sables d'Olonne acquis par Jean Ghagnea, 
prieur d^OIonne ; de xi sols de rente acquis par le 
môme 249 

1348. — Congé pour fortifier Oleron 250 

— Don à Jean Chagnea, prieur d'Olonne, de cinq sols de . 
rente à La Lebaudère 250 

1349. — Abandon au prieur d'Olonne d'une allée et de 
deux sols de rente 251 

1350 (v. s. 1349). — Don au même de trois sols de rente sur 

une maison à Olonne 251 

1352. — Ajournement contre Foulques de Mathas . . . 252 

1354. — « Charte qui montre qu'à l'abbé de Vendôme 
appartient la collation de la prévôté et l'institution du 
prévôt de Saint-Georges d'Oleron. » 252 

1355. — Don au prieuré de Notre-Dame d'Olonne, par 
l'abbaye de Notre-Dame de l'île ou de Noirmoutier, 

de quatre journaux de prés 255 

— Achat par le prieur d'Olonne de quatre journaux de 
prés 255 

1368, 1370. — Echange avec Isabelle d'Avaugour . . . 256 
1370, 1371. — Contestations et sentences sur plusieurs 

possessions en Olonne 256 

1374. — André de Léonard, prieur d'Olonne, reçoit 3 sox- 

tiers de froment de Tabbaye de Talmont 257 

1378. — Rente de six sommes de vendange sur le fief de 
Pierre de Lacroix, seigneur de Charcoigne .... 257 

1379. — Accord entre le prieur d'Olonne et Guillaume 
Marchand 258 

1385. — Arrêt qui maintient à l'abbé de Vendôme le droit 

de naufrage en Oleron 262 

— Bail d'une maison à Marans 267 

— Le prieur d'Olonne donne à bail tout ce que son 
prieuré possédait à Mons 267 

1388- — Pierre, abbé de Vendôme, donné à bail emphitéo- 
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tique la maison de La Roche en Olonne 268 

1392. — Maintien des religieux de Vendôme dans leur 

droit de dîmes on Olonne ^ • 269 

— Biens des religieux de Vendôme à Marans et à La Ro- 
chelle 271 

13115. — Abandon du titre de chapelain par Pierre Sure- 

teau, d'Olonne 271 

— Bail par Jean Dujon. prieur d'Olonne, d'une maison 

et plusieurs terres à Saint-Jean de Mons 272 

1399. — Marais en Olonne : bail d'une maison et terres en 
môme lieu 273 

— .Philippe du Haloy, prieur de Sainte-Croix d'Olonne, 
et les habitants des Sables reconnaissent les droits 
des religieux de Vendôme sur le service divin aux 
Sables d'Olonne 274 

1400. — Le prieur de Notre-Dame d'Olonne est maintenu 
dans tous ses droits pour la célébration et les offran- 
des du service divin dans la chapelle des Sables , . 276 

1401. — Accord entre Jehan Dujon, prieur de Notre- 
Dame d'Olonne, et les habitants des Sables pour le 
service divin dans la chapelle des Sables 277 

1401, 1405. — Baux d'une maison dite le Petit-Vendôme 

etd'une vigne àFétille ; accord avec l'abbé d'Orbestier. 278 

1407. — Privilèges accordés aux habitants de Saint-Ai- 
gnan, môme le droit de chasse, et conGrmation de ce 
privilège 283 

1405-1407. —Baux des vignes du Petit-Pétille 284 

1407. — Acte pour le divin service aux Sables d'Olonne . 285 

1410-1412. — Acquêts d'un pressoir à Oleron et de rentes 

à Olonne 285 

1414. — Jean XXIII nomme abbé de Vendôme Jean, prieur 

de Saint-Georges d'Oleron 285 

1420. — Le cardinal-évôque de Poitiers se désiste de ses 
droits sur le prieuré de Saint -Georges d'Oleron, 
moyennant une pension 287 

1435-1448. — Maintenue d'une rente au prieur d'Olonne ; 
mutation du sixain des redevances au septain ; accords 
avec Jean de La Haye, avec l'abbé de Saint-Gildas ; 
bail du Petit-Fétille 288-290 

1461 . — <c Prieuré de Saint-Georges d'Oleron donné à Tabbé 
de Vendôme par le pape Pie second, en 1461, attendu 
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que les Anglais ravageoient la France, empeschoient 

les abbez de jouir. » 290 

1463-1468. — Collation de Téglise de Saint-Fortunal; tes- 
tament de Jean Desmier ; vente de La Boytarderie ; 
ordonnance royale au sujet des moulins d'Oleron . . 292 

1472. — Sixte IV permet à Enieric de Goudun de tenir en 

commande le prieuré de Taunay-Doutonne .... 293 

4481, 14S2. — Redevances dues au prieur de Montierneuf. 294 

1483. — Bail d'une maison en faveur de la confrérie de 

l'Assomption 295 

— Droit de Tabbé de Vendôme de percevoir sur la sola- 
cerie de Montierneuf la somme de cinquante réaux 
d'or ; enquête sur ce droit 295 

1484-1485. — « Déclaration du domayne et temporel du 
prieuré de La Sainte-Trinité de Montierneuf en Xain- 
tonge, que tient et possède frère Antoine de Crevant, 
religieux de ladite abbaye. » 300 

1490. — Accord avec Tabbaye de Talmont 302 

1494,1496. — Rentes dues à Puy-Ravcauet à Saint-Aignan. 303 

1499. — Obligation pour une rente de 15 sols sur une 
maison en Oleron 303 

1500. — Union du prieuré de Saint-Georges d'Oleron à la 
mense abbatiale pour les réparations de Tabbaye . . 30'i 

1504, 1514. — Baux, sentences relatifs à des rentes et terres 

à Marans, Oleron et donne 308 

1510. — Bulle du pape Jules II qui accorde le prieuré de 

Saint-Georges d'Oleron à Antoine de Crevant . . . 309 

1515. — Léon X confirme les accords, conventions et divi- 
sions entre Tabbé de Vendôme et le prieur d'Oleron . 310 

1521. — Procès verbal qui constate les privilèges de Pab- 

baye de Vendôme et de ses prieurés de Saintonge. . 317 

1522-1523. — Formule du serment de Louis de Crevant 

pour le prieuré de Saint-Georges d'Oleron .... 319 

1528-1542. — Nomination du curé de Montierneuf ; bail du 
prieuré de Montierneuf, dune maison à Montierneuf ; 
reconnaissance et échange de rentes 320 

1547. — Déclaration et dénombrement du temporel du 

prieuré de Saint-Georges 321 

1558. — Transaction entre le prieur d'Oleron et plusieurs 

habitants du village d'Oleron 324 

1554-1599. — Sentences relatives aux prieurés d'Olonne et 



— 400 — 

de Puyravault ; baux de la terre de Gros-Chêne et 
d'une maison à Monlierneuf 326 

Vers 1 579. — Estimation des propriétés de M. de Rabayne. 327 

1611-1()55. — Sentences, transactions au sujet des rentes 
dues a Oleron, à Monlierneuf; bail du moulin à vent 
de Puyravault ; testament de Pépin Bonouvrier, etc. 328 

1628. — Enquête sur Tétat des chapelles et églises de Mon- 

tierneuf et Saint-Aignan 330 

1630. — Transaction entre Eustache Le Boullanger et les 

habitants dudit lieu, au sujet du partage de la forêt . 333 

1635, 1654. — Arrêts du parlement de Bordeaux relatifs au 

prieuré de Montierneuf 334 

1656. — Requête àl'évêque de Saintes pour obtenir Tauto- 
risation de construire la chapelle de Notre-Dame de 
Bon-Secours à Saint-Aignan ; autorisation de Tévêque. 333 

1664-1669. — Lettres royaux pour la cure de Montierneuf; 
conversion de rentes pour le prieuré dudit lieu, et 
hommages rendus au seigneur de Benon 338 

1669. — Supplique à Févêque de Saintes pour Tachève- 
menl de Téglise de Saint-Aignan, et ordonnance de 
révêque ; autorisation de bénir Téglise .... 339-342 

1669-1674. — Don pour la construction d'une chapelle à 

Saint-Aignan ; requête pour le curé de Montierneuf . 342 

1679. — Union de la chapelle de Notre-Dame de Bon-Se- 
cours à l'église paroissiale 343 

1668, 1G89. — Accord au sujet du ncttoyement du havre de 
Brouage, 1668 ; cens et rentes dues par le seigneur de 
Benac au prieur de Puy-Ravault 345 

1689. — Supplique à Tévêque de Saintes, le priant d'auto- 
riser le culte dans l'église de Saint-Aignan .... 345 
— Ordonnance de l'évèque de Saintes pour le culte dans 

l'église de Saint-Aignan 347 

1695. — Rente sur le moulin du Pont-Jardin 347 

1699. — Maintenue du prieur de Puyravaut dans ses droits 

seigneuriaux 347 

1705. — Requête et sentence sur le prieuré d'Oleron . . 349 

1710. — Visite du prieuré de Puyraveau 351 

Vers 1710-1716. — Requête à l'évèque de Saintes pour la 
translation du siège de la paroisse de Montierneuf et 
Saint-Aignan dans l'église du prieuré 353 

1716. — Devis des réparations à faire à l'église Saint-Sa- 
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turnin de Montierneuf 360 

1717. — Requête et lettre à M. de Oreil à l'effet d'obtenir 

un second prêtre à Montierneuf 3Gi 

— Bail de la seigneurie d'Oleron 363 

1729. — Déclaration des revenus et charges du prieuré 

dOleron 364 

1733. — Lettre du chevalier d*Aydie, relative à la visite du 

prieuré de Montierneuf 365 

1741. — Lettre relative à Tunion du prieuré d^Oleron à la 

cathédrale de Tours 367 

— Consentement de Louis Chapt de Rastignac, archevê- 
que de Tours, abbé-cardinal de Vendôme .... 369 

— Décret d'union du prieuré de Saint-Georges d'Oleron 
à la mense capitulaire de Tours, par Tévéque de 
Saintes 370 

— Lettres patentes du roi décrétant cette union . . . 372 
1743. — OiTrc de bâtiments et maisons appartenant à 

Saint-Georges 374 

1749. — Testament de Charles d'Hillerin 375 

175G. — « Voyage de l'isle Doleron, faict en 1756 par dom 

Baudeiot, pour la visite des prieurés de Vendôme. » . 376 
1759. — Nomination d'un prieur et ferme du revenu du 

prieuré de Puyravault 377 

1771. — « Mémoire sur les différents seigneurs de l'isle 

d'Oleron. » 378 

1781 . — Réunion du prieuré d'Olonnc à la cure des Sables. 380 

1782. — Ordonnance royale autorisant le décret de ré- 
union du prieuré d'Olonne à la cure des Sables . . 382 

1783. — Demandes du chapitre de Tours pour obliger 
Tabbé de Vendôme à contribuer pour un tiers aux 
charges du prieuré 384 

— Bail de la seigneurie de Saint-Georges 386 

1785-1786. — Arrêt relatif aux dunes 386 

1785. — Bail du prieuré de Montierneuf 387 
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Abaisse-Orgueily moulin en Oleron, 
161, 163, 165 (voir Vaisca Orr/uth), 

'Acbade, archidiacre de Saintes, 2. 

Achard, sénéchal, 382. 

Achelme, 56. 

Adelard, 37, 56 ; — préfet, 37 ; — 
prévôt, 37. 

Adèle, vicomte, 54 ; — AdMe de 
Vermandois, 6 ; — Adèle la Teu- 
tone, 4. 

Adelmodée, mère du duc Guillaume, 
6 ; — fille d'Aymar, comte de Li- 
moges, 6. 

Ademar, évoque de Saintes, 109. 

Ad-Petranif terre située ù Gnlniacurn 
en Poitou, 101. 

Adrien VI, pape, 319. 

Adurensis episcopus, 290. (Peut- 
être Tévéquc d'Aire). 

A(jen (Simon, évêcpie d'), 70. 

Agnès, comtesse de Poitiers, 2, 3, 
4, 5, 6, 7, 9, 10, 11, 12, 21, 33, 34, 
35, 38, 39, 40, 41, 43, 44, 4:;, 46, 
51, 52, 53, 55, 58, 02, 00, 09, 71, 
78, 79, 85, 97, 100, 102, 105, 300, 
318, 322; — religieuse, 53. 

Aguyndoau (Guy d'), 222. 

Aida, fille de Joscelin Scofra, 47. 

Aigulfe, prieur de Montierneuf, 113. 

Aimar (Maron), 41 . 

Aimeric, 42; — (Bernon), 41 ; — 
(Bonvinet), prêtre, 113; — (Dé- 
duit), 172; — fils d'Aimeric Mau-j 



clou, 41 ; — (Hippolyte), 42 ; — 

(Mauclou), 41 ; — (nagemond), 42. 
Aimion, 119. 

Airaud (Gaisdener), 53, 54. 
Aiton, 16. 
Aixy île dans TOcéan, canton de 

Rochefort, 61 ; — (Guillaume, 

prieur d'), 74. 
Ala, 110. 

Alachin (Guillaume*, 303. 
Alain, cardinal, 291 ; — comte du 

Mans, 9 ; — (Roux), 55. 
Alart (Arnaud), 210. 
Albéric, fils d'Hugues, 38. 
Aldéarde, 83. 

Aldehert d'A vailles, 41, 42. 
Aldoin ^Guillaume), 2, 45. 
Aléîird (Eudrand), 83. 
Alexandre, abbé de Sainte-Croix de 

Talmont, 28, 89; — II, pape, 2, 

55 ; — III, pape, 143, 148, 150; — 

VI, pape, 304. 
Algrenus, 47. 
Aliénor, duchesse d'Aquitaine, 17, 

23, 24, 98, 99, 101, 102, 103, 104, 

105, 114, 110, 117, 118, 163, 378. 
Aligne (Aimeric), 210. 
Aligre (Louis d'), moine, 22, 351, 

352. 
Alio-rart, 382. 
Aiionrir, cant. de Secondigny, arr. 

de Parthenay (Deux-Sèvres), 326. 
Alo, 37 ; — prévôt du vicomte de 

Thouars, 64. 
Alone, seigneurie, 230, 232. 
Alope (Ugue), 113. 
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Alphonse, comte de Poitiei*s et de 

Toulouse, 17, 113, 135. 
Amat, archevêque de Bordeaux, 13, 

68, 70, 7i, 73. 
Amboriy prieuré, 289. 
Amelot, 384. 
Amiget (Jehan), 168. 
Amuget (Aymer), 108. 
Anagniy ville d'Italie, 128. 
Anastase IV, pape, lO'i. 
Anchier (Jehan), 213, 214. 
André, 56, 57 ; — moine de Puy- 

Ravault, 70. 
Angers (Maine-et-Loire), 4, 10, 38, 

39, 79, 87, 308, 324, 325, 377 ; - 

Bérenger (archidiacre d'), 38, 39 ; 

— (diocèse d'), 286, 304 ; -- Geof- 
froy (évoque d'), 70 ; — Goslein 
(sénéchal d'), 104; — (Michel d'), 
260; — (officiai d'), 103; — (péni- 
tencier d'), 193; — (sénéchal d'), 
308; — (université d'), 308, 322. 

Angleterre, 2, 17, 19, 293, 378, 379; 

— rois: (Edouard 1), 105, 293 ; — 
(Edouard lll;, 378; — (R...), 125; 

— (Richard I), 125; — Aliénor 
(reine d'). Voir ces mots. 

Anglier (Arnaud), 183. 

Anglois (Arnaud), fils de Thomas, 
172; — (Robert), 187; — (Robin), 
213;— (Thomas), 172. 

Angouléme (Gérard, évéque d'), 2, 
91 ; — (Guillaume, archidiacre d'), 
2 ; — (Geoffroy), fils de Guillaume, 
15; — (Guillaume), 15; — (Hu- 
gues Roux), 25, 26 ; — (Vulgrin), 
comtes, 16. 

Anjou, 3, 6, 7, 8, 12. 

Anort, femme de Guillet Vayronnea, 
249. 

Anterans (André d'), 92. 

Anterea (Guillaume), 250. 

Antiochey 15, 91. 

Apostolle (Denvs T), 295. 

Aquitaine, 10, 12, 33, 35, 115, 216, 
311; — (le duc d'), 21, 60; — 
(Guillaume, duc d'), 44, 45, 46, 93, 
348 ; — (Richard, duc d'), 113 ; — 
(Dreyton Raoul, sénéchal d'), 204, 
206. 

Arbert (Girard), 139. 

Archambaud, abbé de Saint-Maixent, 
2 ; — archevêque, 51 ; — (I te- 
nus), 94, 95. 

Archiac (Yterot d'), 271. 

Ardoine, lieu près Montierneuf, 209. 

Ardouin, sénéchal de Saintonge, 295. 



Argechon (deffense d'), 118. 

Arnaige, près Montierneuf, 300. 

Arnaud, abbé de Saint-Jean d'An- 
gély, 2 ; — archidiacre de Sain- 
tonge, 26, 116, 180, 187, 188, 189, 
198, 199, 201, 209, 210, 211; — 
archiprêtrc de Brouage, 63 ; — 
(Etienne), 208; — vicaire de l'église 
de Hontierneuf, 191, 199, 202, 211, 
212,213; —fils de Thomas Anglois, 
1 72 ; — frère de Ramnulfe, 185 ; — 
moine de Puy-Ravault, 60 ; — (Sa- 
lomon), 83 ; — vassal de Guillau- 
me, 12. * 

Arnoul, doyen du chapitre de Poi- 
tiers, 2 ; — évêque de Saintes, 2. 

Arnoul, rivière près Saint-Sulpice 
d' Arnoul, 300. 

Arribert (Arnoul), 178; — (Ram- 
nulfe), 178. 

Arribet (Guillaume), clerc, 177, 192; 
(Ramnulfe), 185 

Arvaise mas d'), près Saint-Aignan, 
280. 

Aser, médecin, 43. 

Assalhi (Guillaume), 228. 

Assalli (Aimeric), 187, 211, 212. 

Asselin (Geuffroy), 175, 176. 

Auber ^Geoffroy), 186 ; — (Riopon- 
tis), 1 19 ; - (Jehan), 167, 168. Voir 
Auclebert. 

Aubertin (Pierre), 185. 

Auboin ^Guillaume Serpentin d'), 37. 

.4/if/i (Raimond, évèque d'), 70. 

Audebert (Jean dit Chinon), 168, 
voir Aubert ; — prévôt d'A vail- 
les, 41. 

Audeiarde, mère de Kadelon, 42. 

Audoand, 42. 

Audoard (Goscelin), 42. 

Audoarde (Catherine), 268, 269, 272. 

Audoen, moine de Talmont, 89. 

Audrieu, cant. de Tillv-sur-Seulles, 
arr. de Caen (Calvados), 79, 86 ; — 
(chevalier d'), 79. 

Auger, notaire à Paris, 317. 

Auni», 271, 377; — Bernard, 247; 
— Constantin, 139 ; — Pierre (ar- 
chidiacres d*), 258. 

Autun (évèque d'), 280. 

Auvergne [concile d'), 82, 90. 

Availles-sur-Chizâ , cant. de Brioux- 
sur-Boutonne, arr. de Melle (Deux- 
Sèvres), 12, 17, 19, 21, 22, 30, 40, 
41, 42, 43, 45, 53, 115; — (Saint- 
Eutrope d'), 373; — (Saint-Martin 
d^), 34, 42, 45, 49,50,101. 
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Avaugour (Isabelle d*), vicomtesse 
de Thouars, 256, 288 ; — {Claude 
de Bretagne, baron d'), 338. 

Avite, femme d'Helye de Didone, 36. 

Avril, notaire à Saintes, 321. 

Axiis (Giloius de), 70. 

Aydie{Blaise-Marie d'), prieur de Mon- 
tierneuf, 27, 347, 365, 366. 

Ayera, veuve d'Arius Regnard, 186. 

Aymard, comte de Limoges, 6. 

Aymé (Jean) , recteur de Sainte- 
Radegonde Le Jard (?), 275. 

Aymes (François), aiguier de Tal- 
mont, 302. 

AjTaud (Geoffroy), 219. 

Ayrcay fief vassal du prieuré d'O- 
lonne, 241. 

B 

Qabiault (Christophe), 327 ; — (Tous- 
saint), seigneurs de Rabayne, 326. 

Babiola (Ramnulfe), 41, 45. 

Baccon (Johan), 156, 157. 

Baillac (Pierre), 218. 

Bailleux (Pierre), sénéchal de Sain- 
tonge, 163. 

Ballac (Pierre de), 222. 

Baluze (Etienne), 29, 69, 339. 

Barentin, intendant de La Rochelle, 
366. 

Barnay (Louis-Ignace Terre de), 
prieur de Monticrneuf, 353, 359, 
366, 387. 

Barnay um y 485. 

Baroneau (Guillaume), 172, 176. 

Baroncray marais, 209. 

Barraud (Guillaume), 96. 

Barre (Jean), 103. 

Barré (J.), notaire h Vendôme, 317. 

Basche (Guillaume), 278. 

Baschor (H.), 333. 

Basset (Haoul), seigneur de Drevton, 

20 i-, 2o;;, 200. 

Bassompierre (Louis) , éviHjue de 
Saintes, 341, 342, 3.')i', 3^iS. 

Baubrirr, chapelle en l'église de 
Saint-Aignan, 340, 341. 

Baubry (Vincent), 358. 

Baudelot (Edme), prieur de Puyra- 
vault, 377. 

Baudouin, 42. 

Baudri (Jean), 183 ; — (Michel), no- 
taire à Oloiinc, 280. 

Bauf/fiiiy, Bofj.iiurn, BoiaiSy cant. de 
Saint-Aignan-les-marais, arr. de 
Marennes, 188, 198, 210, 211. 



Bayei, seigneurie près Montiemeuf, 

190. 
Bayeux (Calvados), 208 ; — (Odilon, 

évêque de), 79. 
Beaugé (Jean Texier, dit de), 384. 
Beauyency (Loiret), 203 ; — (Lancelin 

de), 79 ; - (église de), 79, 86. 
Beaumont (Léon de), évèque de 

Saintes, 370, 371. 
Bec (Geoffroy, abbé de), 92; — (Goelin 

Bertran), abbé, 55. 
Bechet (Foulques), 94. 
Belhomme (Xlartin), 245. 
Belin, 41. 
Bellemer (Jean) , bourgeois de La 

Rochelle, 182. 
Bellesme (Yves de), 39. 
Belleville (le seigneur de), 268. 
Bellot (Jehan), 273. 
Belly, supérieur du séminaire de 

Saintes, 371. 
Benac (Charles-François), sieur du 

Mas, 345. 
Benaut (Guillaume), 271. 
Benoit, chapelain de Saint-Georges, 

94; — (Gajetan), 147; — moine 

de Murone, 92. 
Be/io/i, seigneurie, canton de Cour- 

çon, arr. de La Rochelle, 14, 69, 

339. 
Beosta Vinum (Ramnulfe), 41. 
Berallia (Pierre), 57. 
Beraud, prieur de Soubize, 94,95; 

— (Jean), 308. 

Bercherant (aVias Bercheru ni) ^ saline 
dépendant du prieuré de Saint- 
Aignan, 110, 120. 

Bérenger, chai)elain du comte, 01 ; 

— archidiacre d'Angers, 38, 39. 
Berlai (Gislobert), 45. 

Horlaii (Gislebert), 45. 

Bernard, archidiacre d'Aunis, 247 ; 

— archidiacre de Nantes, 113, 114, 
174, iS2, 248; — évoque de Saintes, 
97, 108 ; — (GeolTrov), 00 ; — 
(Jean), 171 ; — (Pierre), 220, 221 ; 

— prieur de Jarry, 22 ; — prieur 
de Saint-Georges, 10, 21 , 93, 94 ; — 
(Robert), ISr, ; — (Thomas), 185, 
i80 ; — (Yspanus), 144, 148, 150. 

Beroard, 84. 

Berrallia (Pierre), 57. 

Berthe, mère de Guillaume Mangot, 

123. 
Bertran, abbé, 60 ; — Ferrand, 63 ; 

— Goelin, abbé du Bec, .'i.'i ; — 
(Pierre), 222, 223. 
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Bertrand (Bodard), i57. 

Besly, 6, 7, H, 29. 

Bigcon (Jean-Baplisle), 344. 

Bipornette (Martine), 249. 

Bifrot (Guillaume tte), 278 ; — (Pierre), 
278. 

Bii*choz (Ramnulfc), 41. 

Birier (Jean), clerc, i98. 

Biron (Guillaume), 479 ; — (Giral- 
da), épouse d'Helyes, 186 ; — Hc- 
lie), 186 ; — (Pierre) , de Saint- 
Afrnan, 457. 

Bitier (Jean), 491. 

Blêimeré, com. de Puyravault, cant. 
de Surgères, arr. de Rochofort 
(Charente-Inférieure), 11, 49, 339. 

Blanchard (A.), lieutenant particu- 
lier au siège de Saintes, 319 ; — 
(Etienne), 325 ; — (Pierre), 257. 

Blanchardière (Catherine), 245. 

Blanchardin (Jean), 289. 

Blanchet (René), curé de Montier- 
neuf, 335. 

Blandin (René), prieur de Montier- 
neuf, 302, 343, 344. 

Blazon (Eudes de), 48 ; — (Thibaud 
de) 2, 12 45. 

BloellMKaterine), 2tl. 

Blois (Loir-et-Cher), 40, 97. 

Bloy, notaire à Olonne, 289. 

Boadmundus, archidiacre de Sain- 
tes, 94. 

Bocellarius (Gislebert), 48. 

BoceloUy fief, 244. 

Bodard (Bertrand), 457 ; — (Hugues), 
183; — (Jean), 180, 183, 484; — 
(Michel), 485. 

Bodarde (Pétronille), 485, 486. 

Bodardière, 486 ; — (Guillaume Mo- 
rel de), 484 ; — (Jean Bodard de), 
182, 183, 484 ; — (Lœtice), femme 
de Jean, 183, 484. 

Boemond, prince d'Antioche, 45, 91. 

Boesselin, 235. 

Boesset (M.), 220. 

Boet (Robert), 92. 

Boetel (Charles-Joseph), 380, 384, 
382. 

Bœuf (Pierre), moine, 92. 

Bofjay. (Voir Baufjeay), 

Boia-Fleury, près Saint -Georges 
d'Oleron, 325. 

Boisseau, notaire à Paris, 317. 

Boladière (Pons de), clerc, 205. 

Bolayy moulin, 153. 

Bollo (Pierre), 54. 

Bologne^ ville d'Italie, 309. 



Bondrîn (Pierre), 54. 

Boniface VIII,jpape, 496, 306. 

Bonnefemme (Pétronille), 449. 

BonnefUle, marais, 437. 

Bonnouvrier (Pépin de), sieur du 
Vivier, 329. 

Bontaut, 482. 

Bonvinet (Aimeric), prêtre, 443. 

Boquet (Jean), 243. 

Boquète (Pétronille Chaynelle, dite), 
243. 

Bo reine (Jeanne), 484, 

Bore neuf. (Voir Bourgneuf), 

Bordacea (Jean), moine, 184. 

Bordeaux, 43, 204, 308, 330, 334, 
335, 349, 362, 382 ; — Amat (ar- 
chevêque de), 68, 70, 74, 73 ; — 
(rarchevêque de), 420; — Geof- 
froy (archevêque de), 97, 406 ; — 
Goscelin ou Joscelin (archevêque 
de), 55, 58, 60 ; — (le parlement 
de), 334, 335, 342, 347, 362; — 
(Saint-Mexan de), 349 ; — (Saint- 
Seurin de), 349. 

Border (Jean), neveu de Jacques, 
prieur de Montierneuf, 200. 

Bordier (Jean), 486, 248. 

Boren ville (Martin Clavessi de), 442. 

Borgong f alias Burgong), canal 
près Montierneuf, 48, 132, 433, 
436. 

Borgouf, rivage ou marais, 494. 

Bornon (Adémar de), chanoine de 
Saintes, 136, 137. 

Bornovea, fief vassal de Tabbaye de 
Talmont, 241. 

Boronie, prieuré, 212. 

Borreau (Pierre), 464. 

Borroil (Geoffroy), 214. 

Bortelin (Guillaume), 452. 

Botaroc (Guillaume), 457. 

Boucaud (Jean), juriste, 257. 

Bouchard (André), clerc, 425 ; — 
(Jean), châtelain de Marans, 256, 
257. 

Bouchebelle (A. de), 308. 

Bouchet (Jean), 288 ; — (Jacques de), 
prieur de Montierneuf, 486, 487. 

Bouchetel (Pierre), prieur de Saint- 
Georges d'Oleron, 298. 

Bouclerc (Pierre), 467. 

Boudoyne (Jean), 486. 

Boulineau, prêtre, 382. 

Bouquerin (André Dorider), 218, 
219, 222 ; — (Jeanne), femme d'An- 
dré, 218, 249. 

Bourbon (le cardinal de), abbé de 
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Vendôme, 325, 343; — (Charles 
de), évêqiie de Saintes, 321. 

Bourdeilles (Ilenri-CIaude), évêque 
de Soissons, 350, 377, 384, 38(5. 

Bourgeois, avocat, 359. 

Bourges (diocèse de), 293. 

Bourgneuf, canl. de La Jarrie, arr. 
de La Rochelle, 218. 

Bourigaut, procureur du prieuré de 
Saint-Georges, 324. 

Bourinant (Jean), 271. 

Boiirnezcau, marquisat, cant. de 
Chantonnay, arr. de La Roche- 
sur- Yon (Vendée), 361. 

Bourré, 351. 

Bourry, notaire à Saintes, 294, 303. 

Boutegort (Emery), 164. 

Bouteiller (Guillaume), 98, 102 ; — 
(Nicolas), 331, 332, 333. 

Boutigny, prieuré, 363. 

Bovier (Robert), 52. 

Boville (Jean), 167. 

Boylay (Guillaume de), 201. 

Boysramé (Jacques), 326. 

Bozon, évêque de Saintes, 55. 

Bozu (Lambert de), 41. 

Bray, Braiturriy Brayum (Geoffroy 
de), 147, 148, 149 ; — (Guillaume 
de), 147. 

Brenay, pressoir, 271. 

Bretagne, 59 ; — (Claude de), sei- 
gneur de ; — (Goello) , baron 
d'Avaugour, 338. 

Brethoniers (Guillaume), 271. 

Breton (Jean), 12, 54. 

Brico, prévôt d'Oloron, Oi-, 95. 

Brichct (Guillaume), 2VS. 

BrillaCy baronio, cant. do Confo- 
lens (Charente), 301. 

BrissaCy canl. de Thouarcé, arrond. 
d'Angers, 377. 

Broc, prieuré, cant. de Noyant sous 
le Ludo, arr. de Rangé, 2iS. 

Brounge, comm. (riIiers-Rrouage, 
cant. de Marennes, 18, 132, 133, 
136, 340, 354, 355, 357, 300, 370; 
— (le havre de), 302, 3U; — (Ar- 
naud, archiprêtre de), 03. 

Brouay, maison à Marans, 104. 

BrouCs comm. de Saint-Sornin, canl. 
de Maronnes, 12, 21, 38, 39, 02, 
131 ; — (Dodon do), 39 ; — (En- 
golbaud do), i8, Ok 

Brunnl^n% fiof vassal do l'aljhayo do 
Talniont, 241. 

Brunol (Guiliaumo), 171. 

Brunete (Agnès), 220, 221. 



Bninettcau, 382. 

Brunon, légat du Saint-Siège, 15, 

91. 
Bruyella (Henri de), 147. 
Bry (le duc de) et d'Auvergne, comte 

de Poitou, 270. 
Burbaleys, alias Burbaloys (Arvé, 

alias Hervé), 186. 
Bureau (Pierre), 264, 266. 
Burgot (Geoffroy), 96. 
Busseret (François), célerier de Tab- 

baye de Vendôme, 387. 
Bussière (dom), 360. 
Buy, seigneurie, 329. 
ByorlZy Biard (paroisse de Saint- 

Hippolyie de), cant. de Tonnay- 

Charente, arr. de Rochefort, 190. 



Cabot (Hugues), 75. 

Cadurcus, 98, 102. 

Cahin, sergent royal, 359. 

Caisnot (P.), 218. 

Caisse (Guarin de), 182. 

Calcul (Renaud de), sénéchal de 
Saintonge, 204. 

Calma Olone. (Voir Chaume d^Ch- 
Ion ne). 

Calo, Gis du vicomte, 42. 

^a/r.i (prior de), 89. 

Calvin, 37. 

Cainnyuh (Pierre), 185. 

Cam])o (^.ampruno (Eblo de), 39. 

Cinth' (paroisse do), 170. 

Canvilla (Gérard do), 111; — Ri- 
charde do), 111. 

Caput-Lupino (Potrus), 41. 

C^arapollo (Thomas de), 147. 

Cnrlof, seigneurie, 300. 

Cartit^r (Etienne), 170. (Voir Quar- 
tier). 

Castandus (Roprinaldus), 74. 

Caslol-Métal (Maingot de), 41. 

C^atalo, 2:). 

(«lumont do Lauzun (Charlotte de), 
abhesso do Notro-Damede Saintes, 
303. 

Cavo f Vivien do), prieur de Saint- 
Goorgos d'Oloron, 253. 

Cave-Grain, 45. 

(]avsso (Guérin do), prévôt, 181 ; — 
(Joan do), 201. 

Coros (Joan), 57. 

Onzay(Joachim do), prieur de Mon- 
tiorneuf, 330. 
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Chabannes (Adhémar de), 5, 8, 9 ; — 
(Foucaud de), 247. 

Chabot (Guillaume), 12, 45, 75 ; — 
(Hugues), 75. 

Chadcuil (Francon de), 64 ; — fse- 
niorulus de) ; — prepositus, 64. 

Chagnea (Jean), prieurd'Olonne, 2ir6, 
249, 250, 2;H, 252.^ 

Chaillot (Nicolas), 335. 

Chainirier (Jean), 332. 

Challée (Denise), 176. 

Challou (Jean), 224; — (Renault), 
frère de Jean, 224. 

Chalon-sur-Saône, 378. 

ChamaUlart (Maurice), 220, 235. 

Chambon (Henry de), 224. 

Champagne, cant. de Saiat-Aignant, 
arr. de Marennes, 300. 

Champel (Michel), prêtre, 321. 

Chaon (Jean dit), 147. 

Chaortin, pour Cahorliny 213. 

Chapus (Charles), prieur de Ven- 
dôme, 367, 368. 

Charcoigne , Charcoigniacum (Hu- 
gues de), 96. 

Charcoigny (le seigneur de), 2t7, 
257, 258. 

Chardonel, solacier de Montierneuf, 
212. 

Charente, fleuve, 52, 302, 344. 

Charer (Pierre), 230. 

Charité (sœurs de la), 375. 

Charlemagne, empereur, 20, 360. 

Charles IV, roi de France, 17, 46, 
202, 215, 216, 220, 233, 318, 379 ; 

— VI, 262, 276 ; — VII, 379 ; — 
VIII, 295 ; — IX, 343 ; — Fon- 
taine, 187, 301. 

Charrier (Pierre), 273. 

Chartres^ 218 ; — (l'archidiacre de), 
193; — (diocèse de), 131, 193, 194, 
235, 252, 269, 279, 285, 286, 290, 
293, 305, 310 ; - (évoque de), 80, 
81, 87 ; — Ives (évoque de), 81, 90; 

— pays, 87. 

Chasseignes, marais à Olonne, 273. 

Chasse riau (Elie), juge, 335 ; — 
(Gilles), 334 ; — notaire, 344. 

Chasteigny (le seigneur de), 247. 

Châteauvieux (Jean de), clerc de no- 
taire, 167, 223, 226, 227, 228, 248, 
299. 

Château (POlonne, cant. des Sables 
d'Olonne (Vendée), 242. 

Château du Loir (Sarthe), 377. 

Château -Reijnault y arr. de Tours, 
376. 



Châfelaillon, comm. d'Angoulins, 
arr. de La Rochelle, 12, 74; — 
(Bertran de), fils d'Eble, 14, 74, 
75; — (Eble de), 13, 14, 15, 67, 
68, 71, 72, 73, 74, 75; — (Guil- 
laume), fils d'Eble, 14, 74, 75 ; — 
(Judith, Ivette, Jueva, femme d'E- 
ble de), 13, 74; — (Marguerite), 
fille d'Eble, 14, 74. 

Châtelier (fief et bois du), près Mon- 
tierneuf, 178, 188, 223, 246, 280; 
— le bois du Petit Châtelier, 246. 

Chatellain (Hugues), 39. 

Châtellerault (Vienne), 376. 

Chauchelard (Pierre), 235. 

C/iai/cre-/e-iVei//J terre dépendant de 
Saint-Georges d'Oleron, 327, 328. 

Chauderier (Constant), 231 . 

Chaulieu (Guillaume-Aufrie de), 363, 
364. 

Chaume d^ Olonne , prieuré dépendant 
de l'abbaye d'Orbestier, 89, 238, 
239, 241, 243,244. 

Chaupoulin, fief en Oleron, 328. 

Chauvereau (Antoine-Joseph-Louis), 
seigneur de Poîllié, 373. 

Chavalier (Pierre), 229. 

Chaynelle (Pétronille), 213. 

Cheag, lieu près Montierneuf, 301. 

Chef- Boutonne (Gamaud de), 41. 

Chein (Guillaume), 174. 

Cheltenham (Angleterre), 1, 29. 

Chemillé (Girarde de), 125 ; — (Re- 
naud), chevalier, sénéchal de Sain- 
tonge, 159. 

Cheminart(Jean), 304 ; — (Philippe), 
étudiant en l'université d'Angers, 
321, 325; — prévôt d'Amou en 
l'église Saint-Martin de Tours, 
prieur de Saint-Georges d'Oleron, 
325. 

C/ier,' rivière, 371, 372. 

Chéray, hameau de la commune 
de Saint-Georges d'Oleron, cant. 
de Saint-Pierre d'Oleron, arr. de 
Marennes, 326, 327, 328. 

Chereau, notaire à Vendôme, 82. 

Cherpentier (François), procureur 
fiscal, 343. 

Chesneau (Jean), prieur d'Olonne, 
235, 239, 258. 

Cheussé, 262, 264. 

Cheville (Jean des Hayes, seigneur 
de), 289. 

Cheviré-le-Iiouge, cant. de Beaugé 
(Maine-et-Loire), 12, 39, 377. 

CheVreuse (Sédille de), 24. 
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Chevrj'é (Nicolas), religieux de Ven- 
dôme, 326. 

Chef -de- Vilie, porte et rue h La Ro- 
chelle, 224, 278. 

Chiesloup^ (Ihiloupy fief, près Mon- 
tierneuf, 300. 

Chinon (Iiidi^e-et-Loire), 17, 107, 115; 

— (Auhert ou Audebert-Jean dit), 
107, 168. 

ChisoCy Chizéj château près du prieu- 
IV d\\vailles (Deux-Sèvres), 45, 
376 ; — (Aimar de), 41 ; — (Geof- 
froy), 41 ; — (Gosceliu), 43 ; — 
(Rainauld), son frèie, 43. 

Chisly (Laurent de), 168. 

Christofore, 66, 06. 

Cicion (Guillaume de), 274. 

Cire, curé de Saint-Xazaire, 360. 

CHciux (ordre de), 309. 

Cir//a-Vecc/i/a^Italie), 143, 147, 149, 
152. 

Clair, moine, 57 ; — moine de Saint- 
Aipnan, 21, 60, 61, 62, 63. 

Clarel (Henri), fds de P. de, 137; — 
(P. de), 137. 

Clarev (Guillaume), prieur de Po- 
meria, 110. 

Clavessi (Martin), médecin, 141, 142, 
143, 144, 145, 146, 147, 148, 
149. 

Clavipelle (Guillaume), 187. 

Clément II, pape, 11, 40;— VI, 239. 

aeriis (Geoffroy de), 104. 

Clermonf (Puv-de-Dônio). 13, 68, 73, 
256. 

ClinAon (chapitre de), 3*3; — sei- 
gneurie (Loire-Infèrieure), 268. 

Chtni/ (ordre de), 309, 359. 

Coet'wyy seigneurie, 379. 

Cognomand (Jean), clerc, 209. 

Coisnon, prieur d'Olonno, 2S8. 

Colin (André), pivvôt du vicomte de 
Thouars, 97 ; — (Jean), 215. 

Colomhicrs ou Couloruirrs, cant. de 
Saintes (bois do), 4, 33, 3», 44, 
101, 318; — (CJiraud de), 113. 

Collé (Samuel), 350. 

ConiposfrUe, en Espagne, 378. 

Constance, 92. 

Constjmlin, archidiacre d'Aunis. 139; 

— ^Mauclou), 41, 1:3; — moine. 
93, 9*; -- Nidellus, 42, Î3 ; — 
prieur de Sainl-(îeorges d'Oleron, 
21, 96; — sénéchal, il, i3 : — 
serviteur de La Trinité. 59. 

Cornh fief près Montierneuf, 237. 
Corbelle (Guillaume), 74, 92. 



Corbety marais près Grand>Cbamp, 
120. 

Cordonnier (Jean le), 189. 

Corme (Arnaud de), 119. 

Corme-Uuyal (Nicholas, archinrètre 
de), 137; — (Pierre, arcliiprê- 
tre de), 171, 178, 179, 180, 182, 
184, 185, 186, 189, 190, 191, 192, 
197, 198, 199, 201, 202, 211, 212, 
213, 215 ; — (Haimond, archiprè- 
Ire), 167, 222, 226, 227, 228, 229. 

Cormeilles (Morin), 264, 206. 

Cormeus (Guillaume), 227 ; — (Pier- 
re), 227. 

Cornut (Etienne), clerc, 191, 192, 
199. 

Cor teilles^ fief vassal de Talmont, 241 . 

Corteis (Arnaud), 210. 

Coseau (Laurent), 187. 

Cosses^ manoir près de Marans, 163. 

Cotard (Antoine), licencié en droit, 
garde et juge à Saintes, 297, 298. 

Colembert, maréchal de camp, gou- 
verneur d'Oleron, 350. 

Cotin (André), prévôt du vicomte; de 
Thouars, 93, 94. 

Coudun (Emery de), abbé de Ven- 
dôme, 293, 294, 296, 298, 320 ; - 
prieur de Montierneuf, 294. 

Cougnaud, clerc tonsuré, 882. 

Couloiuje»^ fief vassal de Montier- 
neuf, 181. 

Couppia;/-ati-roi, fief près de Sur- 
gèn»s, 2t7. 

Courroau (Jacques), conseiller du 
comte de Poitou. 270. 

(^-ouslin (.Vilain), étudiant en l'uni- 
vei'sité d'Ange i*s, prieur dOlonne, 
30S. 

(^ou>tun (Jordan), prieur de Saint- 
Georges <r()leiT>n, 309. 

Craon^ ari'ond. de Chàteau-Gontier 
(Mayenne), 377 ; — (Amaury de), 
sénéchal de Gascogne, 204, 205, 
206 ; — (M. et M""-' de), vicomte et 
vicomtesse de Thouars, 357 ; — 
(S,i//i/-^.7/me/i/ (/^*), prieuiv de lab- 
bave de Vendôme, 186. 

Creil (M. de^, marquis de Creil, 
267, 361. 362. 

^'/••'s.NV» .s«Mgnrurit» de), cant. de Ma- 
illa. ;uT. de Saint-Jean d'Angélv, 
329. 3:{(>. 

(^r(*\anl (Antoine), abbé de Bois-Au- 
l)ry, 45, 309, et de Saint-Léonard 
dt» Ferrières. 3t)9 ; abbé de Ven- 
dôme et prieur de Saint-Georges 
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dderon, 300, 310, 320; — (Louis),! 
prieur de Sainl-Goorj;osd'Oloron, 
47, ot do Monlicrneuf, al)hé de 
Vendôme, 302, 304, 3o:i, 3()(>, :tOS, 
310, 319, 320, 325 ; évêciuo de Sé-i 
basto, 319. ■ 

Croc (Jean de), 2i)0. ! 

Croix. Chemin de la Croix et du pas' 
d'Arvaize, près de Moiilioriieuf, 
280. 

Crapenlat/j fief vassal de ral»haye 
de Talmontf 243. 

Cuchelles, fief vassal de Montierneuf, 
188. 

Cumbe (Cuisleberl <le), 37. 

Cunel ((îuillaume), clerc, 200. 

Curie (Aymeric), 107. 

fjurson^ ehâleau, .'>3. 

Cuilaude (Pélronille), 210. 
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Dahin (Guillaume), h»8. 

Dacumout (Bernard), sous-doyen de 
Saint-IIilaire de Poitiers, 288. 

Dadriaud (Pierre), 3t'»0. 

Dnguyndau (Guy), 218. 

Dahir (Guillaume], 172. 

Dalifçre (1). Louis), relifrieux de Ven-' 
dôme, 22, 3:)1 , 3o2. i 

Dalsinas, de \aples, chapelain du 
pape, 143, 14 V. ' 

Danfj^lards (llilaire, prieur de Mon- 
tierneuf, 321',, 330. 

Danj^ers (Michel), [>rieur de Surf^-è- 
res, 258. 

Dauwallis (Giraud), Ok 

Dauf^erand (Bertrand), prieur de 
Montierneuf, 302, 320, 221, 330. 

David (Jean), <'lerc de Lu<."on, no- 
taire, 275 ; — moine de Saint- 
Agnan, 21 , <il ,02,»)i< ; — porcher, oO. 

Decamps, manuscrits de la collec- 
tion, 20. 

Dedint (Avmeric), 172. : 

Delanfçe, 282. | 

Denviron (Ktienne de), 41. i 

Denys TApostolle, 20.;. 

Desbrosses, major de la cai)itaine- 
rie de Soubizc, 3!)0. 

Deschamps (Antoine-Louis), baron 
de Villeneuve, 373. 

Des Forges (Jean), prévôt d'Oleron, 
104. 

Desnier (Jean), 202. 



Dhîonno, chAleau, comm. «le Saint- 
(ieorf^^es de Didonne, canL de 
Saujon, arr. de Saintes, 30 ; — 
l'Avile), fennne d'ilélie. 11, .3<>, 
iiO; _ ((iilTard de), 10, 03, OV; — 
(llélie), lilsde Pierre, conile d'An- 
^^oulème, 11, 30, :iO, S3 ; — (llie- 
rusîdem). femme de Pierre, 1 1 , :{(>, 
:i();_^ (llilaire), lille de Pierre, 
11, 30, :iO ; — (Pierre (U-). H, 3li, 

30, :;o. 

l)imionis, 1 10. 

Dinant (lln-ues), lOi, 108, 100. 

Divoirc (H.), 123. 

Doade fllui^nes dcO, 70. 

Docl ((ieolVov de), sei^^neur d(? 
Broue, 131, 132. I.'IV. 

/>o/(Ille-et-Vilaine,,; — (Boland, évê- 
que de). 70. 

Donay (Pierre), 180. 

Dorider (.Vndré Boucjuerin), 218; — 
(Jeanne), femme «l'André, 218. 

Dorin (Ktienne), saulnier, 30S. 

Doublean (Kudes), 30. 

Doublet ((iuillaunie). curé de Mon- 
tierncMil, 3t.). •Ji'*, .).>>, •>•►'». 

Doucin, 321, 

Dniif/no, lief vassal de l'abbavi' de 
Talniont, 2t2. 

l)onssin (Jean). 3'f2. 

Dous^inet (Ki'ancois), 33li ; — (Pier- 
re), 'S-V,\. 

Dnf/s, licl", ])ar()is-ie du châleau dO- 
loniK', canl. des Sables «TOlonne 
(Vendée), 2'f2. 

Dreyton (Haoul Bassel, sei^nieur de), 
sénéchal d'Acpiitaine, 20 i, 200. 

Du Bochet (Jac(pies), prieur «le Mon- 
tierneuf. IJ<7. 

Du Bois !Aim«Mic), I.'i7, l.")8, I;i9 : — 
( Avj;lineUsonép<Mise, 137,n^<, l'iO. 

Dulinis-Auhri/, abbave. ^3, 30'), 310. 

Du Breuil, 85-*; -- (Ilanudin). IIS; 
— (Hol)ert), :182 ; — pr«'s Mar«Mines, 
158. 

Durhny, i)rès de Saint-Ai^'nan, 281. 

Duchesne, manuscrit «le la collec- 
tion, 20. 

Dufou (Jean), prieur (rr)lonn«', 272, 
27 V, 270, 277, 278, 270, 2s:i. (Voir 
Dujon). 

Du four, 330. 

DulVîuu', 38 L 

Du-ast (Jac(pies), 280. 

Du-at (André Vérité dit), ISI. 

Dujon fJean), [»rieur <r()lonne, 272, 
275. (Voir Dufouj. 
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Dulcion (Thomas), docteur en droit, 
archidiacre de Saintonge, 284. 

Duniac (abbé de Saint-Pierre de), 
6i. 

Dupleix, lieutenant général de l'ami- 
rauté des Sables, 381, 382; — 
rainé, prêtre, 382. 

Durand, 351 ; — (Helyot), 301. 

Durandus Vetula Sarpa, 41. 

Durans, 210. 

Durentoih (Guillaume), 219. 

Durlal, arr. de Baugé (Maine-et- 
Loire), 377. 

Duverger (Jacques), 351. 



E 



Ebrard (a/ias Evrard), abbé de Sainte- 
Croix dte Talmont, 58, 59, 84. 

Echanf/e, près Montierneuf, 209. 

Echillaisy cant. de Saint- Aignan, 
arr. de Marennes, 179; — (Notre- 
Dame d'), 295 ; — seigneurie, 300, 
301. 

Edouard I, 17, 26, 165, 293 ; — III, 
rois d'Angleterre, 378. 

Effred, 90. 

Eirard, prévôt, 39. 

Eléazar, archidiacre de Saintonge, 
bb. 

Eléonore. (Voir Aliéner). 

Emme, femme do Guillaume Fior-h- 
Hras, (). 

Ericrasy bois près do Montierneuf, 
02. 

Engorando (Guillemette), femme de 
Pierre Piquet, 202. 

Eperuon (le duc d*), 329. 

Epine (Aimory de 1'), 75. 

Erfrod, vicomte, 45. 

Ernoul, chanoine de Saint-Martin 
d'Ypros, 1 i3, 147. 

Espafjno, 379 ; — (Alphonse d'), 218; 

— Œouis d'), comte de Talmont, 
233. 

Estaoa Bovem (Etienne), 41. 
Etienne, aumônier du cardinal, 143; 

— do Tours, garde de la tour de 
Chinon, 107 ; — (Ilippolylo), S3. 

Eudrand, 83. 

Eugène Ilï, pape, 17, 102. 

Eustachio, fommo do (iuillaumo-lo- 

Gros, comte de Poitou, 33. 
Exoni.'i (Baithélomy Anglois do), 100, 

162; — (Johanne Chezagua de), sa 

femme, 160, 162. 



Fabert (Robert), 183. 

Faia (Raoul), sénéchal d*Aliénor, 
duchesse de Poitou, 115. 

FaiacuSy terre, 91. 

Faur (Jean), curé de Montierneuf, 
342. 

Faure (Gauberl), 262, 264. 

Faveroys (Jeanne de), 26. 

ForasHon (seigneurie de), 329. 

ferri>re (Saint-Léonard de), abbaye, 
310. 

Fesdieu (Jean), 168. 

Fesseau (Jean), 350. 

Fétille, 139, 167, 168; — (Le petit), 
près La Rochelle, 271, 278, 284, 
290. 

Faialcug, bois, île, terre, près Sur- 
gères, 45 76, 79, 91,92. 

Florence^ en Italie, 287 ; — (André 
de), 204. 

Folleroty village en Oleron, 263, 264. 

Fontainej prieuré, diocèse de Luçon, 
cant. de Fontenay, 240 ; — (Guil- 
laume Grosboys), prieur, 240, 245. 

Font'Douce, abbaye, 359. 

Fontenay 'le- Comte (Vendée), 348, 
376. 

Fonteneau (dom), 30. 

Fooz (Ilélie de), clerc, 119. 

Forestier (Arnaud), 185; — (Jean), 
261. 

Fors, cant. do Prahecq, arrond. de 
Niort, 276. 

Fortoau, 332. 

Fortin, fief on Oleron, 328. 

Forton, archidiacre de Saintonge, 
c!iîq)olain du pape, 136, 137. 

Foucault (Pierre), 224; — (Guil- 
laume), KiO. 

Fouchor, chevalier du Temple, 96. 

Foucomius, bois près Montierneuf, 
188. 

Foulques (do Foulques), 47 ; — moi- 
ne, 21, 57, 61 ; — (Nerra), comte 
d'Anjou, 5, 6, 7, 8, 9, 10 ; — prê- 
tre, 152. 

Fournior (Jean), prieur d'Olonne, 
2.J.J, 2M). 

Fousausso (Gandin de La), 380, 381, 
3îS2. 

Franco, 216, 217, 279,305, 347, 351, 
3(i4, 372, 378, 379. 

Francigèno (Joubert), 53, 54. 

François l, roi de France, 46, 97. 

Frarier (André), 260. 
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Frelin (J.), 333. 
Priai (Raymond de), 222. 
Friquard (Guillaume), clerc, 207. 
Fromond, prieur de Surgères, 21 , 06. 
Fulmar, 47. 



G 



G..., archidiacre de Tours, ii3; — 
évèque de Saintes, 102. 

Gabard (Pierre dit Raoul), 22o. 

Gabin (Guillaume), 28o ; — (Nicho- 
las), fils de Porrot, 268, 269, 273 ; 
— (Perrot), 268 ; — (Pierre), 269, 
273. 

Gabory, curé de Puyravault, 332. 

Gaisdener (Airald), de Talmont, 53, 
54. 

Galhard (Guillaume), clerc notaire, 
237, 246, 248. 

Galles (le prince de), 379. 

Galniacum, 101. 

Galniacus (Galviacus), villa, 34. 

Garde (Jean), 275-. 

Gardial (Guillaume), 212 ; — (Marie), 
sa femme, 212. 

Garin, moine, 42. 

Gaschel, 119. 

Gascogne, 118, 206. 

Gascongnel le (François), prieur d'O- 
lonne, 326. 

Gasquely laudes, à Monlierneuf, 186. 

Gaste-OEil (Ramnulphe), serviteur de 
La Trinité, 59. 

Gaslineau (Guillaume), prêtre, 299. 

Gaudre (Jean), 244. 

Gaule, 68, 82, 90. 

Gaultier (Mathurin), sacristain de 
Montierneuf, 330. 

Ganter (Pierre), prieur, 275. 

Gauteron (Bertrand), prêtre, 295, 303. 

Gauthier de Compiègne, historien, 2. 

Gautier, 47, 262, 264 ; — (Tison), 
39. 

Gay (Thomas), 177. 

Gentburge, fille de Joscelin Scofre, 
47. 

Gentera (Aleayde), 180. 

Geoffroy, abbe du Bec, 92 ; — «ibbé 
de Maillezais, 70, 89 ; — abbé de 
Nouaillé, 89 ; — abbé de La Sainte- 
Trinité de Vendôme, 14, 15, 16, 
20, 21, 28, 70, 71, 73, 74, 76, 77, 
78, 83, 85, 88, 89, 90, 92, 95; — 
(Amaubert), 75 ; — archevêque de 
Bordeaux, 97, 106 ; — archidiacre 



de Saintonge, 159;— (Bernard), 60; 
— (Burgot), 96 ; — dominus Trino- 
litis, 115; — duc de Normandie et 
comte d'Anjou, 100 ; — évè(jue 
d'Angers, 70 ; — évéque de Sani- 
tes, 135 ; — fils de Fulmar, 47 ; — 
fils de Siainfred, 47 ; — Le fort, 
12, 40, 47 ; — I'''' Grisegonelle, 
comte d'Anjou, 6, 7, 8 ; — homme 
de Saint-Agnan, 120; — (Martel), 
comte de Vendôme et d'Anjou, 2, 
3, 4, 5, 6, 7, 9, 10, 11, 33, 36, 38, 
39, 40, 46, 48, 49, 51, 55, 61, 62, 
64, 66, 69, 71, 78, 79, 85, 97, 102, 
105, 122, 300, 318, 321 ; — (Mar- 
tel), moine, 70 ; — moine de Tal- 
mont, 89 ; — prévôt d'Oleron, 74 ; 
prêtre, 41 ; — prêtre, dit Bertaud, 
59 ; — prieur cie Surgères, 77 ; — 
receveur des décimes, 350 ; — 
(Sanctogarius), 57 ; — (Santon), 
56 ; — serviteur, 96 ; — Vendô- 
mois, 122. 

Gérnld (Jean), 188; — (Jean), char- 
pentier, 201 ; — (Guillaume), char- 
pentier, 201. 

Gérard, abl)é de Vendôme, 113 ; — 
évêque d'Angoulême, 91. 

Germein (Guillaume), 227; — (Pier- 
re), 227. 

Germond, 84. 

Géron, conseiller au parlement de 
Bordeaux, 347. 

Gervais, évêque, 45. 

Geslin (Etienne et Jean), 331, 332, 
333. 

GeulTroy (Asselin), 176 ; — (Le For- 
mer), 176. 

Gibert, camérier de l'abbé, 92. 

Gilbert, bocellarius, bouteillier, 48. 

Gilduin (Raoul), 94. 

Gîîe (Jeanne), femme de Guillaume 
Moynet, 225. 

Gilier (Denisju 270. 

Gillebert (Mallet), cellerier, 111. 

Girard (Arbert), 139; — (Arnaud), 
218; — évêque d'Angers, 2; — 
(Ftienne), 152, 163, 164, 168, 169, 
172, 175, 177, 181, 190, 222, 229, 
230; — (Iluguet), 221, 224; — 
(Jean), 22, 224, 225 ; — (Jean), 
lils d'Etienne, 222, 230. 

Girarde (Jeanne), femme de Guil- 
laume Bortelin, 152. 

Girardin, 361. 

Giraud, 37, 63 ; — (Berallia), 54,94 ; 
— Danval (Guillaume), clerc de 
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nolniro, 207, iOS, -209 ; — ]>rieur 
aumônier de Talniond, [\l\. 

Giry, professeur à Técolo des iiautes 
études, '2H. 

Gislel)erl (Merlan), ï'.'i ; — I)Outeil- 
ler, i8. 

(iisors (Jehan de), '2'Z'Z. 

(liante (Klienne), 'X\'2. 

G()l)et ((iuillaumo) , de Saint-Jean 
d'An";ély, 187. 

(Uthinif'rcSy marais près d'Olonne, 
273. 

tiodeau, 'M\\. 

(j(>deria((iuillaume), moi ne de Sainte- 
Croix de TalmonI, 238, 2:U». 

(iali.is, eanal près Montierneuf, 18, 

i:{2, i:jri, un. 

Gomard (Avmerie), [H[). 

Gonnel (F.'de), 'M)H. 

Gorribon (Jean), 334. 

Gorrini(P.), 120. 

Goscelan, arirliidiacre de Sainlonp^e, 






Goscclin, 42 ; — al)l)é du Bec, îi.'i ; 

— arehevè(pi(» de Bordeaux, ;»î», 
r»0 ; — (Audoard), 'ri ; — (Pierre), 
V2, V3 ; — préfet d'Olonne, 8t ; — 
prévôt (r()tonn<\ .*)3. 

Goslein, évèque de Soissons, 07 ; — 

sénéchal d'Anjou, lOi-. 
(îotm.irt (Hugues), 12^. 
(ioni/hifi, non loin de ni*()ua<xe, 301, 

302. 
(lourdes (J.K"<pi("^ d(»), pi-ieur d<' 

S.iiiit-Geoi'i^^es d'Oleron, A'IH \ — 

(Pi(MM'e), prieur, !{2'.> ; — (Mare-An- 

loiiie), ]>rieiir, A'I'.K 
(îonssjinli, 30S. 

('rrnmï-iJininiK pi'ès Marans, 120. 
(ir.itiffrril, seij^iienrie, i{21). 
(iras (Piei're), 2i'7. 
(iréi^M)ii'(' Vil, pape, i»7, 78 ; — XI, 

l)ape, 127, 128, 12H, 130; — prieur 

de Saint Je.in d'An^^éli. 02. 
Crrirc, seigneurie, UiO. 
(jiieie, veuve de B(M*lay , V. 
(irieu (chevalier de), 'M\{). 
Grillon (J.invi(»r), 2r»8 ; — (Nicolas), 

prêtre, 208. 
Gron<liii (Jean), 2»i8, 
Groslioys (Guillaumei, prieur de 

Fontaines, 2iO. 2^3. 
(iuai)eil (Poulc.iu de), 3!i0. 
(jualeid (Jean), 2i)l . 
(iuar^y (( 3iailnllc (h»), 320. 
(jiuai-in. al)l)é de Saiid-M.iixenl, 70 \-. 

— lils de Kulinar, 47. | 



Gueijifnai'dca (Mathieu), 261. 

Guenant (Aymeric), 204. 

Guerpée (Jehannc de) 181. 

Guerpin, 268. 

Guertier, notaire h Paris, 375. 

(iuesdon, 302. 

Guigol [Marin), 207. 

Guillaume, ahhé de La Trinité de 
Vendôme, 172, 173, 221, 253, 256, 
200; - ahhé de Talmond, 1 13, 302; 

— (Alexandre), 125;— archevêque, 
lOO; — archidiacre d'Anpoulême, 
2 ; — cardinal, i>rètiH» du titre de 
Sainte-Marie, 142, 144, 147, 148, 
liiO; — chantre de la cathédrale 
de Poitiers, 2 ; — (Chauve) de 
Talmout, 58 ; — comte de Poitiers, 
(ils d'Agnès, 2, 5, 10, 16, 19, 33, 
34, 3ii, 41, 51, 55, 56, 50, 65, 67, 
70, 71, 70, 83, 07, 100, 103, 300, 
318, 322; — le Grand, comte, 4, 
5, 6, 7, ; — le Gros, comte, 9, 
33 ; — fils de Guy, comte, 12, 13, 
60, 73, 04, 05 ; — duc d'Aquitaine, 
4'f, 45, 40, 03, 318 ; — évequc de 
Poitiers, 113, 123, 124; — fils 
d'Aliénor, 104; — fils d'Andol, cel- 
lerier, 1 1 1 ; — fils d'Arhert, 54 ; — 
fils de Ilamon, 104; — fils de Jos- 
eelin Scofre, 47 ; — de Hoger, 56 ; 
~ frère de l'évèque Gervais, 45 ; 

— du due Henri, 104; — moine du 
Mesnil, 107 ; — notaire, 142, 143, 
1 iC), 1 Ti ; — i)révôt d'Oleron, 16; 

— prieur d'Aix, 7i-;— prieur de 
Saint-Aij^iian, 05 ; — (Bamnulfe), 
02; — reeleur de Saint-ForUinat, 
212; — sei*,nieur de Tyjj^nonville, 
27i{ ; — vi(*omte, 45, 54. 

(iuilloehe(Ilu«i:ues), 180 ; — (Iluguet), 
185. 

Guillon (Lambert), 180. 

(juillol (Trassart), 170. 

(juindon, 5i-. 

(iuiomart (Hohert), prêtre, 210. 

(iuizol, 8. 

Gumhaud (Jean), 210. 

(iuy, in, 85 ; — comte de Poitiers, 
(iil GeolTrov, duc d'Aquilaine, fils 
dWnnès, 12, 13, 15, 10, 21, 40,44, 
:;i, 53, 55, 58, 50, 00, 01, 03, 04; 

— (Jean), 278; — panetier, 48 ; — 
|>rieur de Puy-Bavault, 21, 00. 

(îuyn.ird. 2ii7. 
(iuynenenl (Jean), 278. 
Guyot (Hol)erl), prieur de Montier- 
neuf, 205. 
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H 

IlaiiiK'ric, frère de GuiHaunie, pré- 
vôt d'Olerou, IG. I 

Halbcrslnd (Jlaimon d'), 1:2. 

Haloy (Philippe du), prieur de Sainte- 
Croix de Talmonl, 274. 

Hamelin, abbé de Vendôme, 124; 

— procureur de l'abbé de Vendô- 
me, 288. 

Hardillou, 262, 20 i. 

Hayes (Jean des ou de La Haye), sei- 
gneurs de Chemillé, Passavant et 
Mortagne, 289. 

Hélie, fis de Pierre de Didonne, 'M) ; 

— frère de Pierre Tazat, ID'J ; — 
(Trénehart), 110. 

Helves (Guillaume), 2i7 ; — (Jean), 
247. 

Henri, 351 ; — (Adémar), 20î> ; — 
abbé de Saint-Cîildas, 2S1> ; — al)bé 
de Saint-Jean d'Aiigély, ÎM), U2 ; -' 
éi)Oux d*Aliénor, 104- ; — évôcpiej 
de Saintes, 420 ; — lils de P. dei 
Clarel, 137; -(Jean). 237; -(Jean), 
clerc, garde du sceau du roi, 240;: 

— II, roi d'Angleterre, duc de Nor- 
mandie, d'A(juilaine et d'Anjou, 
17, 110, 110, 378 ; — 111, roi 
d'Angleterre, 378, 379. 

Herbert diacre, 382 ; — (Kveille- 
Chien), comte du Maine, H, ; -- 
moine aumônier, 70; ~ l*^»", comte 
d'Anjou, 6 ; — (lioux), iiO. 

Héro, abbé de Saint -Michel de 
l'Herme, î>2. 

HérOj île près de Tile d'Oleron, 12, 
49. 

Hervait (Pierre), chanoine de Sani- 
blonceau, 230. 

Hervé, lils de liéroard, 8t; — moine 
de Vendôme, H'J ; — panel ier, 
104; — vicomte, 43. 

Iliers, île près jiroiiage, 155. 

Hilairo, lille de Pierre de Didonne, 
36 ; — (Jeanne), U»î) ; — (Pierre), 
186, 187; — sacristain, 104. 

Ilildeber, évê<jue du Mans, 70. 

Hildegarde, femme de Foulcpies 
Nerra, 5, 6, 9 ; — fdle de Joscelin 
Scofre, 48. 

Hildiarde, épouse de Guillaume, 
comte de Poitiers, 50 ; — mère 
de Guillaume, comte de Poitiers, 
12, 70. 

Ilillcrin ((Charles-François), conseil- 
ler, avocat, 376 ; — (Charles), 



, prie\U' de Puyravault, 348, 375; — 
(Ktienne), 83^ — (François), 377 ; 

- — (Guy), archidiacre de Fontenay, 
prieur de PnyravauU, ii'fS, 3."i2 : — 
(llippolyte-Louis), 242 : — (Pier- 
re), prieur de Puyravault, 348 ; — 
(Pierre), sieur de HeaumonI, 3i8. 

llodon, prieur de Baronie, 212. 

Honoré 111, pape, 120. 

Ilospital (Gosbert de L'), 47. 

Housseau (dom), 29. 

Iloussel (Michel), prieur de Ven- 
dônu^, 351. 

Ilovard (André), prieur d'OIonne, 
200. 

Iloyne, substitut, 319. 

Iluberteau, 297. 

Hugues, 37 ; — abbé de (ihai-roux, 2; 
— (Chastellain), 39; — lils de 
Hainaud, Oi-; — (Mange-Hielon), 
39 ; — nioin(», 5!» ; — pi lo (Kl 1er- 
bert Kveille-ChicMî, 9; — prévôt, 
<)0 ; — sénéchal de Fisse, 10 i-, 

ïluniberl, 37 ; — doyen, tJO. 

Ilysenibert ((îuillaume), 123. 
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Ingelrie, évéipie, 39. 

Ingi-an Hainaud, 53. 

Innocent 111, |)ape, 120, 121, 122: — 

IV, pape, 1.31. 
Isembard, 45. 
Isenibert, évécpie de Poitiers, ,53. 

58, OO. 
Iterius Archem])audi, 94, 95. 
Ivcs, chevalier, 79 ; — évècpie de 

Chartres. 81, 90: — fde Luzon), 

5-8. 



J..., archiprétre de Tours, 113: — 
prieur (le Saint-Pierre de Snrgè- 
res, 11)0: — cardinal, 14.'{, 14Î-. 

Jae(pies, moine, lOt, 107; — prieur 
de Montierneuf, 23, 24-, 25, 173, 
17t, 179, l.SO, bSO (voir Hochet), 
189, 190, 192, 200, 201, 205, 208 
(mort). 

Jalleau (Jean), 332. 

James, prieur de Montierneuf, 170. 

Janvier (Antoine), [)rieur d'OIonne, 
321 ; — (Jean), maître des écoles 
d'Antioche, 144. 
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Jasif aqueduc près Montiemcuf, 
137. 

Jaubert (Hives), curé de Saint-Geor- 
ges, 374, 375. 

Jean, abbé de Sainte-Croix de Tal- 
mont, 238 ; — abbé de Vendôme, 
27, 208, 221, 223, 288, 289, 290, 
291, 292;— cardinal diacre, 81, 
88 ; — chapelain de Notre-Dame 
dTJloron, 105, 106 ; — comte de 
Vendôme, 17, 115 ; — dit Cbaon, 
1 47 ; ~ (fief de), vassal de Talmont, 
89, 240, 241, 242; — moine de 
Vendôme, 20; — Pasturau, 174, 
175 ; — XXII, pape, 194, 306 ; — 
XXIII, pape, 285; — prévôt des reli- 
gieux de Vendôme, 167 ; — prieur 
de Saint-Georges et de Saint-Ni- 
colas d'Oleron, 165, 286, 293 ; — 
procureur, 146 ; — roi d'Angle- 
terre, père d'Henri, 117, 125; — 
seigneur d'Olonne, 230. 

Jeanne, femme de Guillaume Ba- 
ronneau, 172 ; — fille du roi Henri, 
118; — (Hilaire), 169; — (Gi- 
rardc), femme de Guillaume Bor- 
telin, 152; — (Saumon), 176; — 
Segournesse, 164. 

Jérusalem, femme de Pierre de Di- 
donne, 36 ; — (ordre de Saint- 
Jean de), 363, 364, 366, 373, 374 ; 
— ville, 14. 

Jobart (Aynicry), 170. 

Joiadc (Julien), cuivde Montierneuf, 
338, 339, 341, 342, 35i. 

Joly (Jacques), 363. 

Joscclin, 26 ; — archevêque de Bor- 
deaux, 58 ; — (Cavegrain), 45 ; — 
moine de Talmond, 89 : — (Sco- 
fre), 47. 

Jouade (Jean), économe des pauvres 
à Sainl-Aignan, 343, 344. 

Joubert (François), 53, 54; — (Ilélie), 
prieur do Sainl-Picrre de Surgr- 
res, 247 ; — (Sans Terre), 104. 

Jourdain, clerc, 115; — moine de 
Vendôme, 89, 92. 

Jousseaulme (Malhurin), 317. 

Joussoniieau (Malhurin), 45, 317. 

Jouvence, 267. 

Jules II, pape, 309. 

Julien (Etienne), 213 ; — (Jean), 213, 

Julliot (Etienne), avocat, 345. 
Jumeau (Elisabeth), 348. 
Jures (abbaye de Notre-Dame de), 
363. 
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Kadelon, fils du vicomte Guillaume, 
12. 



La Bardincy fief en Olonne, 259, 
260. 

La Bardinidre, terre vassale de Tal- 
mont, 242. 

La Barre, prieuré dépendant de 
Saint-Gildas, diocèse de Luçon, 
289. 

La Berluyèrey fief près d'Olonne, 
240. 

Lablea, fief vassal de Talmont, 241 . 

La Bochère, terre en la châtellenie 
d'Olonne, 273. 

La Bodarde (Alayde-Robine de), 177. 

La BonCf fief vassal de Talmont, 242. 

La Borgèley terre près d'Olonne, 
251. 

La Boutaudièrey village près Mon- 
tierneuf, 301. 

La Boytarderiey terre près Montier- 
neuf 292. 

La Bréey fief en Oleron, 328. 

La Brune, terre près de Marans, 271. 

La Caffourckey lieu dit pi*ès Mon- 
tierneuf, 300, 301. 

La Cailletière (M. de), 382. 

La (llm(jiu\ maison près Surgères, 






La Chambre (Loys de), abbé de Ven- 
dôme, 326, et grand prieur d*Au- 
vergne, 327. 

La Châtaigneraye (le baron de), 330. 

La (Hoôaon, fief du prieuré de Sa- 
lartonne, 256. 

La (A)lomlu\ prieuré k Brissac, 277. 

La Consoudi^rey près Marennes, 158. 

Laconste (Pierre), 219. 

La Conylleriey terre près Olonne, 
243. 

Lacoré, officiai de Saintes, 371. 

La Cote (Aleavde de), 139. 

La Cote (P. ^e), 139; — (Alix), sa 
femme, 139. 

La Croix (Jean de), 2i-7 ; — (Pierre 
de), seigneur de Charcoignes, 257, 
258. 

Ladier, religieux bénédictin, 365, 
366. 

La Paye (Pierre de), 219. 

La Flèche (Sarthe), 377. 
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La Forêt (Jehanne de), femme de 
Jean Pépin, 199. 

La Pousse dau Chagne, vignes près 
Olonne, 246. 

La Poussière, fief en Oleron, 328. 

La Pragnée, terre près Montierneuf, 
170. 

La Présage, terre près Montierneuf, 
185. 

La Garine es Sables, 259. 

La Garnabhe, peut-être La Garna- 
che, cant. de Challans, arr. des 
Sables d'Olonne (Vendée), 268. 

La Gart, près Ruvre, 166. 

La Giberlière, village près Saint- 
Georges d*01eron, 325. 

La Giborge, près Olonne, 259. 

La Ginarde, vigne près Puy-Ravault, 
139. 

La Girardère, fief vassal de Talmont, 
242. 

La Gislerie, près Olonne, 259. 

La Goironne, seigneurie, 320. 

La Gorz , fief près Puy-Havault, 
172. 

La Goule du grand chenal d'Oleron, 
263. 

La Grâce-Ditniy abbaye, 172. 

La Grifaygnclle, terre en Olonne, 
273. 

Laguidon (André), 228. 

La (juilletièrcy métairie on Oleron, 
299. 

La Haye, secrétaire de Tévêque de 
Saintes, 371. 

La Jaille, fermier de Saint-Georges 
d'Oleron, 386. 

La Jousselinière, près Saint-Georges 
dOleron, 308. 

La Lebaudière, fief en Olonne, 241. 

La Marteluère, village près Saint- 
Georges d'Oleron, 325. 

La Martinère, fief en Olonne, 242. 

La Merderye, lieu dit près Marans, 
271. 

Lami (Marin), 382. 

Lancelin, fils du comte Jean de Ven- 
dôme, 115. 

Landri (Jean), 226. 

Laneau (René), supérieur de la con- 
grégation Saint-Maur, 367,369,371. 

La Neufve, marais en Oleron, 299. 

Langies (Nicolas de), boucher, 201. 

Langle (Guillaume de), 182 ; — bois 
à Montieineuf, 280. 

Langlois (Jacques), 262, 264. 

Langres (Nicolas de), 201. 



La Noie (Guillaume), sergent du roi, 
230, 232. 

La Nouette, marais près Saint-Ai- 
gnan, 44. 

La petite Lebaudère, village près 
Olonne, 250. 

La Pilète, hameau près La Rochelle, 
170. 

La Piloterie, maison à Puy-Ravault, 
376. 

La Puissate (Notre-Dame de), 331. 

La Haoulère,icrre vassale deTalmont, 
242, 256. 

La liigaudière, fief en Oleron, 285, 
299. 

Larme du Christ (la sainte), 155, 161, 
200. 

La Roche (Pierre de), 12, 45. 

La Rochelle, 12, 21, 82, 96, 118, 167, 
168, 176, 182, 218, 219, 222, 224, 
252, 271, 278, 284, 290, 322, 345, 
352, 361, 362, 366, 376, 377; — 
(Jacque de), 170; — rue de dar- 
rière le Temple, 222 ; — porte et 
lue du Chief de Ville, 224, 278, 
290; — le temple, 21, 96. 

La Roche-Mahauld (Ilildebert de), 
12, 45. 

La Roche-Niée (Runes Negata) (Ber- 
trand de), chevalier, sénéchal de 
Saintonge, de Périgord, 202. 

La Rocherie, fief vassal de Talmont, 
240. 

La Rochette (Antoine Dubois de), 
prieur de Saint-Georges d'Oleron, 
364, 366, 373, 374, 375. 

La Rouche, rivière, 281. 

La Rudelière, fief en Olonne, 240. 

La Snlartènpj prieuré, 273. 

La Salle, château, comm. de Gemo- 
zac, arr. de Saintes, 371. 

La Sale, fief en Olonne, 240. 

Lasinète, lieu dit près Château d'O- 
lonne, 259. 

Lassantonère, vignes près Montier- 
neuf, 210. 

La Tonnelle, port près Montierneuf, 
301. 

La Toucliardière, fief en Olonne, 240. 

Latran, palais à Rome, 81, 87, 88, 
121, 122, 126, 131; — (concile de), 
12i, 306. 

La Trcuillo, alias La Treille, curé de 
Montierneuf, 354, 360, 362. 

Launay, 29. 

Laurent (Jo...), 308. 

Laus (Pierre), prêtre, 232. 
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Lauvalfii (Guillaume), 104. 
I.auzun (Charlotte de C^aumont de), 
ablx'ssede Notre-Dame de Saintes, 

La Vallade (Léonard), curé de Saint- 

Soniin de Moiitierneuf, 'f\2\). 
Lavardiii (Salomon de), 39. 
Lavcnlfrc, à La Rochelle, 225. 
Le Villrdii^u, cant. d'Aulnay, arr. de 

Saint-Jean d'Angély, 'MO. 
La Villedieu les Nonivpas. 
Leauté (l)aniel), 340. 
Le Houllanj^er (Eustachc), prieur de 

Montierneuf, 20, 320, 330, 333, 333, 

330, 3V2, 353, 35 i, 300. 
Le Hourcier (Pierre-Jean) , prêtre 

prieur de Saint-Nicolas d'Oleron 

et solacier de Saint-Georges, 325, 

320. 
Le Jiouf/f/non, lief en Olonne, 242. 
Le Brandi (Jean), prieur de Chaume, 

23«, 230. 
Le Breton, avocat en Saintonpe, 319; 

— curé d<» Montierneuf, 335 ; — 

— illvonetl, 2V0. 

Le i'JiiitcJifr , l'orèt dépendant de 
.Monliernenf, 333. 

Lecointc(Jean), curé de Montierneuf, 
330, 331, 333, 33 'i-, 353. 

Le ('.nnn'(<'i\ terre près (ilheray en 
Oleron, 32S. 

Le Conslrif(Ci('olTrov), clerc, 1 U), 142, 
\\,\, \\\. 1^5, IVO, l'fT, 150, 151. 

Lr C.un.r, lief en Olonne, 2V2. 

LecucI (Jean), h'»3. 

Le l'aurheor (Olive), 101. 

Lj'IV'n re, 3S5. 

Le l'Ornior* (GculTroy), 170. 

J^c (h'ri/''f\ village près Chéray, 327. 

Lr (jrantl dlvitclior, seigneurie, ii20. 

L<' f/r;in<l Vcfnlûinf, maison à Olon- 
ne, 273. 

Lr (frrts (Jirsuf, teri'C pi-ès Vouillay, 
32<") ; — moulin à venl, iJ20. 

y. r .lu ri'H ( p l'i e M ré de) , c< )ni . de Hnssac , 
cant. de Saintes, ordre de Cirand- 
mont, 225 ; — (Bernard, prieur de), 
..< ~> > . 

Le Lmf«\ îiir. de La Flèche (Sarlhe), 
0, 377. 

Leniairc, avocat à Tours, 308, 'MWK 

Lo Mans, révè([ne, 01, 20(i ; — Tol- 
licial, 103 ; — (Ilildebert de La- 
vai(lin). 70; — (Philippe de Luxem- 
l)onr-). évèques, 208, 303, 304, 
305, 308 ; — (Pierrr), diacre, 74. 

Le Mè-e (Nicolas), 188. 



Lemercer (Robert), 182. 

Lemercier (Guillaume), 219. 

Lemit (Pierre), 350. 

Lemorin, curé de Montierneuf, 353. 

Lemozin (Pierre), 92. 

Lenfant (Guillaume), 181. 

Lento , fief à Marans, 164. 

Léon X, pape, 309, 310, 320. 

Léonard , nlias Lyonart (André) , 

prieur d^Olonne, 256, 257, 258, 

207, 209. 
Lejmuly paroisse près Soubize, 191. 
Le Pelletier (Jean), 108. 
Le petit Vendôme, h Marans, 278. 
Le Ptnjj rue à Marans, 278. 
Le Rétif (GeulTi-oy), 181. 
Lerins (abbaye de Saiut-nouoratde), 

303. 
Les Bouchards (Vincent et Jacques), 

321. 
Les liranchiz, fief en Olonne, 273. 
Les ChâteifjnierSf fief en Olonne, 241. 
Les (iiichettes, marais en (Jleron,299. 
Les (iranfjes, fief yassal de l'abbaye 

de Talmont, 241. 
Les (Miiii/noliers^ près Saint-Georges 

d'Oleron, 325. 
Les LéhnudèreSy fiefs en Olonne, 

241. 
Les Plantes^ fiefs en Olonne, 259. 
Les Subies d'Olonne (Vendée), 22, 

240, 27 1, 270. 277, 28 1,321, 380, .381, 

382, 383, 38 i-; — (Notixî-Dame 

desi, 383 ; — (abbaye des), 284. 
Lf's Snumonicrs^ en Oleron, 2(>4. 
Lestran^e fFonhpH»), 204. 
Les Vieilles A.i(/es^ près de la forêt 

du Châlelier en Montierneuf, 333. 
Le Trancher (Jean), prieur de Mon- 
tierneuf, 205. 
Le Trerhnriffe, terre près Saint-Jean 

de Mons, 273. 
Le Triif, métairie en Oleron, 327. 
Leresffii(\ jas en Pile de Malaipre, 

231. 
Lezais, Lezinnim (Adémar de), -40; 

— (Cieolîroy de), U. 
Lezin (Ihij^nies), comte de La Marche 

et (rAnp:onlème, 2i), 125. 
L" Hennés (abbaye de Saint-Michel 

de), 52. 
Ulle (abbaye de Noire-Dame de), 

255 ; — Pierre (Blanchard de). 
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Libaudii^re, 382. 
Liniouzin, 202, 213, .370. 
Liziniaco (lluj^ues de), 70. 
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Loire, fleuve, 86, 371, 372. 

Long Pont, 135. 

Loriot (Pierre], curé de Saint-Sor- 

nin de Montierneuf, 320. 
Lortelin (Guillaume), 168. 
Loscle (Le prieur de), 237. 
Losmeau (Gautier de), 64 ; — (Robin 

de), 167. 
Lotort (Guillaume), 180. 
Loudun (Abbaye de Sainte-Croix de), 

124. 
Loudunois, 7. 
Louis, évêque de Saintes, 292, 340 ; 

— VII, roi de France, 16, 17, 24, 
46, 96, 97, 98, 99, 100, 101, 318; 

— VIII, 378; — XI, 379, 380; 

— XIV, 347 ; — XV, 372, 373 ; 

— XVI, 382, 384. 

Loys, vicomte de Thouars, 246, 249, 
250,251,252. 

Lubersac (Geoffroy), prieurd'Olonne, 
302 ; — (Jean), prieur d'Olonue, 
289 ; •— (Pierre), prieur de Saint- 
Georges d'Oleron, 291, 299. 

Lucas, prieur de Vendôme, 113. 

Luche (Pierre), 210. 

Lucina (le cardinal de Saint-Lau- 
rent en), 286. 

Luçon (diocèse de), 22, 235, 238, 
239, 255, 276, 279, 380, 382, 383 ; 

— (l'évêque de), 380, 381, 382 ; — 
(Mercy, évêque de), 380 ; — (Hélyc 
Martinelle, archidiacre de), 275. 

Lusignan, arr. de Poitiers, 376, 379; 

— (Guy de), 378 ; — (Hugues de), 
378. 

Luson (Ive de), 48. 

Lusirac, seigneurie, 329. 

Lutgarde, mère d'Emme, 6. 

Luxembourg (Philippe de), évoque 
du Mans, se disant prieur de 
Saint-Georges d'Oleron, 298, 303, 
304, 305, 308 ; — (le duc de), 382. 

Luzée, bois près de Montierneuf, 
280. 

Luzon (Ives de), 48. 

Lyo/i (Rhône), 131. 
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MabUle, 6. 

Mabillon, 29. 

Mabyria, femme de Pierre Vigie r, 

157. 
Macé, 270. 
Machagra ^Jean), de Troycs, 147. 



Macquain (Jacques), 374. 

MagneUus, 4H. 

Mahoart (Aimeric), 179. 

Mahord (Hervé), 189. 

Maillerays, fief et vignes à Marans, 
163. 

Maillezais, abbaye, arr. de Fontenay 
(Vendée), 4, 70, 89. 

Mainard (Gaifier), 83 ; — (Meschin), 
75; — (Pierre), 201. 

Maine, comté, 8, 9, — aire à Olonne, 
256, 270. 

Maingod, frère de Ramnulfe Babigla, 
41 ; — (Métal), 41. 

Mainissonne (Marguerite), 251 ; -* 
(Martine), sa fille, 251. 

Mainon, moine, 93, 94. 

Mairvent (Bernard de), 75. 

Malaygre, comm . de Saint^ean d'An- 
gle, 132, 133, 204, 205, 214, 231, 
232, 301, 344. 

Malestroit (François de), seigneur de 
Machau, 304. 

MalelaUs (Raoul), 56, 57, 61. 

Malle (Gautier de), 125. 

Mallebrario (Geoffroy de), 125. 

Mallct (Gillebert), cellerier, 111. 

Malot (Guillaume), 112. 

Malmesbury (Guillaume de), 8. 

Malsiac (Guillaume de), 70. 

Manassès, frère de Tévêque, 45. 

Manceau (Guillaume), 169, 172. 

Manecerius, abbé de Notre-Dame 
de l'ile de Noirmoutier, 255. 

Manertea (Jean), prêtre d'Olonne, 
275. 

Mange-Breton (Hugues), 39. 

Mangot (Guillaume), seigneur de 
Surgères, 23, 24, 25, 76, 116, 117, 
123, 223; — le jeune, 123. 

Manichilus, terre en Aniou, 38. 

Manson (Guillaume), 230. 

Maonard (Lambert), 237. 

Maquea, fief vassal de Talmont, 240. 

Maquère (Héliot), 301 . 

Marans, arr. de La Rochelle, 12, 75, 
163, 164, 168, 169, 172, 175, 176, 
181, 190, 229, 230, 256, 257, 267, 
271, 278,308. 

Marans (Jean de), 349 ; — (Jean-Jo- 
seph de), prieurs de Saint-Georges 
d'Oleron, 329, 349, 350. 

Marbode, évêque de Redon, 70. 

Marcel (Jehan de), 181. 

Marchade (P.), 119. 

Marchand (Jacques), 320. 

Marchegay, 2, 10. 
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Marchent (Guillaume), 2^9, 260, 261. 

Marciac (Constantin de), 84. 

Marennes (Charente -Inférieure), 4, 
12, 33, 34, 35, 38, 39, 44, 63, 155, 
158, 361, 376, 378; — (forêt de), 
33, 34, 35, 38, 44, 63. 

Margnac (Guillaume), clerc, 248. 

Margnard (Jean), 226. 

Margot (Guillaume), 118. 

Marisaffer, 205, 216. 

Marmoutier, abbaye à Tours, 3, 372. 

Maron (Aimar), 41. 

Marteaux (Jehan de), 224. 

Martène, 29. 

Marthes, le défunt, 243. 

Martin (Guillaume), 138 ; — clerc, 
245 ; — (Jean), 239. 

Martineau (Ëlic), archidiacre de Lu- 
çon, 275 ; — (Gilles), prieur de 
Puy-Ravault, 329. 

Martinerie, ûef vassal de Talmont, 
243. 

Martiniac (Brient de), 104. 

Masparault (Octavien de), prieur de 
Montierneuf, 329, 330 ; — (Pierre 
de), écuyer, sieur de Buy, 329. 

Massé (Jean), 340. 

MassièreSy Mazières en Gâtine, arr. 
de ParUienay (Deux-Sèvres), 377. 

Masson (Gervais), 220. 

Mathas (André), prêtre, 294; — 
(Foulques de), chevalier, 252. 

Mathieu, camérier, 98, 102 ; — con- 
nétable, 98, 102. 

Mathilde, femme de Guillaume de 
Poitiers, 70. 

Matral (Raimond de), 37. 

Maucapse (Adémar de), 45. 

Mauclou (Aimeric), 41 ; — (Aime rie), 
son fils, 41 ; — (Constantin), 41, 
43 ; — (Savaric), fils d'Aimeric, 41. 

Maufrais (Antoine), 330. 

Mauléon (baronie de), 270 ; — (Aime- 
ric), neveu d'Eble, 96; — (Alix 
de), 28; — (Eble), sénéchal de 
Poitou, 21, 95, 96, 104 ; — ;Raoul), 
frère d'Eble, 95, 90 ; — (Savaric), 
neveu d'Eble, 95, 96. 

Maurice, cuisinier, 96 ; — évêque de 
Poitiers, 423. 

Mauritanie (Clair de), 75. 

Mauroux (Marie), 340, 341, 342. 

Maynarde (Etieunctte), 188, 189 ; — 
(Gervais et Guérin), ses fils, 18S. 

Mat/ne, prôs de Talmont, 241, 242. 

Meinac, Menai, Menuac (Etienne de), 
45. 



Meinier (Jean), 192. 

Melle (Constantin de), 2, 12, 45. 

Mêliez (Jeanne), fille de Guillaume 
Chiterea, 250. 

Menetil, 39. 

Menier (Guillaume), 190, 191 ; — 
(Pierre), 190, 191 ; —(Pierre), fil» 
de Pierre, 190, 191. 

Menil (Guillaume, moine du), 107. 

Menou (Marie), 341. 

Meraul (Jehan), 267. 

Mercier (J.), le jeune, 382. 

Mercy, évêque de Luçon, 380. 

Merigou (Thibaut), 172. 

Meriot, 262, 264. 

Meschin (Mainard de), 75. 

Mesnade (Pierre), 45. 

Metz (Alsace), 329 ; — (église Saint- 
Jean de), 330. 

Michel, abbé de Saumur, 124 ; — 
abbé de Vendôme, 235 ; — (Guil- 
laume), 232 ; — prieur de Mon- 
tierneuf, 167, 203, 205, 207, 211, 
212, 213, 215, 220, 223, 226, 227, 
228, 229, 231, 237, 246, 248. 

Micheau, clos en Olonne, 285. 

Michelet, notaire, 278. 

Milite (Nicholas), clerc, 285; — (Ma- 
thurin), évier de Sainte-Croix de 
Talmont, 257. 

Millet (Pierre), 264. 

Milon, 64. 

Minet (Guillaume), 224, 225. 

MioUon, 382. 

Miraillet (le chevalier de), 382. 

Mirebcau, arr. de Poitiers, 7 ; — 
(Arnaud de), 56. 

Miroménil (Hue de), 384. 

Mohier (Jean), 175. 

Moilleron (Etienne Girard de), 4 72. 

Mohi'UuSj terre près de Cheviré le 
Rouge, 39. 

Moncontour, arr. de Loudun, 10. 

Mondoublcau (Odon de), 39. 

Monet (Jean), 251. 

Monior (Jean), 211. 

Montaigu (Jean de), notaire, 272. 

Montausier (Arnaud de), 56, 57. 

Monl-Bazon^ arr. de Tours, 376. 

Montcontour (Bertran de), 86 ; — 
(Robert do), 86. 

Montfollcty église de Saint-Pierre, 
près Oucques (Loir-et-Cher), 80. 

Montht^raiilt-iiizay, près Montier- 
neuf, 300 ; — église de Notre- 
Dame, 157. 

Montierneuf (prieuré de Saiut-Sa- 



tunain de), cant. de Saint-Aignan 
les Marais, arr. de Marenncs, 11, 
n, 18, 19, 20, 21, 22, 28, 40, 43, 
43, 49, 50, 56, 61, 62,63,115,116, 
120, 126, 132, 133, 135, 13C, 137, 
138, 152, 155, 156, 15S, 150, 100. 
no, 171, 172, 177, 178, 180, 182, 
183, 184, 185, 186, 188, 189, 191, 
198, 199, 200, 201, 202, 204, 208, 
210, 211, 212, 213, 215, 216, 219, 
220, 221, 223, 223, 226, 227, 228, 
229, 231, 232 233, 237, 24e, 248, 
279, 280, 283, 292, 295, 302, 317, 
318, 320, 326, 330, 331, 333, 334, 
335, 3:iH, XM, 340, 342. 343, 345, 
347, :i;;:i. XM-, 35^, 356, 357, """ 
359, :ji;o, ;ii;i, :i62, 360, 376, 387; 

— (la confrérie (lu Saiul-Esprit de). 
221 ; — (la seigneurie de), 300, 
301 ; — (la solacericde), 235, 298, 
300; — (Chardonnel), solacicr, 212; 

— la frairie de l'assomption. "ZK ; 

— (le prieuré de), 330 ; — la cure 
de Sainl-Sornin, 330. — CurÉs de 
Montiemeur: Blanche t(Ren£), 33a; 

— Doubet (Guillaume), 343, 344, 
354, 355 ; — Faure (Jean), 342 ; — 
Joiade (Julien), 338, 339, 341, 342, 
354 ; -- La Treuîlle ou La Treille, 
354, 360, 362 ; ~ La Vallade (Léo- 
nard), 329;— Lecointe(Jeau),330, 
331, 333, 334, 353; — Le Morin, 
353 ; — Loriot (Pien-e), 320 ; -- 
Morice, 358; ~ Morin, 353; — 
Verdon (Pierre), 320; - Arnaud 
(Etienne), prêtre vicaire, 191, 199, 
202, 211, 212,213. — Pribuks: (Ai- 
gulfe), 113 ; — Blandin(Beijé),302, 
344 ; Bouchet (Jacques du), 186, 
187 ; — Cerizay (Joachin de), 330; 

— Coudun (Emcry de), 294; — 
Crevant (Louis), 319, 320;-- Dau- 
gerand, 302, 320, 321, 330; — 
(Jacques), 173, 174, 179, 180, 186, 
189, 190,192, 200, 201, 205, 208; 

— (Jamea), 176 ; -Luxembourg (le 
cardinal de), 295, 303 ; — Michel, 
167, 203, 205, 207, 211,212, 213, 
215, 220, 223, 226, 227, 228, 229, 
231, 237, 246, 248; - NeYoire, 
280 ; — (Robert), 136, 153, 154 ; - 
Le Trancher (Jean), 295 ; — Blan- 
din (René), 302, 343 ; — Le Boul- 
langer (Ëustache), 329, 330, 333, 
335, 336;-Cre¥ant(Louisde), 319; 
—Danglani(Hilaire), 326,343,344; 

— Ma8parault(0cUvien), 329, 330; 



— Avdic (Biaise Marie d), 347, 
365, 366 ; — Bamay (Louis-Ignace 
Terre de), 353, 359, 366, 387. 

Montoire (Nihard de), 39. 
Montpansier (Pierre de), 164. 
Mnnlrenil-liellay, arr. de Saumur 

(Maine-et-Loije), 4, 377 ; - (Eusta- 

chie de), 10. 
Monlrevel (Normand de), 54. 
Monts (Pierre de), garde du sceau de 

la sénéchaussée de Saiutonge, 207, 

208. 
Monvoisin, notaire, 349. 
Morad (Gervais), 248. 
Morcau (François), 338. 
Moreaux (Jean), 288. 
Morel (Guillaume), 184, 187. 
Morice (Simon), 163 ; — curé de Mon- 

tierncuf, 358. 
Morin (Batbuium), 57 ; — curé de 

Montierneuf, 353 ;--(RohiQet), 203. 
Mornac (Aléard de), 83 ; — (Gum- 

baud), 16, 93, 94. 
Morpain, 375. 
Mort (Ilélie de), 209. 
Mortagne (Jean des Hayes, seigneur 

del, 289 ; - abbaye de Saint- Pierre, 

329. 
Mortemar (Engelelme de), 60. 
Mosnicr (Jean). 176. 
Mostaing (Jean), 258. 
Mottu (François), 330 ; — (Jean), 340, 

341, 342. 
Moulnier, notaire à Vendôme, 317; 

— (Laurent), 352. 
Mousnier (Simon), 301. 

Moynaud (Robert, de Bougay), 188. 
Moyse (Philippe de), 219. 
Muguet (Jean), 168. 
Musse (Michel), notaire, 270. 
ilf!/n*oir<', Tief vassal de Talmont, 243. 



N-tncras, cant. de Saujon, arr. do 
Saintes, 203, 215. 

Nannul (Jean), serviteur, 113. 

Nanle» ( Loire-lnrérieure ), 106 ; — 
B.. .{évèque de), 105; — B..., archi- 
diacre, 113, 114, 174, 182, 248; — 
S..., éïémie, 110. 

Navarre, .147, 372; — Yspanus, 142. 

Ncmiit, fief à Montierneuf, 187. 



Nei 



), 215. 



Neraut (Jean), 230. 

Ncvers (Gui de), « ; - (Baioaud), 60. 

Nevoire (Pierre), prieur de Montier 
neuf, 18, 280. 

Nicolas, abbé d'Orbestier, 278, 279 
— archiprétre de Corme- Roy a le, 
137 ; — II, pape, 11 ; — (Etienne), 
277 ; — (Guillaume), 143 ; — moine 
de Vendôme, 89 ; — prieur de Vau- 
c ou leur de lieims, 143. 

Nidel (Constantin), 42. 43. 

Nievel (Pierre), prieur de Su:^rcs, 
123. 

Niort (Deui-Sèvrea), 376, 377 ; — 
(Avmtir d ' ' ' 

Noirmoutier, abbaye, arr. des Sablea- 
d'Olonne (Vendée), 255, 273. 

Norman (Aymeric), 184; — (Guil- 
laume), 176. 

Normandie (Guillaume de), 110; — 
(Geoffroy, duc de), 100. 

Normans, 208. 

Notre-Dame de Mont, cant. de Saint- 
Jean de Mont, arr. des Sables 
dOlonne, 268, 269, 273. 

NouaiUé, abbaye, 85 ; — (Julien de), 
60 ; - Geoffroy, ahljé, 89. 

Novelète (Ancclio), 182. 

Novent (Hélie de). 45. 

Noviletle (Ilamelin), 169. 

Noyers(Les), 376 ; - (Le Treuiik des], 
prés La Rochelle, 271. 

Nueil (Jean de), 76. 

Nuiron (Etienne de), 41. 

Nullet (Pierre de), 2!iS. 

Nyeul, près La Rochelle, 167, (68, 
271,278, 290. 



Octavipn, cardinal du titre de Sainte- 
Marie in vin Inta, 144. 

Oderic, nbbé de Vendôme, 39,42,51, 
B3, 58, 03, 70, 77. 78, 7îi 

Odilon, évè<|ue de Rnyeux, 79. 

Odon, abbé de Saint-Jean d'An^Oli, 
B2 ; — archidiacre, 60 ; — cha|.e- 
lain des moines, 63 ; — (Constan- 
tin), 58; — (Doubleau), 39; — 
(Roui), 39. 

OUron (Otericum, Olcreum, Ohrhn), 
château et Uo (Chareute-Infi— 
rieure), 11, 12, 16, 17, 19, 2t, 22, 
34. 36. 40. 43, 4fi. 47, 49, 50, 54, 55, 
B7, 60.61,65, fiti, 07. 69, 71,72,79, 
8;i, 86, 93, 94, 'K, 97, 99, tOI, 105, 



121, 145, 1(6, 160, 161, 212, 216, 
233, 234, 263, 264, 265, 285, 291, 
293, 297, 298, 299, 303, 304, 314, 
317, 318, 320, 321, 322, 323, 324, 
32'J. 3*9, 376, 378, 379, 386; — 
(P...), dOleroD, 119 ; — église et 
prieuré de SaiDl-Georires, 10, n, 
22, 28, 34, 36, 40, 43, 44. 4S, 46, 
49, 50, 57, 58, fiC, 67, "ï , 72, 70, 
86,93,94,95,97,99, 01 103,106, 
115, 121, 165, 212, 216, 2S0, âS3, 
285, 286, 287, 349, 350, 351, 363, 
364, 365, 387, 308, 370, 371, 372, 
373, 374, 375, 378, 383, 386; — 
Sainte-Marie d'Oiertjn, 11, 33, 34, 
33, 40, 43, 49, 50, 54, 57, 79, 86, 
101, 105, 121, 138, 142, 143, 147, 
150, 105, 21C, 262, 349, 350 ; — 
(Jean), chapelain de Sainte-Marie, 
105, 106; — Rossignol (Hector), 
curé, 321 ; — Saint-Nicolas, 20, 21 , 
57. 79, 82, 86, 101, 115, 121, 161, 
163, 165, 216. 303, 36* ; — Lebour- 
cier (Pierre-Jean), prieurde Saint- 
Nicolas, 325, 326 ; — Saint-Pierre 
(cure de), 371, 386; — Riviùre, 
curé, 380; — (la sollaceric de 
Saint-Georges d), 322, 327 ; — Sé- 
bourcier (Pierre-Jean), sollacicr, 
325. — PniKuns DE Saint-Geohoes: 
Bernard, 16, 93, 94 ; — Bouchetel 
(PieiTC), 298; — Cave (Vivien de), 
253; — Cheminard (Philippe), 321, 
325 ; — Constantin, 96 ; — Coustin 
(Jordan), 309 ; — Crevant (Antoine 
de), le jeune. 309. 310, 320; — 
Crevant (Louis), évèque élu de Se- 
Imslc, 319, 325; — Gourgues (Jbc- 
«iucs de), 328; - (Marie-Antoine 
«le), 320 ; — (Pierre de), 329 ; — 
Je.nii, 105,280,293; — La Rochette 
(Antoine Dubois de), 364, 360, 373, 
37t, 37J; — Lul>ersac (Pierre), 291, 
299 ; — Lusonibourf; iPhilippe de), 
évêiiue du Mans, 298, 303, 30i, 
305, 308; — M.-irans (Jean), 349; 

— (Jean-Joseph), 329. 349. 350; 

— Payen. lOr, ; — Philippe, cardi- 
nal (lu tiliT i\c Saint-MarccUin et 
de Sainl-l'ierre, 301; — Prévôt 
(Pierre), 2ti2, 286 ; - Tes.iiicl 
(Uni ll.n lime). 308. —(Benoît, cha- 
pelniii (le Saint-Geor^'es d"), 9* ; — 
Hoberl. nidine, 41, 42, 54, 5:i. 59, 
60, Xi. 89 ; — (moulins de Saint- 
Georges d'}, 293 ; — seigneurie de 
Saint-Georfjes, 328; — (Jotembert, 
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maréchal de camp, gouverneur, 

350. 
Olive (Le Faucheor), 164. 
Oliveria (Etienne^ 256. 
Olonne, 11, 12, 19, 21, 22, 26, 28, 88; 

— (église et prieuré de Notre- 
Dame d'). Sables d'Olonne (Ven- 
dée), 34, 35, 38, 40, 43, 45, 49, 50, 
52, 58, Ht, 88, 89, 101, 111, 112, 
115, 123, 124, 125, 239, 240, 242, 
243, 2^6, 249, 250, 252, 256, 257, 
258, 259, 261, 267, 268, 270, 274, 
275, 276, 277, 278, 279, 285, 288, 
289, 380, 383. — PniEuns : Cha- 
gnea (Jean), 246, 249, 250, 251, 
252 ; — Chosneau (Jean), 235, 239, 
258 ; — Coisnon, 288 ; — Coustin 
(Allain) 308 ; — Dufou, alias Dujou, 
escolier en l'université de Paris, 
272, 274, 275, 276, 277, 278, 279, 
285 ; — Fornier (Jean), 255, 256 ; 

— Gascongnelle( François de), 326; 

— Hovard (André), 260; — Jan- 
vier (Antoine), 321 ; — Lubersac 
(Geoffroy), 302 ; — (Jean de), 289; 

— Lyonart (André), 256, 257, 258, 
267, 269 ; — Saint-Aulaire (labbé 
de), 381 ; — Jean (prêtre de), 275. 

Or/>e.s7/Vr (Abbave de Saint-Jean d'), 
239, 240, 259,"^ 278, 279 ; - (Nico- 
las, abbé d'), 278, 279 ; — (Pierre, 
abbé d'), 240. 

Orger (Signozes), 42. 

Orléans (Loiret) : (Le duc d'), 360 ; — 
l'official, 192 ; — (Renan, évêque 
d'), 79 ; — (Renier, évêque d'), 79. 

Orri (Guillaume), 245. 

Osmeau (Robin de T), 284. 

Ostensius, 37. 

Otherio (Richard de), 92. 

Otte-Guillaume, 4. 

Oubertin (Jean), 215. 

Oubertine (Pétronille) , épouse de 
Lambert Guillou, 189. 



P..., cardinal de René vent, du titre 
de Sainte-Marie in aquiro, 12'i'; — 
dovcn de Tours, 113 ; — (Gorrini), 
126 ; -rMarchade), 119. 

Pachin (Michel), 201 ; — (Pierre), fils 
de Michel, 201. 

Pacre(P.de), 125 ;—(Nicholas), clerc, 
199. 



Paganelli (Philippe), clerc, 174, 175, 
177, 181, 183, 184, 186, 188, 189, 
191, 192, 197, 198, 209, 210, 211. 

Pailhart (Jean), 225. 

Paillolle, terre vassale du fief de La 
Foussiêre en Oleron, 328. 

Panis-prodifus, fief vassal de Mon- 
tierneuf, 184, 197. 

Papes : Adrien VI, 319 ; — Alexan- 
dre II, 55; - III, 143, 148 150; 
VI, 304 ; -- AnasUse IV, 105 ; - 
Roniface VIII, 196, 306 ; - Clé- 
ment VI, 239 ; - Eugène III, 47, 
102; - Grégoire VII, 57, 58; - 
IX, 127, 128, 129, 130; -Honoré 
III, 126 ; — Innocent III, 120, 121, 
122; - IV, 131 ; - Jean XXII, 
194, 306; -XXIII, 285; -Jules II, 
309 ; — Léon X, 309, 310, 320 ; — 
Pascal II, 85, 88, 89 ; — Pie II, 
290; - Sixte IV, 293, 294; — 
Urbain II, 14, 15, 65, 73, 78, 81, 
83, 90, 95; - IV, 138, 142, 144, 
145, 147, 149 ; — Victor II, 43. 

Papremea (Vincent), 261. 

Parciac, écluse prés de Marans, 76. 

Paris, 17, 24, 26, 102, 103, 204, 232, 
258, 267, 277, 278, 296, 297, 317, 
329, 335, 338, 344, 348, 374, 375, 
379, 380, 384 ; — université, 276, 
294 ; - (rofficial de), 316 ; — (le 
Châtelet de), 294. 

Parthenay (Deux-Sèvres), 377 ; — 
(Guillaume de), 2, 11, 12, 145. 

Pascal II, pape, 85, 88, 89. 

Pascal (Pierre), 219, 360. 

Passavant (Jean des Hayes, seigneur 
de), 289. 

Pasturel (Hugues), 174. 

Pataud (Charles), curé de Saint-Fort, 
340. 

Payen, prieur de Saint-Georges, 106; 
— (Guillaume), prieur de La Rarre, 
289. 

Payronnelle, vicomtesse de Thouars, 
comtesse de Renaon, dame de 
Tallemond et d'Olonne, 272. 

Pegrin (Hugues), 253. 

Peletier (Pierre), 218. 

Pellot (Pierre), 308. 

Peloieries (Noues des), près Olonne, 
259. 

Pentecoste (Néry), 331, 332, 333 ; ~ 
(Pierre), 332. 

Penthecote (Guillaume), 295. 

Pépin (Jean, alias Piard), 199. 

Pepont, notaire, 375. 



422 — 



Percennius (Archembaud), 52. 
Périgort, 202, 213, 379 ; ~ (Adelbert 



Perière (Gervais de), 260. 

t, 379 ; - 
de), 8. 



Périgueux (Dordogne), 377. 

Péronelle, 169. 

Pérouse (Pierre de), abbé de Ven- 
dôme, 27,206,268,269,272,279,284. 

Pétigny(M. de), 10, 11. 

Pétronille (Bonne-femme), 119; — 
neveu de Geoffroy-lc-fort, 47 ; — 
(Racela), 119. 

Peyneau (Philippe), clerc, 209. 

Phelippcaux, 374. 

Philippe, épouse de Joscelin Scofre, 
47 ; — VI, roi de France, 17, 220, 
232, 233. 

Philippe, 220, 221 ; — cardinal et 
prieur d'Oleron, 304 ; — doyen de 
Poitiers, 124 ; — de Vendôme, 
abbé de Vendôme, 363 ; — I", roi 
de France, 53 ; - II, 113, 122 ; - 
V, 232, 318 ; — VI, 46, 220 233, 
350, 318. 

Phillipps, bibliothèque à Chelten- 
ham, 1, 29. 

Piart (Jean), 180, 192. 

Pibal rOuillaume), 179, 220, 221. 

Pibales (Michel), 181. 

Picard, cellerier de Vendôme, 366. 

Picardelle (Clémence), 182. 

Picas, marquisat, 169. 

Pichat, bois près Monticrncuf, 201. 

Pichate (Alix), 246. 

Pichot (Jean), 260. 

Pie H, pape, 290. 

Pierre, abbé, 45 ; — abbé de Saint- 
Jean d'Orbesticr, 240 ; — abl)é de 
Vendôme, 18, 268, 200, 272, 270, 
284 ; — archidiacre, puis évoque 
de Saintes, 74, 91 ; — archidiacre 
d'Aunis, 258 ; — archij)rôtre de 
Cormc-Rovale, «71, 178, 179, 180, 
182, 184, {85, 180, 189, 190, 191, 
192,197, 198, 199, 201, 202, 211, 
212, 213, 215 ; — bibliothécaire du 
palais, 88 ; — (canal de), prt's 
Montierneuf, 18, 132, 133, 137, 
138, 219 ; — (Capud-Lupino), 41 ; 
— chapelain, 115; — chcvécior, 
118; — diacre du Mans, 74; — 
évoque de Poitiers, 70 ; — évoque 
de Saintes, 16, 74, 91, 94 ; — frère 
d'Etienne, 83 ; — notnire do la du- 
chesse, 104 ; — prieur de Puy-Ha- 
vault, 118, 119; — seigneur de 
Didonne, 36, 50. 



Pilale (André), 227 ; - (Michel), pa- 
roissien de Montierneuf, 228. 

Piihay, moulin appartenant à Mon- 
tierneuf, 153. 

Pilinn (André), 223 ; — (Aynard), 
fils d'André, 223. 

Pinel (Adémar), 47. 

Piquet (Pierre), 292. 

Pitou, 8. 

Plessis (Bois du), près Villeneuve, 
173 ; — (la dame du), 347. 

Podium Bossellif près Saint-Fortu- 
nat, 137. 

PoiUiây seigneurie, 373. 

Pois (Marie du), 224. 

Poissy^ arr. de Versailles, 218, 283. 

Poitevin (Pierre), 57. 

Poitiers, 8, 15, 17, 19, 22, 30, 34, 35, 
43, 56, 61, 91, 98, 146, 151, 287, 
376. — (Comtes de), 53, 65, 80, 87, 
121, 122 ; — Alfonse, 133, .135 ; — 
Gui, dit Geofij:oy, duc d'Aquitaine, 
fds d'Agnès, 40, 44, 51, 53, 55, 
58, 59, 60, 61, 63, 64; — Guillau- 
me le grand, 4 ; — Guillaume, fils 
d'Agnès, 4, 5, 33, 34, 35, 41, 51. 
55, 56, 59, 65, 67, 70, 71, 79, 83, 
97, 100, 103, 300, 318, 322; — Guil- 
laume, historien, 8 ; — fils de Gui, 
60, 73, 94, 95 ; — Guillaume le 
Gros, 33. — (Le diocèse de), 138 ; 
Doyens : Arnoul, 2 ; ~ Philippe, 
124; -révéché, 40, 43, 50, 58, 123, 
125, 288. — (EvKQi'ES de), 133 ; — 
Guillaume, 123, 124; — Isemberl, 
2, 53, 58, 00 ; — Maurice, 123 ; — 
Pierre, 70; — Guillaume, chantre, 
2; — Hainion, chantre de Saiul- 
Ililaire, 2. — La monnaie, 55,119, 
123; — le sénéchal, 120. — Le Poi- 
tou, 2, 7, 8, 17, 19, 34, 35, 45, 49, 
50, 71, 101, 102, 110, .378, 379. 

Pomeraîc (fontaine de), près de Mon- 
tierneuf, 180. 

Pomereia (Guillaume Clarer, prieur 
de), 110. 

Pomereia^ prieuré, 110. 

Ponce, doyen de Saintonge, 153 ; 

— évoque de Saintes, 153. 
Pons, arr. do Saintes, 5, 379 ; — le sire 

de Ponsotd'Oloron, 203, 264, 265 ; 

— (Benoit de), 48, 04 ; — (Gilles 
do), 1S2 ; ~ (Jacques de), 378 ; — 
(Joanno do), épouse d'Aymoric 
Curie, 197 ; — (Jeanne), épouse 
d'Adémar, 000 ; — (Henry), 209 ; 

— (Renaud, sire de), 379 ; — ^la 
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maison de), 379 ; — (le moulin de), 
182, 344. 

Po/i^-LaZ)Z)^,cant.deSaint-Porchaire, 
arr. de Saintes, 136, 197, 209. 

Pont (moulin de), vassal de Monlier- 
neuf, 344. 

PontarelluTHy 226. 

Pontia (Alberic de), 48. 

Pontinuniy 166. 

Pont-Jardin^ moulin vassal de Mon- 
tierneuf, 347. 

Pontoliuniy pri^s Monlierneuf, 198. 

Pontreau (Busson de), 387. 

Popineau (Charles), 364. 

Porl-de-PUiey cant. de Dangé, arr. 
de Châtellerault (Vienne), 376. 

Possart (Jacques), 278. 

Poussarl (Jacques), 167. 

Praelle (Guillaume de), clerc, 221. 

Précigné (Raignault de), seigneur de 
Marans, 176, 190. 

Preuilly (GeofTrov de), comte de 
Vendôme, 12, 45, 70. 

Prévôt (Jean), 278; — (Louis), du 
château d'Olonne, 259, 260; ~ 
(Pierre), prieur de Saint-Georges 
d^Olei-on, 262, 266. 

Priorlaiilt, pré, 176. 

Proust (G.), 268. 

Prunier (Jean), 212. 

Puyaydon (Noues de), en Olonne, 
259. 

Puy de Saint-Aignan, 192. 

Puy-Ravault, cant. de Surgères, 
arr. de Rochefort, chef-lieu d'un 
prieuré de Vendôme, 5, 17, 19, 21, 
22, 28, 33, 34, 35, 40, 43, 44, 49, 
50, 77, 84, 101, 104, 115, 116, 117, 
118, 123, 139, 172, 251, 288, 290, 
295, 303, 327, 329, 339, 345, 348, 
352, 375, 376, 377 ; — prieur, 119. 

— PniEuus : Gui, 96 ; — Guy, 348, 
352; — mUerin (Charles), 348, 
375 ; — Pierre, 3t8 ; — Martineau 
(Gilles), religieux de Saint-Pierre 
de Mortagne, 329 ; — Pierre, 118, 
119 ; — Philippe, 139 ; — R., 119; 

— Ugues, 123 ; — (Foucher de), 41. 







Quartier (Etienne), 164, 175. 
Quavsse (Garin de), 91 ; — prévôt 

de Saint-Aignan, 178, 198, 213 ; — 

(Garine de), 219. 



R 

R., comte de Leicester, 111 ; — (Di- 
voire), 125 ; — évcgue de Nantes, 
110 ; — évêque de Saintes, 90 ; — 
prieur de Puy-Ravault, 119 ; — 
roi d'Angleterre, 125 ; — cardinal, 
128. 

Rabatea (Jean), 266. 

Rabayne, seigneurie, 325, 326, 327, 
328. 

Rahiault (Christophe de), seigneur 
de Rabayne, 327 ; — (Toussaint), 
seigneur de Rabaine^ 326. 

Racela (Pétronille), 119. 

Ragemond (Aimeric), 42. 

Raife (Etienne de, fds de Pairet dau), 
251 ; — (Létisse, fille de Pairet 
dau), 251 ; — (Pairet dau), 251. 

Raimbaud (Geoffroy), fils de Jean, 
155; ~ (Jean), 151. 

Raimond, 42 ; — archiprêtre de 
Corme-Royale, 23, 24, 25, 167, 
223, 226, 227, 228, 229 ; — chantre 
de Saint-IIilaire de Poitiers, 2 ; — 
éveque d'Auch, 70 ; — sénéchal, 
42 ; — (Aimeric), 42 ; — (Louis de), 
seigneur de Carlot, 360 ; — prieur 
de Saint^Benoît et de Saint-Ai- 
gnan, 362. 

Rainald, 84 ; — de Bordeaux, 56 ; — 
fils de Beroard de Chizai, 84 ; — 
(Ingran), 53 ; — neveu de Senioru- 
liis, 63 ; — de Nevers, 60 ; — pré- 
vôt, 56. 

Rainard (Jean), 189. 

Rainier, évêque d'Orléans, 79. 

Rainoard, moine, 61. 

Rambaud (Jean), 154. 

Rambaude (Aleayde), 154. 

Ramnulfe, archidiacre de Saintes, 2; 

— archiprêtre, 74, ^;— évêque de 
Saintes, 13, 14, 15, 68, 70, 72, 74, 
76, 77, 78, 79, 81, 83, 90; — fils 
de Joscelin, 54; ~ (Gaste-œil), 
serviteur de La Trinité, 59 ; — 
(Guillaume), 92. 

Rançon (Almode), épouse de Pierre, 

11, 37 ; — (Giraud), fils de Pierre, 
37 ; .- (Guy), fils de Pierre, 37 ; 

— (Haimeric), fils de Pierre, 2, 11, 

12, 14, 37, 45, 70 ; - (Pierre), 37. 
Raoul, 55 ; — archidiacre, 60 ; -- 

comte de Vermandois, 98, 102 ; 
~ (Gilduin), 94 ; — sénéchal de 
Saintonge, 106 ; — serviteur de 
Saint-Aignan, 96. 
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Rastignac (Louis Chapt de), arche- 
vêque de Tours, abbé de Vendôme, 
369, 372. 

Rebuchat (Geoffroy), 04. 

Recde (Tibaud), spontancnsis, 54. 

Recurson (De), 338. 

Redon (lUe-et-Vilaioe), (Marbodus, 
évoque de), 70. 

Refuge (Jean de), doyen de Saintes, 
prieur de Saint-Eutrope, 26, 193; 

— (Pierre), 26 ; — (Raoul), 20. 
Regnard (Arius), 186; — (Massé), 

prieur de Surgères, 261. 
Reginaud, abbé de Vendôme, 138; 

— (Castundus), 73 ; — seigneur de 
Pons et d'OIeron, 262, 267. 

Regnaude (Loyre à la), à Saint- Jean 

de Mons, 273. 
Regnaudeau (Etienne), 230. 
Regnauli, seigneur de Pons et d'OIe- 
ron, 262. 
Reims (Marne), 287 ; — prieuré de 

Vaucouleurs, 1 43;~Nicolas, prieur, 

143. 
Renan, évèque d'Orléans, 79. 
Renard (Jean), 235 ; — boucher, 228, 

237 ; — (Marie), sa femme, 228 ; ~ 

(Mathurin), 235. 
Renaud, prieur de Saint-Âignan, 123. 
Renier (Jean), 221. 
Renoard, moine, 21, 61. 
Reparon, notaire de Montierneuf, 

333; — (Antoine), 334, 335; — 

(Pierre), 335. 
Resse (J. de), 106 ; ~ (ville do), 160. 
Retro-Nemore (Hélye Baudri de), 246. 
Reynard (Agnes), lille d' Arius, 186 ; 

— (Arius), 186; — (Arnaud), fils 
d' Arius, 180 ; — (Ayera), femme 
d'Arius, 180, 187; -- (Guillaume), 
fils d'Arius, 180; — (Pétronille), 
fille d'Ariiis, 180. 

Riballier (Ambroise), 373. 

Bibelot, fief vassal d'Olonne, 2:i0. 

Richard, duc d'A(|uitaino, 113; — 
filsd'Aliénord, 1 15 ;~ (Guillaume), 
187, 290 ; — oncle de Richard, roi, 
115, 117; ~ le»", roi d'Angleterre, 
125 ; — sacriste et décimaleur de 
Saint-Vincent, 113. 

Riche, IVmé, 382. 

Richilde, femme de Béroard, 84. 

Riez (église de Notre-Dame de), cant, 
de Saint-(iillcs sur Vie, air. des 
Sables d'Olonne (Vendée), 208. 

Riolles (Jean), 229. 

Riopont (Aubert), 119. 



Riouffe (Pierre), prieur de Boutîgny, 
303. 

Rivaysse, fief vassal de Talmont,24i. 

Rivière, curé de Saint-Pierre d'OIe- 
ron, 386. 

Bivif're (La)^ près Montierneuf, 280, 
281 ; — de Surgères, 247. 

Robert, 63; — abbé de Vendôme, 21, 
95, 96, 97, 100, 102, 104, 105, 106, 
115 ; ~ fils de Froger, 39 ; — le 
jeune moine, 22, 52 ; — moine, 41, 
42, 54, 55, 59, 60, 84, 89 ; — moine 
d'OIeron, 60 ; ~ prieur de Mon- 
tierneuf, 136, 153, 154 ; ~ roi de 
France, 8. 

Robin (Arnaud), 190, i92. 

Robine (Aleayde), 190, 192 ; — (Pé- 
tronille), 192. 

Roboam (Vital), fils de Bouvet, 57. 

Rqchay (Le jas de), près Montierneuf, 
185. 

Boche, maison près Olonne, 269 ; — 
rivière près Saint-Aignan, 281. 

Rochechouart (Guy de), sire de Tau- 
nay-Charente, 23, 24, 170. 

Boche fort (Charente-Inférieure), 356, 
376; — le château de Rochefort, 302; 
— (Albuin de), 37 ; — (Geoffroy), 
51, 52; — (Wascal), 58. 

Boémin, fief près Olonne, 241. 

Boère, vigne près Olonne, 243. 

Rogeaux, 341, 342. 

Roger, 47, 56; — capitaine, 118. 

Rogueronne (Colette), femme de Jean 
Gualent, 251. 

Boilluta, moulins, 63. 

Hoisdelle (Robert), 184. 

Roland (Arnaud), 304 ; — évêque 
de Dol, 70. 

Borne (Italie), 13, 55, 66, 81, 90, 288, 
292, 294, 307, 317, 351 ; — l'é- 
glise de Rome, 128, 129, 194, 
235, 252, 279, 285, 319; — le pon- 
tife romain, 08, 80, 82, 86, 107. 

Roorte (Jean de), 140, 141, 142, 145. 

Roquoneigre (Bertrand), sénéchal en 
Saintonge, Chaortin et Limozin, 
213. 

Roselie (Jean), 180. 

Rosnay (Vaugirault de), 382. 

Bosnp, 119 ; — (chaume de), 120; — 
(prairie dc\ près de Rochefort, 302. 

Rossit^nol (Hector), prêtre curé de 
N.-D. du Château d'OIeron, 321. 

Roslurier (Giler), 242. 

Bothcrie((\eS de La), en Olonne, 256. 

Rolland, évèque de Dol, 70. 



Rotrond, archevêque de Rouen, 110. 
Rouaut (Tristan), vicomte, 870. 
Bouchii, marais, 333. 
Rouen (Seine-Inférieure), (l'évAque 

de), 120; — (Rotroud, archeïéime 

de), 110. 
Roueeraont (Henri de), chanoinr' dr 

réélise du Mans, 147. 
Rouiilay , marais en Montierneuf, 

333. 
Rouillé (Jacques-Simon), 374. 
Rousseau (Aimery), 176 ; — (Jehan). 

304. 
Roussel (Jean), 48, 64. 
Rousselin, 375. 
Roui (Alain), 55 ; — (Herbert). [16 ; 

— (Odon), 39. 
Rudelle (Geoiïroj), 48. 
Ralbe (ville de) in Ponlina, 293 . 
JRuwe (ville de) in Ponlino, 166. 
Rase (Marin), conseiller du parle- 
ment, 206. 



Sablé (Robert Bourguignon de), (>0, 

Sablonceaux, cant. de Sauion,, arr. 
de Sainles, 19, 213, 230, 231, 232, 
284. 

Sachan (Pierre), 192. 

Sa^sse (Sœurs de la), 37S. 

Saint-Aign*n le* Starain, cant. de 
Harennes, prieuré de Vendôme, 
4, 16, 18. 20, 21, 22, 33, 34, 40, 
43, 44, 48, 49, 50, SI, 60, 61, 
62, 63, 64, 96, 101, 104, 109, 
114, H9, 120, 123, 125, 132, 133, 
135, 136, 152, 153, 155, 157, 158, 
159, ni, 77, 178, 182, 183, 185, 
Iâ6, 61. 189, 190, 198,200, 201, 
30S, 20S 209 210, 211, 112, 213, 
215, 216, ^0, â23. m Ul 223, 
229, 248, 279 280, 284. 292, 295, 
303, 330, 331, 334, 335, 336, 337, 
338, 340, 34., 342, 343, 344, 345, 
346, 347, 353, 354, 355, 356, 357, 
358, 359 360, 361, 362, 376 ; — 
chapelle dp Bon-Secoura, 20, 336, 
337, 340, an, 342, 343, 344, 355, 
357, 360, 361.— CiiRfis: Cire, 30O; 
— Sire, 354. — Pribuks : Guil- 
laume, 96 ; — Raimond, 362 ; — 
Reaauld, 1 23 ; - (Etienne Thibuud, 
prôtrede),201, 212; — (Clair, moi- 
ne de), 60 ; — (David, moine de). 
61, 62, 63. — (Canal et chenal de). 
282 ; — (la porte de), 201. — Bois 



de Saint-Aîenan, en Oleron, 318 ; 

— (Pierre Biron de), 157 ; — (Ro- 
bert de), 85. 

Saint-Amand (Guillaume de), prieur 
de Saint-Machut, 110. 

Sain/-/! nf 01 ne hors les murs de Flo- 
rence, 287. 

Sainl-Aubin, abbaye à Angers, 4. 

Saint-A ut aire (l'abbé de], prieurd'O- 
lonne, 381. 

Saint-Benoit, prieuré : l'abbé Ray- 
mond, prieur, 362. 

Sainl-Calaii (Sarthe), 377. 

Satnf-C^ourf (Seine-et-Oiae), 280. 

SainUCybard (Hugues, abbé de), 93. 

Sainl-Denû, chàtellenie, 303. 

Sainle-Foix, abbaye, 294. 

Sainte-Gemme, cant. de Saint-Por- 
chaire, arr. de Saintes, 359. 

Sainte Larme, relique à Vead&mo, 
155, 161, 200. 

Sainte-Maure (Indre-et-Loire), 376. 

Salnle-Priice, église cardinalice à 
Rome, 2, IS2. 

Sainle-Itadeffonde in Jardo, paroisse 
du diocèse de Lugon, 275 ; — (le 
prieur de), 153, 

Saintes. 7, 8, f(, 10, 13, 22, 38, 39, 
48, S4, 61, 68, 70, 73, 110, 126, 
133, 38, 146, 149, 151, 153, 160, 
162, 73, 74,207,208,211,215, 
216, '>;)2, 246. 253, 258, 271, 287, 
292, 293. 2!)S. 304, 310, 327, 338, 
341, 342. 345, 350. 353, 354, 363, 
365, 370, 371 , 372, 373, 376, 386. — 
(Abbaye de Sainte-Marie ou N.-D. 
de), 1 1, 38, 39, 137, 363; - (labbesse 
de), 120 ; — Lauzun (Charlotte de 
Caumon tde), 363 ; — Yva, abbesse, 
138. ~ AncHiDiAcitBS ; Acbade, 2 ; 

— Arnaud, 116, 186, 187, 188. 198, 
199. 202, 20», 210, 211 ; — Boad- 
mond, 94; — Dulcion (Thomas), 
docteur ès-lois, 284 ; — (Eléaiar), 
55; — Forlon, 136, 137; — (Geof- 
froy), 159 ; — (CJoscelin), 55 ; — 
(Pierre), 74, 91 ; — (RamnulTe), 
2; — Vigier (Pierre), 156, 157. — 
Chanoikes : Bomon (Adémar). 136, 
137; — (Ponce), doyen, 153; — 
Tciz (Mainard), 1 10.— Evoques: 394 
321,336; — (Adémar), 109; -(Ar- 
noul), 2 ; — Bassompicrre (Louis 
de), 341, 342; — Beaumont (Léon 
de), 370,371 ; —{Bernard), 97. 108 ; 

— Bourbon, (Charles de), 321 ; — 
(Boion), 56 ; — (G...), 169, 347 ; 



— (Geoffroy), 13S ; —(Henri), 120; 

— Louis), 292, 340 ; — (Pierre), 
li, 91, 9t; — (Ponce), 153; — 
(R...), 90; — (Ramnulfe), 68, 70, 
li, U, 76, 78, 79, 81, 83, 90; — 
Soderinis (Julien de), 47. — 
diocèse de), 1 33, 1 38, i 46, 1 49, 
153, 160, 173, 174, 208,911,215, 
216, S46, 253, 358, 287, 291, 292, 
293, 304, 310 ; — l'évéché, 40, 43, 
Si, 107, 119, 271 ; — l'official La- 
coré, 371 ; — (le comte de), 120; 

— (le sénéchal de), 120, 204, 295. 

— lArdouin), seigneur de Maillé, 
295; — Faic (Raoul de), 115; — 
(Raoul), 166; — (Rajnaud), 159; 

— Renaud de Calcul, 304; - Ro- 
queneigre (Berlran), 213 ; — Tas- 
tls (Gérald de), 205, 208. -- (Le ponl 
de), S37,Î46 ; — (le. séminaire de), 
371 -, - (le pays de), ou U Sainton- 

K, 2, 5, 6, 7, 8,9, 10,17, 19, 33, 
, 35, 38, «, 48, 49, 56, 60, 71, 
lOlj 102, 110, Î02, 206, 213, 214, 
216, 2 7. 232, 279. 295, 296, 290, 
302,333,378,379;- IcponldeSain- 
les,33,a4,35,-lfrl,207;-(Saint-Eu- 
trope de], 359 ; - (prieur de), 193, 
194 ; ~ RefTuge (Je.in de), prieur, 
193 ; — (Saint-Pii-rre de), 292. 

Sjiinf-Éufrope, chapelle à Angers, 79. 

Saint-Forl sur Brouage, paroisse et 
seigneurie, 22, 301, 340, 344; - 
(tonnelle de), 28"2. 

Saf'H/-/'orfu/in(,prèsSaint Jean d'An- 
gles (de Angulis), 12, 22, 56, 85, 
137, 209, 212, 292 ; -- (le brouil de), 
56. 

Sainl-Georijea du Bois, cant. de Sur- 
giTcs, arr. de Rochefort, 247. 

Sainl'Germain d'Arcs, cant. du Lude, 
arr. de La Flèche (Sartlie), 377. 

Sainl-Germain des Pré» (l'ahbé de), 
194. 

Saint-Germain en Laye, arr. de Ver- 
sailles, 47. 

Sainl-Gilda», abbaye, diocèse 
Bourges, 280, 293, 294 ; ~ Ilei 
abbé, 289. 

Sftint-IIilaire (Marie de), 262, 2r.i, 

Sainl-IIippoli/le de liiard, cont. de 
Thonnay-Charente, arr. do Roche- 
fort, 191, 192. 

Sainl-Jcnn d-.ini/éli/, 10, 13, 15, 16. 
52. 68, 73, m, 90. 91, 93,94.95, 
135, 137, 156, 187, 292, 376. - 
(Armand-Aleiandrc de], 135, 136; 



-- (Geoffroy), fils d'Annand, 13ï(, 
136 ; ■■ (Grégoire, prieur de), 92; 

- (Henri, abbé de), 90, 92; - 
(Odon), abbé, 52. 

Saïiil-Jean sur Loire, 86, 

Sainl-Jouin de Marne, cant. d'Air- 
vault, arr. de Parlhenay (Deuz-Së- 
vre,), 377. 

Saint-Julien, aumônerie à La Ro- 
chelle, 168. 

Saint-JuÉl, cant. deMarennes, 39. 

Ssint-Laurenl des Mortiers (Morl«- 
riis, Morturiis), cant. de IBiomé, 
arr. de Chdtcau-Gontier (Mayen- 
ne). 122. 

Saint-Léonard de Ferrières, abbaye, 
309 ; — Antoine de Crevant, abbé, 
309. 

Sainl-Lovp, arr. de Parthenay (Deux- 
Sèvres). 377. 

Saint-Machuf, abbaye, HO; - (GuU- 
laume de Saînt-Amand, prieur de), 
HO. 

Saint-Maixent, arr. de Niort, 376 ; — 
(Guarin, abbé de), 70; — (Ar- 
chcrobaud de), arehevèque, S2 ; — 
(Gaulicr, abbé de), 70; — (Guil- 
laume de), clerc, 118 ; — (confrérie 
de), 247. 

Saint-Martin (Alfred de), 57. 

Sainl-Maauel. abbaye k Toul, 269. 

Saint-Mour (congrégation de), 371, 

Hainl-Maiir sur Ivoire, abbaye, 377. 

Saint-Maurïre {'!) ( Charente - Infé- 

Sainl-Michel (curé de), 359; — (Hai- 

nieric de). 57. 
Sainl-Mirhel de VHerme, abbaye, 52; 

- (lléro, abbé de), 52, 
Saïiif-Morire. paroisse près La Ro- 
chelle, 271. 

.Sam/-A'a;atVp(Loire-lnfcrieure),354, 

360. 
Sainl-Pierrc & Rome, 292, 294. 307, 

Saint-Pierre en Oleron, 322, 323. 
Saint-Saturnin (pont de), 280 ; — 

(fossés de), près Montierneof, 301. 
Sainl-Salurnin sur Loire, cant. des 

Ponts de Ce, arr. d'Angers, 377, 
Sa(H/-.S3m)eur(prieuré de) ^Angers, 

79, KO. 87. 
Sainl-Spnn (Robert de), 57, 61. 
Sninl-Vifjor. alibave, 363. 
Saint- Vi'nr-:nl du àans (ahbé de), 194. 
Sniringbc (Guillaume de), 209. 
Salarteijne, alias Salarloné, prieuré. 



— 427 



paroisse de Saint-Jean de Mont, 
256, 268. 

Salies (M. de), 5, 8. 

Salis (Seguin de), 212. 

Salmon, 2. 

Salomon (Fulcrade de), 48. 

Samuel, préchantre, 70. 

San-Angelo, ville de la Fouille (Ita- 
lie), 4. 

Sanctogarius (Geoffroy), 57. 

Sanson (Guillaume), 210 ; — (Nico- 
las), notaire, 302 ; — (Pierre), 210. 

Sans-Terre (Jean), 182 ; — (Josbert), 
104. 

Sat... (Seguin de), 179. 

Saulx (POlonne, 289. 

Saumon (Jeanne), 176. 

Saumur, abbaye de Saint-Florent, 
377 ; ~ (Michel, abbé de), 124. 

Sauzelles (bois de), en Oleron, 44, 
406, 325. 

Sa varie, fils d'Aimeric Mauclou, 41. 

Sayet, notaire, 285. 

Saynet (Etienne), notaire, 261, 267, 
268. 

Scofre (Aida), fille de Joscelin, 47 ; 
— •(Hildegarde),filledeJoscelin,48; 
— (Joscelin), 47. 

Segournin (Hugues), 170. 

Seguin, auditeur de Montierneuf, 
180, 192 ; — (Guillaume), 189 ; ~ 
juge, 328 ; — notaire, moine, 189. 

Sein (Jean), 174. 

Seniorulus, prévôt de Saint-Aignan, 
51^ 56, 57, 60, 61, 62, 63. 

Sens (Févêque de), 120. 

Sercleronne (Agnès), 295. 

Serpentin (Guillaume d'Auboin), 37. 

Seygonet (Pierre), prieur de Notre- 
Dame de Manz..., 256. 

Sicard (Guillaume), 171. 

Sicher, 47. 

Sigaud, 41, 

Siguozes (Orgerius), 42. 

Simon, évêque d'Agon, 70; — fils 
d'Effred, chevalier, 96 ; ~ gram- 
mairien, 63 ; ~ (Hilaire), 169. 

Simoneau, notaire à Vendôme, 82. 

Sire, 167 ; — (Aléard), fils d'Hugues, 
166 ; — (Hugues de), 166 ; — ar-i 
chiprêtre, curé de Saint-Nazaire, 
oîim curé de Saint-Aignan, 354. 

Sireio et Sirecio (A délard de), 94, 95. 

Siriac (Adélard), 70. 

Sixte IV, pape, 293, 294. 

Soderini ( Julien de ) , évêque de 
Saintes, 14. 



Soissons, 350, 373, 380, 385 ; — (Gos- 
lein, évoque de), 77. 

Sorel (Geoffroy), prieur de Broc, 248. 

Somier (Jean), 229. 

Soubize, cant. de Saint-Aignan les 
Marais, arr. de Marennes, 12, 19, 
58, 95, 132, 182, 191, 198, 210, 
284, 301, 340, 359, 376 ; — (Béraud, 
prieur de), 94, 95 ; — (Gérad de), 
64 ; — (Gumbaud de), 64 ; — (le 
seigneur de), 283. 

Sublet (Jean), greffier du bailliage de 
Blois, 326 ; — (Claude), abbé de 
Fabbaye du palais d'Allonne, 326. 

Sureteau (Jean), 272; — (Pierre) 
d'Olonne, clerc, 272. 

Surgères, arr. de Rochefort, 21, 22, 
24, 51, 76, 118, 123,221, 251, 258, 
377. -- Prieurs : Fromond,96 ; — 
Geoffroy, 77 ; -- Regnard, Massé, 
261. — (Notre-Dame de), 15, 44, 
57, 76, 78, 79, 86, 115, 15M, 167, 
247. — Pierre Nievel, prieur, 123 ; 

— prieuré de Saint-(jilles, 118 ; 

— Thibaud, prieur, 118 ; —prieuré 
de Saint-Pierre, 166, 190, 247 ; - - 
J., prieur, 166 ; ~ Joubert Hélyes, 
247 ; — (Dangers, Michel, prieur 
de), 258; — Hélie Joubert, 247. 
*— (Mango Barthélemie, femme de 
Hugues de), 75, 78; — (Guillaume, 
seigneur de), 23, 24, 169, \ 72, 224 ; 

— (Hugo de), 15, 52,61, 70, 75, 76, 
77, 78, 79, 91, 128, 163 ; — (Guil- 
laume Maingot), héritier de Hu- 
gues, 23, 24, 76, 116, 117, 123 ; — 
(le seigneur de), 191, 224 ; — (Pé- 
tronille), épouse de Hugues, 75, 
78; — (Ramnulfe de), 70. 

Susineau (François), 344. 

Sutri, ville d'Italie, 4 ; — (Rainaud 

de), 63. 
Syrec (Guillaume de), 107, 108. 



Taboyeau (Jacques), notaire à don- 
ne, 289. 

Tadoen, 42. 

Taillcbourg (Ostense de), 52. 

Taillepied (Jean de), 260. 

Talma (Arnaud), forestier, 185. 

Talmontj arr. des Sables d'Olonne 
(Vendée), 53, 59; — abbaye de 



— 428 — 



Sainte-Croix, 22, 58, 84, 88, 89, 
238, 239, 240, 241, 242, 243, 244, 
246,^57, 260, 277, 302 ; — (église 
de Saint-IIilaire du chntcau de^, 
88. - (Abbés de), 88, lli, 112, 1 13 ; 
-- Alexandre, 89 ; — Evrard, 58, 
59, 84; — Guillaume, 113, 302; 

— Jean, 238 ; — Vital, 59. — Pri- 
eurs : Giraud, 112 ; — Philippe du 
Haloy, 274 ; — (Airaud Gaisdcner, 
fils de Catalon de), 53, 54 ; — (Ca- 
dolon ou Catalon de), 21, 52, 53 ; 

— (Guillaume Chauve de), 58 ; — 
(Jean de), 163 ; — Louis d'Espagne, 
comte, ^3 ; -- (haronie de), 270. 

Tarcntc, archevêché, 144. 

Tasserai (le seigneur de), 211. 

Tastis (Géraud de), chevalier, séné- 
chal de Sainlonge, 205, 208. 

Tazat (Pierre), 109. 

Teiz (Mainard de), chanoine de 
Saintes, 110. 

Templiers: à La Rochelle, 21, 96; 

— (fief des), près de Talmont, 241. 

Terre de Barnay. Voir Barnay. 

Tesquel (Guillaume), prieur de Saint- 
Georges d'Oleron, 308. 

Texier dit de Beaugé (Jean), 284. 

Théophanie (Bouille), 167 ; — dite 
Ragindelle, 155. 

Thihaud, abbé du Quinçay, 2; — 
(Etienne), prêtre deSainl-Aignan, 
201, 210; — le grammairien, 59, 
60 ; — (Jean), 210 ; — prieur do 
Saint-Gilles de Surgères, 118 ; -- 
Hecde Spontanensis, 54 ; — (Le 
Veer), 163, 164; 

Thomas, 39 ; — (l'anglais), 172. 

T/iouarSy an*, de Bressuire (Doux- 
Sèvres), 270 ; — (fief du vicomte 
de), 241 ; — (Guy de), 27 ; — (vi- 
comte do), 270 ; — Claude Breta- 
gne, vicomte, 338 ; -- (Isabelle 
(i'Avaugour, vicomtesse de), 256, 
258 ; — Craou (M. et M»»» do), 
(vicomte et vicomtesse de), 357 ; 
(la vicomtesse de), comtesse de 
Benaon, dame de Talmont, 261, 
272. 

Tifauges (GeofFrov de), vicomte de 
Thouars, 10, 93*i 94. 

Ti(jnonniUt\ seigneurie, 276. 

Tison (Gautier), 39. 

Tonnni/-Iioufonm\ arr. do Sîiint-Jean 
d'Angoly, 293, 294. 

Tonnay -Charente, arr. do Hochefort, 
12, 119, 157, 201, 300 ; - (Galva- 



gnus de), 94 ; — (Gaugin), 95 ; — 
(Geoffroy de), le vieux, 52, 57, 70 ; 
-- (Geoffroy), fils de Geoffroy, le 
boiteux, 120 ; — (Geoffroy), héri- 
tier de Ilugues, 152, 153, 154 ; — 
(Hugues de), 153. 

Torallc^ fief près de Montierneuf, 
227. 

Tosclinus, 41. 

Touche- Ma nsceau , pêcherie d'an- 
guilles en Oleron, 299. 

Tours (Indre-et-Loire), 8, 68, 114, 
350, 372, 376, 385 ; —(archidiacre 
de), 193; — chancelier, 193; — 
doyen, 204; — P..., doyen, 113; 
— église de Saint-Martin de Tours, 
325 ; — G..., archidiacre, 113; — 
J..., archiprôtrc, 113; — (rarche- 
vêque de), 120, 129, 365, 366, 367, 
368, 369 ; — l'archidiacre d au-delà 
la Loire, 290 ; — la cathédrale, 
22, 367, 373 ; ~ la collégiale Saint- 
Martin, 8 ; — (le chapitre de), 368, 

370, 385, 386 ; — (le collège de), 
370 ; — le collège de la Besoche, 
370 ; ~ rhôtel-Dieu, 370 ; — loffi- 
cial, 290; — monnaie, 146, 187, 
188, 189, 190 ; — (Saint-Gatien de), 

371, 373 ; — Saint-Julien, 370. 
Trenahart (Ilélie), chevalier, 119. 
Trepit, 271. 

Treuil (Troilum), 84. 

Triangle (Guillaume de), chanoine 

(le Laon, 143. 
Trimouillo (sire de), 379 ; — (Aude- 

bort de), 43. 
Trizni/, cant. de Saint-Porchaire, arr. 

de Saintes, 300. 
Trossol (GootTroy), 42. 
Trouillav (Barbier de), 360. 
Trousseilier (Guillaume), 222, 223. 
Truiicl (Geoffroy), 122. 
Tunash (Robert de), 118. 
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Ubert, cardinal, 144. 

Ugue, 110; — abbé de Saint-Cybard, 

92 ; — lAlope), 113 ; — prieur de 

Puy-Ravanlt, 123. 
Ulmis (canal de), 165. 
Ulrio (Guillaume), 53. 
Urbain II, pape, 13, 14, 15, 20, 65, 73, 

78, 81, S3, 90, 95; — IV, pape, 138, 

142, 144, Ito, 147,149. 
Urbs Velus, 143, 147, 149, 152. 



Vahiire, abhare, 137. 

Valcnloii, 38S! 

Vollet (Miclit'l), Knrdc du sel, SCn. 

Va//(>ico/aruin/fempnsiuni(S'iculaH), 
prieur, 143- 

Vallois (Philippe de), 323. 

Vandâme, lieu dit, à Saint-Gcor^c 
d'Oleron, 374. 

Vareié (Bertraii de). 37, 43, 54. 

Vassale (Hélie), valet du roi de Praocc 
et de Navarre, 302. 

Vasaau (Hélie), valel de notre sire le 
roy de France et de Navarre, lieu- 
tenant en Saintoiige du sénéchal, 



Vaulay, i 



1 près Saint-Aigiian. 



Vaux (de), vicaire Ként'ral, 3H4. 

VayroneafGuillotl, 24!). 

Vajftcha Orgulh, moulin en Olerou, 
ftS (Voir Abatjs*e-Oigueil), 

Veillon (Jacques), 270. 

Vendel (Guinaume de), 245. 

VeniYomc (Loir-et-Cherj, chef-lieu de 
l'abbayo de La Trinité: 1, 2, IK, 1", 
30, 37, 39, 44, ¥>, 47, Ol, 5IÎ, 58, 
B9, 64, 82, S3, 34, 120, 155, 158, 
1C6, 173, 1!I7, 20a, 218, 221, 222, 
223, 224, 2^5, Ï29, 230, 237, 23'J, 
240, 243, 244, 246, 2411, 250, 251, 
2ri2, 256, 258, 2il9, 262, 268, 269, 
272, 276, 277, 27S, 284, 283, 287, 
288, 290, 295, 298, 300, 302, 303, 
308, 323, 324, 325, 826, 327, 328, 
349, 350, S51, 352, 363, 364, 365, 
367, 368, 372. 373, 376, 377, 
380, 381 , 385, 386. — (Rainaud de), 
64; ~ (le comte de), 80, 87, 121, 
123 ; — (Jean, comte de), 115 ; ~ 
fia maison Dieu de). 193; — le 
bourg Saint-Martin, 3. — Abbés ; 
82; — ■ Bourbon [Charles de), évô- 

a lie de Saintes. 321 ; — Bourhon 
. e cardinal de), 323, 343 ; — Bour- 
deille (Ileari-Claudcl, évènue de 
Soissons, 351), 377, 384, 386; — 
Coudun (Emcric do), 3U3, 294, 296, 
398; ~ Crevant (Louis de), 302, 
304,305,308,310,320; -- Geoffroy 
(voira ce mot); — (kVard, 113; — 
Guillaume, 172. 173,221,253,256, 
260 ; - Hnmelin. 12 i ; - Jean, 208, 
221,233, 288,291, 292;-LaCham- 
bre(Lovs),326,327; — Michel.23j; 
-Odenc, 39, 42, 51, SS,S8, 63,76, 



77, 78, 79 ; — Perouae (Pierre de), 
206. 268, 269, 272, 279, 284 ; - 
Philippe, 363 ; — Ro^naud ou Regi- 
imld. 158; — Rastîgnac (Louis 
Chapt de), archevèipie de Tours, 
369,372 ; — Uolwrt. U5, 'J6. 97, 1 00, 
102, 104, l(S, 1 15; - Suldet (Clau- 
de), 320 ; — Villeray (Jean de), 299 ; 
Y..., 283. — Prieurs : Chapus 
(Charles 1, 367, 368 ; ~ Lucas, 1 13 ; 

— IIousset(Michol}.351; — (prieuré 
dcNotrc-Dame à). 383. — Comtes: 
(voir Geoffroy-Martel); - Geoffroy 
de Prenilly, 45, 70; — Agnès, com- 
tesse (voir à ce mot). 

Vénère (Rosel), 243. 

Verant, 271. 

Vci'don (Pierre}, curé de Saint-Sor- 
niii, 320. 

Vérité (André), 181. 

Vermaudoia (Robert), li. 

Venailhii (Seine-et-Oise), 384. 

Vetula Sai'pa (Durand), 41. 

Vézeh;/, arr. d'A vallon (Yonne), 102. 

Vc7.eu(;ai (Johan de), 170 ; — (Pierre 
de), 170. 

Vialurl.prieurdeMoutournais, 25.29. 

Vir/ii-rt; bois pri-sSaiut-Aignan, 201. 

Vielor II, jiapc, 47. 

Viéville (Pierre), conseiller du roi, 
363. 

Viicicr (Guillaume), valet du Breuil, 
liiS; — (Hugues), neveu d'Aleayde 
de Costa, 139; — [Pierre], archidia- 
cre de Saintes, 156,157; — père 
d'Ayglîne, 1o7. 

Vitriioles (Jean de), 168, 284. 

Viliers (Pierre), 238. 

Villaminari (Guillaume de), 266. 

Viili-iieare, village près Montiemeur, 
173,201,229,^9,373. 

Villeipiicr [André de), 279, 380;- 
(Arthur), 380, HIs d'André; - 
(François), 380, fils d'André. 

Villernjs (Jean), abbé de Vendôme, 

Villers |Guilkume de), 220. 

VilliTu-Hu-Bouin, canl. de Château- 
La Vallière, arr. de Tours, 377, 

Viiicenneê, arr. de Sceau (Seinel, 234. 

Viues (A.), 308. 

ViraliovB (Robert), 157. 

Virruccn (Etienne de), 4S. 

Vital, abbé de Talmont, 59 ; — (Ay- 
meric), 188 ; — (Gervais), 180, 188, 
192 ; — (Jean), 181 ; -- moine, 41 j 

— (PétroniUe), 188 ; - (Roboam) 
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fils de Bouet, 57 ; — (Simon, alU» 
Emon de), 45. 

Vilerbe (Itelie), i3(k 

Vivien (Guillaume), HO ; — chape- 
lain de révoque d'Angoulême, 2. 

Vivier (seigneurie du), 3&. 

Vivon (Lion de), seigneur de La 
Prade, 304. 

Volletz (Les), 301. 

Vouillayy Voullay, moulin près Mon- 
tierneuf, 304. 

Vouvent (Hélie de), 2, 45 ; - (Mau- 
rice) 61 . 

Vuaboys (Pierre), 183. 

Vuitbert (Amenbert), 75. 

Vulgrin, comte d'Angoulême, 16, 93, 

Vulpis (Jean), 260. 

Vuyllay près Montierneuf, 280. 



w 



Wast (Guillaume de), 219. 
Winlon (Angleterre), 111. 



Y..., abbé de Vendôme, 283. 
Yèvres le Châtely cant. de Pithiviers 

(Loiret), 329. 
Yolende, femme de Hugues Roux, 

comte d^Angoulême, 26. 
Ypres (Guillaume), 147. 
Yve, abbesso de Notre-Dame de 

Saintes, 138. 
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